
Les assassins de
Sharon Tate ont
tué 18 personnes

DANS LE BOURBIER D'UN CERTAIN MONDE

Le père de l'actrice a mené son enquête travesti en hippy

SANTA-MONICA (Reuter - AP). — Le groupe d'« illuminés » dont faisaient partie les trois jeunes

gens arrêtés pour le meurtre de Sharon Tate et de ses amis ont tué 18 personnes au total et s'ap-

prêtaient à en assassiner onze autres, a déclaré à Santa-Monica M. Russell, avocat de la jeune

femme qui a mis les policiers sur la piste des meurtriers.

Noire télép hoto AP : Dans la ban-
lieue de Ghatsworth , cette baraque
était occupée par un groupe de
hippies à l'époque du meurtre de
Sharon Tate et de ses quatre amis.
Trois membres de ce groupe de
hippies sont actuel lement sous

les verrous.

Celle-ci , Shelley Nadel , avait reçu
en prison où elle se trouvait pour
une affaire de drogue , les confi-
dences d'une codétenue , Suzanne
Atkins , qui était membre du
groupe.
. Certaines des victimes des

meurtriers sont enterrées dans le
désert , et leurs corps ne seront
probablement jamais retrouvés, a
ajouté M. Russell. L'une des victi-
mes, un jeune garçon , a été dé-
capité. »

Selon l'avocat , la codétenue de
sa cliente aurait aff irmé que ces
meurtres rituels ont été commis
pour « délivrer leurs âmes ».

CIA ?

Le père de l'actrice Sharon Tate
a révélé au « Los-Angeles Times »
qu 'il avait démissionné de ses
fonctions de lieutenant-colonel du
service d'espionnage et qu 'il s'était
fait passer pendant quatre mois
pour un hippy dans le but de
retrouver les assassins de sa fille.

D'allure très jeune , M. Paul Tate,
qui a 46 ans, s'était laissé pousser
la moustache et la barbe et s'était
mêlé aux drogués, vivant avec eux
en communauté, et en profitait
pour interroger habilement  ses
compagnons.

Interviewé alors que la police
poursui t ,  encore à travers tous
les Etats-Unis ses recherches en
vue de trouver tous les membres
du clan de style hippy impliqué
dans le crime de la villa de Bel-
Air , M. Paul Tate a déclaré : « .le
pense avoir tout vu en ce qui
concerne les communautés  hippies

en enquêtant sur tous les angles
de la drogue. »

QUAND L'HEURE SONNERA
Il a décidé de dire tout ce qu 'il

sait « au moment opportun », mais
n'a pas voulu révéler ce qu 'il a
découvert au cours de son enquête
personnelle, ajoutant toutefois :
« Les arrestations qui ont eu lieu
ont enlevé un grand poids de mon
esprit. »

M. Tate s'est montré soucieux
de ne pas nuire au bon déroule-
ment de la justice et il a exprimé
la crainte que les déclarations qui

^viennent d'être faites, par des avo-
cats et â'autres personnes sur cefte
affai re  nuisent à la justice. Selon
lui , certaines informations trans-
mises par la presse sont inexactes
et notamment « beaucoup- .de choses
fausses ont été dites sur Sharon ».

(LIRE D'AUTRES IXl -'OHMATIONS
EN DERNIÈRE PAGE )

Les avocats de Rahamin se battent
contre les « trous » de mémoire...

DEVANT LES ASSISES DE WINTERTHOUR

(De notre envoyé spécial Georges Perrin)
Les grands moyens d'information à

l'usage des masses nourrissent encore la
méfiance de certains esprits soucieux
avant tout d'objectivité. Ainsi ces deux
témoins, entendus hier matin , près de
quatre heures durant , qui , l'un et l'autre,
à peine rentrés chez eux le soir des
événements qu 'ils avaient pu observer ,
ont voulu en fixer l'image exacte l'un
dans trois croquis , l'autre dans un récit.
Ainsi, se disent-ils certains de retrouver
les faits tels qu 'ils se sont passés, et
non pas déformés à travers les exubé-
rances de l'information !

Et pourtant , même cette « objectivité »
garantie par une mémoire vierge et fraîche
peut donner carrière à maintes interpré-
tations, voire à certaines imprécisions.
On l'a constaté alors que le défenseur
de Rahamin harcelait le témoin de ques-
tions, au point de faire naître chez le
président une pointe d'impatience.

Ainsi se dessine la tactique de la dé-
fense, celle de l'Israélien tout au moins ,
car le tribunal continue de s'occuper assez
peu des faits et gestes des Palestiniens ,
de leurs conséquences aussi.

G. P.
(Lire la suite en avant-dernière page)

Les oubliés de la prospérité
Avec la fin de l'année approche l'heure de vérité. C'est le moment des

bilans, de , l'interrogation : deux signes, plus ou moins, y répondent sans
emphase. Nous portons-nous mieux, ou moins bien qu'il y a un an ? Sommes-
nous mieux lotis, ou moins bien, que nos voisins ?

Disons d'emblée qu'il serait déplacé de tomber dans la satisfaction béate.
Ceux qui ont des raisons d'être contents se gardent bien, en général, de le
crier sur les toits. Il vaut mieux faire pitié qu'envie... Mais que ceux que le
sort a favorisés , ou que le travail récompense à la juste mesure de leur
peine et de leur talent, songent également aux autres.

Il en existe — et peut-être davantage qu'on ne pense — même dans ce
pays prosp ère , que la haute conjoncture a laissés de côté. Leur méritoire labeur
quotidien est loin de leur fournir le bien-être auquel ils auraient droit. Leur
« liberté » se trouve entravée par le manque de moyens pour en jouir
pleinement.

A tous les niveaux de notre libre société, il serait bon de garder à tout
instant la conscience en éveil : plus nous avons de motifs d'être satisfaits quant
à notre situation personnelle, et plus nous devrions nous intéresser à celle de
notre entourage.

Le fait que l'insatisfaction ne se manifeste pas bruyamment ne devrait en
aucune manière nous rassurer. Il y a dans ce peuple une discrétion, une dignité,
un refus de la revendication systématique, de plus en plus rares à travers le
monde. Ce serait mal récompenser ces vertus, base de la stabilité de ce pays,
que d'ignorer aveuglément la condition, souvent peu enviable, de ceux qui
les exercent.

Certes, l'opinion de l'étranger nous éclaire parfois plus objectivement sur
notre niveau de vie que notre propre manière de voir les choses. C'est ainsi
que l'organisation européenne O.C.D.E. nous apprend que ia Suisse figure,
avec les Etats-Unis, la Suède et le Canada, parmi les pays réputés les olus
prospères de notre planète. Elle a, précise l'O.C.D.E., le produit national brut
le plus élevé par tête d'habitant. La Suisse n'enregistre qu'une moyenne annuelle
de trois cents chômeurs. Le salaire des travailleurs suisses et leur pouvoir
d'achat réel croissent plus vite et sont supérieurs à ceux de la plupart des
autres travailleurs. S'il est difficile de se loger, il n'est pas moins vrai nue
les Suisses disposent généralement de plus de confort , et de plus de mètres
carrés, que la majorité des autres peuples.

Tout cela est vrai. La plupart des Suisses en ont conscience. La « prospérité
suisse » n'est pas un vain mot. En partant de cette réalité, il ne devrait pas
être si difficile de réduire le nombre des « oubliés de la prospérité ». C'est
le vœu que tous les hommes sensés formeront à la fin de cette année.

R. A.
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Au devant
:

des marchandages

LES IDÉES ET LES FAITS

QUI l'a emporté à la conférence
de la Haye ? C'est, brièvement
dit, en ces termes que la ques-

tion est posée par la plupart de nos
confrères français. Mais la grande
ombre du général De Gaulle ayant
disparu, s'agit-il bien encore de l'éven-
tualité de la victoire d'un camp sur
un autre ?

Assurément, un certain antagonisme
est apparu, le premier jour surtout,
entre les thèses exposées par M. Pom-
pidou et M. Willy Brandt. Mais l'al-
ternative véritable était celle-ci : l'Eu-
rope allait-elle être relancée ou 'ais-
serait-on « tomber» les efforts entrepris
depuis la naissance du Traité de
Rome ? Au moyen d'un compromis
(il faut bien qualifier ainsi la teneur
du communiqué final), on a opté
pour le premier terme.

A notre sens, le président de la
République française a eu le grand
mérite, dans ses interventions, de
rappeler ses interlocuteurs aux réa-
lités. Coopérer, a-t-il dit, coopérer
dans le domaine de la technologie,
de l'atome, de la monnaie, de l'agri-
cu lture, de la politique elle - même.
A partir de ce terrain solide, on
pourra non seulement renforcer la
communauté, mais l'élarg ir. La confé-
rence a pleinement admis ce point
de vue.

Mais M. Brandt s'est taillé, pour
sa part, un succès en obtenant que
l'accent fût porté sur le dernier po'nt:
l'élarg issement , c'est-à-dire la négocia-
tion la plus rapide avec l'Angleterre
et les autres candidats au Marché
commun. De toute évidence, le chan-
celier social-démocrate se montre très
satisfait d'avoir fait adopter sa con-
ception d'une Europe agrandie où
Bonn et Paris ne se retrouveront plus
seuls face à face, mais où la Répu-
blique fédérale, forte de sa prospé-
rité économique, pourra jouer les
arbitres.

Un A l l e m a n d , même socialiste ,
même européen, n'oublie pas qu'il est
un Allemand. Et dire qu'on reprochait
au général De Gaulle d'être (rop
Français !

Le chancelier a-t-il mesuré, cepen-
dant, toutes les conséquences de sa
prise de position ? D'abord, est-il sûr
que la Grande-Bretagne soit aussi
empressée que naguère d'adhérer à
la C.E.E. ? Des sondages d'opinion
opérés outre-Manche sont caracté. isti-
ques, et M. Wilson fera hausser le
prix de sa participation. D'autant plus
que l'on enjoint aux solliciteurs d'ac-
cepter les « finalités politiques » de la
Communauté comme les mesures de
coopération imposées par M. Pom-
oidou.

La conférence de la Haye n'est pas
une conclusion. Elle ouvre l'ère des
difficultés et... des marchandages.
Tant il est vrai que le respect des
intérêts nationaux lég itimes est mal-
aisé à concilier avec leur harmonisa-
tion. Nous en savons quelque chose
en Suisse, où l'équilibre fédéraliste
est loin encore d'être parfait.

René BRAICHET

Wers des pourparlers
Est-Ouest sur Berlin ?

Conseil ministériel de l'OTAN
M̂ MCI

Prudence au suj et de lu conférence européenne
Le Conseil ministériel de l'OTAN s'est réuni jeudi à B ruxelles. Les ministres des affaires étrangères et de la dé-

fense des quinze pays membres de l'organisation , ont é tudié  notamment  la réponse à fournir  à la proposition de te.
nir à Helsinki , dans le premier semestre de 1970 une conférence sur la sécurité européenne.

Par ailleurs , on apprend de sources di-
plomatiques que les trois puissances oc-
cidentales (Etats-Unis, Grande-Bretagne ,
France) rédi gent actuellement de nou-
velles notes pour demander à l'URSS de
participer prochainement à des entre-
tiens sur la sécurité et l'amélioration des
voies d' accès à Berlin.

Cette initiative fait suite à des indi-
cations selon lesquelles l'URSS serait

prête à discuter de la situation à Ber-
lin ,  indications remontant avant les
élections allemandes et qui ont déj à fait
l' objet de plusieurs échanges de notes di-
plomati ques entre l'Est et l'Ouest.

PAS D'ENTHOUSIASME
Intervenant  dans le débat , M. William

Rogcrs. secrétaire d'Etat américain , a dé-
claré soutenir en cela M. Stewart,
secrétaire au Forcign office , qu 'il ne fal-

lait pas se « précipiter » vers une confé-
rence Est-Ouest mal préparée.
¦ Soyons prudents » , a-t-il recommandé ,

souli gnant que l'échec d'une telle confé -
rence pourrait  profiter aux Soviéti ques
et qu 'il était donc essentiel que les al-
liés examinent a t ten t ivement  la s i tuat ion ,
pour parer à toute éventualité .

(Lire la suite en dernière page)

i lKftl l̂ PAGE 43:

L'étrangleur par passion
a été condamné à Genève

La succursale de l 'Innovation dévastée
Gigantesque incendie à Locarno :
un million de francs de dégâts

LOCARNO (ATS). — Un gigantesque
incendie a dévasté dans la nuit de mer-
credi à jeudi la succursale de Locarno
des grands magasins « Innovation S.A. » .
Il n'y a pas eu de victimes, mais les dé-
gâts sont considérables. Estimés primitive-
ment à 2 millions de francs, on les éva-
luait , jeudi à midi, ù un million de francs.
L'incendie s'est déclaré jeudi à une heure
du matin. Soixante pompiers ont lutté plu-
sieurs heures contre le feu.

L'alerte a été donnée peu avant une
heure. Une énorme colonne de fumée s'éle-
vait alors du vieux bâtiment, qui venait
d'être rénové et qui est situé sur la « Piaz-
za Grande » de Locarno.

Les pompiers de la ville et ceux des
environs se rendirent immédiatement sur
les lieux du sinistre. Au 4me étage, ils
parvinrent à sauver deux personnes âgées
qui habitaient l'immeuble. L'incendie put
être maîtrisé vers six heures, jeudi matin.

Le feu avait éclaté au rayon de dis-
ques, situé au premier étage. Il s'était en-
suite propagé vers le rayon de la mode.
Les flammes avaient alors atteint la cage
d'escalier et de l'ascenseur. Quelques ins-
tants plus tard, le 2mc étage était égale-
nt ont la proie des flammes, qui n'étaient
pas visibles depuis l'extérieur.

(Lire la suite en avant-dernière page)

On frémit  à l'idée de ce qui aurait pu se passer si le sinistre avait éclaté en
pleine journée...
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HOCKEY SUR GLACE

Important week -end
en ligues A et B

(PAGE 33)

La tragédie de Caracas

L'accident d'avion dont nous
avions fait brièvement état,
dans notre dernière édition ,
était une catastrophe. Le Boeing
d'Air France qui s'est écrasé
dans la mer des Antilles peu
après avoir décollé de l'aéroport
de Mainuetia avait 62 person-
nes à bord. Il n 'y a aucun sur-
vivant. Notre reportage sur cet-
te catastrophe en dernière page.
La téléphoto AP représente des
sauveteurs transportant une des
victimes.
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garantit l'avenir
de vos enfants

Tél. (038) 548 92 Neuchâtel
Agent générai: Cûs Bobert

Confections florales
en toute circonstance

R. VERDON «t famille
horticulteur-fleuriste

Hall de la Gare ¦ Neuchâtel
Tél. (038) 5 84 00

Les amis contemporains 1902 du Val-de-Ruz sont infor-
més du décès de leur cher collègue et ami,

Monsieur Louis-Auguste MATTHEY
L'ensevelissement aura lieu à Savagnier, vendredi 5 décem-

bre, à 13 h 30.

MALGRÉ LES FEUX, LE CARREFOUR DU COLLÈGE
DE LA PROMENADE RESTE TRÈS DANGEREUX

AUDIENCE DU TRIBUNAL DE POLICE DE NEUCHATEL

Lie notre - correspondant :
Le tribunal de police de Neuchâtel a

siégé hier sous la présidence de MM. J.
Ru edin et B. Galland assistés de Mmes
J. Eap et M. Steininger qui assumaient les
fonctions do greffier.

Il y a quelques mois encore on décriait
beaucoup les feux de circulation placés
devan t le collège de la Promenade. Croyant
bien faire la commune les déplaça un
peu à l'est soit à l'intersection de l'ave-
nue du ler-Mars avec la rue J.-J.-Lallc-
mand. Malheureusement force est de re-
connaître que cette initiative tout heureuse
qu 'elle soit n'a pas atteint son but. Au
lieu de régler la circulation tant de l'ave-
nue que des rues adjacentes la police n 'a
placé des feux que sur l'avenue du ler-
Mars ce qui est une grave lacune qui
rend ce carrefou r extrêmement dangereux.
A.-M. M. en a fait l'expérience le 20
septembre 1969. Elle circulait au volant
de son automobile sur l'avenue du ler-
Mars en direction de la ville. A la hau-
teur des feux elle voulut tourner à gauche
à la suite de la voiture qui la précédait.

D'après la prévenue alors qu'elle virait
le feu devint vert et les voitures venant
du centre de la ville démarrèrent. M. B.
qui roulai: sur la piste de droite en di-
rection de Saint-Biaise entra en collision
avec la voiture de A.-M. M. qui terminait
sa manœuvre , en direction de J.-J.-Lalle-
mand. M.B. quant à lui soutient une thèse
très différente. Selon son dire la voiture
de A.-M. M. aurait démarré en direction
de J.-J.-Lallemand alors que deux auto-
mobiles avaient déjà quitté les feux. De-
vant ce fouillis de faits et de contradic-
tions le président renvoie à huitaine le
prononcé de son jugement. Ne serait-il
pas plus simple de revoir la signalisation
absolument défaillante d'un carrefour aussi
important î

IVRESSE AU VOLANT
Le 6 septembre 1969 D.G. s'était rendu

en voiture à Bienne. Au cours de la soi-
rée il consomma quelques whiskies. Vers
22 heures il reprit le volant. En sortant
de sa place de parc il endommagea une
voiture en stationnement. A l'audience il
prétend ne rien avoir entendu. Pourtant
des témoins virent la scène si bien qu 'il
n'y a pas de doute. Arrivé à la sortie de
Saint-Biaise il dépassa une auto qu 'il serra
de trop près. Cette manœuvre dangereuse
provoqua un sérieux accrochage. Le préve-
nu ne s'en tint pas là. Au lieu de s'arrêter
comme tout automobiliste civilisé il con-
tinua sa route. Les € accrochés > indignés
accélérèrent et finalement rattrapèrent le
chauffard à la hauteur de la patinoire.
Comme G. no voulait pas entendre raison
les « accrochés » appelèrent la police qui
arriva bientôt sur , les lieux. Suspecté d'ivres-
se le prévenu fut soumis à une analyse
du sang qui révéla une alcoolémie de 1,43 %„.

. En ce qui concerne l'incident bien-
nois le juge abandonne au bénéfice du
doute le délit de fuite pour ne retenir que
la perte de maîtrise du véhicule. Pour
l'incident suivi d'un accident à la sortie
de Saint-Biaise D. G. est reconnu coupable
d'ivresse au volant, excès de vitesse, perte
de maîtrise de son véhicule et de délit de
fuite. Le procureur général demande 14
jours d'emprisonnement et 400 fr. d'amen-
de. Finalement le juge n'inflige à D. G.
que 5 jours d'emprisonnement sans sursis,'
pour l'ivresse au volant, 250 fr. d'amende ;
pour les. fautes „de circulation .et 220 ir.J
de" frais.

IVRESSE AU GUIDON
Le dimanche 31 août 1969 R.C .-s 'était

rendu chez des amis au Val-de-Ruz pour
participer à une vaste cueillette de cham-
pignons qui dura une bonne partie de la
journée.

Le trajet du retour allai t lui être fatal.
Près de Pierre-à-Bot il s'endormit au gui-
don et fit une chute au cours de laquelle
il se blessa. La police fut alertée et vint
sur les lieux de l'accident. Une heure plus
tard le prévenu fut soumis à une prise
de sang qui révéla une concentration alcoo-
lémique de 2,71 %„. A l'audience, le pré-
venu a reconnu les faits et s'en remet à

dire de justice. Compte tenu de 1 ensemble
des circonstances , le président condamne
R.C. à deux jours d'arrêt et à 150 fr.
de frais.

Le soir du 27 septembre 1969, P.M.
passa la soirée dans un établissement public
de la ville où il consomma différentes
boissons alcooliques. A la fermeture dudit
café, il proposa à un ami de le raccom-
pagner chez lui sur le porte-bagages de
son cyclomoteur. L'équipage n 'alla pas très
loin et, à la rue de l'Evole , il fut inter-
cepté par la police locale. Suspecté d'ivres-
se. P.M. fut soumis au sachet (0,9 %e), au

breathalyser (1,3 %c) et à une prise de
sang (1,22 %*). A l'audience , le mandataire
de P.M. conteste l'ivresse au guidon. Il
estime que son client n'avait pas un taux
d'alcoolémie illicite lorsqu 'il a circulé et
qu 'il a été appréhendé par la police. Le
Ministère public demande 5 jours d'em-
prisonnement. Le président , au vu de l'ad-
minis t ra t ion des preuves et du jeune âge
du prévenu n 'inflige à ce dernie r que 100
fr. d' amende et 160 fr. de frais.

Le tribunal eut encore à s'occuper de
nombreuses affaires dont la relation n'a
aucun intérêt.

Les plus gros diamants du monde exposes a [Neuchâtel
UN PEU DE RÊVE EN CES VEILLES DE FÊTES DE FIN D'ANNÉE

Inutile d imaginer le vol du siècle en
lisant ce titre : il ne s'agit en réalité
que de la reproduction des p lus gro v
diamants du monde. Mais cela n'est
déjà pas si mal et il n'est pas donné
à chacun de rêver devant de telles piè-
oes, même taillées dans du cristal !

Un bijoutier de Neuchâtel a réussi
le tour de force d'obtenir un écrin con-
tenant la reproduction des principaux
diamants connus dans le monde entier.
Il les expose dans ses vitrines.

La p ièce maîtresse est certainement
le « Grand Mongol », trouvé en 1650
en Inde. Légèrement teinté de rose, il
représente, mille, 280 carats, un carat
valant 2 décigrammes...

Le « Koh-i-noor » orne la couronn e
d 'Angleterre, tandis que le « Star of
Africa », issu d' une gemme appelée Cul-
liiman trouvée en début du siècle brille
sur le sceptre des souverains britanni-
ques. «Le Régent D , vendu à Philippe
d 'Orléans par le gouverneur de Madras
est actuellement au musée du Louvre,
tandis que « Jubilée », de teinte bleu-
blanc, dont le p lus grand fragm ent pèse
245,35 carats est à New-York. Le
« Shah », de forme parallélipipédique et
l'« Orloff » diamant de 199,60 carats,
acquis par le prince Orloff qui en f i t
don à la grande Catherine de Russie,
sont tous les deux à Moscou.

L'écrin contient aussi la reproduction
de « Sandy », de forme poire, qui ap-
partient à lady Astor et « Hope », dia-
mant bleu comme l'espoir dont il porte
le nom, qui provient de la péninsule
indienne et qui est déposé au Smithso-
nian Institue de Washington.

QU'EST-CE QUE LE DIAMANT ?
Pour la femme, le diamant est un,

merveilleux bijou; pour l'homme d' af-
faires, c'est une valeur de p lacement
stlre ; pour le scientifique, c'est l' une des
formes que prend le carbone pur si,
par la grâce d' un processus multimillé-
naire, de températures extrêmement éle-
vées et de pressions ' aussi fortes que
durables, il veut bien se cristaWser.
C'est alors l'un ' des corps les plus dur*
que l'on connaisse : il raie tous les au-
tres, U n'est rayé par auoun. Il pos-
sède aussi le record du taux de ré-
fraction , ce qui signifie que, taillé com-
me il se doit, le diamant renverra la
quasi-totalité de la lumière reçue. Pour
une éternité, il sera un morceau de lu-
mière concrétisée.

D'OU VIENT-IL ?
On trouve des diamants en Afrique

du Sud , dans le Sud-Ouest africain , dans
les deux Congos, au Brésil, en URSS,
au Venezuela, en Inde.

La production mondiale de diamant
est de l'ordre de grandeur de 35 mil-
lions de carats. Cela représente l'œuvre
de dizaines, voire de centaines de mil-
liers d 'hommes. D>es terrains, des ins-
tallations, des investissements gigantes-
ques sont utilisés pour un résultat net
de 7000 kilogrammes.

Il est vrai qu'un seul gramme de
diamant, de belle teinte, pur et bien
taillé, vaut entre 60,000- et 90,000
francs...

Seule une fraction des diamants ex-
traits est utilisable en j oaillerie, environ
20 %. Le reste va à l'industrie.

LE PRIX DU DIAMANT
ET SA TAILLE

Le diamant p eut atteindre des valeurs
variabl es selon sa grandeur ou son
poids ;
— sa couleur. Le jaune est le moins
cher, puis viennent les différentes quali-
tés du blanc jusqu 'au plus éclatant qui
est très bien coté. Enfin , le blanc-bleu
« River » et « Top-River », extrêmement
rares ;
— sa pureté ;
— sa taille.

A part les diamants blancs ou pro-
ches du blanc, il en existe de teint e
bleue, violette, verte, noire, rose ou ci-
tron.

Le diamant se taille de di f férentes  ma-
nières :
— en form e ronde, pleine taille de
cinquante-six facettes ou 8/ 8 pour les
tout petits diamants ;
— en form e de p oire, ou goutte ;
— en form e de navette, ou marquise ;
— en form e dite émeraude, quadran-
gtelaire ;
— en f orme de baguette, rectangulaire.

DU PROSPECTEUR...
A LA PROPRIÉTAIRE

Le diamant passe en de nombreuses
mains avant de garnir celles de la fem-
me élégante. Au départ se trouve le
prospecteur , qui recherche les gise-
ments, les filons , les lits de rivières dia-
mantifères. On confie la très délicate
tâche de tailler les gemmes au lapidai-
re, qui en tire le maximum en ce qui
concerne et la beauté et le poids. Le
diamantaire et le courtier choisissent,
achètent, trient, sélectionn ent et vendent
les diamants taillés, qui ont alors pris
le nom de brillants. Viennent enfin le

La reproduction du diamant Jubilée, de 245,35 carats, à côté d'une pièce de cinq et.

gemmologiste, spécialiste de la science
des pierres et spécialement du diamant ,
et le joaillier qui présente les merveil-
leux diamants, conseille sa clientèle ,
procède au montage des bagues, en col-
liers, en clips, en pendentifs.

Et si la femme peut porter avec fierté
de petits diamants, les p ièces énormes,
telles celles dont les reproductions se
trouvent à Neuchâtel , sont enfermées et

surveillées sans arrêt. Leur prix est ines
tiniable ; ils ne sont du reste pas à ven
dre !

Observatoire de Neuchâtel 4 décembre
1969. — Température : moyenne : 2,4, min. :
0,2, max. : 4,2. Baromètre : moyenne :
706,7. Eau tombée : 7,6 mm. Vent domi-
nant : direction : ouest, force : faible à
modéré. Etat du ciel : couvert, pluie jus-
qu 'à 6 h 30 et de 9 h 45 à 10 h 45,
neige depuis 19 h 45.

Niveau du lac 4 décembre à 6 h 30 : 428,86
Température de l'eau 601/t

Observations météorologiques

Evadés de Diesse :
et de cinq !

Des six jeunes gens évades de la mai-
son d'éducation de la Montagne de Dies-
se, qui se signalèrent par de nombreux
vols de voiture notamment, et par des
actes de brigandages dans différentes ré-
gions de Suisse romande, un seul n'a pu
encore être appréhendé. En effet, après
une arrestation aux Franches-Montagnes et
trois sur la RIviera vaudoise, une cinquiè-
me vient d'être opérée dans un bar de
IVfnnti-pnv.

A l'ailla du Nouveau gymnase
Los Jairas et Alfredo Dominguez

El Gringo, ce Valaisan qui est, en
Bolivie, le meilleur joueur de « cjuena »
— la flûte indienne —, Los Jairas,
l'ensemble qu'il a créé en Amérique du
Sud, et Alfredo Dominguez , un guita-
riste qui a recréé seul un univers
musical qui réussit à être authentique,
ne s'étaient jamais produits à Neu-
châtel. Ils y seront ce soir, à l'nula
du Nouveau gymnase, grâce au Centre
de loisirs . Tous les amoureux de mu-
sique sincère , jouée par des vir tuoses ,
ne sauraient manquer d'aller les
écouter.

Nouveau programme à l'ADC
Cela sent déjà les fêtes au cabaret-dan-

cing de l'A.B.C. où Charles Jaquet pré-
sente ce mois-ci un programme tout de
charme et de grâce. Quatre filles ravissan-
tes à l'affiche : la sculpturale — oh ! com-
bien — Piroska , qui revient de Las-Vegas ;
Juana , la pétillante Israélienne toute de
fougue et de joie de vivre ; Ruth Ravell ,
à la fois sexy et hawaïenne (ce qui est
un pléonasme) ; Barbara, enfin , danseuse
de haute école et Polonaise de surcroît ,
qui se joue de toutes les difficultés.

De bonnes soirées en perspective à
l'A.B.C. où l'on danse toujours aux sons
des meilleurs orchestres.

BOUDRY
La fanfare à Granges

(c) Dimanche après-midi les musiciens de
la fanfare iront affronter le jury du 3me
Festival du prix de musique de la ville
de Granges. Cette compétition est .réservée
exclusivement aux fanfares ayant concouru
en catégorie « excellence » dans une Fête
fédérale. Les organisateurs choisissent cha-
que année cinq sociétés, et la Fanfare do
Boudry a bénéficié de cet honneur. La
coupe , si elle est gagnée trois fois de suite
par la même société, lui reste acquise.
La « Concordia » de Fribourg l'a gagnée
deux fois de suite , ce qui veut dire que
les joutes seront serrées cette année. Les
autres fanfares invitées sont le Corps_ de
musique de Saint-Imier et les Fanfares
d'Ostermundiaen et de Fislisbach.

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 2 décembre. Pecora -

ro, Mireille, fille d'Andréa , infirmier à Ma-
rin , et de Carmela , née Cannella ; Char-
donnens , Raphaël , fils de Georges-Maurice ,
mécanicien-électricien à Boudry, et de Lu-
cienne-Rose , née Boillat.

MARIAGE CÉLÉBRÉ. — 4 décembre
Perret , Bernard-Daniel , manœuvre , et Mou-
chart , Michelle-Renée .Lucie , les deux à
Hauterive.

DÉCÈS. — 28 novembre. Gex, Natha-
lie, née en 1969, fille de Marcel-Adrien ,
technicien à Neuchâtel , et d'Yvonne-Mar-
guerite , née Lavanchy. 1 er décembre. Iseli ,
Hélène-Marie , née en 1892, employée d'im-
primerie à Neuchâtel , célibataire ; Margue-
ron , Louis-Romain-Francis , né en 1945, ou-
vrier de fabrique à Neuchâtel , célibataire.

• UNE AUTOMOBILISTE , Mlle Ko-
semarie Bruder , âgée de 27 ans,
infirmière à Neuchâtel , a dérapé
avec sa voiture et heurté un trac-
teur en traversant le village de
Miasy. Souffrant d'une forte com-
motion , elle a été transportée à
l'hôpital de Payerne.

La neige, encore
• HIER SOIR, après une journée

bien grise, Neuchâtel , a retrouvé ,
en partie, son manteau de neige. De
gros flocons alternaient avec une
pluie f ine , obligeant les passants à
hâter le pas en vue de regagner le
confort du foyer. Vers 1 heure du
matin on notait  une certaine ac-
calmie laissant , néanmoins , prévoir
une nouvelle offensive.

Une infirmière
blessée

Concert de la Saint-Nicolas au profit d'oeu-
vres sociales, par June et Georges-Henri Pan-
tillon , samedi 6 décembre 1969, de 17 h 30
à 18 h 30, Aula du nouveau gymnase, fau-
bourg de l'Hôpital 59. Au programme, œu-
vres pour piano et piano à 4 mains de Mo-
zart , Schumann et Debussy. Entrée Fr. 5.—,
£tuHinnt<ï Fr. 3.—.

2 francs par millimètre de hauteur j

Jj|Spl> Siade de Serrières
^^ffi DIMANCHE , à 14 b 30

y X A M A X  -

CHIASSO
Match des réserves à 12 h 30

L'AQUARIUM

DANSE
CE SOIR, de 20 h 30 à 2 heures,
avec l'orchestre Raymond Claude,
2206 les Geneveys-sur-Coffrane.

Pour les amis des
Young Sprinters

Il reste encore des exemplai res de
la photo géante de la belle équipe de
Young Sprinters sur papier glacé, en
vente à la réception de notre journal ,
4, rue Saint-Maurice , Neuchâtel , au prix
de 50 centimes.

VENTE DU SOIR
A MORAT

jusqu'à 21 h 30
les vendredis 5,

12 et 19 décembre

# 

CONFÉRENCE
T.C.S.

Salle des conférences,
mardi 9 décembre 1969

à 20 h 30
CONFÉRENCE

de M. Edouard Bois-de-Chêne , sur :

Expédition au Sahara
Retirer les cartes d'entrée à l'Office

du T.C.S., Promenade-Noire 1.

Compagnie des
PÊCHEURS et C0SS0NS

Assemblée générale de Sotat-Nicolas
le samedi 6 décembre 1969, à 14 heu-
res, à l'hôtel de ville de Neuchâtel.

SALLE DES CONFÉRENCES

SOIRÉE DE NOËL
Vendredi 12 décembre, 20 h 15
< LE TOURNANT > , pièce inédite
en 4 actes, de Mme Du four

Programme musical - Invitation cordiale
Fraternité Chrétienne

fT" i T P N  CENTRE DE CULTURE
JiiÊi Ce soir et demain soir, à 20 h 30,
I' 1 la troupe du TPN présente

BONHOMME
ET LES INCENDIAIRES

Comédie de Max FRISCH
Location : bar du TPN, dès 13 h 30.

Tél. 5 90 74.

Hôtel du Cygne
CHEZ-LE-BART
CE SOIR

DANSE
avec les c GOLDEN STAR »

Aujourd'hui
-,

Match au loto
des RADICAUX

Restaurant Métropole
Peseux, centre du village

I dès 19 h 30 tr

r-— ¦ T P N  CENTRE DE CULTURE
IlIÏ3Î.* Mardi 9 et mercredi
jjM==fcf 10 décembre 1969, à 20 h 30

RÉCI TAL
de la chanteuse israélienne
Sarah Alexander
Location : Bar du TPN, tous les jours,
dès 13 h 30. Fermé le lundi. Tél. 5 90 74.

VENTE DE TAPIS
PASSAGES AU MÈTRE

Largeur 70 cm le mèfre 7.—
90 » 9.—

120 >» 12.—
TAPIS MUR A MUR

En 365 cm le m2 13.—

C O U P O N S
de 9 h à 12 h, de 13 h 30 à 18 h

A NOTRE DÉPÔT
chemin des Vignes
B O L E (NE)

E. G A N S - R U E D I N
T A P I S

Grand parking

; engage pour son
•M? ! Supermarché de
jj jffia S E R R I È R E S

AUXILIAIRES et MAGASINIER
Téléphoner au 5 37 21.

BOLETS SECS
le cornet de 1 kg
seulement Fr. 19.50
3 kg Fr. 57.—

fi Ma lad lèra  1B

AULA DU NOUVEAU GYMNASE
(ruelle Vaucher) Ce soir, à 20 h 30

El Gringo, Dominguez et
LOS JAIRAS

folklore bolivien
Location : Centre de loisirs, Boine 31,
tél. 5 47 25.

RESTAURANT DU CHALET, Cortaillod

Ce soir, RACLETTE
animée par les deux Jackson

Dès lundi, FERMÉ jusqu'au 30 décembre

Café National - Bevaix
Ce soir, à 20 h 15

CONCERT
par la Bandelle du vieux-pont du
Landeron
Pour cause de déménagement :

A VENDRE de gré à gré
logement complet

Hoirie de feu Ed. Schmid, fourreu r,
Serre 11, Neuchâtel , tél. 5 19 53, de
14 à 18 h 30, jusq u 'au 9 décembre .

Prévisions du temps. — Nord des Alpes,
Valais, nord et centre des Grisons : le
ciel sera le plus souvent très nuageux,
voire couvert. Des chutes de neige, épar-
ses en plaine, plus importantes dans les
Préalpes du nord , se produiront à nou-
veau. De brèves éclaircies sont cependant
probables , surtout dans l'ouest et dans le
Valais central.

La températu re en plaine sera comprise
entre moins 1 et moins 6 degrés la nuit
et entre moins 4 et plus 1 degrés l'après-
midi. Un courant de bise, faible à modéré,
s'établira sur le Plateau. En montagne , les
vents sou ffleront du secteur nord.

Evolution probable pour samedi et di-
manche. — Au nord des Alpes augmen-
tation de la nébulosité par le nord-ouest
et précipitations.

Monsieur et Madame
Georges PORRET - FERRÉ ont la
grande joie d'annoncer la naissance
de leur fille

Sonia
le 4 décembre 1969

Maternité Pourtalès Arsenal 4
Neuchâtel Colombier

Dans l'impossibilité de répondre
à chacun personnellement, la
famille de

Madame
César JEANNERET-GUYE

très touchée par les nombreux
témoignages d'affection et de sym-
pathie reçus à l'occasion de son
grand denil, remercie sincèrement
toutes les personnes qui l'ont
e n t o u r é e  durant ces jours
d'épreuve.

Travers, décembre 1969.

Dans l'impossibilité de répondre
séparément, la famille de

Madame François LUTZ
remercie très sincèrement toutes
les personnes ciui ont pris part
à son deuil , par leur présence,
leurs messages et envols de
fleurs, et les prie de trouver ici
l'expression de sa vive reconnais-
sance.

Neuchâtel, décembre 1969.

La famille de
Monsieur

Adolphe HUMBERT-DROZ
profondément touchée par les té-
moignages de sympathie et d'affec-
tion qui lui ont été adressés lors
de son grand denil , prie toutes
les personnes qui l'a entourée par
leur présence, leurs envols de J j
fleurs , lenrs messages ou dons, 1 !
de croire à sa sincère reconnais- I
sance.

Llgnières, décembre 1969.

Madame Wilfred Francfort et
sa famille, profondément touchées
par les nombreux témoignages de
sympathie et d'affection reçus à
l'occasion du décès de

Monsieur
Wilfred FRANCFORT

et dans l'impossibilité de répon-
dre à chacun , remercient toutes
les personnes qui ont pris part
à leur deuil par leur présence,
leurs envois de fleurs ou leurs
messages, et les prient de trouver
ici l'expression de leur profonde
reconnaissance.

Treycovagnes, décembre 1969.

L'Eternel est ma force et mon
bouclier ;

En lui, mon cœur se confie et je
suis secouru.

Ps. 28 : 7.
Madam e Louis-Auguste Matthey ;
Monsieur et Madame André Conlet,

leurs enfants, petits-enfants et arrière-
petits-enfants ;

Madame Fritz Cosandier, ses enfants
et petits-enfants ;

Madame Jean Matthey ;
Madame Robert Cuche, ses enfants et

peti ts-enfants ;
Monsieur et Madame Fritz-Edmond

Matthey, leurs enfants et petits-enfants;
Monsieur et Madame Roger Matthey,

leurs enfants et petits-enfants, à Cer-
nier ;

Monsieur et Madame Werner Schôni
et leur fils, à Flamatt ;

Monsieur et Madame Maurice Vuillio-
menet et leurs enfants,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la douleur de faire part du dé-
cès de

Monsieur

Louis-Auguste MATTHEY
leur cher et bien-aimé époux, frère,
beau-frère, oncle, cousin , parrain et
ami , que Dieu a repris à Lui , dans sa
68me année.

2065 Savagnier, le 3 décembre 1969.
Car Dieu a tant aimé le monde

qu 'il a donné son Fils unique, afin
que quiconque croit en lui ne pé-
risse point , mais qu 'il ait la vie
éternelle.

Jean 3 : 16.
L'ensevelissement aura lieu vendredi

5 décembre, à 13 h 30.
Culte pour la famille , à 13 h 15.

Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Madame Agnès Antiglio-Robellaz, à
Buttes ;

Monsieur François Antiglio, à Neu-
châtel ;

Monsieur Jean-Marc Antiglio, à Fleu-
rier ;

Madame Anne Jeanneret et ses en-
fants, à Onex ;

Mademoiselle Manuela Chomarat, à-
Lausanne ;

Madame et Monsieur Marcel Duvoi-
sin-Antiglio et leurs enfants, à Pregny ;

Monsieur Paul Robellaz, à Buttes ^ -
Madame et Monsieur Pierre Pani-

ghini-Robellaz, à Buttes ;
Monsieur René Robellaz et sa fille, à

Genève ;
Madame Jeanne Donzé, à Genèv e,
ainsi que les familles parentes, alliées

et amies,
ont la douleur de faire part de la

perte cruelle qu'ils viennent d'éprouver
en la personne de

Monsieur

Paul-Albert ANTIGLIO
leur cher fils, papa, fiancé, frère, beau-
frère, oncle, petit-fils, neveu, parrain ,
parent et ami , que Dieu a subitement
repris à Lui, le 3 décembre 1969, dans
sa 40me année.

Le défunt repose en chambre mor-
tuaire de Plainpalais (rue des Rois, à
Genève).

L'ensevelissement, avec suite, aura
lieu le samedi 6 décembre, à Buttes.
Départ du convoi funèbre au Faubourg,
à 13 heures.

Pourquoi si tôt ?

Monsieur et Madame
Bernard PERRENOUD ont la grande
joie d'annoncer la naissance de leur
fils

Alain
3 décembre 1969

Maternité Gratte-Semelle 31
Pourtalès Neuchâtel



Les P. S. de Neuchâtel se muent en incendiaires
BAPTEME DU FEU ET EXERCICES PRAMUUti
DANS UNE VILLA DU CLOS-DE-SERRIÈRES

Le plus beau feu de cave de l'année, à Neuchâtel. Comme
doivent en rêver les pompiers professionnels, à leurs moments de
loisirs ! Tout y était : une chaleur à rôtir un bipède en quelques
minutes et une fumée que n'aurait pas dédaignée un régiment
de saucissons vaudois.

Le feu de cave a une redoutable
réputation , qui lui vient précisément de
ses deux attributs — la chaleur et la
fumée — et dont les pompiers ont ap-
pris à se méfier.

Ce sont , par conséquent , les incen-
dies les plus dangereux à combattre. On
a pu s'en rendre compte à maintes re-
prises , à Neuchâtel et dans les deux
autres villes du canton.

La difficulté est de localiser le foyer
alors que la température ambiante est
élevée et que la fumée limite la visi-
bilité à peu de choses.

Il est vain en effet de brandir une
lance à eau en ignorant où se trouve
le foyer ! On gaspille de l'eau qui serait
bien précieuse en certaines circonstan-
ces.

La fumée, en outre, a le pouvoir mor-
tel d'asphyxier l'être humain très ra-
pidement. Jamais un pompier digne de
ce mot ne s'aventure dans une cave
en feu sans avoir recours au masque
à gaz en circuit fermé.

BAPTÊME DU FEU
Hier, les premiers-secours de Neuchâ-

tel se sont mués en incendiaires. Avec
une technique accomplie, ils ont mis le
feu — et quel feu, Serrières disparais-
sait dans un nuage de fumée opaque !
— aux caves de l'a villa Clos-de-Serriè-
res 12.

Dans ce petit bâtiment de trois éta-

ges — propriété de la caisse de retraite
de la Papeterie de Serrières et où mar-
di et mercredi , • se sont déjà entraînés
les pompiers de cette fabrique — les
professionnels du chef-lieu s'en sont
donné à cœur joie.

Pour la bonne cause : ces exercices
constituaient un excellen t baptême du
feu auquel furent soumis une dizaine
de nouveaux agents PS de la police
locale, encadrés de quelques futurs ca-
dres de ce corps.

Certains, à Serrières, ont fait connais-
sance du feu d'une manière assez bru-
tale ! Autant savoir tout de suite de
quoi on parle-

Le président du Conseil communal,
M. Martenet, qui remplaçait M. Jean-
Claude Duvanel , directeur de la police
du feu et des constructions et président
de la commission du même nom, des
membres de cette dernière ont suivi avec
un vif intérêt cette série de démonstra-
tions, mises au point par le capitaine
Henri Perrin , les plt Gattoliat et Laub-
scher et dirigées successivement par le
sut Linder et le cpl Kiiffer.

DES CHIFFRES ELOQ UbNlb
Quatre minutes vingt après la pre-

mière alerte au poste de police du fau-
bourg de l'Hôpital, le chef d'interven-
tion était sur place avec son véhicule
de commandement, prêt à assurer les
liaisons radio éventuelles, et était suivi
immédiatement du camion eau et pou-
dre de première intervention et du ca-
mion de pionnier chargé de matériel di-
vers. C'est l'habituel trio qui se met en
mouvement à chaque alerte. Et qui fait
passablement de bruit quand il se dé-
place, pour se frayer un chemin au mi-
lieu de la circulation urbaine.

Onze minutes après l'arrivée des PS,
la première équipe d'intervention atta-
quait  le feu. Ce dernier était totalement
maîtrisé et éteint vingt-six minutes après
le coup de téléphone d'alerte !

Dans le second cas, il s'agissait d'un
feu d'appartement au deuxième étage.
Un tas de planches, de la paille et
quelques litres de pétrole créèrent le
brasier dans une chambre.

T.à encore, l'intervention fut rapide ,

Les pompiers professionnels savent depuis longtemps que le Teu ae
cave est l'un des plus dangereux. Ils se sont équipés en conséquence.

(Avinress-J .-P. Baillod)

Echange de commentaires entre (de g. a drj le président du Conseil
communal P.-E. Martenet, le major Habersaat, commandant du
bataillon de sapeurs-pompiers de Neuchâtel, et le capitaine Perrin.

trop même car le foyer n avait pas eu
le temps de déployer toute sa vi gueur.

Le camion tonne-pompe permit, avec
sa réserve de 1700 litres de liquide , une
attaque très efficace.

Cet exercice visait à une économie
maximum d'eau par l'emploi rationnel
de la lance à brouillard , afin de limi-
ter autant  que possible les dégâts d'eau.

Chute vertigineuse des prix :
Deux robes de lainage pour 4 fr. 50
Quatre paires de gant s pour 2 fr. 50

S Ne dites p lus que le prix de la
H vie augmente de jour en jour. Nous
8 avons assisté, hier après-midi, à uneEl vente extraordinaire : un parapluie ,
§f une sacoche, des gants et une échar-
H pe , le tout pour quatre francs ; deux
B robes en lainage gris, longues man-
H ches, taille 42 liquidées contre 4 f r .
= 50 ; un bracelet doré , une casquette
H et deux paires de gants sacrifiés pour
E douze francs ; une magnifique voiture
H bla nche, à pédales, de quoi faire sau-
M ter de joie un bambin : 20 francs...
m II faut  dire que, parfois , les para-
H p luies avaient une forme inédite, que
s les vêtements ne pouvaient guère être
f§ essayés lorsqu'il s'agissait de robes
M notamment , que quelques valises
H avaient souffert de leurs voyages ou
H que certain appareil de radio avait
 ̂ hrvnin d' un bricoleur.

Mais tout de même !
La salle réservée aux ventes aux

enchères était bien remplie hier après-
midi. Tant les hommes que les fem-
mes avaient été attirés par les objets
tombés au rebut dans les postes. Ob-
jets allant du portemonnaie , vide hé-
las, à la boîte de chocolat , de la
couverture de laine à la montre auto-
matique, des salopettes aux housses
pour voiture.

Nous attendions l'instant oit le com-
missaire-priseur proposerai t le petit
Livre rouge, le vrai, celui de Mao
Tsé-toung que nous avions découvert
mr un rayon. Les citations du prési-
den t n'ont pas été abandonnées sur
un pupitre d'un bureau de poste...
elles seront mises en vente à une
autre occasion !

RWS

Des nouvelles classes du 1er degré seront
ouvertes au printemps prochain à Neuchâtel

Pour accueillir tous les nouveaux élèves de l'école primaire

En 1941, 295 naissances étaient enregis-
trées dans la commune de Neuchâtel . Elles
étaient au nombre de 402 en 1950 ; 490
en 1960 ; 549 en 1963 ; 605 en 1964 ;
585 en 1965 ; 598 en 1966 ; 550 en 1967
et 512 en 1968.

Ces chiffres ont fait frémir de nombreu-
les personnes, notamment le directeur des
écoles primaires et préprofessionnelles , M.
Numa Evàrd. Il adore les enfants et'"il
considère comme un peu siens tous ceux
qui fréquentent les classes neuchâteloises.
Toutefois , le nombre important des nais-
sances en 1963 et en 1964 lui cause des
soucis : les nouveau-nés d'alors commence-
ront l'école au printemps prochain. Les
classes, actuellement , sont devenues ma-
tière très rare. Où placer tous les nou-
veaux vpnn s ?

EN CINQ ANS : 340 ELEVES DE PLUS
Aux printemps 1965 à 1969, les inscrip-

tions se sont élevées en moyenne à 400
par année. En tenant compte des graphi-
ques, des chiffres établis par le Centre
électronique de gestion concernant les en-
fants inscrits au fichier de la police des
habitants ainsi que des calculs résultant
de la pyramide des âges, il est possible
de prévoir une forte augmentation pour les
cinq années à venir : la moyenne annuelle
passerait à 468 élèves, ce qui veut dire
que les responsables devront accueillir un
contingent supplémentaire de 340 élèves
ces cinq prochaines années.

Ces chiffres ne sont que des prévisions.
Des projets de constructions de nouveaux
logements prennent forme, notamment 402
appartements à l'ouest de la ville, 227
dans le centre et 258 à l'est de Neu -
châtel. Combien d'élèves en âge scolaire
habiteront-ils ces nouveaux appartements ,
et quand ? La question se pose aussi en
ce qui concerne les constructions prévues
au cours de la sixième campagne HLM
par la ville de Neuchâtel.

DÉPLACEMENT DE L'ANNÉE
SCOLAIRE ?

On parle , pour les années 1972 et
1973, du passage du début de l'année
icolaire en automne. Le recrutement des
nouveaux élèves se ferait alors sur treize
mois, c'est-à-dire qu 'il concernerait les en-
fants nés entre le 1er mai 1965 et le
31 mai 1966 puis du 1er juin 1966 au
30 juin 1967. En 1974, le recrutement se-
rai t de nouveau normal et concernerait
les enfant s nés du 1er juillet au 30 juin
1968.

Si non? n 'en sommes pas encore là , cela
n 'empêche pas les services compétents d'éta-
blir maints projets et de s'occuper active-
ment de cet éDineux nroblème.

CONTRE L'AUGMENTATION
DE L'EFFECTIF

M. Numa Evard refuse de porter à plus

de trente le nombre des élevés a une clas-
se de premier degré. Il n'est plus possi-
ble pour l'institutrice ou l'instituteu r de
donner un enseignement valable et judi-
cieux si les enfa n ts sont trop nombreux.

Il reste donc l'augmentation du nombre .
des classes, pour autant que des collèges
disposent encore de locaux vacants. Il est
prévu de porter de seize à dix-huit les
classes de premier degré au printemps
1970. II y en aurait deux à la Prome-
nade , quatre aux Parcs, une aux Sablons ,
deux à la Maladière , une à Vauseyon, deux
aux Charmettes , deux à Serrières , quatre
à la Coudre. Celle des Sablons sera nou-
velle et la Coudre passera de trois à qua-
tre classes.

Les quartiers est de la ville se déve-
loppent d'une manière invraisemblable. La
Coudre possédait deux classes avec 41 élè-
ves en 1938. Avec la construction du col-
lège de Sainte-Hélène , l'augmentation a
passé de neuf classes et 232 élèves en
1955 puis quinze classes et 409 enfants
en 1969. Inutile de dire que tous les lo-
caux sont occupés et que le vieux collè-
ge a même dû être réutilisé.

UNE RÉPARTITION INDISPENSABLE
La direction des écoles primaires et pré-

professionnelles de Neu châtel a été dans
l'obligation de procéder dès maintena nt à
la formation provisoire des classes de pre-

mier degré pour le printemps 197U , étant
en possession de la liste des enfanls nés
entre le 1er mai 1963 et le 30 avril
1964.

Jusqu 'ici , une certaine liberté était lais-
sée aux parents qui inscrivaient leurs en-
fants dans la classe tenue par une institu-
trice ,' qu 'ils connaissaient. Cela ne sera,
plus possible à l'avenir.

Pour que le chiffre fatidique de trente
élèves par classe ne soit pas dépassé, cer-
tains enfants seront diri gés vers un collège
ou vers un autre.

Les parents des fu turs élèves ont reçu
ou vont recevoir une circulaire leur de-
mandant s'ils envisagent de déménager
durant ces prochains mois ou si l' enfant
n 'entrera pas à l'école à la suite d'une
dispense médicale ou encore s'il sera ins- ;
crit dans une école spéciale ou privée. .

Tous ces renseignements permettront de
préparer d'une façon plus précise encore
la formation provisoire des classes. Il va
sans dire que les demandes de transfert
d'un collège à l'autre seront étudiées avec
soin.

Des recherches, des statistiques , des gra-
phiques s'entassent partout. Ce travail ar-
du est entrepris dans le but de trouver
une juste place à tous les enfants qui ,
au printemps prochain , entreront pour la
première fois dans une classe d'école.

RWS

Un produit d'extinction d une
extraordinaire efficacité

Les premiers-secours, en guise d apo-
théose , ont présenté un nouvel extinc-
teur  qui , s'il n 'est peut-être pas le pro-
duit miracle, est incomparabl e pour maî-
triser , à une rapidité extraordinaire, un
feu d'hydrocarbures .

L'eau légère : inventé , dit-on , par des
ingénieurs français, développé par la
NASA à la suite de la mort accidentelle
des astronautes carbonisés dans leur cap-
sule, et aujourd'hui commercialisé sur
le marché suisse, ce produit — qui coû-
te 39 fr. le litre et se mélange à neuf
fois son volume d'eau — dépose sur
l'hvdrocarbure en feu une fine p ell icule

invisible qui étouffe irrémédiablement
les flammes.

L'extinction est quasiment instantanée!
Il faut l' avoir vu pour y croire.

Nul doute que l'eau légère équi pera
bientôt tous les aérodromes, aéroports,
raffineries , entrepôts d'hydrocarbures et
camions-citernes.

Hier , à Serrières, dix litres d'eau lé-
gère ont été suffisants pour éteindre une
cuve de pétrole en feu et un tas de
planches et de paille en flammes. Avec
une facilité déconcertante.

Un seul inconvénient : ce produit au
pouvoir d' extinction sans pareil est coû-
teux.

Peut-être son prix baissera-t-il en se
commercialisant sur une très grande
échelle !

Au term e de cette matinée riche en
expériences , le major Habersaat , son
adjoint le capitaine Perrin , et M. Mar-
tenet se sont livrés à d'utiles commen-
taires.

Les derniers jours de la villa ont été
fertiles en événements.

Lundi les démolisseurs abattront ce
que le feu n 'a pas entamé.

G. Mt

Quatre semaines de congés payes
pour les apprentis ? C'est ce que leur
souhaitent les organisations syndicales

Quatre semaines de vacances payées
pour les apprenti s, pourquoi pas ? Hier
soir cependant, on eut très vite l'im-
pression que les jeunes s'en souciaient
moins que les délégués syndicaux qui
les avaient invités au Cercle des tra-
vailleurs. Dans la grande salle de la
Paix et sous des guirlandes qui paru-
rent moins être celles de Noël que d'au-
tres de la fête du 1er mai, M. Pierre
Reymond ouvrit la réunion à laquelle
assistaient une bonne centaine d'ap-
prentis, plus peut-être :

— ..Je ne suis pas encore aussi vieux
que Mathusalem mais j'ai pourtant con-
nu , mais oui , ici à Neuchâtel , une épo-
que où il fallait se battre pour faire
passer le salaire horaire des maçons
de 80 à 85 centimes I

Et le président du Cartel syndical
cantonal neuchâtelois rappela la pério-
de qui avait  précédé les débuts du mou-
vement ouvrier, les premières vagues de
revendication a Zurich ou Claris et il
retrouva pareillement ses vingt ans à
l'aube de ce siècle. M. Jean-Pierre Hirt ,
secrétaire-adjoint de la FOBB puis M.
Bernard Mottet s'exprimant au nom de
la FCTA, expliquèrent ensuite les rai-
sons qui ont poussé les organisa-
tions syndicales à demander cette qua-
t r ième semaine de congés payés. La loi
fédérale sur le travail stipule que les
apprent is  âgés de moins de 19 ans ont
droit  à trois semaines, à deux les ou-
vriers et employés. Un article additif
laissait toutefois les cantons libres
d'augmenter ces minima , ce qui fut fai t
à Neuchâtel où les salariés adultes, pla-
cés sur le même plan que les appren-
tis , purent ainsi obtenir une troisième
semaine. Il faudrait donc maintenant
qu 'une convention de droit privé soit
passée entre les associations patrona-
les et ouvrières pour que la quatrième
semaine de congés payés des apprentis

RECOURS EN CAS D'ECHEC
De M. Guilloud. secrétaire de la So-

ciété suisse des employés de commerce,
les jeune s attendaient sans doute plus
que l'article ou'il fit de sa profession

et des avantages , nombreux il est vrai ,
que cette association procure à ceux qui
en gagnent les rangs . L'orateur ajouta
cependant  que les délégués de la SSEC,
réunis à Genève , avaient volontiers opté
pour cette quatrième semaine et qu 'en
cas d'échec, il serait encore possible de
demander qu 'elle puisse figurer dans le
code des obligation s que l'on refra ichi t
actuellement aux Chambres.

M. Eric Dubois parla alors des acti-
vités des groupes de jeunesse des fédé-
rations syndicales puis M. Jean-Pierre
Hirt donna le pouls du Château : si les
départements de l'industrie et de l'ins-
truction publique sont favorables à l'in-
troduction de la quatrième semaine, ce
serait , hélas, sous une forme plus nuan-
cée, celle des camps de ski par exem-
ple. Les syndicats rejettent cette solu-
tion :

— Nou s sommes opposés à cette con-
ception ! devait terminer M. Hirt. Ce
qu 'il faut , c'est une quatrième semaine
sans contrainte...

Des listes de signatures circulèrent
alors , épaulant la résolution suivante  :

« Les avvrenties et avvrentis travail-

lant dans l'industrie , l'artisanat et le
commerce

— déplorent l'extrême transition subie
entre la scolarité obligatoire et l'appren-
tissage qui réduit les vacances annuel-
les d' environ 3 mois à 3 semaines ;

— constatent que leurs conditions de
vacances sont inférieures à celles dont
disposent les apprentis du domaine de
l'instruction p ublique (écoles techniques,
école de commerce, etc.) puisque ceux-
ci bénéficient d'environ 12 semaines de
vacances var année. De ce fai t , et aussi
pou r maintenir l'intérêt de la relève et
de la formati on professionnelle du sec-
teur priv é,

— estiment que la convention générale
en matière de vacances doit être revue.
Dans le but de rétablir cette différence
dans une pr oportion plus équitable,

— revendiquent une Une semaine de
vacances payé es dès 1970. »

Le débat qui suivit permit de con-
naî t re  les sentiments des apprentis et
lelui , aux cheveux longs, qui l'ouvrit
commença par barbouiller le visage ai-
mé de la paix du travail...

f.l.-P. f.h.
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VOTATIONS CANTONALES

Triple « oui »
radical et socialiste

Au cours de sa dernière séance, le co-
mité de l'Association patriotique radicale
de Neuchâtel - Serrières - la Coudre a dé-
cidé de recommander aux électrices et aux
électeurs d'accepter, samedi et dimanche,
les trois décrets soumis à votation :
• Le décret accordant au Conseil d]Etat

un crédit pour la construction et l'équi-
pement d'une halle d'expertise destinée au
service cantonal des automobiles, à la
Chaux-de-Fonds, du 29 septembre 1969 ;
• le décret concernant la création et le

financement de l'Institut neuchâtelois de
microbiologie , du 29 septembre 1969 ;
• le décret portant octroi d'un crédit de

1,515,000 francs pour la construction et
l'aménagement de divers bâtiments à l'hô-
pital psychiatrique cantonal , à Perreux , du
29 septembre 1969.

Le parti socialiste neuchâtelois , pour sa
part, recommande aux électrices et élec-
teurs de voter <t oui » également.

ADAPTATION DU
PRIX DU PAIN

Dès lundi

C est bien contre son gre que la sec-
tion du Vignoble, qui groupe les bou-
langers des districts de Neuchâtel , de
Boudry et du Val-dc-Ruz, a dû
prendre la décision d'adapter le prix
du pain , en se basant sur l'inice d
coût de la vie.

Dès lundi 8 décembre, le kilo de
pain long sera vendu 1 fr. 20 au lieu
de 1 fr. 10, le kilo de pain rond 1
francs 10 au lieu de 1 fr. 05 ; la livre
de pain long passera de 65 à 70 c,
la livre de pain rond de 60 à 65 cen-
times.

Relevons que le pain n'a pas subi
d'augmentation dans notre région de-
puis quelque quatre ans. Les boulangers
des districts des Montagnes pratiquent
déjà les nouveaux prix ci-dessus de-
puis le 1er inlllct 1968.

TOUR
DE

MILLE
m UDJ c\.

/ . .  ¦

Tram contre auto
• UN AUTOMOBILISTE qui circu-
lait , hier à 16 h 40, rue de l'Ecluse ,
au volant d'une voiture allemande ,
M. R. R., a stoppé son véhicule
au milieu de la chausse :- alors que
survenait  le tram No 3, condui t  par
SI. C. L'automobile fut heurtée par
l'avant du tram . Pas de blessé.
Dégâts seulement.

Un sapin sur la place
de l'Hôtel-de-Ville

• IL A ÉTÉ COUPÉ dans les f o -
rêts de Chaumont. li est grand , il
est beau, il se dresse fièr ement sur
la place de l'Hôtel-de-Ville de Neu-
châtel.

Il est fort  entouré ces jours-ci.
Des hommes se fa uf i lent  entre ses
branches , d' autres l' abordent à l'aide
d'échelles géantes. L'équipe des ser-
vices industriels a non seulement la
tâche de lui donner des soins esthé-
tiques s'il le faut , mais surtout de
le garnir de plus de mille ampoules
électriques qui brilleront très pro -
chainement , dans l'attente de tfoël.

Bientôt aussi, les deux millésimes
1969 et 1970 seront dessinés sur la
façade du bâtiment. Les fêtes  nous
séparent du c h a n g e m e n t  d' année.
Qu'elles soient heureuses pour tous
et vour toutes I

(Avipress - J.-P. Baillod)
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Ill COMMUNE DE CRESSIER

L'administration communale de Cres-
sier cherche, pour le printemps 1970,

un (e) apprenti (e)
d'administration
ayant suivi, si possible, l'école se-
condaire.
Nous offrons une formation complète
d'employé (e) d'administration.
Les offres manuscrites, contresignées
par le représentant légal de l'inté-
ressé (e), doivent être adressées au
Conseil communal, jusqu'au 15 dé-
cembre 1969.

Conseil communal.

:
'* 'V' '. ;;- ; ' ' - ' '.-

Réservez dès maintenant votre
app artement en p ropriété p ar étage
et devenez propriétaire d'un splendide appartement à Saint-Biaise sur la hase 'd'un financement
offrant les meilleures garanties d% sécurité. . . ,. . __ 
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immeuble neuf ,  construit pour de futurs proprie- tré, machine à laver la vaisselle, 2 ou 3 cliam-
taires avec appartements tout confort, cuisine bres à coucher, piscine. Plan de financement
équipée avec frigo 245 1, cuisinière, four encas- inédit avec hypothèque assurée.

Renseignements et documentation sur place et par TOURAINE société anonyme pour la promotion
immobilière, Pierre-de-Vingle 14, 2003 Neuchâtel, tél. (038) 8 49 79 oii 3 11 70.
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NEUCHATEL

A VENDRE BÂTIMENT
bien placé, à mi-chemin entre
la gare et le centre , à l'inter-
section de trois rues, compre-
nant : 6 appartements de 3
chambres, cuisine, W.-C. et dé-
pendances, un petit magasin et
un café. Surface totale 1G2 m2.
Pas de servitude. Pour visiter
et traiter, s'adresser à l'étude
de Me Roger Dubois, notaire,
rue du Temple-Neuf No 4, à
Neuchâtel. Tél. (038) 514 41.

A vendre à la Neuveville

villa
de 7 pièces, tout confort mo-
derne. Garage, grande ter-
rasse, jardin arborisé, dépen-

. cj anpe, situation . très tran-
quille, vue magnifique sur le
lac, l'île de Saint-Pierre et les
Alpes. Facilités de finance-
ment.

Ill COMMUNE DE BOUDRY

La commune de Boudry cherche,
pour le printemps 1970, un (e)

APPRENTI (E) DE BUREAU
Les offres manuscrites, accompa-

gnées des certificats scolaires, doi-
vent être adressées au CONSEIL
COMMUNAL jusqu'au 31 décembre
prochain.

Boudry, le 3 décembre 1969.
CONSEIL COMMUNAL

Devenir d'un beau panorama
propriétaire et d'un bel appartement

f À ¦ •'

Vente d'appartements à Neuchâtel
;

Situation Prix Acheter son chez-soi, Voilà le placement
La Coudre-Champréveyres 21/2 pièces à partir de f r. 60 000- c'est en finir avec les versements qui est proposé à chaque épargnant

vue exceptionnelle et imprenable 4 pièces à partir de f r. 103 000.- à fonds perdus, les soucis disposant d'un minimum de 20 °/o
5 pièces à partir de fr, 134 000 — de hausses

Bâtfment , Les expériences faites jusqu .c.
résidentiel de 20 appartements, Financement Se soucier de ses économies sont concluantes,

,4 par étage plus 2 attiques étudié pour chaque cas, dont le pouvoir d'achat ne cesse nombreuses références

f hypothèques organisées par nos de diminuer, c'est les placer où
Appartements soins elles se revalorisent à mesure
2 V2,3,4,5,6,7 pièces tout confort que le franc dévalue
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CHAMPERY VALAI S
Une station de détente et de sport , hiver comme été.

En liaison directe avec Avoriaz-Morzine.

A VENDRE

APPARTEMENTS et STUDIOS dès Fr. 37,000.-

I 

Construction de 1er ordre — Situation ensoleillée — Facilités de
crédit.

Renseignements et documentation :'

AGENCE IMMOBILIÈRE DE CHAMPÉRY L'HOSTE-AVAN THAY \
Tél. (025) 8 44 44.

' 1874 CHAMPÉRY
Grand choix de location pour la saison d'hiver et d'été.

V I L L A
à vendre à Bevaix (début route
de l'Abbaye)
2 appartements (3 et 4 pièces)
tout confort, vue imprenable,
grand jardin (fruitier, gazon, etc.)
construction récente.
Faire offres sous chiffres
C 03-355,707 à Publicitas S.A,
2000 Neuchâtel.

PPjPj NEUCHATEL cherche,

jaSl tel pour un de ses em-
iWMiwi ployés, un

APPARTEMENT
à Saint-Biaise
(même dans immeuble ancien).

Téléphoner au 5 37 21.

Boulangerie-Pâtisserie
Laurent Runthard t
Tel. fi 40 20 - (H 27 16 privé)
cherche employé

BOULANGER-PÂTISSIER
qualifié, pour date à convenir .

I^̂ J Micromécani que S. A.
cherche

employée de bureau
à la demi-journée.
Faire offres à
Micromécanique S. A.
Draizes 77
2006 Neuchâtel
Tél. 8 25 75.

Urgent. — Je cherche

sBudio
ou
appartement
2 pièces, confort ou mi-confort , région
Hauterive - Saint-Biaise - Marin.
Adresser offre s écrites à CE 2954 au
bureau du journal .

La Raffinerie de Cressier S.A.
cherche, pour le début 197Û,

2 grands
appartements

confortables, de 4 ou 5 pièces,
à Neuchâtel ou aux environs.

Tél. (038) 7 75 21, interne 251.

A vendre, à 3 minutes d'auto
du centre de Neuchâtel, quar-
tier Monruz, à proximité de
nombreuses fabriques et du
trolley, vue sur le lac,

MAISON DE 2 APPARTEMENTS
CONFORTABLES M

au total 8 pièces,, central
général, surf ace totale en-
viron 1000 m2. m

.,,; „, PRIX ;r 170,000 fr.. ;• . .. . M
ul "- lS - a T>our

; j tr'âiter : 60,000 fr. ;*$
Possibilité d'aménager 9 à 10
chambres indépendantes^.coup
de peinture ' à la façade néces-
saire.
AGENCE IMMOBILIERE , .
CLAUDE BUTTY ]
ESTAVAYER-LE-LAC . {
Tél. (037) 63 24 24.' '

i

A vendre, à Cressier,

- w i«
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de 5 pièces, garage et sous-
sol avec 3 locaux à usages
multiples.
Pour traiter : 110,000 fr.

Fiduciaire L. Robert , fbg de
l'Hôpital 22, Neuchâtel.
Tél. 4 1717 ou 6 12 72.

C—7  ̂ ^

L̂  : Terrasse
0

1 5 13 13 comprenant 6 K pièces, grand
confprtjfasçenseur^ yuë, domi-

NeUChatel nàhte :slg la$f oM dè
;
Saint-

Offre Biaiie îêf lac^et lgs.^Ahpes.
à Vendre Terrasse d'environ 135 m2.
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Aj t.o'v 'te ,demande de renseignements ,

prière de jn ihdre  un timbre pour la ré ponse
A d m i n i s t r a t i o n  de la

;, 'V « Feui l le  d' avis de Neuchâ te l  »

A vendre près de Neuchâtel,
pour cause de départ, situa-
tion exceptionnelle, promon-
toire sur toute la région, le
lac et les Alpes, vue grandiose,

CHALET-VILLA 0 PIÈCES,
TRÈS CONFORTABLE
Surface totale 1550 m2.

Prix : 250,000 fr. ; pour trai-
ter : 100,000 fr.
Living 8 m X 3 m 50. Cuisine,
bain, central général au ma-
zout, garage ; possibilité de
revendre 700 à 800 m2 à très
bon prix.

AGENCE IMMOBILIÈRE
, CLAUDE BUTTY

ESTAVAYER-LE-LAC
Tél. (037) 63 24 24.

1 i ¦ '¦ ¦»¦ mt t.i*-~^^^mi^^^m^^^m *mmmmmmm *mnmmmm i'

A vendre à Gorffler

j olie villa
de deux appartements et congéla-
teur puhlic . Transformation possi-
ble en cinq chambres. Jardin avec
arbres fruitiers. Vue imprenable
sur le lac et les Al pes. Possibilité
de reprendre hypothèque.

S'adresser à Fiduciaire F. Anker,
Reussicre 20, 2024 Saint-Aubin.
Tél. (038) 6 76 49.

j Nous cherchons, pour le 1er janvier 1970, 0

I 2 chambres et I
E un studio meublés j
\ ! Région : Boudry, Colombier, Cortaillod. p

1 MIKRON HAESLER S. A., 2017 BOUDRY |

ÉTUDE CLERC, notaires,
2, rue Pourtalès - Tél. 5 14 68
A VENDRE, quartier nord de la gare

CFF, une MAISON de 20 appar-
tements de 3 chambres avec cui-
sine et bains (loyer mensuel 165
fr.), chauffage central,
avec 9 GARAGES (loyer mensuel
50 fr.)

Une MAISON de 16 appartements de
3 chambres avec cuisine et bains
(loyer mensuel 165 fr.),  chauf-
fage central.

TERRAIN
à vendre, entre
Onnens et Grandson.
Faire offres SOUJ
chiffres 42-2644 à
Publicitas ,
1401 Yverdon.

A louer, sous l'église catholique
de Serrières,

plusieurs garages
(place de lavage à disposition)
disponibles très prochainement.
Renseignements et inscriptions
chez
M. Gabriel Juriens,
Pierre-de-Vingle 10, Serrières.
Tél. (038) 8 49 05.

Baux à loyer
en vente au bu-
reau du journal
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I Ces stations-service Esso possèdent un Esso Shop: $

I Bevaix : F. Devaud ; Colombier : J. Wiithrich ; Le Landeron : J. -B. Ritter, route Cantonale ; I
I Neuchâtel : M. Bardo, Poudrières 161 , D. Co ll a, rue des Parcs 147, M. Facchinetti, i
I Portes-Rouges 1, J.-L. Segessemann, Pierre-à-Mazel 5 1 ;  Saint-Biaise : U. Dall'Acqua. J

Off rir à Noël
une céramique de

CUA. 7xÀA0+L.
est un cadeau apprécié

Trésor 2
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Et ceque vous apprécierez leplus:justeun quart d'heure
En trois garnitures de Fr.46.50 à Fr.' < qc _ avant de sortir, les CARMEN CURLERS vous permettent de créer,

de rien, une toute nouvelle et séduisante coiffure.

KIMDLER
Hôpital 9 Neuchâtel
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| Une idée i
i Un cadeau i
| Un p ortrait _
| par J. SCHŒPFLIN 1
¦g photographe 3
| Terreaux 2 — Neuchâtel J
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BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
«_» en vente à l'imprimerie de ce journal.

Département mesure à votre disposition

PKZ
Neuchâtel, 2, rue du Seyon, tél. 038 / 516 68
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Envoyez-moi votre documentation sans engagement I
Nom, prénom: ;
Adresse:c_ _>
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J'ai trouvé
le moyen de faire

exécuter mes photo-
copies à la minute
sous mes yeux , et
à un prix avantageux ,
chez Reymond , rue
Saint-Honoré 5, à
Neuchâtel.

Collies Lassies
A vendre 6 jeunes sable-dorés.
Père et mère classe ouverte
jugé excellent ; haut pedigree.
R. Vauthey , 1349 Eclépens
(VD). Tél. 87 72 21.
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RÔTI DE BŒUF
et BOUILLI

l extra-tendre

Belles langues de bœuf
; Chaque lundi, dès 16 heures i

BOUDIN FRAIS
à la crème

| BOUCHERIE-CHARCUTERIE

maxtralmann
T 510?0# /BOUCHERIE CHARCUTERIE

9 Rue Fleury 20 - NEUCHATEL J



Une mesure pleinement j ustifiée :
le parcage alterné pendant l'hiver

De noire correspondant :

L'hiver, à trois heures du matin quand
les responsables du service de déblaiement
donnent l'alerte , cent cinquante hommes
sont tirés du lit et entrep rennent un la-

beur ardu , ingrat surtout. A la fin de la
journée , quand les éléments le permett ent ,
une fois tous les véhicules rentrés, ce sont
2300 km de rues qui auront été parcourus
et débarrassés de leur manteau de neige.
Conduire un chasse-neige n'est pas chose

aisée et la tâch e des chauffeurs est sou-
vent rendue encore plus difficile par le
mauvais parcage des voitures qui obstruent
la route et contrai gnent les véhicules pu-
blics à louvoyer. Le déblaiement de la rue
devient ainsi aléatoire.

Comme 2000 véhicules passent la nuit
dehors à la Chaux-de-Fonds , la police et
les travaux publics ont été amenés à pren-
dre certaines mesures : le parcage alterné
essayé l' an passé s'est révélé être une solu-
tion prometteuse. Si 1100 avis ont été dis-
tribués à des automobiles mal parquées, il
n'y eut que 86 cas de récidive et une
seule contravention. C'est-à-dire que de leur
côté les automobilistes avaient compris que,
plutôt que de leur oompliquer la vie les
autorités au contraire s'efforçaient de la
leur simplifier. Cette année donc dès le
1er décembre les mêmes mesures d'hiver
ont été remises en vi gueur ; à la différen-
ce près que les automobilistes pourront dé-
sormais se procurer un disqu e spécial , gen-
re disque pour zone bleue, qui permet en
fonction du jour et de l'heure de savoir
d'un seul coup d'œil de quel côté par-
quer. Gageons que ce disque qui sera re-

mis gratuitement sera fort bien accueilli.
Ces mesures bien entendu ne valent na-

turellement que par leur application ;
qu 'un seul automobiliste ne joue pas le jeu
et le problème demeure entier. Pour avoir
des routes bien déblayées et éviter la for-
mation de glace il est indispensable que
toutes les voitures soient parquées du mê-
me côté. Bien entendu une certaine sou-
plesse est laissée aux automobilistes et la
police lâchera un peu la bride lorsque
toutes les rues seront propres et qu 'aucune
neige ne menacera. Aux automobilistes de
savoir quand il s'agit d'appliquer ces me-
sures.

Il va de soi que les mes principales
restent interdites au stationnement — des
panneaux l'indiquent d'ailleurs. Le chan-
gement de côté se fait entre midi et deux
heures : seule cette formule peut satisfai-
re chacun. Pour les automobilistes du de-
hors , il est prévu (pour autant que l'ex-
périence soit poursuivie l'année prochaine)
de placer des panneaux d'avertissement
aux entrées de la ville. En attendant , il
faut espérer qu 'ils fassent comme tout le
monde...

QUAND ET COMMENT PARQUER
— Qu est-ce que le stationnement al-

terné ?
— C'est une mesure qu| impose aux

automobilistes de stationner d'un côté
précis en fonction des jours et de
l'heure.

— Quand se fait le changement de
côté ?

— H devra se faire entre 12 et
14 heures.

— Quand stationner sur les côtés
sud et ouest ?

— Du samedi à 12 h au lundi à
12 h ; du mardi à 12 h au mercredi à
12 h ; du jeudi à 12 h au vendredi à
12 h.

— Quand stationner sur les côtés
nord et est ?

— Du lundi à 12 h au mardi à
12 h ; du mercredi à 12 h au jeudi à
12 h ; du vendredi à 12 h au samedi
à 12 h.

— Comment trouver le bon côté ?
— Sud et nord : parallèle à l'avenus

Léopold-Robert ; ouest et est : perpen-
diculaire à l'avenue Léopold-Robert.

— Où trouver les disques de station-
nement ?

— Aux services industriels, aux siè-
ges du TCS et de l'ACS, à la gendar-
merie, police des habitants ainsi qu 'à
la police locale et dans quelques maga-
sins de la ville.

— Depuis quand est applicable ce
stationnement ?

— Les mesures sont valables à partir
du 1er décembre jusqu'au 15 mars. Elles
seront appliquées avec une certaine sou-
plesse si la neige fait défaut.

— Quels en sont les buts ?
— Rendre les routes praticables le

plus rapidement et le mieux possible
lors ou après des chutes de neige.

Âu Théâtre, le quatuor Vegh a fait
pleurer les notes de «La Malincolia»
(c) Paganini possédait un « stradivarius » ,
Sandor Vegh se sert du même instru-
ment. C'est donc un homme heureux.
Les auditeurs, apprécièrent autant la très
belle sonorité de son violon que son enten-
te avec ses partenaires. L'entendre jouer
est un régal ; le voir jouer est plus
qu 'une leçon. Cet enrichissement permet
de toucher du doigt le métier des quatre
musiciens. Les sonorités sont supérieure-
ment belles. Mentionnons aussi la délica-
tesse, la subtilité dans l'intention qui par
endroit se veulent évanescentes. Mention-
nons également les accords furieux et ra-
geurs qui , selon Beethoven , apparaissent
souvent. L'impétuosité du grand sourd n'est
pas une sinécure ! Son ' exubérance s'ex-
prime par exemple dans le Scherzo 18,
No 6. Ce quatuor en Si bémol majeur pos-
sède un adagio intitulé «La Malinconia»;
Beethoven avait écrit que € ce morceau
doit être joué avec la plus grande délica-
tesse ». Là aussi, l'invention du grand musi-
cien est extraordinaire par l'alternance
qu'il veut entre la douleur et le triomphe
de la joie. Le quatuor des harpes possède
aussi un très bel adagio ; l'auditeur décou-
vre non pas la sentimentalité, ni la sen-
siblerie que bien des compositeurs connais-
sent. L'auditeur , en présence de cette mé-
lodie infinie, découvre une noblesse, un
sentiment tonique que Beethoven seul a su
extérioriser avec un tel rayonnement :
« chaque note est une larme ». La trans-
position , l'idéalisation de la douleur sur le
plan esthétique , voilà ce que le quatuor
Vegh réussit à nous faire accepter grâce
à sa maturité et à son expérience. Les ar-

tistes furent très chaleureusement félicités
et nous nous réjouissons de les réenten-
dre en février 1970 !

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du mercredi 3 décembre 1969

Naissances : Alvarez, Monica, fille de
Manuel , mécanicien et de Electra , née
Baixauli ; Gerber, Yves-Albert, fils d'Eric-
Walther, chauffeur et de Fernande-Antoi-
nette, née Chaignat ; Jolidon , Evelyne, fille
de François-Armand, électrotechnicien et dE
Ruth , née Schnyder ; Scarascia , Olivier ,
fils de Vincenz-Antonio, peintre et de Jo-
siane, née Pierrehumbert ; Ruetschi, Elisa-
beth , fille de Karl , ingénieur-électricien
et de Heidemarie , née Huemer ; Vidali.
Marc-André, fils de Secondo-Claudio , mé-
canicien et de Johanna , née Handl ; Zum-
brunnen , Fabrice, fils de Michel-André,
faiseur d'étampes et de Daniela, née Bal-
lestrin.

Promesse de mariage : Forini , E!vio-
Francesco-Antonio , employé de bureau et
Salvisberg, Ruth .

Décès : Glaus , William-Alire , polisseur , né
le 26 août 1901, veuf de Anna-Ida , née
Luthin , dom. Léopold-Robert 2.

jeudi 4 décembre 1969
Promesse de mariage : Bohrer , Jean-

Louis-Emile, mécanicien de précision et
Quinche , JosLne-Frieda.

Mariage civil : Trovato , Santo , somme-
lier et Carmela , née Baratta.

La mort des arbres de la route
des Eplatures sauvera des vies

Ils sont condamnés par un projet d'éclairage

(c) L'Etat a décidé du tracé de la route
cantonal e la Chaux-de-Fonds (même si
l'agrandissement de cette route et sa cor-
rection n'est pas pour demain). La com-
mune de la Chaux-de-Fonds va pouvoir
répondre favorablement à un vœu émis,
depuis longtemps, par nombre d'automo-
bilistes. Sur un kilomètre, à partir du
carrefour des Forges, jusqu 'au chemin de
l'aérodrome, la route des Eplatures va re-
cevoir un éclairage public. Cette installation
d'éclairage nécessitera l'enlèvement de 42
arbres situés sur le trottoir nord. Il est
à noter que devant la fabrique Haefeli
et Cie ainsi que devant le nouveau gara-
ge des Trois-Rois, les arbres ont déjà été
enlevés.

Le projet comporte la pose de 32 can-
délabres métalliques zingués, équipés cha-
cun d'une armature munie d'un ballon fluo-
rescent , à vapeur de mercure, de 250 watts.
Le coût total de cet éclairage est évalué
à 115,000 francs. Si l'on songe au nombre
d'accidents mortels provoqués par les ar-
bres, sur cette route , on ne peut que se
réjouir de les voir enlevés.

AU TRIBUNAL DE POLICE DU LOCLE

L'habit ne fait pas le moine...
Le tribunal de police a siégé, jeudi

après-midi , sous la présidence de Me Jean -
Louis Duvanel , assisté de Mme Danielle
Pislor , commis au greffe.

U. C. est prévenu de parcage incorrect
à la jonction de la rue du Pont et
la Grand-Rue. Pour sa défense , il dit que
la Grand-Rue était barrée à cet endroit ,
ce qui l'empêchait de se rendre au parc
de la place du Marché. Le président lui
rétorque que ce parcage incorrect n'a rien
à voir avec la barrière. C. devait aller
parquer à un autre endroit. Le jug e lui
a infligé une amende de 10 fr. et cent
sous de frais.

Mariette J. a circulé, le 9 octobre avec
le cyclomoteur de son père , du Quartier
au Locle. Or, elle n'avait pas l'âge requis ,
ce qu 'ignorait son père. Le juge le con-
damne à payer une amende de 20 fr.
auxquels s'ajoutent 5 fr. de frais. La pré-
venue J. W. a circulé le 9 octobre , sur la
route du Locle aux Ponts-de-Martel avec
un véhicule dont le pot d'échappement
était défectueux. Après explications, le pré-
sident libère la prévenue mais lui met les
cent sous de frais sur le dos.

Le 25 octobre, à une heure tardive, un
automobiliste J. V., venu avec des amis
de la Corbatière et de la Chaux-de-Fonds
a fait un tel bruit devant le Buffet de la
gare (fermé) qu 'un policier est intervenu
et a suspecté le prévenu, J. V., d'ivresse.
Les examens ont donné une alcoolémie de
1,20 au sachat 1,80 %» au breathalyzer
tandis que la prise de sang révélait 1,52 -
1,72 %c

Comme il n'y a pas eu d'accident, le
président , tenant compte des circonstances
atténuantes , a prononcé une amende de
200 fr. et 200 fr. de frais.

Le 14 octobre , A. B., circulant au vo-
lant d'un bus loclois sur la route des
Monts , n'a pas pris toutes les précau -
tions nécessaires avant de s'engager sur la
rue du Soleil-d'Or provoquant un accro-
chage avec l'automobile de M. M. Ce sera
20 fr. d'amende et 15 fr. de frais.

Ils étaient six sur le banc des accusés.
De la salle on paraissait avoir affaire à
des prévenues tant les chevelures étaient
abondantes et les unes même soignées.
En fait , il s'agissait de cinq prévenus et
d'une jeune fille élégante. Un soir d'octo-
bre, ces jeunes ont fait les polissons dans
un restaurant de la ville, injuriant le te-

nancier puis les agents. Les uns étaient
au sol et s'aspergeaient de bière. Bref ,
il n'y eut pas de bagarre mais quelques
bousculades. Inutile de préciser que la
boisson a joué son rôle dans les agisse-
ments peu délicats de ces jeunes « en fê-
te » . Les dommages sont reconnus et fi-
nalement , grâce à un juge paternel , tout
s'est bien arrangé. Le principal fautif ,
R. J., se voit infli ger une amende de
90 fr. Il payera 9 fr. de frais. Sa bon-
ne amie, M.-M. B., est condamnée à 60
francs d'amende et à 6 fr. de frais. Les
quatre autres prévenus , B. M. Cl. Se,
A. C, et D. B. du Ch., sont punis (ils
sont mineurs et bénéficient de l'art. 100
du CPS) chacun d'une amende de 30
francs et de 3 fr. de frais.

(C.)

¦
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Un agriculteur du district avait
rendu son équipement au conseiller
d'Etat Barrelet : l'armée le garde !

Ainsi que nous l'avons brièvement si-
gnalé hier, le tribunal de division 2 s'est
réuni en audience mercredi 3 décembre
1969 à Neuchâtel , sous la présidence de
son grand juge , le colonel Lenoir. La pre-
mière affaire concerne un soldat , le fu-
siller R.T. qui lors de son école de re-
crues a entraîné une fillette dans un bois
et en usant de violence, a commis un ac-
te contraire à la pudeur sur cet enfant de
moins de 16 ans. Il s'agit d'un jeune hom-
me dont le sens moral est peu développé
et qui n'a pas manifesté de repentir sur
sa conduite. Le tribunal le reconnaît cou-
pable d'attentat à la pudeur des enfants
et le condamne à six mois d'emprisonne-
ment sans sursis sous déduction de 32
jours de détention préventive, à l'exclusion
de l'armée, à la privation des droits civi-
ques pour trois ans et au renvoi à l'auto-
rité civile compétente pour un traitement
approprié.

FAUSSES DÉCLARATIONS

Le fus. R.G. n'était pas enthousiasmé
pour faire son cours de répétition. 11 a
donc imaginé un accident et par de fausses
déclarations, il a obtenu un certificat de
son médecin. U a cherché d'autre part à
obtenir de faux témoignages de la part
de connaissances. En outre, il a fait dé-
faut aux tirs militaires et aux inscriptions
de l'habillement. Dans son jugement , le
tribunal condamnera ce militaire à deux
mois d'emprisonnement à subir sous régi-
me militaire pour les délits d'inobserva-
tion des prescriptions de service, de fraude
pour esquiver le service militaire , de tenta-
tives d'instigations à faux témoignages et
d'insoumissions intentionnelles.

EXCLUSION
Le soldat automobiliste J.-L. R., qui

lors de l'assemblée générale de la Société
d'agriculture du Val-de-Ruz au printemps
dernier avait déposé son équipement au
pied du conseiller d'Etat Barrelet à Dom-
bresson , n'a pas fait le cours de répéti-
tion de son unité après qu 'il eut abandonné
son équipement pour manifester son mé-
contentement , selon lui , dans l'attitude des
autorités à son égard. Il a fait défaut éga-
lement aux tirs militaires et à l'inspection
de l'habillement. Il est réputé pour être
un homme peu facile de caractère, verbeux
et non conformiste. Il entend braver la
société. De plus, il refuse tout service mi-
litaire pour l'avenir. Le tribunal retient
l'abus et dilapidation de matériel, ainsi que
le refu s de servir et condamne J.-L. R.
à trois mois d'emprisonnement sans sursis
et à l'exclusion de l'armée.

INSOUMISSION
Le fus. Y.H. a quitté la Suisse l'an der-

nier sans être au bénéfice d'un congé mi-

litaire et sans avis aux autorités militaires
compétentes. Il a ainsi fait défaut au cours
de complément de son unité. Le tribunal
le condamne par défaut à trois mois d' em-
prisonnement pour insoumission intention-
nelle et inobservation de prescriptions de
service.

Quant au soldat mécanicien J.-F. B.,
qui avait un congé militaire , il est resté
au pays mais il n 'a pas accompli son
cours de répétition alors qu 'il en aurait
encore eu le temps avant son départ. Par
défaut , le tribunal le condamne à 45 jours
d'emprisonnement pour insoumission inten-
tionnelle.

Une expérience à suivre

(c) i, Ueuvre des colonies de vacances
de la Chaux-de-Fonds, après avoir cons-
taté la parfaite réussite de la colonie
d'été de Bretaye, a décidé de tenter
une expérience au cours de cet hiver.
Après avoir reçu l'approbation de la
commission scolaire , le comité a mis
sur pied , en collaboration avec le corps
enseignant primaire, un essai de classes
de neige pour le degré moyen (4me
et 5me années). Il s'agit de classes
complètes qui partiront avec leur ins-
tituteur ou institutrice, du lundi matin
au vendredi soir, en janvier et février.
Chaque classe sera logée, durant une
semaine, dans un chalet spécialement
aménagé aux Pontins , ou à Monit-So-
leil. Des accompagnants seconderont les
responsables des classes.

Il est prévu un programme journalier
comportant d abord la pratique du ski.
Mais une part de l'emploi du temps
sera réservée à l'étude. Une telle expé-
rience de vie en communauté est de
nature à permettre un meilleur contact
entre les membres du corps enseignant
et leu rs élèves et de créer des liens
avec d'autres camarades. Les frais se-
ront pris en charge par l'œuvre des
colonies de vacances pour la plus grande
part , une modeste participation sera de-
mandée aux parents des élèves.

Cet essai doit permettre aux respon-
sables de l'oeuvre des colonies de va-
cances de se rendre compte dans quelle
mesure une telle initiative est suscepti-
ble de répondre à un besoin. En outre ,
si les résultats sont concluants , il n'est
pas impossible qu'une étude soit entre-
prise de telle façon , qu'à l'avenir , des
camps puissent être organisés durant
toute la saison d'hiver , afin qu 'un nom-
bre important d'écoliers puissent en bé-
néficier.

Classes de neige
pour le degré moyen

Une comédie musicale à la Chaux-de-Fonds
grâce à la Société pédagogique romande
Les enseignants collaborent autant qu'ils sont mécènes

Les Montagnes neuchâteloises, en
juin l'an prochain , accueilleront près
de six cents congressistes qui se fe-
ront mutuellement la classe : pendan t
deux jours, la Société p édagogique
romande organisera à la Chaux-de-
Fonds le congrès qu 'elle tient tous
les quatre ans. La triditon veut qu 'on
y travaille mais qu 'on s'y amuse aus-
si en continuant de s'enrichir l' es-
prit, si bien que les organisateurs
de la manifestation ont demandé une
création qui sorte de l'ordinaire au
Théâtre populaire romand.

Le cahier des charges remis à
Charles Joris et à son équipe préci-
sait que la SPR allouerait une sub-
vention à la troupe afin qu 'elle puis-
se monter un spectacle qui , sans
elle, demeurerait hors de sa portée.
Il fallait en outre que l'œuvre f û t
délassante et plutôt gaie, accessible
à tout un chacun, sans pour autant
verser, dans la bêtification. Au fond ,
une œuvre idéale qui distraie après
un banquet et avant le bal pour des
instituteurs et des maîtres tout préoc-
cupés encore de « Formation et re-
cyclage des enseignants », selon le
programme de la séance de travail
du matin. '

En post-scriptum, la Société péda-
gogique romande demandait encore
que ses hôtes étrangers, venus des
Etats-Unis, de Scandinavie, de Gran-
de-Bretagne, de Belgique et du Ma-
roc ne se heurtent pas trop à la
barrière de la langue, et donc que
l'action sans le texte ait encore un
sens.

UN CHOIX DIFFICILE
Le Théâtre populaire romand pro-

posa cinq œuvres au comité d'orga-
nisation du Congrès, que préside M.
Jean John , de la Chaux-de-Fonds.

Une trilogie d'Arnold Wesker, dont
« La Cuisine », montée en France
par Ariane Mou chkine, eut un énor-
me succès, pouvait convenir. Proches
des œuvres de Tchékov, Gorki ou
O'Casey qu'avait montées le TPR
et qui restent parmi ses meilleures
réalisations, ces trois pièces généreu-
ses penchaient peut-être un pe u trop
du côté de la critique sociale.

«Le Voyage derrière la monta-
gne », une œuvre japonaise de Fuka-
zawa, mettant en scène l'angoisse de
la faim , f u t  écartée pour des misons
évidentes, et on laissa de côté une
«r turquerie » écrite au X J X e siècle
par un auteur caucasien, Mirza-Fath-
Ali Akhundow, p roche de Molière
dans sa manière de tourner en dé-

rision derviches , sorcellerie, tribunaux
et obscurantisme.

Un auteur neuchâtelois était en
lice , avec une œuvre à grand spec-
tacle, burlesque , qui se déroule dans
un cirque. Signée de Bernard Lieng-
me, elle n'a pas été retenue parce
que trop g igantesque et t o u f f u e, même
pour le TPR.

UN SCÉNARIO
La commission « spectacles » du

congrès de la Société pédagog ique
romande a finalement arrêté son
choix sur un scénario de Pierre Hal -
let. Un habitant d'une région pau-
vre, pour faire comme les autres et
parce que les femmes du village se
moquent de lui, suivra un agent re-
cruteur d' un pays hautement indus-
trialisé dans l'intention de faire f or-
tune. Il reviendra bien au village
comme le plus riche de tous les ex-
patriés, mais dans un Cercueil de
luxe, parce qu 'il n'aura pu s'adap-
ter à un monde complètement dif-
féren t du sien.

COLLABORATION EFFICACE
Il vaut la p eine de souligner que

le choix de ce scénario représente le
résultat d'un mode de collaborat ion
nouveau , p roposé autant par le TPR
que par les enseignants. La troupe ,
en soumettan t cinq œuvres, avait
tout loisir d'en choisir qui s'accor-
de, à un titre ou à un autre, avec
ses préoccupations. Le scénario de
Pierre Hallet (et la subvention de la
SPR) lui permettront d'assimiler des
techniques nouvelles, le chant et la
danse puisqu 'il a été décidé d' en faire
une comédie musicale. L 'auteur par-
ticipera à la création , avec Emile
de Ceuninck pour la musique, Achil-
le Markoff pour la chorégrap hie,
Alain Ray pour les décors et Char-
les Joris pour la mise en scène.

Les enseignants qui ont choisi, eux,
ont découvert un aspect du théâtre
qu'ignore généralement le public.
Leurs réflexions , en contrepartie, ont
donné au TPR une vue nouvelle
de ses propres activités, puis qu'une
séance d'animation commune, tout
récemment , a permis aux uns et aux
autres de s'expliquer en public.

La procédure qu 'a choisie la So-
ciété pédagog ique romande est peut-
être p lus ardue pour le mécène que
la simple remise d'un chèque. Mais
elle a été aussi infiniment plus en-
richissante.

A. B.

A SAINT-MARTIN, IL EST INUTILE
DE DÉCROCHER LA LU NE POUR LES
CENT ANS DE Mme LOUISA RUDOLF

Déjà garni les branches de sap in
en prévision des fê tes  de f i n  d'année,
le salon de l'asile des Lilas, à Saint-
Martin s'apprête à accueillir la famill e
des 17 pensionnaires et leur directrice
pour célébrer les cent ans de^Mme
Louisa Rudolf.

En attendan t le 10 décembre, jour
de son anniversaire, Mme Rudo lf
compte les jours avec une certaine
appréhension . Le ciel noir et la gri-
saille qui pesaient hier sur le Val-de-
Ruz étaient plus lourd au cœur de
Mme Rudolf que le poids des ans.
Elle était triste. Peut-être pensait-elle
à sa jeunesse ?

— Je l'ai passée dans le Jura,
avoue-t-elle avec une pointe d'accent :
« Schizertutsch ». Puis elle ajoute avec
malice :

—... Un jour , je n'y tenais p lus :
j' ai fa i t  ma valise et je  suis partie
aux Etats-Unis ! J'avais tout juste 28
ans. Je rêvais de Brooklynn et de
New-York. J' y suis allée. 1 used to
speak Eng lish but I hâve forgotten
a lot, you know...

Et pourtan t, elle parle encore l'an-
glais presque aussi bien que le fran-
çais.

Mme Rudolf a eu sa part d'ennuis
et de soucis, mais l'affection don t
l' entourent encore ses quatre garçons
et sa f i l le  a eu raison des mau-
vais souvenirs. Toujours alerte, Mme
Rudolf possède une vivacité d' esprit
remarquable, mais il est un domaine
où son intransigeance n'a d'égal que
sa « bonne fo i  ». Ni les jou rnaux, ni
la télévision et la radio n'ont jamais
pu lui faire admettre que des astro-
nautes avaient foulé le sol lunaire !

— Non ! Vous n'arriverez pas à
me convaincre : it 's impossible! Les
avions, c'est di f féren t, j e  les ai vus.

Le verdict est tombé ; c'est sans
appel. Mercredi prochain , Mlle lr-
minger, la directrice de l'asile rece-
vra les autorités et les enfants de la
centenaire pour cet anniversaire qu'el-
le tient absolument à célébrer dans
l'intimité. A cette occasion le tradi-

tionnel fauteuil sera remis à la ju-
bilaire : nul doute qu 'il sera plus con-
fortable que la chaise électrique
qu'elle avait eu l'occasion de voir
au Musée de Brooklynn...

Mme Rudolf, quant à elle, prétend
que c'est trop d'honneur.

— Toutes ces personnalités ? Pour
moi ? Mon Dieu, j 'aimerais mieux
être ailleurs ce jour-là !

Sur la Lune peut-être, Mme Ru-
dolf ,  ou à Ca.p-Canaveral...

P. Le.

Centenaire et polyglotte !
(Avipress - G. C.)

• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Ritz : « Le Bal des vam-

pires ».
ABC : « Les amours d'une blonde »

Eden : « Macadam Cowboy » .
Corso : « Haine pour haine ».
l'Iaza : « Ben Hur ».
Scala : « Qu'est-il arrivé à babv Jane ? »
EXPOSITION. — Galerie du Club 44 :

Pietro Fontana.
THÉÂTRE. — 20 h 30, «Le prince tra-

vecti ou l'illustre aventurier de Ma-
rivaux » par le Théâtre populaire ro-
mand.

Pharmacie d'office. — Pharmacie Guye,
avenue Léopold-Robert 13 bis .

Permanence médicale et dentaire. —
Le 2 10 17 renseignera.

• AU LOCLE
CINÉMAS. — Lux, 20 h 30 : « Les Bons

Vivants ».
Casino, 20 h 30 : « Les Têtes brûlées ».

EXPOSITION. — Musée des beaux-arts :
Roger Pellaton , peintre.

PHARMACIE D'OFFICE : Breguet.
PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-

TAI RE : votre médecin habituel.

Soirée de la Société
de gymnastique

(c) La Société de gymnastique de Sa-
vagnier a donn é, récemment, sa soirée
annuelle. Au cours du programme, les
exercices p hysiques cédèrent le pas à la
farce  et à la grâce. Quatre saynètes
emmenèrent le public amusé d'une dé-
monstration de tir à une agence matri-
moniale en passant par un tribunal et
« le f û t  d' un canon ». Très applaudis ,
les ballets f irent  se succéder, souples
tziganes , apprentis valseurs, sémillants
cosaques et ravissantes f i l les de l' espace,
joliment costumés. L'orchestre des « Frè-
res Zmoos » avait attiré de très nom-
breux danseurs.

Bientôt le Noël
de la Paternelle

(sp) La traditionnelle f ê te  de Noël de
la Paternelle aura lieu le 7 décembre
à Cernier. Au cours de cette manifes-
tation , le public entendra un message
de l'Eglise catholique (les pasteurs ont
renoncé à présenter un sketch) et il
app laudira les acrobates-jong leurs « Mi-
soko and Partner ». Le Père No ël, bien
sûr, sera de la partie , ainsi que la so-
ciété des accordéonistes « L 'Epervier ».

L'importance
d'un chiffre

(c) Une petite erreur d'impression s'est
glissée dans l'article concernant les ré-
fections du collège. Il fallait lire : « Le
tout est devisé à 226,000 et non pas
22,000 » .

Soirée
(c) Samedi prochain , dans la halle de
l'ancienne école , la Société fédérale de
gymnast ique donnera sa soirée an-
nuelle . Un spectacle attrayant , efforts
de plusieurs mois , mettra en scène
lu» enfants  du village.
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ce soir, au Théâtre de la Chaux-de-Fonds,
la dernière représentation du « Prince tra-
vesti », de Marivaux, en pays neuchâtelois.
Relativement peu jouée jusqu 'alors, la pièce
a été comprise par le T.P.R. dans une
optique qui s'écarte résolument du « mari-
vaudage » classique. La mise en scène de
Charles Joris autant que les décors d'Alain
Roy donnent à l'œuvre une dimension in-
habituelle , la rattache étroitement au XXe
siècle, tout en lui conservant le charm e
suranné et la grâce du XVIIIe.

Un locataire évacué
(c) Un incendie qui aurait pu avoir de
graves conséquences s'est déclaré au petit
matin dans un atelier de galvanoplastie, rue
de Gibraltar. Il était près de six heures
quand les P.S. furent alarmés. Par chance,
les fenêtres n'avaient pas été brisées par la
chaleur et le feu ne s'était pas communi-
qué à l'étage en dessus lorsqu'ils arrivèrent*
sur les lieux. Ils durent ,néanmoins, s'équi-
per de masques pour se protéger des gaz
et évacuer un locataire de la maison.

En raison de l'ampleur que menaçait de
prendre le sinistre un groupe de piquet
fut alarmé. Ce n'est qu 'à 7 h 30 que
le sinistre fut maîtrisé.

Les dégâts sont assez conséquents. Tou-
te l'installation de galvanoplastie est hors
d'usage et la fumée et la chaleur ont gra-
vement détérioré les autres locaux de l'im-
meuble.

« Le Prince travesti »
par le Théâtre

populaire romand
T « Thontro TiAniiloiro rnni,ui/l A ,-,.-..» ^

LA VUE-DES-ALPES

Le slrilift des Loges dont nous par-
lions dans une de nos récentes éditions
est maintenant équipé d'une piste éclai-
rée. Nombreux seront sans doute les
jeunes skieurs qui l'utiliseront car cette
piste n 'est pas trop difficile .

Au skilift des Loges

EXPOSITION . — Landeyeux : Art artisanal.
Pharmacies de service. — Marti , Cernier ;

Piergiovanni , Fontaines.
Permanences médicale et dentaire. — Dès

samedi, à 12 h, à lundi , 8 h , tél. 7 11 33.

Collision :
2 morts 3 blessés

(c) Un accident de la circulation a
fait 2 morts et 3 blessés, hier, à
Besançon , au lieu dit « La Belle-Etoile »,
sur la route de Dijon. Une voiture ,
pilotée par M. Pierre Mengin , 36 ans,
ouvrier , demeurant à Champdivers , dans
le Jura, a dérapé sur la chaussée
rendue glissante par la neige. Une au-
tre voiture , arrivant en sens inverse,
a percuté avec violence le véhicule de
M. Mengin. Dans cette voiture, se trou-
vaient M. Mengin , sa femme et leurs
deux enfants. Mme Mengin et sa petite
fille de 3 ans ont été tuées. M. Mengin
et l'autre enfant ont été blessés, ainsi
que le pilote de la seconde voiture,
M. Claude Gangloff , 32 ans, demeurant
à Sartrouville, dans la région pari-
sienne.
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LES ELECTIONS COMMUNALES
DANS LA VALLÉE DE TA VANNES

De notre correspondant :
Trois localités de la vallée de Tavan-

nes : Court, Bévilard et Tavannes, éliront,
vendredi , samedi et dimanche , les membres
de leurs autorités communales.

Comme par le passé, la lutte se limi-
tera , dans les trois cas, à un duel socialis-
tes-radicaux. Toutefois , à Court , le parti
libéral indépendant , et à Tavannes le PAB ,
les chrétiens-sociaux et les citoyens libres
ne resteront pas indifférents et tenteront
le cas échéant de jouer aux arbitres.

A BËVILARD
Le maire, M. Aimé Charpilloz , n'est pas

combattu. Il sera élu. Il en va de même
pour les postes de président , vice-prési-
dent et secrétaire des assemblées munici-
pales : MM. Jacques Langel , André Ri-
chon et Willy Streit.

Pour le Conseil municipal , composé de
six membres, deux listes sont en présen-
ce : la liste socialiste comportant six noms,
et la liste libérale-radicale qui n'en com-
prend que cinq. Le Conseil sortant com-
prend quatre représentants socialistes et
deux libéraux , sous la présidence d'un mai-
re indépendant.

Voici les listes :
Socialistes : MM. Otto Bigler , Maurice

Burki , Etienne Haeberli , Samuel Marti , tous
anciens, Roland Schwarb, Samuel Spycher ,
nouveaux.

Libéraux : M. Jean Streit , ancien , MM.
Hans-Ueli Muller , André Voutat , Samuel
Wahli , Jean-Claude Zwahlen, nouveaux. M.
Alberto Ghielmetti , qui avait succédé il
y a deux ans à M. Maurice Romy, n'ac-
cepte pas de réélection.

Pour la commission d'école, tous les
anciens, sont en liste , aussi bien chez les
libéraux que chez les socialistes, ce qui
risque de barrer la route aux candidates ,
à moins que la gent féminine fasse preuve
de solidarité. Les socialistes présentent :
MM. Roland Bueche , Samuel Schnegg,
Marcel Senn, anciens.

A Tavannes , au fur et à mesure que
l 'heure d'ouverture des bureaux de vote,
fixée à vendredi à 18 h, approche, la fiè-
vre monte. Si le vice-président , le secré-
taire des assemblées municipales, MM. Ro-
bert Schwab fils et Georges Steiner , ainsi
que les vérificateurs, MM. Marcel Moll ,
Eugène Wirz , Philippe Gigandet , Herbert
Bassin et Pierre Guerne ont été élus taci-
tement , il y aura lutte pour la mairie.

Deu x candidats sont en présence : M.
Alfred Stambach , libéral-radical , ancien
membre du Conseil municipal , et M. Ar-
mand Gobât , maître secondaire , socialis-
te , membre du Municipal.

Pour les membres du Conseil muni-
cipal et les membres de la commission
d'école , 5 listes sont présentées , alors que

deux candidats sont en liste pour la pré-
sidence des assemblées : MM. William Fa-
vret , socialiste , ancien , et Paul Hamel ,
chrétien-social , nouveau.

Voici les listes en présence pour le Con-
seil municipal :
Parti socialiste et Union ouvrière :

MM. Adrien von Arx, Armand Gobât ,
anciens ; Mme Georgette Voiblet , nouvel-
le ; MM. François Domon , René Ermatin-
ger, Raymond Grosjean , Adolphe Voumard ,
tous nouveaux.

Comnimission de l'école primaire :
MM. Jean Botteron , François Domon ,

Raymond Grosjean , Adolphe Voumard , an-
ciens ; Noël Charpie , René Ermatinger ,
Alexandre Muller , nouveaux.

Parti libéral-radical :
Conseil municipal :
MM. Willy Ermatinger , Roland Hâzi ,

Alfred Stammbach . Arthur Studer , anciens;
Jean Brenzikofer , Nadège Gilliéron-Charpil-
loz, Paul Jutzeler , Mme Odette Kohler-
Moraz , M. Roger Voutat , nouveaux.

Commission de l'école primaire :
MM. Roland Hanzi, Francis Lanz, Pier-

re Tièche, anciens ; Joseph Cossavella ,
Mmes Verena Fehr-Kiihni , Elisabeth Ger-
miquet-Renfer , MM. M. Jean-Pierre Klop-
fenstein , Mme Odette Kohler-Maroz , MM
Michel Mathez , Yvan Saunier, nouveaux

Parti démocratique chrétien-social :
Conseil municipal e
Mmes Elisabeth Buhler-Lachat , Lucie

Gogniat-Gi gandet , MM. Pierre Eggenschwi-
ler , Raymond Eggenschwiler , Jean-Paul
Friat , Jean-Pierre Piquerez , nouveaux.

Commission de l'école primaire :
M. Raymond Eggenschwiler , ancien ;

Mmes Marie-Rose Chapuis-Vallat , Elisabeth
Eggenschwiler-Hauser , Marie Friat-Gigan-
det , Marthe Gigandet-Humair , Marie-Loui-
se Mongin. MM. Jean Greder , Jacques
Rebetez , Gillei Voirai , nouveaux.
Groupement des citoyens libres :

Conseil municipal :
MM. Georges Meister , ancien ; Pierre

Keller , Herbert Bassin, Jeannot Hauser ,
Jean-Pierre Luthi , nouveaux.

Commission de l'école primaire :
Mme Nelsy Ruegg-Nicolet , nouvelle ;

MM. Pierre Barfuss, ancien ; Jeannot Hau-
ser, Gilbert Wermeille, Pierre Dubois Wil-
ly Bigler , Jean-Pierre Luthi , nouveaux.

Parti des paysans, artisans et bourgeois :
Conseil municipal :
MM. Marcel Luthi, Pierre Geiser, an-

ciens ; Alain Dubler , Fritz Biihler , Otto
Burkhalter , nouveaux.

Commission de l'école primaire :
MM. Robert Schwab, Jean Habegger ,

anciens ; Mmes Ida Guerne-Schaller , Yvon-
ne Baggenstos-Bieri, Samuel Scheidegger ,
David Berger fils , Mme Hilda Biihler-
Aeschlimann, MM. Denis Chèvre , Mmes
Madeleine Girod et Eliane Werhli , nou-
veaux. Les libéraux ont déposé la liste
suivante : MM. Jean-Pierre Kaser , Roger
Maeder, Guy Chevrolet , anciens ; Mmes
Colette Boillat et Fernande Annoni , M.
André Chaignat, nouveaux.

A COURT
Ici aussi, le maire actuel , M. Jean-Louis

Muller n'est pas combattu. Il a été élu
tacitement. Pour le Conseil municipal , les
listes de candidats suivantes ont été dépo-
sées :

Parti socialiste :
MM. Paul Schôni-Burkalter , ancien ; An-

dré Clair , Raymond Fahrni , Samuel Hou-
mard , René Loriol, René Schaller , Walter
Steiner , nouveaux.

PAB :
MM. Georges Girardin , ancien ; Kurt

Eichert , Henri Gobel , Serge Liardon , Ro-
bert Unternàhrer , nouveaux.

Parti radical indépendant :
MM. René Ganz, Harold Abegger, Fran-

cis Marchand , Rémy Marchand , nouveaux.
Parti radical : Mlle Madeleine Boillat ,

Mme Sœurette Danz, nouvelles ; MM. Ro-
ger Kobel, Willy Moser, Roland Seiler ,
nouveaux.

Que se passe-t-il
à Tavannes ?

Sous ce titre, nous avons publié hier un
article qui nous avait été transmis par no-
tre rédaction de Bienne. A ce propos, M.
Armand Gobât nous écrit :

« L'auteur me prête l'intention suivante :
pour obtenir l'appui d'une importante frac-
tion du parti radical à ma candidature à
la mairie, je quitterais le parti socialiste et
j'adhérerais au parti radical après l'élec-
tion. Je déclare que ces insinuations sont
de pures inventions. Je suis membre du
parti socialiste et le resterai. Je n'ai eu
aucun contact avec des membres du parti
radical pour discuter d'une entente quel-
conque. U n'y a donc pas de « troublants
marchandages ».

Malgré l'opposition , l' église
de Vicques sera bientôt démolie

L'église de Vicques qui sera démolie.
(Avipress - Bévi)

D'intéressantes découvertes seront peut-être faites sur son emplacement
De notre correspondant :
Depuis 1961, Vicques possède une nou-

velle église, à l'architecture d'avant-garde ,
et pourtant construite selon les méthodes
communautaires du Moyen âge. Depuis
cette date donc, l'ancienne église est dé-
saffec tée et lors de l'assemblée paroissiale
du 29 juin 1963, les paroissiens avaient
pris la décision de démolir leur ancien
sanotuaire. La surface laissée libre par
l'assise de ce bâtiment servirait à agrandir
le cimetière. Dans diféférents milieux, on
s'émut à l'idée de la disparition de cet
édifice qui , dressé depuis fort longtemps
à l'entrée même du Val-Terbi , avait mar-
qué le paysage. Le Musée jurassien de
Delémont, et la commission des monu-
ments historiques de l'ADIJ intervinrent
auprès du conseil de paroisse pour que
cette décision soit reconsidérée. Ils propo-
sèrent le rachat de l'ancienne église qui
deviendrait un musée religieux , dépendant
en somme du Musée jurassien , et où pour-
raient être entreposés lors d'un premier
stade, puis par la suite, d'exposer différents
objets religieux actuellemen t disséminés.

La paroisse de icques avait alors décidé
de surseoir à la démolition et d'attendre
des propositions fermes et précises. Par la
suite , elle confirma sa première décision.
Mais la commission cantonale des monu-
ments historiques arrivait récemment avec
une nouvelle proposition intéressante : le
rachat, pour 50,000 fr. de l'ancienne église,
en vue d'en faire un dépôt d'art religieux.

Les paroissiens de Vicques, réunis en
assemblée avant-hier soir, avaient à statuer
sur cette nouvelle proposition. Etant don-
né que les pourparlers s'éternisent depuis
1963, ils ont refusé l'entrée en matière
par 191 voix, contre 71 acquises à la
conservation.

L'ancienne église de Vicques sera donc
démolie. Cet édifice religieux date de 1760
et il est sans valeur historique. Mais il a

été^construit sur les fondations d'une ég lise ,
beaucoup plus ancienne. Il n 'est donc pas
impossible que des découvertes archéolo-
giques intéressantes puissent être faites clans
le sous-sol de cet ancien sanctuaire qui est
situé exactement sur le portail d' entrée de
la villa romaine découverte à Vicques par
MM. Rais et Gerster de 1935 à 1937.

SONVILIER

(c) Dans la nuit du 3 au 4 décembre,
des inconnus se sont introduits par effrac-
tion dans la fabrique de boites de montres
« Iga S.A. » à Sonvilier. Ils se sont atta-
qués au coffre-fort, de grande taille, qu'ils
transportèrent dans les corridors mais qu'ils
ne réussirent pas à ouvrir. Ils durent se
retirer bredouilles. Les dégâts sont impor-
tants. La police enquête.

LE NOIRMONT
Voiture démolie

(c) Hier, à 13 h 20, entre les Emibois
et le Noirmont, une voiture conduite
par un habitant du Noirmont a glissé
sur la route enneigée et est venue se
jeter contre une automobile neuchâte-
loise arrivant en sens inverse. Cette der-
nière a été démolie, mais son conduc-
teur n'a pas été blessé. En revanche,
dans la voiture franc^montagnarde, le
père du conducteur, M. Robert Bassand,
âgé de 62 ans, a eu des côtes cassées.

MOUTIER
Pour une voiture

(c) Hier, a été appréhendé à Moutier,
le conducteur d'une automobile de lo-
cation qui n'avait pas été rendue à
son propriétaire dans les délais. Après
avoir décliné son identité et dû passer
au poste de police, il a été remis
en liberté.

Le coffre-fort plus fort
que les cambrioleurs Max Kampf à Delémont : le coup

de poing d'un artiste de talent
Le visiteur qui descend , ces jours, les

escaliers de la galerie Paul Bovée de
Delémont , reçoit un véritable coup de
poing dans l' estomac ! Non que la per-
sonne chargée de veiller sur les toiles
soit belliqueuse ! Mais il est absolument
bouleversant de le trouver à l 'improvisie
en face  des quelque vingt toiles de
l'artiste bâlois Max Kàmpf ,  à premiè-
re vue toutes de la même teinte : d'un
gris d'où émergent, comme d'un voile
de brouillard , des silhouettes à peine
esquissées : vieillards, enfants , f i l l e s, car-
navals, personnages falots dont on ne
.f ait s'ils sortent la nuit ou s'ils y
rentren t définitivement. ,

UNE G A M M E
A y regarder mieux, ' on a-vite cons-

taté que les gris sont loin d'être uni-
formes, qu 'ils sont travaillés, qu'ils cons- -
.tituent même toute une gamme de demi-
teintes et de teintes très subtiles, aux-
quelles l'œil doit s'accoutumer avant

d'éprouver ce p laisir artistique qu 'engen-
drent seules les œuvres de maîtres.

Et c'est bien le cas de Max Kà mpf
qui .est, en Suisse, un des grands pein-
tres de l 'heure, et reconnu comme tel.
s'il a bien voulu soumettre quelques-
unes de ses œuvres récentes au publ ic
delémontain , c'est qu 'il n'a pas oublié

qu 'au moment où il était contesté ail-
leurs, le Jura lui avait réservé, à p lus
d' une reprise, grâce en pa rticulier à M.
Max Robert , présiden t du Club juras-
sien des arts, un accueil amical. Esprit
indép endan t, non conformiste comme
seul peut l 'être un artiste de ce talent ,
Max Kàmpf est bien fait  pour p laire
aux Jurassiens. Aussi son exposition de
Delémont , que l'on peut encore visiter
jusqu 'à la f in  de la semaine, remporte-
t-elle un véritable succès.

BÊVl

Le feu fait de gros dégâts dans
une scierie de Marly-le-Grand

De notre correspondant :
Dans la nuit de mercredi à jeudi, vers

1 heure, l'alarme au feu était donnée à
Marly-le-Grand. Le sinistre avait éclaté dans
un atelier de la menuiserie Studemann et
Bapst S.A. Il s'agissait d'un bâtiment en-
tièrement en bois, datant d'une trentaine
d'années, comprenant un atelier au sous-
sol et deux appartements au premier étage,
ainsi qu'une chambre occupée par un ap-
prenti. D'autres dépendances, notamment un
atelier d'ébénisterie et des hangars , n'ont
pas été touchés, si ce n'est par l'eau. Le
stock de bois n'a pas souffert.

L'alarme a été donnée par l'apprenti ,
un noir originaire d'Ouganda, qui dut sau-
ter de la fenêtre de sa chambre sur un
avant-toit, puis au sol, pour échapper aux
flammes. Les habitants des appartements
durent quitter les lieux précipitamment La
cage d'escalier était déjà envahie par une
intense fumée. Les pompiers de Marly-le-
Grand, de Marly-Ie-Petit et de Fribourg,

intervinrent rapidement et efficacement. Ils
durent lutter pendant plus de deux heures
avant de parvenir à circonscrire le sinis-
tre. Quelques-uns d'entre eux furent bles-
sés aux mains, sans gravité toutefois.

CAUSE INCONNUE
L'atelier, qui abritait notamment sept

machines, fut entièrement dévasté, ainsi
que la chambre de l'apprenti. Les antres
locaux ont également souffert, notamment
de l'eau. Il n'est pas possible, pour l'ins-
tant, d'évaluer exactement l'importance des
dégâts. On estime qu'ils se situeront aux
alentours de 150,000 francs.

Une dizaine de personnes au total sont
employées dans la menuiserie, dont l'acti-
vité sera vraisemblablement paralysée pour
un à deux mois. Des mesures sont prises
pour que les ouvriers puissent continuer à
travailler.

Quant à la cause du sinistre, elle n'est
pas encore connue. La maison étaét équi-
pée d'un chauffage général à mazout qui
ne semble pas être en cause. Les installa-
tions électriques, également, ne peuvent
pas être incriminées a priori. Le préfet
de la Sarine, la police de sûreté, ainsi que
M. Paul Torche, président du Conseil des
Etats, étaient sur les lieux dans la nuit
déjà. Les investigations se sont poursuivies
hier. ,

MONTET
Carnet de deuil

(c) On a enterré dimanche à Montet
(Broyé) M. Ernest Chaney, décédé à l'âge
de 77 ans. Le défunt fut duran t de lon-
gues années conseiller communal et prési-
dent de paroisse. Il était le père de M.
Louis Chaney, syndic de Montet.

Le personnel de l'Etat et la
revalorisation des traitements

De notre correspondant :
L'assemblée annuelle des délégués de la

Fédération des associations du personnel
des services publics de l'Etat de Fribourg
a eu lieu récemment à Fribourg. M. Alexan-
dre Overney, président sortant de charge,
fut  chaleureusement remercié par l'assem-
blée pour le travail qu'il a accompli durant
trois ans. Un nouveau président fut élu
en la personne de M. André Fàvarger ,
président de l'Association des magistrats ,
fonctionnaires et employés de l'Etat de
Fribourg.

Les délégués entendirent un rapport pré-
sidentiel de M. Overney, des interventions

de plusieurs délégués concernant la deman-
de de revalorisation des traitements et en-
fin un exposé de M. Romain Bersier, chef
de l'office du personnel.

REVALORISATION DES TRAITEMENTS
On se souvient de la bataille de commu-

niqués qui s'engagea récemment entre la
Fédération et le gouvernement , lequel es-
time ne pas pouvoir faire droit à la re-
quête de revalori sation générale des trai-
tements, réservant toutefois une possibilité
d'acceptation au cas où les comptes 1969
de l'Etat se présenteraient favorablement.
L'assemblée a réitéré sa requête. Elle a
chargé son comité cet son bureau de la
mener à bien. Elle fait confiance au Con-
seil d'Etat pour qu'une solution in tervien-
ne au printemps prochain.

A Nidau, les Romands tentent de
se placer au sein des autorités

De notre correspondant :
Vendredi , samedi et dimanche , les élec-

trices et électeurs de Nidau éliront les1 au-
torités communales (Conseil municipa l et
Conseil de ville).

Le maire , M. Otto Wenger n 'étant pas
combattu , sera élu. Le Conseil municipal
se compose actuellement de six membres
(4 bourgeois, 3 socialistes). Le Conseil de
ville compte 30 membres (18 bourgeois, 12
socialistes) dont un seul Romand, M. R ay-
mond Vuilleumier. Pour la première fois
dans l'histoire de Nidau , les Romands qui
d'année en année sont plus nombreux , pour-
ront voter pour un parti d'expression fran-
çaise. En effet , on sait que depuis peu
s'est constitué à Nidau le parti radical ro-
mand. En plus des deux partis traditionnels.
l'Alliance des indépendants , elle aussi , pré-
sente une liste de candidats . C'est dire que
la lutte sera serrée.

Pour ces élections, les partis présentent :
Pour le Municipal. — Le parti bourgeois

propose 6 candidats dont 3 anciens, le
parti radical romand 3 (dont une femme)
et le parti socialiste 3 (dont un ancien).
Pour l'exécutif , les Romands pensent bien
introduire un des leurs.

Pour le Conseil de ville.  — Les partis
bourgeois ont établi une liste commune avec
30 candidats (2 femmes) , les socialistes éga-
lement 30 candidats (6 femmes) . Le parti
radical romand présente 28 candidats dont
6 femmes et l'Alliance des indépendants 6
candidats (1 femme et 1 seul Romand).

Pour le législatif , les Romands espèrent
pouvoir introduire 4 à 5 membres .

DÉJÀ TROIS VICTOIRES
Depuis la création du parti radica l ro-

mand à Nidau , trois victoires sont à ins-
crire à son actif. 1) Le Conseil municipal
des Romands à Nidau. 2) Par son organe
officiel , le parti majoritaire s'est adressé
en langue française au parti radical. 3) De
leur côté, les autorités, par le truchement
de la presse, se sont également adressées
aux Romands de Nidau en langue fran-
çaise.

A court terme , le programme du parti
prévoit une lutte afin d'obtenir les mêmes
avantages que les Alémaniques sur le plan
scolaire. A long terme, le nouveau parti
luttera pour que dans le cadre de la ré-
gionalisation , Nidau soit dotée de collèges
primaires français.

BIENNE
Blessée dans un trolleybus

Mardi. Mme Berthe Stucki , habitant au
51 du chemin du Débarcadère , a dû être
transportée à l'hôpital de Bcaumom. Elle
avait pris place dans un trolleybus. Ce
dernier dut donner un coup de frein qui
eut pour effe t de bousculer les passagers.
Mme Stucki est tombée et s'est cassé le
nez.

BUDGET ET NATATION
AU CONSEIL COMMUNAL

FRIBOURG

(c) Dans sa dernière séance, le Con-
seil communal de Fribourg a approuvé
le budget 1970 qui présente un excé-
dent de recettes de 6502 francs.

Dans les dépenses est comprise une
annuité de 1,105,208 fr., destinée à
l'amortissement des crédits spéciaux vo-
tés ou à prévoir. Comparé au budget
1969, le budget 1970 fait apparaître
une augmentation du volume des dé-
penses de 2,8 millions, soit une aug-
mentation de 12,6 %. Les recettes ac-
cusent une augmentation égale.

Le conseil a nommé, en qualité de
secrétaire de ville, M. Alain Dubey,
licencié en sciences politiques , à Ber-
ne, avec entrée en fonction au 1er mars
1970.

Il a fixé les ordres du jour de la
séance du Conseil général du 17 dé-
cembre et de l'assemblée bourgeoisiale
du 18 décembre.

Il a approuvé le projet des nouveaux
abattoirs de Saint-Léonard.

Il a pris acte des résultats de l'en-
quête sur la natation dans les écoles
primaires et secondaires de la ville.

65 % DES ÉLÈVES
NE SAVENT PAS NAGF.R

L'enquête arrêtée en novembre 1969,
qui dorme d'intéressantes indications sur
la nécessité de promouvoir la construc-
tion de nouvelles piscines à Fribourg,
indique que dans les écoles primaires
de la ville, sur un total de 3032 élè-
ves, 1977 ne savent pas encore nager ,
soit 65,2 %. Les pourcentages sont lé-
gèrement plus favorables chez les fil-
les. La proportion de nageurs croit ré-
gulièrement , passant de 14,3 % chez
les garçons du degré inférieur à 72,5 %
chez ceux des classes d'orientation.

A l'école secondaire des garçons , sur
515 élèves, la proportion de non-na-
geurs est de 38,1 %. On note toute-
fois une nette différenciation entre ceux
de la ville (22,1 % de non-nageurs) et
ceux de l'extérieur (57 % de non-na-
geurs).

A l'école secondaire des filles , sur
513 élèves , on trouve 33 % de non-
nageuses (31 % en ville, 46,6 % à l'ex-
térieur). Sur 76 élèves de l'école nor-
male, 11 ne savent pas nager , dont
uno seule de la ville.

BULLE

(c) Hier, vers 17 h 15, une automobiliste
fribourgeoise circulait de Bulle en direc-
tion de Riaz. Devan t le garage Rossmann,
elle dut freiner sur la route enneigée et
très glissante. Son véhicule se mit en tra-
vers de la chaussée, à l'instant où une file
de voitures arrivait en sens inverse. Une
première voiture de cette colonne entra
en collision avec le véhicule qui obstruait
le passage. Une deuxième , qui était parve -
nue à s'arrêter , fut heurtée à l' arrière par
une troisième. En tout , quatre véhicule s su-
birent pour quelque 8000 fr. de dégâts. Un
conducteur a eu le nez fracturé .

Collisions en chaîne

Nouveautés aux Prés-d'Orvin
De notre correspondant :
Depuis samedi, la petite station

des Prés-d'Orvin, grâce à l 'initiative
de M. Sidney Charpillot, dispose d' un
nouveau remonte-pente. Dorénavant,
les remontées mécaniques des Prés-
d'Orvin auront un débit de 2500 per-
sonnes , à l'heure et p lus d' un kilo-
mètre de p istes seront éclairées. D'au-
tre part , l'Ecole suisse d ¦ ski donne-
ra chaque soir des cours, et des cars
sont prévus au départ de la gare
de Bienne.

Aux Prés-d'Orvin . le téléski du
haut est long de 750 mètres, pour

une dénivellation de 180 mètres. Son
débit est de 1000 personnes à l'heu-
re, et la piste est éclairée. Le téléski
du bas est long de 1110 mètres, pour
ime dénivellation de 250 mètres. Sa
capacité est de 1000 person nes à
l'heure.

Quan t au nouveau <t trainer-lift »,
il est situé près du téléski du bas ,
il est long de 250 mètres, pour une
dénivellation de 80 mètres et sa ca-
pa cité est de 500 personnes à l'heure.

Toutes les machines à damer les
pistes et à les aménager ont été ac-
quises , afin de garantir le maximum
d'avantages aux skieurs.

FRIBOURG

(c) Hier , vers 18 h 10, a la suite d'un
accrochage bénin, la circulation fut inter-
rompue sur nne moitié de la chaussée,
à l'entrée dn pont de Pérollcs, côté Mar-
ly. Un civil réglait la circulation. Il fit
signe à une voiture qui arrivait de Marly
de s'arrêter. Elle y parvint, mais une
deuxième voiture, conduite par M. Hans
Erismann, 28 ans, ingénieur à Marly, do-
micilié à Fribourg, ne put stopper à temps.
Le conducteur tenta de passer en dépas-
sant la voiture arrêtée et son véhicule en-
tra en collision avec une automobile qui
arrivait en sens Inverse. Les trois véhicules
s'entrechoquèrent. M. Erismann fut coin-
cé dans son véhicule, et il fallut de lon-
gues minutes pour qu'on parvienne à le
dégager. Souffrant de blessures à la iète,
ainsi qu'au bassin, fl fut transporté à l'hô-
pital Daler, dans un état grave. Les dégâts
sont importants.

Blessée lors d'une chute
(c) Mme Marlyse Vonlanthen , âgée de
37 ans, domiciliée à Fribourg, qui faisait
des emplettes à la rue de Lausanne , à Fri-
bourg, a fait une glissade et s'est blessée
à la tête. On dut la transporter à l'hô-
pital des Bourgeois. Elle souffre d'une com-
motion.

lonaucteur
grièvement blessé

^ 
y.. ,. ' •? ¦;' ¦ -; r» __ -̂  _^ , 

Pour l'hiver 1969-70, plusieurs remontées
mécaniques ont été améliorées dans le Ju-
ra. Rappelons que cette région compte 23
téléskis et un télésiège , durant la saison
froide.

' V Aux Savagnieres. près de Saint-Imier ,
. le téléski a été complété par une instal-

lation parallèle qui permettra , sur une
longueur de 1350 m, de doubler le débit
en tran sportant avec le petit téléski du
Plan-Marmet 2400 personnes à l'heure.

Un nouveau téléski sera également mis
en service à Tramelan. Long de 760 m.
il complétera à quelque distance le télé-
ski actuel et portera la capacité de la sta-
tion à un débit de 1600 personnes à
l'heure.

C'est un petit remonte-pente de 300 m,
destiné aux débutants , qui , à Grandval,
complétera l'installation actuelle. Le débit
atteindra 1200 personnes à l'heure.

Nouveaux remonte-pentes
dans le Jura

LES REUSSILLES

.. . Hier, . .v.ejfs 7 heures, un camion trans-
¦ portant des Journaux, a glissé sur la
chaussée enneigée, à proximité du res-

taurant de la Clé, aux Reussilles, et
a heurté un arbre bordant la rbttte.
Le conducteur a été blessé , alors qjïe
le camion est démoli .

Camion contre un arbre :
un blessé

Une rencontre a eu lieu, hier a
Berne, entre une délégation de
l'Union des patriotes jurassiens
(UPJ), conduits par M. Marc Hou-
mard , président central, et la délé-
gation du Conseil exécutif pour les
affaires jurassiennes in corpore. La
discussion a porté en particulier sur
la situation dans le Jura et sur
les nouvelles dispositions constitu-
tionnelles relatives au Jura , qui fi-
gurent à l'ordre du jour de la
prochaine session extraordinaire du
Grand conseil bernois. Les partici-
pants ont constaté que cet échange
de vues avait été ntile et que d'au-
tres rencontres de ce genre pou-
vaient être envisagées aux fins d'ap-
profondir les sujets abordés et de
travailler au rapprochement des
points de vue sur les principaux
problèmes en suspens.

Dialogue
sur les affaires
jurassiennes

PORRENTRUY

Pour son exposition de Noël, la ga-
lerie d'art « Forum > de Porrentruy a
rassemblé sous le ititre c Multip les »
près de 100 œuvres d' art moderne signées
par une cinquantaine d'artistes. Parmi
ceux-ci , relevons les noms des Français
Vasarely, César , Schoeffer , des Italiens
Alviani , Bonalumi , des Anglais Jones ,
Tilson , Philips et des Suisses Lug in-
buhl , Bill , Baier, Bodmer et Tinguely.

Comme le nom de l'exposition l'indi-
que, ces œuvres ont été exécutées à p lu-
sieurs exemplaires identiques, le modèle
ayant été détruit. Les techniques Uno,
sérigrap hie , lithograp hie, sculpture , art ci-
nétique, sont aussi variées que les ma-
tériaux : polystyrène , plastique, bois et
métal.

Cette exposition qui s'ouvre aujour-
d'hui se poursuivra jusqu 'au 23 décem-
bre

Cinquante artistes

¦

NUVILLY

(c) A Nuvilly est décédée à l'âge de 90
ans, Mme Anna Losey, doyenne du village.
La défunte, qui avait été victime le jour
de son mariage d'un accident qui la laissa
dès lors sérieusement handicapée, éleva
néanmoins une famille de neuf enfants.

PORTALBAN

Carnet de deuil
(sp) Une foule émue a rendu les derniers
honneurs à M. Jacques Thévoz, de Portal-
ban. Figure caractéristique de la localité .
M. Thévoz était un membre fondate ur du
club de football et se dévoua fort longtemps
en faveur du chant d'église.

Décès de la doyenne

ESTAVAYER

(c) M. Jean-François Crottet-Juriens , 25 ans,
d'Estavayer , a été nommé adjoint au con-
trôleur des routes du 2me arrondissement.
Il s'occupera principalement de la surveil-
lance des travaux et de l'organisation du
travail en équipes.

FRIBOURG
Chez les voyageurs

de commerce
(c) La section de Fribourg de la Ligue

suisse de la représentation commerciale a
tenu récemment son assemblée générale sous
la présidence de M. Lucien Maradan. Le
rapport présidentiel fut adopté. L'effeclif
de la section est de 134 membres. MM.
A Bovigny et Armando de Luigi furent
nommés membres adjoints du comité. M.
Rcynold Crippa rapporta sur l'assemblée
des délégués.

Nomination
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La situation à Bâle-Campagne
Avant la votation sur la fusion des deux Bâles

De notre correspondant île Bâte :

Il ne fail pas de doute que le sort de
la fusion est entre les mains des électeurs
et des électrices de Bâle-Campagne , qui
seuls peuvent encore sauver l'indépendance
de leur canton. Nous ne reviendrons pas
sur 'e déséquilibre démographique de cet
Etat confédéré , dont l'élément indigène ne
constitue plus que le quart de la popula-

Haut-Canton Bas-Canton Total
oui non • oui non oui non

1936 3025 8101 9702 2722 12727 10823
1938 2^27 7793 8553 2485 11080 10278
19S8 2976 8679 13776 3198 16752 11877

tion totale. Voici d'ailleurs les résultats des
trois premières votations portant sur la
fusion , qui montrent bien le divorce exis-
tant entre le haut canton (districts de
Liestal , Sissach et Waldenbourg), où les
campagnards bâlois sont encore maîtres
chez eux , et le bas canton (district d'Ar-
lesheim) où ils ne forment plus que 17 %
de la population :

Voyons maintenant la position des partis :
Recommandent le « oui > : les socialistes
(par 104 voix contre 32), les indépendants
(par 54 voix contre 36) et le groupuscule
. action pour le canton de Bâle » créé il
y a quelques années uniquement pou r sou-
tenir la cause de la fusion.
Recommandent le « non • : les paysans, ar-
tisans et bourgeois (par 99 voix contre 1),
les radicaux (par 141 voix contre 19) et les
chrétiens-sociaux (par 65 voix contre 33).
A noter que radicaux et chrétiens-sociaux
ont adopté une attitude diamétralement op-
posée à celle de leu rs . alter ego > citadins.

Nette prise de position
La prise de position la plus nette est

toutefois celle des maires des 74 commu-
nes du demi-canton : 69 non , 1 oui et 4
absents. Cette décision a encore été souli-
gnée par un appel au « non » de 15 pré-
sidents des communes du bas-canton , qui
entendent ainsi manifester leur solidarité
avec ceux du « haut » ... Comme on peu t
supposer que messieurs les maires hésite-
raient à s'exposer ainsi sans être certains
de l' appui d'une bonne partie de leurs élec-
teurs , on en déduira qu 'un puissant revi-
rement s'est produit depuis la dernière con-
sultation de 1958. Ses causes ? Nous les
avons déjà signalées : l'économie et l'in-
frastructure de Bâle-Campagne se sont con-
sidérablement améliorées, la preuve est faite
qu'une étroite collaboration avec Bâle-Ville
est possible sans qu'il soit nécessaire de
fusionner, il ne fau t pas créer en Suisse un
nouveau problème de « minorité » .

Revirement assez fort 1
Quant à l'homme de la rue, son attitu-

de diffère évidemment selon qu 'on inter-
roge un vrai « Baselbieter » d'Eptingen ou
de Dietgen ou un Confédéré de Reinach
ou de Birsfelden. Le premier , qui arbore
souvent la crosse rouge de Bâle-Campagne
à sa boutonnière, à une fenêtre de son ap-
partement et — s'il est motorisé — à la
glace arrière de sa voiture , s'anime aussi-
tôt en montrant son village et les collines
rousses qui lui servent de toile de fond.
On sent qu'il lutte pour quelque chose de
beaucoup plus grand , de beaucoup plus pro-
fond qu'un barème d'impôts ou un statut
de fonctionnaires. Le Confédéré du bas-can-
ton , lui , a des réponses plus nuancées. S'il
vous confie le plus souvent qu 'il votera
« non », on sent que ce Vaudois , ce Ber-
nois, cet Argovien n'est pas directement
intéressé mais qu 'il fera son devoir par
égard pour un canton qui l'a reçu à bras
ouverts, où il a retrouvé un second chez soi.

On saura dimanche soir si ce revirement
d'opinion, que l'on signale un peu partout ,
a été assez fort pour renverser la majo-
rité acceptante de 1936, 1938 et 1958.

L.

Les vendanges de l'avenir ?
^̂ mVA LA I s

On accroche sous l'hélicoptère le fût empli de la vendange de saint Eloi. DanB le
fond la ville de Sion (Avipress France)

(c)  Surprise mardi pour les Sédunois de
voir se balancer dans leur ciel un fû t
géant « une bossette » comme on l'appel-
le en Valais, transporté par un hélicop-
tère des glaciers. Ce fû t  était accroché à
l'aide de chaînes sous le ventre de l'ap-
pareil et transportait un vin précieux
entre tous « le vin de décembre » ou « le
vin de la saint Eloi ».

En e f f e t , cette semaine encore bien
que la neige soit déjà tombée jusqu'en
plaine , on vendange sur les hauteurs de

Brulefer dominant Sion à l'est des il-
lustres collines de Valère et de Tourbil-
lon. Ce vignoble placé sous la direction
de M. Jacques Guhl, sportif bien connu,
ne livre sa récolte qu'en f in  d'année. On
en fait des spécialités recherchées. La
perte par rapport à une vendange ordi-
naire est estimée à p lus de 50 pour cent.
Comme la main-d'œuvre surtout les por-
teurs est rare cette année, M. Guhl a re-
couru tout simplement à l'hélicoptère .
Sera-ce la formule d'avenir ?

(Avipress France)

Démocratie directe
à Villeneuve

(c) < Acceptez-vous la décision du Con-
seil communal portant sur le choix
de revêtement en pavés pour la réfec-
tion de la Grand-Rue ? », telle était la
question posée par le législatif de Ville-
neuve aux citoyens et citoyennes de
cette commune vaudoise. Sur proposi-
tion de la municipalité, le Conseil com-
munal avait en effet choisi les pavés
pour la réfection de la rue principale
du vieux bourg, afin de maintenir son
caractère historique . Mais , sachant que
le hitume avait aussi ses partisans, il
avait laissé le dernier mot au peuple.
Celui-ci a tranché dimanche en disant
« oui » aux pavés par 446 voix contre
137, avec une participation aux urnes
de 32 pour cent.

SAINT-IMIER
Assemblée de l'AViVO

(c) La section AVIVO de Saint-Imier s'est
réunie dernièrement en assemblée. Les so-
ciétaires ont nommé le nouveau comité,
qui aura à sa tête le pasteur Walther
Dolder. Le rapport de l'activité du comité
provisoire, de même que les comptes, ont
été approuvés.

M. Bauer , de Bienne, président canto-
nal , et M. Joss , caissier cantonal , ont
apporté le salut du comité cantonal.

Des chants , interprétés par les élèves
de Mlle Jaqueline Jacot , professeur à Son-
vilier , ont apporté une note fraîche et
joyeuse. Les « Petits chanteurs de l'Er-
guel > et leur directrice ont obtenu un
franc succès.

Le corps de musique
va se mesurer...

(c) La Fanfare de Saint-Imier prendra
part, dimanche après-midi, au concours
de la « coupe de Granges». Il s'ag it
d'un concours qui réunit cinq sociétés.
Seront présents : le Corps de musique
de Fribourg, ceux d'Ostermundingen,
de Fislisbach, de Boudry et de Saint-
Imier. Ce dernier sera conduit par
M . Silvano Fasolis, son , jeune directeur.

Budget 1970
(c) Les électeurs et électrices de Saint-
Imier ont reçu le message du Conseil gé-
néral et le projet de budget , exercice 1970,
de la commune. Le projet sur lequel le
corps électoral donnera son avis, est équi-
libré. Le total des recettes, comme celui
des dépenses, dépasse six millions, soit
respectivement : 6,093,040 fr. et 6,089,305 fr.
L'excédent de recettes est de 3675 francs.
La quotité reste la même pour 1969. Les
différentes taxes restent inchangées.

Lors de l'établissement du projet , il a
été tenu compte des effets de l'entrée en
vigueur de la toi sur la compensation fi-
nancière entre l'Etat et les communes.
Malgré ces charges nouvelles qui grèvent
dans une certaine mesure le budget com-
munal, le projet accuse encore un excé-
dent de recettes. Il est vrai que l'augmen-
tation du produit des impôts est sensible.

Les latinistes romands à Genève
César connaissait la propagande...

Sous la présidence de M. J.-P. Borlc ,
de Lausanne, environ quatre-vingt latinistes
de Suisse romande se sont réunies récem-
ment à Genève pour une journée de tra-
vail et d'entretiens.

Après une brève partie administrative , '
une première communication fut présentée
par le professeur M. Rambaud, de la facul-
té des lettres de Lyon. M. Rambaud s'est
fait connaître dès 1952 par la publication
d'un ouvrage retentissant sur • L'Art de la
déformation historique dans les commen-
taires de César ». Devant son auditoire ro-
mand, il démontra, sur un exemple concret,
l'efficacité de sa méthode, enrichie et af-
finée par une réflexion de plusieurs an-
nées. L'exemple était tiré de la Guerre ci-
vile de César, dont une partie se déroule en
Espagne, à Ilerda (aujourd'hui Lérida, sur
les bords du Segre). Agissant comme un
réactif , la critique de M. Rambaud fait ap-
paraître sous le récit césarien une image
débarrassée des altérations de la propagan-
de, et sans doute plus proche de la réali-
té. Ce n'est pas que César ait menti —
mais une suite d'omissions et de coups de
pouce finissent par favoriser la création
d'une image historiquement faussée, quoi-
que littérairement cohérente. Pourquoi, dans
le récit de l'affaire d'Ilerda, César omet-il
certaines précisions qu'on attendrait sur la
topographie et la chronologie, l'importance
exacte de ses troupes , en particulier l'arri-
vée de renforts ? Une connaissance plus
juste des faits, acquise par une analyse
minutieuse, fera peut-être paraître moins
méritoire son succès. Mais surtout , elle
révèle que César avait prémédité de lon-
gue date la conquête de l'Espagne, ce qu'il
avait tout avantage à dissimuler.

Dans un second exposé, M. J. Béranger ,
professeur à l'Université de Lausanne, fil
part de ses recherches sur les groupes so-
ciaux dans l' antiquité gréco-romaine, en
fixant son attention sur le problème des
ordres et des classes d'après Cicéron. Par-
tant d'une étude approfondie de la termi-
nologie , selon une méthode personnelle , elle
aussi éprouvée depuis de nombreuses an-
nées, M. Béranger relève avant tout les dif-
ficultés créées par la . traduction toujours
approximative de mots tels que classis ou
ordo. Sous les simplifications imposées par
la tradition ou les slogans, quelle est la
réalité complexe '? On peu t bien détacher
l'ensemble des groupes sociaux l' ordre sé-
natorial et l'ordre équestre. Mais que sont
les < aulres ordres » dont parlent les an-
ciens ? Leur définition est essentiellemen t
fonctionnelle : organisations professionnel-
les : association s d'intérêt , etc. N'y a-t-il
rien qui corresponde à notre concept des
« classes sociales » , lié aux notions de re-
venu et de productivité ? La réalité existe ,
mais on ne peut la saisir qu 'au travers
d'une terminologie non systématique. Ce qui
ne l' empêche pas d'être suggestive ou même
pittoresque.

Après le déjeuner , la seconde partie de
la journée était consacrée à la collection
de papyrus de la Bibliothèque publique cl
universitaire de Genève. D'emblée, un ex-
posé de M. Cl. Wehrl i , professeur aux col-
lèges Calvin et Voltaire , fit apparaître l'im-
portance des apports de la papyrologie à
la connaissance soit de la littérature , soit
de l'administration romaines. M. Wehrli
montra d'abord comment la découverte ré-
cente de comédies de Ménandre sur papy-

rus permet de mieu x comprendre le carac-
tère spécifique de la comédie latine s'ins-
pirant non sans liberté de la source grec-
que. Pour illustrer l'intérêt des papyrus do-
cumentaires , M. Wehrli fit  ensuite revivre
deux « dossiers » de la collection de Genève,
où il était question du poids de la fiscalité
romaine en Egypte et des instruments dé
contrainte de l'administration.

Puis M. J. Rudhardt, vice-recteur de
l'Université de Genève, introduisit les
congressistes à la visite des papyrus ex-
posés. Il rappela l'origine de la collection
de Genève, commencée grâce à la colla-
boration de l'helléniste Jules Nicole et de
l'égyptologue Edouard Naville, à la fin du
siècle passé. Il rendit hommage à l'œuvre
de l'helléniste Victor Martin, puis commen-
ta les pièces les plus intéressantes. En con-
clusion , M. Rudhardt énuméra tous les
travaux qui doivent être poursuivis pou r
mettre en valeur une collection papyrolo-
gique comme celle de Genève.

Bonheur pour tous
Revenant en arrière , à la journée du

15 novembre, qui vit tant d'entrain pas-
ser sur la place du Port , et qui rap-
porta , en notre vill e, la belle somme
de trente mille francs, nous disons que
nous n'avons pas partagé l'opinion du
sans-filiste qui , durant cette journée si
occupée, téléphona à M. Dénériaz pour
lui dire qu'il lui cassait les pieds...
Nombreux furent au contraire les audi-
teurs qui rendirent hommage à tous
ceux qui , au studio de la Sallaz com-
me dans les villages, bourgs et villes du
pays romand , ont récolté près d'un
demi-million de francs pour les enfants
handicapés mentaux. Les auditeurs, cepen-
dant, auraient mérité quelque détente, au
cours d'une journée commencée à sept
heures et terminée à une heure le len-
demain. Nous aurions donc été fort heu-
reux d'entendre une partie du concert
donné au soir du 15 au Victoria-Hall ,
par Duke Ellington et son orchestre
(encore que les quelques mesures enten-
dues fussent assez déconcertantes). Des
personnes nous ont dit , à propos de
cette journée, qu'elles furent déçues
qu'à aucun moment l'on n^it mention-
né « l'ambiance » neuchâteloise , ni le
beau résultat de la bienfaisance en no-
tre cité. En revanche, nous apprîmes la
géographie rurale de notre province : les
speakers mentionnèrent constamment des
bourgs et bourgades, des lieux minuscu-
les du pays romand... alors qu 'on ne
mentionna Neuchâtel à aucun moment.

Les portraits-robots
Nous avons déjà souli gné ici l 'habi-

tude de glisser de la musique entre tou;
les : points, six ou huit , que comporte
l'établissement des portraits-robots. L'on

perd un temps précieux, et l'on arrive
aux ultimes minutes de l'émission en
ayant tout juste le temps d'interroger un
seul auditeur à l'écoute. Il en fut ainsi
le 23 novembre : un unique employé des
CFF fut interrogé, et doté d'un présent
de circonstance. Or, ces cadeaux sont
toujours au nombre de quatre, Il serait
logique de serrer les questions — et sur-
tout les réflexions des personnes au stu-
dio — afin que deux , trois sans-filistes
soient entendus : ils sont touj ours très
nombreux à se présenter, et Michel Dé-
nériaz le dit candidement chaque fois.
Alors ? qu'on leur donne le temps d'ar-
river jusqu 'à nous, deux, au moins, si-
non trois. Les intermèdes musicaux font
perdre douze et treize minutes...

Eloge de la modestie
M. Nello Celio, notre argentier, ayant

été interrogé à la radio, le 25 novembre,
il donna des renseignements sur la sur-
chauffe et des conseils à ses 'Confédé-
rés. « Il faut être plus modeste dans les
achats, dit-il, ne pas aller toujours au
plus cher, au plus luxueux , alors que
des objets tout aussi bons, sont offerts
à meilleur marché. Le besoin de tant
de nous de dépenser beaucoup, est nui-
sible à bien des égards. »

Et le carillon ?

Nous avons eu, il y a quelques an-
nées entre les émissions, un joli caril-
lon, de Pierre Segond, sauf erreur, qui
répondait bien à l'attente des sans-filistes
tes. On entend des carillons sur les pos-
tes allemands et français. Chez nous, à
Sottens, l'on nous donne « quelques me-
sures de musique ». Pour quoi faire ?
Cela ne répond certes pas aux désirs
des auditeurs , oar ces airs, tout de suite
interrompus, agacent l'oreille.

Un troubadour parmi nous

Michel Biihler, jeune chanteur de no-
tre pays romand, déjà détenteur de prix
intéressants dans le domaine de la chan-
son, est un poète doublé d'un musicien
d'inspiration originale et séduisante. Le
29 novembre, Discanalyse a proposé à
ses auditeurs une ravissante chanson de
cet auteur : « La Garrigue », dont l'élé-
gante mélodie enrobe et orne un poème
tout parfumé des genêts d'or du pays
provençal. Nous avons applaudi à ce
choix. Depuis « Nos Alpes de neige »
le jeune chanteur a fait du chemin, du
bon travail , par conséquent , et les nom-
breux amis de Discanalyse l'apprécie-
ront sans doute.

Satisfaction

Nombreux furent les auditeurs de
Claude Mossé, le 30 novembre, à goû-
ter du p laisir en entendant les disques
du bon orchestre trad itionnel de Chris
Barber , au cours du dimanche en li-
berté. Nous nous réjouissons d'entendre ,
dans un avenir prochain , les disques rap-
portes par Claude Mossé de la Nou-
velle-Orléans , lieu , dit-i l . où fleurit en-
core le style de ja zz qu 'apprécient beau-
coup d'amateurs, non certes nés _ de la
dernière pluie, mais qui , malgré leur
âge certain , conservent une fidèle faveur
aux jazzme n noirs pratiquant ce style
i;. Le Père SORE1L
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Arrestation
de deux chauffards

(c) Un fonctionnaire de Genève, C. T.,
qui était ivre au volant et qui roulait
à gauche de la ligne de sécurité sur
la route de Thonon , est entré en vio-
lente collision avec une voiture circu-
lant correctement en sens inverse, bles-
sant le conducteur de celle-ci, M. José
Bermudez, peintre, domicilié rue Merle-
d'Aubigné.

M. Bermudez dut être hospitalisé. Le
bandit a été conduit à Saint-Antoine
sous l'inculpation d'ivresse au volant.
II fut toutefois relaxé.

Un autre pocfuird à moteur restera ,
lui , en prison. Il s'agit d'un certain
H. J., domicilié dans le canton de Vau d,
qui a grièvement blessé un cyclomoto-
riste, M. Raphaël Valderama , du Grand-
Lancy, en méprisant un feu rouge. Le
malheureux eut les deux jambes cassées.
L'automobiliste fautif a été écroué en
raison de la gravité de l'accident qu 'il
provoqua et de son degré d'ivresse
( près de 2 pour mille ) .
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A son avis: «la petite fleur, c'est la fraîcheur!»
La petite fleur YOPLAIT, bien sûr! YOPLAIT:
yogourts, desserts et fromages frais fabriqués en
Suisse. Naturellement fait, naturellement frais
YOPLAIT 4.

KLELNDOETTINGEN (AG) (ATS). —
Alors que deux ouvriers étaient occu-
pés, samedi après-midi, à percer un
mur de séparation dans une nouvelle
construction, à Kleindoettingen, la par-
tie supérieure du mur est tombée sur
l'un des deux maçons, qui , grièvement
blessé, est décédé peu après son trans-
fert à l'hôpital. Il s'agit de M. Salva-
tore Vitale , Italien, domicilié à Kling-
nau, âgé de 35 ans, marié et père' de
deux enfants.

Le mur s'effondre :
un ouvrier tué

Un forum sur le livre « Défense civile »
avait attiré une grande foule à l'Aula de
l'université de Berne, mardi soir. La dis-
cussion a fait ressortir que l'absence d'au-
teurs suisses romands dans l'élaboration de
l'ouvrage était ressentie comme une très
grave faute psychologique, à telle enseigne
qu 'il a été dit que « ce seul fait justifiait
un retrait du livre », et que celui-ci, au
lieu de sceller l'unité des Suisses, cr;use
et élargit davantage les i fossés » entre Ro-
mands et Alémaniques, entre l'armée et
la population, entre jeunes et vieux.

Au cours des échanges de vues — où
les règles de la politesse n'ont jamais été
transgressées — défenseurs et adversaires
du livre semblent avoir été conscients du
fait que cet ouvrage se prêterait à une
critique des structures de l'Etat. Les dé-
fenseurs ont souligné que la démocratie
suisse continue à « être malgré tout un
miracle de l'histoire », et que notre neu-
tralité « n'a jamais été considérée simple -
ment comme une neutralité d'opinion , mais
comme une neutralité armée ».

Signalons que le « petit livre rouge » a
été utilisé dernièrement au cours d'un
exercice stratégique.

* La fabrique de sucre de Frauen-
feld a bouclé les comptes de l'exercice
allant du 1er octobre 19fi8 au 30 no-
vembre 1969, avec un déficit de 12,24
millions de francs. La Confédération
prend à sa charge, sur ce montant, 12.17
millions, ce qui laisse à l'entreprise (si
on ajoute le déficit reporté de l'exer-
cice précédent de 1.5 million ) la perte
non couverte de 1,56 million de francs.

Forum sur le
« petit livre rouge »

Nouveau:
Le srand tube

familial

suffit pour soigner
maints

refroidissements.
Dans lea phnnrtaolea et droguerie» 

AUDIENCE DU TRIBUNAL DE POLICE DE BOUDRY

De notre correspondant :
Le tribunal de police du district de Bou-

dry a tenu son audience hebdomadaire
mercredi matin sous la présidence de
M. Philippe Aubert , assisté de Mme Jac-
queline Freiburghaus , remplissant les fonc-
tions de greffier.

Le président a tout d'abord lu un juge-
ment. Le 20 juin , à 20 h., J. -C. S. circulait
en automobile sur le chemin du camping
Paradis-Plage , à Colombier. Une centaine
de mètres après l'entrée sur ce chemin ,
il a heurté avec son véhicule l'automobile
de A. H. qui arrivait en sens nverse. Les
deux conducteu rs et une passagère ont été
blessés et hospitalisés. Les dégâts étaient
considérables. Le chemin où l'accident a
eu lieu est étroit et ne permet pas le
croisement de deux atomobiles. Mais
J.-C. S. avait la possibilité d'emprunter le
terre-plein à côté de la route pour éviter
la voiture de A. H. Il prétend ne l' avoir
vue qu 'à 5 mètres. Le gendarme , lui , affirme
que la visibilité à cet endroit est d'environ
100 mètres. Les époux H. déclarent avoir
aperçu la voiture de S. à une cinquantaine
de mètres, mais eux-mêmes ne pouvaient
pas se retire r plus à droite à cause d'une
clôture bordant le chemin.

J.-C. S. circulait à ' une vitesse de
35 km / h .  II a fait preuve d'une grave
inattention et a perdu la maîtrise de
son véhicule. En revanche, d'après les ré-
sultats des examens auxquels il avait été
soumis, A. H. a conduit en état d'ébriété.
C'est pourquoi le tribunal condamne J. -C. S.
à 80 fr. d'amende qui peut être radiée du
casier judiciaire après un délai d'épreuve
de deux ans , et A. H. à une amende de
700 francs. Les frais de la cause sont
mis à la charge des prévenus de façon
suivante : S. en payera une partie, soit
95 fr., A. H. le reste, soit 260 francs.

Le 27 octobre à 19 h 55, J.-M. D. cir-

culait à scooter dans l' avenue de la Gan
à Colombier en direction de la gare de:
CFF. Il était sans permis, sans plaque e
sans assurance.

J.-M. D. est condamné à trois jour ;
d' emprissonement avec sursis pendant deu?
ans, à 220 fr. d'amende et payera 20 fr
de frais.

L. G. a procédé à une vente avec avan-
tage momentané sans autorisation. Il aval
annoncé deux fois cette vente sous le titre
« Action de la semaine » . Une telle actior
n'est autorisée que pour les marchandise?
périssables dans lesquelles ne sont pas com-
pris les articles offerts dans sa réclame
L. G. écope de 75 fr. d'amende auxquel?
s'ajoutent les frais de la cause fixée è
25 francs.

En juillet et août , H. J. avait construii
un chalet — abri pour les bûcherons — t
Fretereules sans avoir demandé une auto-
risation prévue par la loi cantonale sur le;
constructions. Il payera 90 r. d'amende ei
20 fr. de frais.

G. J., prévenu de détournement d'ob-
jets mis sous main de justice payera 5C
francs d'amende et 30 francs de frais.

Pour la même cause, P. F. est condamne
à cinq jours d'emprisonnement et au paie-
ment des frais de la cause fixés à 30 francs.

Le 24 octobre, circulant en automobile
sur la RN 5 de Colombier en direction
de Neuchâtel, H. D. n'a pas gardé une
distance suffisante avec l'automobile qui
le précédait. Arrivé à Auvernier, le con-
ducteur de cette dernière , P. G. a dû frei-
ner pou r éviter une troisième voiture qui
circulait devant lui en remorquant une
automobile et lui a coupé la route. H. D.
a heurté l' automobile de P. G. et lui a
causé des dégâts. Le tribunal condamne
H. D. à 30 fr. d' amende et au paiement
des frais de la cause fixés à 30 francs.

MANQUE DE MOYENS OU
DE COURAGE ?

J.-C. B. est prévenu d'ivresse au volant
et d'autres infractions à la loi sur la cir-
culation. Le 18 octobre, à 22 heures 40,
il circulait au volant d'une automobile sur
la RN5 de Colombier à Neuchâtel. Dan s
la voiture avaient pris également place :
le propriétaire de cette dernière, sa femme
et sa fillette. Au débouché de la route
de Robinson le conducteur a perdu la
maîtrise de la machine qui , déportée à
droite a dérapé et détruit des signaux
routiers. J.-C. B. qui a pris le volant de
l'automobile sur la demande du proprié-

taire qui doutait de ses moyens. Or, B.
qui avait oublié son permis de conduire
à la maison accusait une alcoolémie de
1,8 %c. Mais, il ne prévoyait pas qu 'il de-
vrait conduire une voiture et qu'en plu ?
il l' a fait pour rendre service : le tribunal
ne lui inflige qu 'une amende et condamne
J. -C. B. à 500 fr. d'amende auxquels s'ajou-
tent les frais de la cause fixés à 220 francs.

OUTRAGE A LA PUDEUR
Prévenu d'outrage public à la pudcui

des enfants. G. Z. est condamné par dé-
faut à vingt jours d' emprisonnement avec
sursis pendant deux ans et au paiemenl
des frais de la cause fixés à 250 francs.

Le 28 octobre à 4 heures 15, Ch. N.,
su volant de l' automobile appartenant à
son frère quittai t le parc devant l'hôtel de
la Commune à Rochefort où il avai t pris
part à une soiré e dansante En part ant ,
il a endommagé une autre automobile et est
parti sans se soucier des dégâts causés.
Quelqu 'un l'a remarqué et a relevé le nu-
méro de la voiture. C'est ainsi que l' auteur
des dégâts a été trouvé. Il est condamné par
défaut à 140 fr. d'amende auxquels s'ajou-
tent 30 fr. de frais.

Une affaire est renvoyé pour une exper-
tise, le jugement d'une autre affaire où le
tribunal avait procédé à une vision locale,
sera rendu mercredi prochain.

une clôture, un chemin étroit, l'ivresse
et l'inattention : lu vraie poisse quoi !
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55 idées de cadeaux pour Noël et le Nouvel An

Le catalogue
Jaeger-LeCoultre 1970

vient de paraître
MonsieurPf aff ,

j oaillier-orfèvre à Neuchâtel,
sera heureux de vous remettre votre exemplaire

. . .

TAEGER-LECOULTRE a vou- Votre choix personnel
** lu ce catalogue à l'image
de sa nouvelle collection :
captivant par son contenu, Le catalogue Jaeger-Le-

raffiné dans sa présentation, Coultre 1970 vous donne un

avec de belles harmonies de brillant aperçu de la nou-

formes et de teintes. velle mode horlogère. 23

De ravissantes jeunes pages eii couleur : chacune

femmes habillées par Jean est une fête pour les yeux.

Patou ont été choisies pour Ce catalogue est aussi un
illustrer quelques créations guide précieux et sûr que
Jaeger-LeCoultre parmi les vous aimerez consulter chez

plus recherchées. vous, à tête reposée. Il vous
55 modèles sélectionnés. aidera à découvrir, parmi 55

Classiques, nouveaux, au- suggestions, la montre Jae-
dacieux. Toujours d'un goût ger-LeCoultre à offrir com-
parfait. Nul risque de les me cadeau de Noël bu de
retrouver au poignet de mil- Nouvel An. Celle que vous
liers de femmes, de miniers irez ensuite choisir chez M.
d'hommes. Jaeger-LeCoul- Pfaff , concessionnaire ex-
tre, ce n'est pas la montre clusif Jaeger-LeCoultre à
de tout le monde. Neuchâtel.

J1L «JAEGER-LECOULTRE»

PFAFF I
JOAILLIER-ORFÈVRE j
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NOUS NE VENDONS PAS UNE 1
INSTALLATION Hi-Fi STÉRÉO 1

car pour choisir une Installation HI-FI stéréo ||É
Il faut du temps : le vôtre et le nôtre. Pour «>f<
cette raison, venez au début du mois de ï%
décembre. Nous vous ferons, avec plaisir, j|Ë
une démonstration. Toutes marques en tuners, lu
amplificateurs, colonnes sonores, enregls- W'é
treurs, tourne-disques, etc. W&

si inËiinaaM 1
I BSEEMBili 1
C i l  

Angle Grand-Rue - Chavannes - Neuchâtel /I

Grand-Rue |BWI| M
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Nousavons
des
obli-
gations

et des obligations de caisse à

d'intérêt
Avec une obligation de caisse UBS de

Fr. 1000.- à 5 ans, vous encaissez chaque
année Fr. 52.50 d'intérêts (l'impôt anti-
cipé est récupérable).

Les obligations de caisse UBS cons-
tituent un placement absolument ¦ sûr.
Vous pouvez les acheter sans formalités
à tous les guichets de l'UBS. C'est une
manière vraiment pratique de placer son
argent.

/1s\
UBS
VM/

UNION
DE BANQUES SUISSES

é U N  
CHAUFFAGE DE RÊVE

Jacques Tœdtli
JC^N BUTANE-PROPANE

*Ç~~!y Tél. 4 23 05 ou 3 34 51.
^^^^ A l'essai chez vous gratuitement pendant 2 jours.

sans installatiori ^^^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^H ' " B'I J
' avec les radiateurs Élln '

à catalyse du butane HHKKHH J 1 o

PUISSANTS, RÉGLABLES A VOLONTÉ, ESHP̂ V!! I
ÉCONOMIQUES, D'UNE SÉCURITÉ ABSOLUE, . T 1 || V =
(pas d'oxyde de carbone) DÉMARRAGE INSTANTANÉ ^MML,, V î T o

Démonstration et vente : ESSO GAZ Jacques TOEDTLI
Exposition : PORT-D'HAUTERIVE

Bulletin à retourner à ESSO GAZ, rue Bachelin 9, Neuchâtel .
Nom Prénom 
Adresse exacte Tél. 

Je demande un chauffage à l'essai, sans engagement. S
I
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Tige Boucles Semelle Support Rembourrage
| plastique Martin parallèle anatomique de Ia cheville aux

en matière synthé- à chaque chaus- nouvelle semelle une nouveauté sen- orteils - un confort
tique exclusive sure, 5 boucles PVC moulée à sationnelle pour merveilleux.
(doublée cuir à avec crochets la largeur du ski. le confort du pied
l'intérieur). Matière excentriques pour Conçue selon (plus de brûlures
insensible aux réglage fin. Une les expériences les de la plante des
coups d'arêtes, fermeture incom- plus récentes pour pieds) — interchan-
indéformable, parable assurant un guidage des geable, elle est
imperméable à sécurité et confort, skis et une pression ultra-légère (et peut
l'eau, isolante, Exigez la boucle sur les carres être adaptée à la
n'exigeant aucun Martin. La vraie I optimum. forme du pied).
entretien. ' .

Heiùe"3**
Henke & Cle SA, 8260 Steln am Rhein M

: OUKS^NIAXA : i
• Seulement #

ĝrandeur 35 cm, peluche de nylon, *& &# * *sans parties dures et dangereuses, • IL * ê Iléger comme une plume, lavable. " • & ' 1
Le plus beau cadeau j ® ^ M  Wï * m Hll W

1. Verser Fr.12.80 à Frédéric * -«*'
Steinfels SA., 8023 Zurich,
Compte de chèques postaux 780-445.

\ 2. Envoyer le récépissé de votre L fe "̂ ï<̂ ^fc< * - m

| (Livrable j usqu'à épuisement ¦ || SE SiCS****** f̂̂ aM^L

j «Pour le dégrossissage et le lavage.» %ù . ' > • S

De to ute â pBinouvelles  ̂~ idées-cadeaux Agfa-Gevaert
La boutique-cadeaux Agfa-Gevaert. flP» Vous y trouverez quelque chose pour chacun. Des cadeaux pour elle et lui. Dans des emballages plaisants.Des cadeaux durables. % ij£ . Des cadeaux Agfa-Gevaert. v. _-̂ _-—«¦¦=»—

La maculature
s'achète à bon prix au bureau

du journal

r ^
Où que vous
soyez: rasage

rapide et soigné.
Avec «Remington»

RE/WINSTON E"*—*

au magasin spécialisé

^S5BnfEr
IliUfiUfJIHliH NEUCHATEL

TÉL. 5 17 12 GRAND-RUE 4

V J

Nous vous recommandons nos m

4 bonnes spécialités fraîches I
• Pintadeaux du pays ||
• Canetons du pays 3
• Jeunes pigeons ||
• Cuisses de grenouilles M

Lehnherr frètes I
le magasin spécialisé ffigl

Neuchâtel - Place des Halles - Tél. (038) 5 30 92 p



I~ nnme ANNIVERSAIRE E>E LA
¦¦•" "t Pharmacie Armand

Grâce à des locaux et a un agencement toujours à la pointe du progrès, notre pharmacie,
en ce 20^ anniversaire, a l'avantage de vous présenter sous un même toit et dans un cadre
plaisant un grand choix d'articles pour votre santé , votre confort et votre beauté

J\ 

A
in \̂. / \

îments N. >v /
nerie >v / \

Cosmétique \. / / N. \
Boutique \. r *̂

- Humidificateurs \
Articles sanitaires - Ceintures chauffantes | \

Lingerie antirhumatismale - Lampes de quartz 
Balances pèse-personnes - Articles diététiques Afin de remercier sa ndèie clientèle, une

Articles de toilette - Collant s et bas de soutien S U R P R I S E
Cadeaux pour bébés et alimentation pour bébés

Sandales et pantoufles orthopédiques - Linges et peignoirs sera remise «*-*** à cha"ue visitear !

répartis dans les —— -, 
3 départements de I

I
iSmharmacie ¥ W1

H 

Rue de l'Hôp ital 2 ' -,
ampharmacie N
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Q| 
Wàharmacie
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USiarf umerie „w WArmandmmmU •" ,,-3 G^ ; I IIHP I I» m m wr mwmf m mf mwm "

Depuis 20 ans, prix avantageux grâce aux *»™»*«»*™@$ù distribués sur
tous les produits autres que les médicaments réglementés et certaines
grandes marques de parfumerie

A VENDRE D'OCCASION

Sa DIEMO
parfait état , garantie.
Industrie Maschinen AG
8105 Regensdorf/ZH
Agent général pour la Suisse :
dépôt Lausanne ,
tél. (021) 34 84 20
Service après-vente dans
toute la Suisse~Q

L'annonce
reflet vivant du marché

< iftiffiffliff lMhadMMtfd^ÉMBMMdyyMd^̂  flifMMffl Miii M
I W  ̂ 'm'imi M M ""%, K0f A/  ' Le nouveau Crédit Renco, avec garantie
1 HMWpWraf ^H/^MMf&fiHnr f̂e ^EMY ^É #̂ * ^%L ' 

de réduction d'intérêts m'intéresse. En-

; rICI vUlupiitUI d 12/0 ssrngagern5n'- votre
tel est le coût maximum aujourd'hui de Si votre situation financière est saine

« nos crédits personnels (7K% par an et ordonnée, utilisez nos crédits par- ' Nom: Prénom: 
I calculé sur le montant initial du prêt, sonnais avantageux et discrets |
I soit max. 0,625% par mois). • de Fr. 1 000.- à Fr. 25 000.- , Adresse: 

C'est de l'argent à bon compte pour •remboursable jusqu'à 60 mensualités
" vous permettre de réaliser vos projets • basé uniquement sur la confiance. ' Domicile: 
I raisonnables. | 

^- ,
_^ 

__ -_ _

I Nous finançons l'achat de: voitures. Assurez-vous la possibilité de bénéfi- ( Oï'lWÎlï R̂ SIPIl S A_
bateaux, appareils ménagers, télévi- cier- d'une réduction moyenne de 20% HlWli » iMWlV HNH
seurs, meubles, machines agricoles etc. du taux d'intérêts autorisé en nous ¦ 1211 Genève 1, Place Longemalie 16,

I sans réserve de propriété. retournant le coupon ci-après: I téléphone 022 24 63 53 V/344

i Confiez au spécialiste

la réparation
-i

o de votre appareil s

* NOVALTEC 1
est à votre service

Parcs 54 Tél. 5 88 62

CISEAUX
CENTRE DE COUTURE BERNINA

L CARRARD
Epancheurs 9 _ NEUCHATEL

Un rendez-vous à ne
pas manquer au prin-
temps prochain :

LA QUINZAINE
COMMERCIALE
DE NEUCHÂTEL

du 28 mai au 6 juin 1970

Par BARBARA CARTLAND
28

Ce fut à ce moment-là , alors que le brouhaha des
conversations permettait un aparté en sourdine , que
Lola Carlo prit Aria par le bras et l'attira un peu à
l'écart.

— Ecoutez , dit-elle à voix basse , je voudrais vous
demander un service. J'ai besoin d'une liste de tous
les journ aux avec leur numéro de téléphone. N'en par-
lez à personne, mais apportez-moi cette liste dans ma
chambre , après le déjeuner. Vous comprenez ?

— Parfaitement , répondit Aria.
— Et surtout, n'en soufflez mot à personne.
Lola se glissa parmi les couples qui s'approchaient

de la table et l'on ne tarda pas à l'entendre échanger
d'une voix joyeuse des plaisanteries avec Lord Buck-
leigh. Mais Aria restait silencieuse et préoccupée. Que
voulait dire ceci ?

Pour quelle raison Lola avait-elle besoin d'une liste
des jou rnaux  ? A quelles f ins  ?

CHAPITRE VI
Il y avait une princesse à déjeuner et une demi-dou-

zaine de visiteurs de marque , plus ou moins célèbres.
A son grand soulagement, Aria comprit que l'on n 'exi-

gerait pas d'elle une participation active à la conver-
sation. Elle se trouvait encadrée par deux jeunes gens
pétillants d'esprit qui rivalisaient de calembours et de
plaisanteries , souvent aux dépens de leurs meilleurs
amis.

Au cours du repas , le ton ne cessa de monter et
c'est dans un brouhaha  fort animé que l'on apporta
le café. Aria éprouvait une réelle fatigue. Le courrier,
ce matin-là , avait atteint un volume record. De plus ,
la première chambrière s'était disputée avec une des
soubrettes et toutes deux étaient venues rendre leur
tablier à la gouvernante ; Aria avait dû faire usage de
tout son charme et de sa diplomatie pour apaiser la
querelle et les faire revenir sur leur décision.

A peine en avait-elle fini que McDougall , faisant grise
mine , était venu lui déclarer qu'il ne pouvait continuer
son travail sans un valet supplémentaire. Aria s'était
précipitée sur le téléphone , mais Mrs Benstead ne pou-
vait pas en trouver. Finalement , après avoir fait le
tour des agences et bureaux de placement , on avait
découvert un retraité de plus de soixante-dix ans qui
promettait de donner un coup de main tant que son
arthrite ne le ferait pas souffrir .

Le gong du déjeuner avait surpris Aria au milieu de
ces difficultés et elle n'avait eu que le temps de faire
un brin de toilette avant de se précipiter en bas et de

rejoindre les invités se rendant à la salle à manger.
Dan Huron lui lança un regard noir , d'où elle con-

clut qu'il lui en voulait pour une raison quelconque,
mais Lord Buckleigh ne tarda pas à la renseigner.

— Vous auriez dû vous trouver ici pour recevoir la
princesse.

— J'avais oublié qu'elle venait, avoua Aria.
Il lui sourit et alla s'asseoir entre deux charmantes

jeunes femmes dont le nom se retrouvait souvent dans
le carnet mondain  de tous les journaux.

Aria remarqua le naturel de Lola Carlo qui semblait
fort bien connaître tous ces invités. Les grands de ce
monde l'adulaient autant que la foule des midinettes,
parce que l'aristocratie du cinéma jouit d'un prestige
immense dans tous les milieux.

Lola paraissait fort à son avantage, en robe blanche
d'une trompeuse simplicité. Elle arborait des bracelets
d'aigues-marines scintillantes et des clips assortis, aux
oreilles. Elle déployait un tel charme qu'Aria compre-
nait son ascendant sur tous les hommes, même de la
trempe de Dan Huron.

A la fin du repas, McDougall s'approcha de Lola
Carlo et Aria l'entendit annoncer :

— On vous demande au téléphone , Miss.
— Qui ? interrogea Lola.
— Une femme qui n'a pas voulu donner son nom,

mais elle dit qu'elle doit vous parler de la part de votre
grand-mère, Mrs Hawkins.

Juste à ce moment , un silence se fit par hasard et le
chuchotement de McDougall porta clairement jusqu 'au
dernier des convives. Aria vit Lola changer de visage.
Son regard devint rusé , méfiant.

— Impossible pour le moment, dit-elle à McDougall.
Elle allait ajouter quelque chose, mais , se ravisant , se
tourna vers Aria — Miss Milbank , allez répondre , je
vous prie , demanda-t-elle d'un ton autoritaire.

Blessée par cet ordre donné sans ménagements, Aria
dut pourtant l'exécuter.

— Bien , Miss Carlo. Je vais prendre la communica-
tion , ou demander que l'on rappelle plus tard.

Elle se leva et se rendit dans le petit salon attenant ,
où se trouvait un poste de téléphone, tout blanc, assor-
ti aux tapisseries claires et aux rideaux blancs et bleus.

— Allô ?
— C'est Miss Carlo à l'appareil ?
— Non, Miss Carlo est occupée pour le moment. Je

suis la secrétaire de Mr Huron , puis-je lui faire une
commission ?

— J'aurais voulu y causer de la part à sa grand-
mère, Mrs Hawkins, expliqua une voix assez vulgaire.
Elle a lu suTjournal que Lola Carlo elle restait à cette
adresse et elle a absolument voulu que j'y téléphone.

—• Mrs Hawkins est-elle malade ? demanda Aria.
— Pas pire que d'habitude. Elle va sur ses quatre-

vingt-deux ans, vous savez, et ses rhumatiss' la font
souffrir des fois. Mais c'est d'être seule qui lui fait le
plus ; elle a pas beaucoup d'amis, surtout où c'qu 'elle
reste maintenant.

— Et où habite-t-elle ?
— 92 King George Road. A la limite de Putney. Y a

le 171 qui vous dépose à la porte.
— Je comprends. Je vais faire la commission et de-

mander à Miss Carlo si elle peut aller voir sa grand-
mère.

— Ah ! ça lui ferait plaisir à la grand-mère. Elle est
si fière de Miss Carlo. Elle découpe tous les articles des
journaux et ce serait une fête pour elle de voir sa petite
fille, j'vous assure.

— Bon , je le lui dirai et merci d'avoir appelé.
— De rien. Je fais les ménages chez Mrs Johnson

deux fois par semaine et la grand-mère elle m'est sym-
pathique.

— Merci , répéta Aria avant de raccrocher.
Elle ne revint pas dans la salle à manger, trouvant

inuti le  de se mêler aux invités, à la fin du repas. Elle
préféra retourner à son bureau et s'atteler à la cor-
respondance.

(A suivre)

Copyright Opéra Mundl
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- ** ¦ .':-' I ĤKI?&' < ""'SëS» ^̂
9 mm m̂± m ¦ ttttk ^̂  ¦ 

U#w 
&^m 

Mafe 
<¦¦ t/ iW^̂ h ^̂  ¦ Mfe 

4* ̂  ̂ |A m̂% —0%. A» J0  ̂ut

¦• ¦ ,; ' ' ¦'" ' ¦• .' ¦'¦ '¦̂ !̂BijHWHHlll||iliffl ¦ ' , ¦.-. " ¦ " ''- v.- . "" " — 
¦ 'vV v ; '̂-,

t" ¦. "-'. '̂.- " v ' ¦ 
i11 ¦' ¦" ¦"¦ ¦' -iigftyBrjctnffK-; ¦ ¦ , '" , ,''£wwS«5 »

*S i ¦ ' , .

S

UCnOw So

K Une pâte à tartiner piquante et ";
^ savoureuse. On étend une couche
i: extra-fine.̂  prise directement au
;: tube, sur du pain beurré. C'est

si simple e t . . .  si délicieux!

cenovis

' Les filets , entrecôtes, rôtis, volail- f
les et poissons sont encore plus ¦

: délicats et savoureux , lorsqu 'on i
les frotte avec du Cenovis, avant I

: de les saler légèrement et de les 1
: faire rôtir ou frire.

cenovis
l̂ son*^

Ajoutez à votre sauce à salade un
¦ ;:grain de Cenovis en tube ou unef
tombée de Cenovis li quide: votre
salade sera encore meilleure que
vous ne l'attendez .
A propos! Le condiment en pou- f
dre Cenovis est plus digeste: il |
Contient moins de sel que les con- ;|i
diments en poudre ordinaires.

cenovis

Il S'?"?'̂ ! .ïià oï ôjjtol VÎTïî W-
M ÏC'OE-Ï a.Q:O:tt08 ?îfr;S SS
** S «S m S tcocs irV» M

Getreideflocken S.A., Lenzbourg

m sans caution
A de Fr. 500.— à 10,000.—

pBt m , Formalités simpll-

F̂ PIw B^'̂ m f̂léto. ,iea3' RaPidl,lS'
i.-:> ^r̂ BS^̂  Discrétion
raEffl ggBSlÏBJSfjl absolue.

Envoyei-mol documentation sans engagement

Nom 

Rue 

Localité

. . .. . . . .  

¦ 
/

^̂ ^̂ ^̂ •̂S&EJ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ T̂ m% , 'A  ̂ 'i ^̂ t.yy; ¦ . .£¦' ¦ ' ¦ ' ' ..;- ' --'o&9HpSSffiM.&L^Bvv>mmT'̂]£>'.-Q'j ?$'.-'Mmwïmmv fymlSmmm ' *¦„ ¦ î BHSnSë '̂' . >.\ Ï̂.L ' -î .- ¦. SAë1 ¦̂̂ KBH §̂3§ër̂ &- J -;-.v "/. wl- - - _: ¦. ." $-.- - ,v: ':̂ 9̂ ^|
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HEIDI OU LE DEFI SUISSEpar Claude Frochaux

QUE DEMANDE-T-ON à un pamp hlet ? De nous pré-
senter objectivement la vérité ? Non , mais de nous
faire réfléchir. Il est bien des affirmations , dans Heidi
ou le défi suisse (1), de Claude Frochaux , avec les-
quelles je ne suis nullement d'accord. Qu 'importe ?
L'attention est éveillée. C'est l'essentiel.

Ainsi quand Claude Frochaux prétend que la Suisse,
confluent de races et de langues diverses , n'a pas de
personnalité véritable et que l'on est Suisse par impos-
sibilité d'être autre chose : non ! Lorsqu'il affirme que ,
quoi que puisse penser un Suisse, jam ais les consé-
quences de ses pensées ne déborderont les limites de
son territoire : non ! Il suff i t  de songer à Dunant et
à la Croix-Rouge.
Chapitre de la culture il est vraiment trop facile
d'ironiser. Qu'importe que Jérémias Gotthelf soit pra-
tiquement inconnu en dehors de nos frontières ? Cela
n'enlève rien à sa grandeur. Quant à prétendre que
le Romand c'est quelqu'un de tellement anonyme que
ce n'est vraiment personne il y a là de la part de
Claude Frochaux , une véritable aberration. Si certains
intellectuels romands jouent les caméléons, à Paris ou
ailleurs , ce n'est pas une raison suffisante pour parler
de la « bâtardise romande ». Est-ce qu 'un Fribourgeois
ne se distingue pas essentiellement d'un Neuchâtelois ou
d'un Valaisan ? Est-ce que les Jurassiens n'ont pas leur
personnalité ? Est-ce que Ramuz, et même Denis de
Rougemont, ne sont pas tout nourris de leur terroir
natal ?
L'affirmation procède de ce masochisme romand qui
tend à dénigrer ou à ignorer tout ce qui se fait ou
s'écrit chez nous. Nos grands, nous les laissons annexer
par la France, et ensuite nous nous accusons d'être des
impuissants. Jamais on n'a tant publié d'auteurs ro-
mands en Suisse romande , ce qui n 'emp êche pas Claude

Frochaux . qui est éditeur , d'affirmer qu 'on ne voit rien
venir. Qu 'il ouvre donc un peu les yeux !
Mais ne chicanons pas l'auteur sur ses outrances. Il y
a dans ce petit livre cursif et impertinent beaucoup de
choses très justes sur la mentalité moyenne du citoyen
suisse, son égoïsme, sa médiocrité, son confort-misme,
sur la belle mécanique et son impeccable fonctionne-
ment. Le Suisse feint volontiers d'être quelqu 'un de tout
simple , de tout bon et de tout brave, et au fond il n'y
a personne, ni Juif , ni Grec, qui sache aussi bien rou-
ler son monde quand il veut bien s'y mettre. Il y a
l'endroit et il y a l'envers. Côté argent , affaires et pro-
fits, les critiques de Claude Frochaux me semblent très
pertinente s . Il est clair qu 'il faut lutter contre la forme
précise prise par la bête.
L'erreur serait de généraliser , et parce que le médiocre
est médiocre, d'y assimiler le meilleur. La noblesse, la
générosité, le désintéressement existent aussi chez nous ,
de même que la véritable culture ; là où elle est émi-
nente , elle a le bon goût de ne pas s'afficher. Et tout
de même, il est bon de se souvenir que de 1933 à
1945, en face de la contagion hitlérienne, nous avons
su raison garder. La sagesse, la maîtrise de soi , la
clairvoyance lucide , n 'est-ce donc rien ?
Mais quoi , sommes-nous des anges ? Echappons-nous
à la destinée commune de l'humanité ? Non. C'est bien
pourquoi me plaît la conclusion que Claude Frochaux
a donnée à son chapitre sur la neutralité. La voici :
« La Suisse, ainsi, apparaît à nouveau sous son véri-
table jour : double et mystérieuse , simple au premier
abord , complexe au second regard. Le géant économi-
que porte à bout de bras le nain politique et bien sûr
on ne voit que ce qui dépasse. Ce qui dépasse est hu-
manitaire et rassurant, bonhomme, et naïf , lent et rus-
tique , gentil et plein de bonne volonté , charitable et
innocent. Mais dessous, le géant n'arrête pas de croître

et de grossir. De quoi est faite sa pâtée quotidienne ?
Que mange-t-il ? Qui mange-t-il ? Peut-être , comme
M. Biihrle, l'ignore-t-il lui-même ? Vous dites : La
Suisse est belle, vous pensez à la Suisse visible et offi-
cielle. Vous dites : La Suisse est belle. Et si la Suisse
était laide ?»

1) La Cité Editeur , Lausanne.

Claude Frochaux : un témoignage lucide, mai*
parfois exagéré

Hommage
a
Giacometti

| LES EXPOSITIONS

A l'Orangerie des Tuileries,
une grande rétrospective de
Giacometti rassemble, de-
puis le mois d'octobre , en-
viron trois cents peintures
et sculptures exécutées par
l'artiste de 1914 à 1966.
Cette exposition aura le mé-
rite, outre son caractère
d'hommage officiel à l'ar-
tiste disparu, de présen-
ter certaines œuvres qui
n'avaient encore jamais été
exposées. La plupart des
antres pièces proviennent
de la Fondation Maeght
(pour les quinze dernières
années) et de la Fondation
Giacometti à Zurich.

Des journa listes de six ans
sortent leur premier mensuel
80,000 EXEMPLAIRES de « Bisou » onl
été vendus en un mois. C'est le pre-
mier mensuel fait par les enfants et
destiné aux enfants. Seul le rédacteur
en chef , Georges Bielec est adulte.
L'expérience est sans précédent. On at-
tend avec curiosit é , les résultats maté-
riels et psychologiques.

L'information vient
de la maternelle

L'idée au départ était séduisante , mais
la réalisation de ce mensuel se révéla
hérissée de difficultés. Georges Bielec
a dû passer plus d'une année dans une
école maternelle à vivre avec les moins
de six ans pour connaître leurs goûts
et tester leurs réactions.
Ce sont les petits eux-mêmes qui ont
voulu baptiser ¦ Bisou » leur héros, un
garçon blond à bonnes joues rondes et
roses. Sa sœur « Bisounette » lui ressem-
ble, mais se distingue par deu x couettes
maigres. Georges Bielec affirme que
« Bisou » a plu davantage que Jôujdiîr ,
Bijou ou , Chouchou, parce qu'il a im
6ens pleinement affectif pour les en-
fants.
Les mini-rédacteurs ont opté pou r les
lettres rondes et grosses telles qu 'on

les apprend à l'école. Ils ont voulu que
leu r journal publie des histoires , des
comptines qu 'ils inventent collectivement ,
des jeux , des découpages , des collages...

Bisou aime les couleurs
Mais on peut avoir six ans et s'intéres -
ser à la Lune. La preuve : Bisou , s'y
promène. Il voyage aussi en bateau et
se promène au pôle Nord. D'ailleurs ,
chaque numéro sera un suspense, parce
qu 'évidemment , le rédacteur en chef
ignore ce que fera Bisou dans les mois
à venir !
Ce qui est sûr c'est qu'il évoluera dans
un univers coloré et psychédélique. Les
enfants préfèrent nettement les gros
crayons feutres aux couleurs criardes ,
aux bons vieux crayons aux teintes artis-
tiques.
Bielec espère pouvoir préparer ses pro-
chains numéros dans une maternelle
différente. Si sa revue obtient l' audience
qu 'il espère, il la dotera d'une couver-
ture en plastique et fera 60 pages.
Le tout est de savoir si les enfants , qui
se sont toujours plutôt intéressés aux
histoires des adultes, découvriront un
intérêt nouveau dans des récits inventés
par leurs petits camarades. La sixième Biennale de Paris et la Suisse

LA BIENNALE .DE PARIS, qui groupe les jeunes ar-
tistes de cinquante-six nations, vient d'ouvrir ses portes.

Le Musée d'Art moderne accueille les représentants de
l'art contemporain, présentés par leurs pays respectifs ;
le palais Galliéra reçoit les peintres et sculpteurs, choi-
sis par la critique française.
La Biennale a, dès l'abord , un succès retentissant ,
d'abord par les prix qu'elle décerne, à l'ouverture, en-
suite par les manifestations, scandales, et violences de
toutes sortes, qui , depuis l'an passé, confèrent à Paris
un attrait tout particulier.
Le jury a accordé quelques prix aux individuels , peu
nombreux (un par catégorie et par nation), et des ré-
compenses aux groupes, ayant travaillé en commun,
sous des directions précises, issues du comité d'organi-
sation : un marché commun de l'art , en quelque sorte.
Le « Musée ouvert », (maquette et cyclotone) œuvre
Dans cet ordre d'idées, notre pays s'est bien placé,
de huit artistes alémaniques, a été primé. Et c'est
justice. « Un musée, déclare M. François de Ziégler ,
commissaire général pour la Suisse et conseiller cul-
turel près l'ambassade de Suisse, ne peut être
compris que comme identification d'une communauté
urbaine. Le musée doit servir d'appareil de communi-
cation à l'homme qui cherche à se mieux comprendre
par rapport à la communauté. » La Suisse se devait
de faire œuvre de solidarité internationale, et les au-
teurs du projet l'ont bien servie.
En scénographie, le groupe suisse, qui a préparé la
mise en scène de « L'Anneau des Niebelungen », Pierre
et Anne-Marie Simond, avec l'assistance de Maria Bi-
scher-Beck et Régamy, conseillers techniques, a obte-
nu une belle réussite : le projet de scène, une spirale
audacieuse et suggestive, a été primé.
Quant à la « Ville spatiale », d'Erwin Muhlestein , très
fonctionnelle , composée de cubes parfaitement disposés ,
où la lumière parvient de partout , elle a été non seu-
lement récompensée, mais mise en vedette, admirée
et citée.

Le but actuel , en ce genre de projets, orientes vers
l'an 2000, est de fabriquer un puzzle, fait de mil-
liers de morceaux, dont on s'ingénie à varier la dis-
position , et qui doivent être produits en série, par la
machine. Dans cet ordre d'idées Muhlestein s'est sur-
passé, faisant acte d'imagination et de réalisme.
Ainsi la section architecture a sauvé la Biennale, qui ,
par ailleurs, donnait une impression indéfinissable. Le
quotidien parisien « Le Monde » résume ainsi la situa-
tion : « Si les architectes explorent avec sérieux le do-
maine du possible et du réalisable , du côté de la
création d'art plastique, on décèle souvent des compor-
tements dada (anarchistes), négateurs, et parfois trau-
matisants. » (C'est-à-dire destinés à choquer violemmenl
le spectateur.)
C'est le moins que l'on puisse dire. La première impres-
sion , en pénétrant au Musée d'art moderne, est celle
d'une inimaginable confusion, dans les choses, dans
les genres, dans les esprits. En fait , toutes les ten-
dances de l'art contemporain , et les précédentes, s'y
présentent , s'y joignent , s'y juxtaposent , s'y brassent,
dans un continuel glissement , chaque genre se dou-
blant  de s'a caricature ; tous les systèmes de dérision
sont utilisés, mais comme l'esprit, ou l'inspiration, font
défaut , ces tentatives se réduisent à de simples plai-
santeries, à des objets , faits pour rire, des gadgets ,
des farces et attrapes , intéressant les grands , mais sur-
tout les tout-petits.
On fait n 'importe quoi avec n'importe quoi.
On défait n ' importe quoi , n'importe comment.
On assiste à toutes les triturations et dénaturations de
la matière, mises « a u  goût du jour » naguère par
les grands nihi l is tes  du début du siècle , Picabia , Marcel
Duchamp et aujourd'hui Tinguely, dématérialisant les
objets usuels par la vitesse, et tendant à concrétiser
le mouvement.
Nous avons ainsi le pop'art , témoin de notre temps,
de la machine , du culte des vedettes, du rôle dérisoire

des objets. II brasse avec un humour féroce les élé-
ments vulgaires.
Les nouveaux réalistes agglutinent les affiches déchi-
rées, confectionnent des accumulations, à l'aide de
poubelles, avec des détritus, des mécaniques compres-
sées, ou se servent de l'écriture glacée du cinéma :
bouts de films sauvagement découpés et recollés.
On note des rencontres insolites d'objets , dans le genre
de l'ancien surréalisme, qui frôle l'art abstrait , mais
n 'ouvrent pas sur le surnaturel , n 'évoquent rien , dans
ce monde, ni dans l' autre , et vous laissent pantois.
En résumé, toutes les falsifications possibles de l'objet ,
dans l'ambiance affolée d'une fourmilière détruite. C'est
comme une prise de conscience globale du désarroi
contemporain ; une avant-première, sur le mode ba-
din , de la décomposition de l'univers.
Le but a été défini par un des exposants : « A  mesure
qu 'elle s'accélère, la décomposition des valeurs ne de-
vient-elle pas la seule forme de distraction possible ?
Le gag consiste à remplir l'inanité du spectacle par
la participation obligatoire du spectateur ? »
Quelques surprises intéressantes.
La composition surréaliste, à la gloire du dramaturge
Arrabal , de notre compatriote Daniel Humair , célèbre
déjà comme jazzman.
Dans le domaine : Mythologie du quotidien , « Vitesse
et beauté », < Caprice » de Stàmpfli , que le journal
« Combat » donne comme une des seules créations
valables de la Biennale.
En conclusion, la sixième Biennale est une démons-
tration considérable, dont la décantation ne peut se
faire immédiatement, mais la meilleure partie est faite
de rêves, auxquels il ne manque que l'occasion de se
concrétiser.
Elle semble être l'expression d'une civilisation qui a
exactement autant de chance de se détruire que de se
régénérer.

Le Parfum sacré
L'AUTEUR SUISSE Anny Schilstra ,
d'origine néerlandaise , nous présen te de-
puis quelques années déjà, ses ouvrages
en langue française. Neuchâteloise par
son mariage, elle est l'épouse de l' artiste
peintre Jean Thiébaud , de Peseux.
Anny Schilstra nous offre avec beau-
coup de joie, son nouveau livre « Le
Parfum sacré ». Cette même joie rayon -
ne à travers tou te son œuvre comme
un chaud rayon de soleil tombé du ciel ,
traversant les nuages accumulés à l'ho-
rizon assombri , pour réchauffer le cœur
de celui qui le capte.

€ Le Parfum sacré » est un livre écrit
dans la vérité. Son auteur nous incite
à l'action de la pensée, de même qu'à
la contemplation et la méditation. Pour
elle, les événements de l'histoire sacrée
ne sont que des occasions de rentrer
en soi-même, de réfléchir et de prier.
L'écrivai n laisse avan t tou t parler les
Saintes Ecritures qui , selon elle ne s'ex-
pliquent pas, mais parlent par elles-mê-
mes. Une foi profond e émane de ces
pages, renversant toute idéologie humai-
ne et obligeant le lecteur à prendre posi-
tion.

Le Grand prix
de •
l'humour noir
à Arrabal
Les « Grands prix de l'hu-
mour noir » ont été créés
il y a quinze ans par Tris-
tan Maya. Pour la onzième
fois que celui du spectacle
était attribué, il l'a été à
Arrabal , pour l'ensemble de
son œuvre, par un jury que
présidait André Berry. Le
dixièm e Grand prix de l'hu-
mour noir du disque est
revenu à Yvan Labejof
pour « Lâchez les chiens ».
Nul doute que l'attribution
de ce prix serve le succès
de la nouvelle pièce d'Ar-
rabal , « Le Jardin des dé-
lices », où jouen t Delphi-
ne Seyrig et Jean-Claude
Drouot (notre photo)...

Les Festivals Beethoven de Bonn et de Vienne
LUDWIG VAN BEETHOVEN est né
sur les bords du Rhin ; il vécu t et mou-
rut sur ceux du Danube. Son 200me

anniversaire coûtera fort cher et l' on
espère qu 'il sera rentable sur le plan
des finances et de la renommée. Le;:
maisons d'enregistrement jettent sur
le marché de nouveaux disques avec les
œuvres de Beethoven pour .profiter éga-
lement de ce grand nom. Ce sont en
outre deux villes qui se sont mises en
compétition ; Bonn et Vienne invitent le
monde à célébrer le grand compositeur.
Malgré la concurrence, on n'a pas be-
soin de craindre de salles vides, au con-
traire, pour les concerts Karajan les ré-
servations dépassent trois fois les pla-
ces disponibles. Bien que les ventes ne
commencent qu 'au 1er janvier 1970 ,
il n'y a presque plus de places pour
ces concerts.

Il s'agit donc seulement de la palme ¦

symbolique que veut rapporter Bonn ou
Vienne. La capitale rhénane n'a pas hé-
sité à dépenser 1,3 million de marks à
cet effet. Elle a l'intention de se mani-
fester comme jeune capitale de la musi-

que. Sur son programme, on trouve tou -
tes les œuvres principales de Beethoven.

Au chapitre des exclusivités est ar-
rangé un concert intime avec des œu-
vres pour piano jouées sur le piano à
queue Gra f et Broadwood vieux de 150
ans. Volker Wangenheim , directeur gé-
néral de la musique de Bonn , a engagé
les plus grandes célébrités comme l'Or-
chestre philharmonique de Berlin sous
la direction de Herbert von Karajan ,
l'Orchestre philharmonique de Vienne
sous la direction de Karl Bôhm, le
New York Philharmonia Orchestre sous
la direction d'Otto Klemperer et l'or-
chestre du Concertgebouw Amsterdam
sous la direction d'Eugen Jochum.

Comme solistes : Claudio Arrau, Robert
Casadessus, Nathan Milstein et Wil-
helm Kemp f , Wolfgang Schneiderhahn
et Philippe Entremont ont été engagés
ainsi que les cantatrices Helen Donath,
Heather Harper, Oralia Dominguez et
Maureen Forester, Wilmy Lipp, Gundu-

la Janowitz et le chanteur Dietrich Fi-
scher-Dieskau.

Ce sera un grand événement où les
Bonnois ne resteront pas insensibles.
Quant à la concurrence de Vienne,
M. Wangenheim dit : € Les concerts de
Vienne sont un complément précieux du
grand mouvement de l'interprétation in-
ternationale. »

Les dates des concerts sont fixées de
façon que l'admirateur de Beethoven
ne manque pas un concert soit à Bonn,
soit à Vienne. Le Festival de Vienne
aura lieu du 23 mai au 21 juin 1970.
Bonn offre trois cycles du 2 mai au
8 mai, du 12 au 26 septembre et du
11 au 17 décembre 1970.

La maison natale de Beethoven dans la
Bonngasse sera restaurée. A l'avenir des
festivals Beethoven n'auront lieu que
tous les trois ans. Le bénéfice sera con-
sacré à la qualité des concerts.

H. ANDERER

LES < PETITS > PRIX LITTERAIRES
0 Le Grand prix littéraire de Provence a été attribué à Ven-
tabren (Bouches-du-Rhône ), par un ju ry présidé par M. André
Chamson , de l'Académie française à Gabriel d'Aubnrède pour
l'ensemble de son œuvre.
Né le 28 septembre 1898 à Marseille , Gabriel d'Aubarède
fut journaliste aux « Cahiers du Sud » . Il est critique aux
i Nouvelles littéraires > depuis 1946. Il a publié des romans,
notamment : c Ancillo » , c L'Oncle Fred n 'est plus jeune »,
< Agnès » et « La Foi de notre enfance»; des récits histori-
ques : «La  Révolution des saints » . Gabriel d'Aubarède a reçu
la Grand prix du roman de l'Académie française en 1959.
# Le Grand prix littéraire du Maine a été décerné à Jacques
Chabannes pour son ouvrage histori que « Les Rég icides » (Li-
brairie académique Perrin).
% Le prix de l'Amitié franco-arabe a été attribué à Louis
Gardct , pour son livre « L'Islam » (Dcsclée de Brouwer). Ce
prix était destiné à récompenser un ouvrage d'un auteur fran-
çais permettant une meilleure connaissance de la situation ,
de l'évolution et de la civilisati on des peuples arabes.

Philosophe chrétien , spécialiste des questions musulmanes , Louis
Gardet aborde dans son livre la réalité de l'Islam sous le
double aspect de la religion et de la communauté . Son ori gi-
nalité est d'élargir les recherches scientifiques pour tendre i
une compréhension mutuelle entre chrétiens et musulmans.

Ania Francos a obtenu le prix spécial récompensant un docu-
ment exceptionnel pour son livre « Les Palestiniens » (Jul-
liard ), Mohamed Khair Eddine le prix attribué à un auteur
tendant  au rapprochement des deux cultures , pour « Soleil
Arachnide » (Seuil).

0 Le Grand prix Intcr-Club décerné chaque année à un
auteur  dramatique pour l' ensemble de son œuvre à l' occasion
d'une création ou d'une reprise , par un jury composé de spec-
tateurs appartenant à des collectivités diverses, a été attribué
pour 1969 à Roland Dubillard auteur de « Naïves Hirondelles » ,
« La Maison d'os » et « Jardin aux betteraves ».

Félicien Marceau. CREEZY. Prix Goncourt
1969. (Gallimard) En résumant Creezy, lors
de l'attribution du prix Concourt , j'ai com-
mis une erreur. C'est Neige , la domesti que ,
qui raconte qu 'elle s'est suicidée ; en réali-
té, c'est lui qui , sûr d'avoir été trompé ,
l'a fait basculer par-dessus la balustrade ;
l ' auteur ne le dit pas expressément, mais
tout le laisse entendre. Dans cette affaire ,
qui est la victime ? Est-ce lui , lui qui a
ressenti cette amertume , ce délabrement ,
cette « fleur d'acier » qui lentement s'est
ouverte dans sa poitrine ? N'est-ce pas plu-
tôt elle qui de tonte manière était infini-
ment plus vulnérable ? D'ailleurs a-t-elle
protesté lorsqu 'elle a compris ce qui lui
arrivait ? N'était-elle pas toute prête à dis-
paraître ? La catise profonde de leur mal-
heur à tous deux , c'est donc la situation
trouble où ils sont tombés l'un et l'autre
par une longue expérience du péché. C'est
là ce qui donne à ce petit roman en appa-
rence cynique et amoral une dimension hu-
maine extrêmement émouvante.
Frank Wcdekind. LULU. Version française
et adaptation par Pierre Jean Jouve. (L'Age
d'homme). En lisant cette traduction , on
a la surprise de tomber sur des phrases tel-
les que celle-ci : «Vous n'avez pas l'ombre
d'une moralité. » Ou celle-là : « Vous m'hu-
miliez si en bas —¦ aussi en bas qu 'on
puisse humilier une femme... » Ces incor-
rections grammaticales sentent tellement
la traduction littérale que l'on se demande
si Pierre Jean Jouve est responsable de ce
texte et si même il l'a revu.
Maurice Métrai. LA VALLÉE BLANCHE.
Roman . (Editions du ; Panorama). Un in-
dustriel vaudois, riche, mais timide et dé; #

¦. L' .' - " -. ...-v...

sœuvré, engage une jeune secrétaire danoise ,
Sonja Olsen , qui tout de suite se sent très
à l'aise chez lui ; préparan t une thèse sur
Ramuz , poète qui maltraite la grammaire ,
elle est tout heureuse de trouver là , dans
la bibliothèque , des dédicaces autographes.
Sans doute désirerait-elle encore autre cho-
se, mais il n'ose pas. Ah I si seulement il
ressemblait un peu plus à son père , qui , lui ,
savait si bien , que le vieux domestique en
est encore tout effaré. Toute cette partie
du roman , très vivante, est traitée avec un
art qui, très habilement évite de livrer son
secret. René part ensuite pour la Laponie
dont l'auteur dépein t le climat avec une
fougue sympathique : neige, blizzard , amours
nordiques . Bref , un de ces solides romans
bien structurés , à la fois humains, géné-
reux et colorés, dont Maurice Métrai a le
secret.
Raymond Tschumi. LE LANGAGE ET LA
PENSÉE. (Dialectica. Vil. 22 No 3-4. 1968).
Confinée dans un habitacle fermé , le lan -
gage, la pensée cherche une ouverture,
soit vers le monde extérieur , soit vers le
monde intérieur. Il y a dépassement de
la solitude par la science et par la litté-
rature. Le langage se révèle ainsi source
de vie et de pensée. Un essai bref , pro-
fond et condensé .
Pierre-André Stucki. ESSAI SUR LES CA-
TÉGORIES DE L'HISTOIRE LITTÉRAI-
RE. (Messeiller). Pierre-André Stucki , le-
quel s'est fait connaître par une thèse aussi
indépendante qu 'originale sur Kierkegaard ,
aborde aujourd'hui le problème des catégo-
ries de l'histoire littéraire. Essai de métho-

, dôlogie ? Non , c'est bien plus que cela. A
•

travers les catégories , l' auteur cherche à
percer le sens profon d des œuvres ; huma-
nisme et nihilisme , réel et imaginaire , amour
et haine , félicité et désespoir , sont évoqués ,
généralement par couples , à propos de Ra-
belais , de Pascal , de Vigny , de Stendhal.
Et chacun des grands auteurs revit avec
une force étonnante , Pierre-André Stucki
les découvrant d' un œil neuf , comme si
personne avant lui ne les avait jamais lus.
C'est ' donc là , en somme, un essai sur
l'homme en face de sa destinée.
Anny Schilstra. LE PARFUM SACRÉ.
(Messeiller.) Exprimant sa foi profonde et
laiss ant parler les Ecritures. Anny Schilstra
a écrit là un ensemble de réflexions re-
li gieuses, en souhaitant que ce soit une
« ode à la joie d'être appelé enfant de
Dieu » . Cette joie qui en émane, vibre à
travers toute l'œuvre et nous fait décou-
vrir  que , petits et gjands , riches et pau-
vres, heureux , malheureux , célèbres ou soli-
taires , tous nous sommes profondément ai-
més, et que chacun individuellement a le
devoir de répondre à cet amour. Ce rayon
de soleil qui descend du ciel fait ainsi de
chacun de nous, catholiqu e ou protestant ,
un enfant de Dieu.
Claire Rosselet. CATALOGUE DE LA
CORRESPONDANCE DE J.-J. ROUS-
SEAU. (Messeiller.) C'est ici la deuxième
partie de ce catalogue très précis, men-
tionnant  les lettres de Rousseau et à Rous-
seau, les brouillons , copies autographes et
non autographes.
Henry Clay Smith. LA CONNAISSANCE
CONCRÈTE D'AUTRUI. Acmalités péda-
gogiques et psychologiques. (Delachaux et î

Niestlé). Henry Clay Smith, professeur à
l'Université d'Etat de Michigan , définit la
sensitivité , qui est l'habileté à prédire ce
qu 'un individu va sentir , dire et faire , à
propos de lui-même et des autres. Basé sur
une grande diversité de théories et de mé-
thodes , cet ouvrage s'adresse à tous ceux
qui ont affaire avec autrui , aux professeurs ,
éducateurs, chefs de personnel , représentants
et animateurs de groupements.
Gian-Franco Vene. LES CHRONIQUES DU
PÉCHÉ. (Buchet-Chastel.) Ce livre est né

, d'une enquête qui fit beaucoup de bruit
lorsqu 'elle fut publiée par un grand jour-
nal italien : des prêtres dévoilaient ce qui
leur était confessé. On découvre ainsi que
le péché varie selon les couches sociales
et les sexes, qu 'il évolue avec le temps, et
que l'idée du péché moderne, si on la com-
pare à celle de la génération précédente,
est sans doute plus sociale que sexuelle.
Les chapitres les plus intéressants sont
ceux qui sont consacrés aux péchés des
prêtres eux-mêmes , confession par les con-
fesseurs.
Stendhal. VIE DE NAPOLÉON. (Petite
Bibliothèque Payot.) Dans son journal , qui
reflète au jour le jour les événements de
l'époque , Stendhal s'exprime très librement
sur Napoléon ; il parle de lui comme d'un
cabotin qui aurait les vices de Néron.
Avec le recul , Stendhal a appris à res-
pecter son héros ; il reste toutefois très
objectif et se refuse à l'idéaliser. C'est nor-
mal ; jamais Stendhal n'aurait fait d'un
homme autre chose qu 'un homme. Tantôt
intelligent , tantôt aveug le , tantôt courageux ,
tantôt lâche, etc.

P.-L. B.

NOTES DE LECTURE • NOTES DE LECTURE • NOTES DE LECTURE • NOTES DE LECTURE • NOTES DE LECTURE • NOTES D

I DE P.-L- BOREL



™ * v. pM \̂ar *̂^L— *̂ar%—""" TPI ^̂ ^W w\ ^̂  EH

¦B . :—1_ __ t ,. - , ;| ^ ^^.̂  
^

B
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C'est l'invitation que vous fait cette station valaisanne en développement, en vous proposant de

voir les maquettes exposées dans nos vitrines et de visiter notre rayon de ski (Temple-Neuf, 1er

étage) où vendredi 5 et samedi 6 décembre, Monsieur André Marait, instructeur de ski à Bruson,

vous donnera avec plaisir tous conseils pour votre équipement.

Skieurs, venez voir les derniers modèles de skis
Toutes les grandes marques - un choix exceptionnel - des qualités éprouvées

Les skis «hart » sont en vente aux armourins.
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Veuillez m'adresser sans engagement
votre documentation:
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L'IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHAT EL
se fera un p laisir de vous soumettre

sa nouvelle collection de
CARTES DE VISITE

I

TOM JONES S

pas à Neuchâtel mais, avec une installation ïû
Hi-Fi d'Interdiscount vous pourrez écouter 13
votre vedette préférée Jour et nuit. m

Votre spécialiste pour Image et son. |̂
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Voici le nouveau rasoir électrique suisse jura-octa avec les deux têtes.

Voici pour vous
le nouveau

rasoir électrique suisse
jura-octa!

Oubliez pour une fois qu'il est nouveau , et propre de la nuque, des tempes, de la mous- Jura-octa n° 500.12 dans étui de luxe en
Et que c'est un produit suisse de qualité, tache ou de la barbe. Vous voyez exactement cuir foca. Commutable sur 110-ou 220 yolts,
Oubliez de même que jura doit avoir de où vous coupez. avec tondeuse. Fr, 96.50

currenyeTtantefunTaToïr éLtxique
*  ̂
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Vous trouverez vous-même une demi- ans et les ménagères vous le confirmeront: l 
w . ^m

douzaine de bonnes raisons en faveur du le service après-vente jura est sûr rapide et d0WmV& m^^^lSlmTmmmimY
nouveau jura-octa. Par exemp le: la lamelle très développé. Av ÂWk ' ' 1 H wÈmjç̂ BWÈSÏ
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coupantes aiguisées au diamant. 2§HB '̂ WK «aj caves à 128 arêtes aigui-
SffinHHÉ^M sées au 

diamant , rase m- Jura-octa n° 501.12, sans tondeuse, dans
Le jura-octa vous rase doucement, pro- H«^w««tS«««««HHH comparablementmieux. étui simple, commutable sur 110 ou 220 volts.

prement et vite! Après le rasage YOUS pouvez 
^  ̂ Nettoyage Fr> 69.50

vous montrer aussi à midi... et encore le soir. ^^^^^^^^Éue^SSi Les couteaux concaves se Tondeuse n° 500.90 toujours livrable.
Vous serez enthousiasmé du rasage parfait du niSK^K nettoient d'eux-mêmes Fr. 22.50
iura-octa ' ^mmmmmmWtk 
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C0UPedel5°- Aînsiun Nous vous en disons volontiers davan-
. Essayez aussi la deuxième tête, la ton- m / | "? gMant^anT^TOirneN

1 tage sur les avantages exclusifs du jura-octa.
deuse efficace, spécialement conçue pour les JL j  j toyer les lames après Demandez le prospectus détaillé dans le bon
longs cheveux. Elle garantit une coupe nette I ZL5!i I chaque usage. magasin spécialisé.
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Un produit de tout premier ordre de jura Fabriques d'Appareils Electriques,
L. Henzirohs S.A., Niederbuciisiten-Olten

Tél. 062 632323

I \
Si vous êtes à l'affût

de recettes nouvelles...
...les Croquettes Knorr feront votre bonheur. Avec ce
mélangé prêt à l'emploi, vous réussirez du premier coup
des spécialités telles que les pommes duchesse, les croquettes
de pommes de terre ou les pommes William !
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Votre buste sera parfait

Avanti Maintenant: Aprèsi Noa ampUlormaa
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non-réponse 0 9 15 47

L'AFFAIRE DANIEL LEUBA

Le Conseil communal de Fleurier
expose, en détail sa position

Présente par certains journaux d une fa-
çon unilatérale , c'est-à-dire du seul point
de vue de l'intéressé , le refus opposé par
le Conseil communal de Fleurier , d'oc-
troyer une bourse d'études à Daniel Leuba ,
inscrit à la faculté des lettres de l'Uni-
versité de Neuchâtel , pouvait avoir le ca-
ractère d'une injustice. Or, en entendant
les deux sons de cloche , on comprend
pourquoi l'exécutif communal a opposé
une fin de non recevoir à cette requête.

PREM IÈRES DÉMARCHES
Le 18 juillet de cette année , Daniel Leu-

ba formulait sa demande. A ce moment ,
il était incarcéré à la Chaux-de-Fonds.

Le Conseil communal voulut savoir pour
quelles raisons Daniel Leuba était détenu.
La question lui fut posée par écrit , per-
sonnellement et il répondit qu 'il avait été
condamné à cinq mois d'emprisonnement
pour incitation à la désobéissance, atteinte
à la discipline militaire et distribution de
tracts pendant l'école de recrues.

DÉCISION
Sans tenir compte de l'obédience poli-

ti que ou révolutionnaire de laquelle il se
réclame ,, sans avoir voulu exercer une pres-
sion du point de vue idéologique, le Con-
seil communal refusa , à l'unanimité , la
bourse d'études , en considérant la seule
attitude civique du demandeur.

Si l'on veut tirer des avantages de la
démocratie , il faut au moins remplir les
obligations auxquelles chacu n est astreint ,
même si elles ne sont pas toujours des plus
agréables.

Etat civil de novembre 1969
NAISSANCES : 3. Concina Roberto, d'Al-

bino et de Antonietta-Maria, née Zerillo,
à Fleurier ; Steiner Samuel, de Denis-Gil-
bert et de Marie-Madeleine , née Coulot,
à Couvet. 6. Pironaggi Francesco, de Do-
menico et de Lina , née Cimino , à Buttes.
15. Stauffer Corinne, de Jean-Pierre-Edgar
et de Myriam-Josette , née Juvet, à Fleu-
rier. 17. Bahler Priska , de Hans-Ulrich et
de Anne-Marie , née Schaub, aux Bayards ;
Centobi Elisabeth-Giovanne, de Michèle et
de Santa-Lucia, née Garofalo, à Fleurier.
Toutes les naissances ont eu lieu à la ma-
ternité de l'hôpital.

MARIAGES : 7. Huber Max , Soleurois
et Béguin Pierrette , Neuchâteloise. 21. Bo-
billier René-Gilbert et Dumont Francine-
Yvette , Neuchâtelois. 21. Marquis Ger-
main-Francis-Paul et Tuller Pierrette-Antoi-
nette , Bernois.

PUBLICATION DE MARIAGE : une.
DÉCÈS : 2. Gerber Arthur, né le 13

mai 1873. 6. Gehret-Favre , Murielle-Rolan-
de, née le 4 décembre 1921. 11. Giroud
Emile-Arthur , ne le 22 juillet 1885 ; Mer-
cier-Duccini Emma-Elmire , née le 5 juillet
1901 ; Schmid-Favre Rose-Marie , née le
29 ' mai 1886. 24. Bohren Adolf-Nikolaus ,
né le 21 avril 1901. 26. Lambelet Charles-
Arthur , né le 23 mars 1890.

Magnifique résultat
(c) La vente organisée par la paroisse ca-
tholique a produit un bénéfice de plus de
13,000 fr . qui augmentera le fonds en fa-
veur de la nouvelle église.

Baptêmes catholiques
(c) A partir du mois de janvier, les baptê-
mes de la paroisse catholique romaine seront
groupés et auront lieu une fois par mois, en
principe le troisième dimanche.

Cela a été sinon à la lettre du moins
dans l'esprit , la thèse du Conseil commu-
nal. Celui-ci aurait agi indubitablement
d'une autre façon si Daniel Leuba avait
refusé d'accomplir son service militaire pour
des motifs humanitaires et religieux , par
exemple , ou s'il s'était engagé dans le ser-
vice civil.

Alors, sa démarche eût été prise en con-
sidération. Mais l'exécutif communal de
Fleurier ne peut pas suivre le raisonnement
des fossoyeurs de la démocratie. En tout
cas Fleurier ne reviendra pas sur la déci-
sion prise au mois d' août.

(c) Le budget pour 1970 de Couvet pré-
voit que le service des eaux laissera un
revenu brut de 10,300 fr. ; celui de l'élec-
tricité un revenu brut de 57,296 fr. se
répartissant ainsi : réseau, bénéfice présu-
mé, 52,500 fr. ; installations, bénéfice pré-
sumé 4796 francs.

Dans ces montants, qui laisseraient sup-
poser un bénéfice, ne sont pas comprises
les charges d'intérêts et d'amortissements.

Dans son rapport , le Conseil communal
constate :

Au chapitre du service des eaux, des
travaux sur le réseau qui dépassent le ca-
dre d'un entretien courant seront nécessai-
res pour la prolongation du réseau en
direction des Crêts-de-Côte-Bertin .

Service de l'électricité. — La vente et
l'achat d'énergie sont déterminés par l' aug-
mentation de la consommation. Le tarif
de l'énergie achetée à la société du Plan-
de-l'Eau, unique fournisseur de la commu-
ne de Couvet, ne subira vraisemblablement
pas de changement en 1970. La construc-
tion d'une station de couplage au Bourgeau
ainsi que la pose d'un câble et l'implan-
tation d'une cabine au carrefour RC 10 -
Louis Pernod , sont reportés à 1970.

Au service des installations, vu les dif-
ficultés, le Conseil communal a fixé le
montant des trav aux factu rés à 170,000
francs. L'au torité executive attire l'attention
des conseillers généraux sur la dispropor-
tion croissante entre les charges du réseau,
tant d'exploitation que d'amortissement, et
le revenu provenant de la vente du cou-
rant.

AMORTISSEMENTS ET INTÉRÊTS
Les amortissements légaux se répartis-

sent ainsi ; service des eaux : 49,400 fr. ;
service de l'électricité : 69,650 fr. Le solde
négatif du service des eaux (capital au
bilan de 988,000 fr.) pour le budget 1970,
se monte à 88,500 fr., tandis que le solde
négatif du service de l'électricété (capital
au bilan de 1,393,000 fr.) atteint 86,800
francs, soit un total déficitaire de 175,300
fr. pour les 2 services.

A Couvet, on doit donc s'attendre à
ce que les tarifs de l'eau et de l'élec-
ricité augmentent.

Etat civil de novembre 1969
Naissances : 6. Sancessario Véronique de

Francesco et de Marie-Claude-Avette née
Drothier à Fleurier ; 11. Perrinjaquet
Yvan-Denis de Charles-Henri et de Yvon-
ne-Odette née Kaenel à Travers ; 16.
Torbi Stéphane-Michel de Cino et de Jo-
celyne-Raymonde-Marie née Cote-Dernier à
Fleurier ; 16. Tschaeppaett Stéphane-Chris-
tian de Samuel-André et de Eliane-Mar-
guerite née Staehli aux Bayards ; 19.
Hawrylko Patrick-Michel de Mich el et de
Marlyse-Aimée née Fatton à Couvet ; 26.
Patrone Alfonsina-Domenica de Antonio et
de Orsola née Rogata à Couvet ; 29. Rear-
don Mar-OIivier de Geoffrey-Charles et de
Margrit née Stoecklin à Couvet ; 29. Bri-
selance Sandrine-Michèle-Nicole de Michel-
Marcel-Alfred et de Jacqueline-Raymonde
née Humbert à Couvet.

Toutes ces naissances ont eu lieu au ser-
vice de maternité de l'hôpital.

Mariage : 21. Cimador, Mario, Italien, et
Marchai Noella-Ginette , Française.

Décès : 12. Thevenaz-Bornand Rosa-Loui-
se née le 30 août 1883 ; 13. Clerc-Rosse-
let Jeanne-Alice née le 15 décembre 1898;
16. Bobillier Paul-Edmond né le 10 fé-
vrier 1894 ; 18. Dupasquier Ernest-Romain
né le 26 j uillet 1896.

Les tarifs d'eau
et d'électricité bientôt

augmentés

LES JEUNES A LA DECOUVERTE
DE L'INDUSTRIE HORLOGÈRE ...

L'intérêt des enfants n'est pas un vain mot. Devant une presse de découpage automatique.
(Avipress - Jyi)

Quelque cent jeunes filles et jeunes gens
de tous les villages du Val-de-Travers (les
deux tiers environ , qui avaient pris part
au concours organisé par les industriels
horlogers , lors du dernier comptoir du Val-
de-Travers , à Fleurier) ont répondu à l'in-
vitation du groupe d'information régional
de la commission rie coordination « Neu-

châtel » , en vue de la formation profes-
sionnelle dans l'horlogerie.

Ces enfants répartis en 2 groupes d'une
cinquantaine chacun , ont eu l'occasion de
faire plus ample connaissance avec les
professions qui se pratiquent dans la
branche horlogère en visitant quelques en-
treprises du Val-de-Travers.

Ces visites ont permis aux jeunes s in-
téressant aux métiers de l'horlogerie, d'ap-
procher de près le travail se pratiquant
dans trois branches annexes : Ebauches
SA, Fleurier ; Balanciers Réunis SA, Mô-
tiers et Fabrique de boites Métalcx de
Fleurier, le 1er mercredi et l'une des 5 fa-
briques d'horlogerie suivantes : Fleurier
Watch et Co ; Buttes Watch et Co ; Bo-
vet Frères et Cie SA, Fleurier ; Numa
Jeannin SA, Fleurier et Georges Piaget et
Cie SA, la Côte-aux-Fées , le second mer-
credi.

Les participants qui , lors de leur premiè-
re rencontre , avaient été initiés aux mé-
tiers de l'horlogerie , par M. Lucien Boé-
chat. directeur de la classe d'horlogerie de
Fleurier , ont reçu à la fin des visites et
au cours d'une collation qui leur a été ser-
vie à l'hôtel du Commerce de Fleurier éga-
lement , une riche documentation sur l'in-
dustrie horlogère.

M. François Sandoz , président du grou-
pe d'information régional , nous a affirmé
que les enfants ont eu beaucoup de plai-
sir à parcourir les ateliers de ces entre-
prises.

Souhaitons que cette initiative puisse se
poursuivre clans les années à venir com-
me c'est l'intention du groupe d'informa-
tion du Val-de-Travers afin d' attirer la
jeunesse vers la formation professionnelle
dans l'horlogerie. F. Jt

J .̂ QLJJéJT -̂̂ ™"
Mort subite

(sp) M. Paul-Albert Antiglio, ancien enfant
de Buttes, est décédé subitement dans sa
40me année, à Genève. Il sera inhumé sa-
medi , au cimetière du village.

THÉÂTRE. — Salle de spectacles (Cou-
vet) 20 h 30 : Guy Bedos et Sophie
Daumier.

PHARMACIE DE SERVICE. — Perrin
(Fleurier).

PERMANEN CES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE. — Votre médecin habituel.

(c )  Pendant qu 'il p leut au fond  du
Vallon , il neige à la montagne. Sur
le Mont-des-Verrières , à 1200 m d' al-
titude, la neige atteint un mètre
de hauteur. Pourtant , depuis deux
jours , la température est relative-
ment douce.

Les dictons des vieux n'étaient pas
si bêtes , dit-on , pour prédire le
temps et savoir si on aura un hiver
ennei g é et rigoureux...

Et , à l'appui de cette a f f i rmat ion ,
hier après-midi , un citoyen du Vi-
gnoble ajoutait :

— Nous aurons beaucoup de nei ge ,
car il g a eu peu de guêpes cet été...

Quel ques heures p lus tard , une
fermière a f f i r m a i t  que l'hiver serait
peut-être fortement  enneigé , préci-
sément parce qu 'il y a eu beaucoup
de guêpes autour de chez elle...

Qui croire ? C' est comme la hau-
teur des tiges de gentianes... Elles
peuvent être hautes en certains en-
droits et basses ailleurs, et la saison
ne pas se dérouler comme prévu.  En
fa i t , derrière les prop héties humai-
nes, il y a des lois que la nature ,
par compensation , ne transgresse pas.

Les guêpes
responsables
de la neige ?

AVENCHES

(c) La Société de développement d'Aven-
ches, qui exploite la plage et le camphg
du même nom, a vu ses recettes atteindre ,
cette année, la somme de 230,000 fr. Au
cours de son assemblée générale, présidée
par M. André Apothéloz , les comptes ont
été approuvés , ainsi que de nouveaux
statuts.

Au cours de la séance, le comité a été
réélu, après le remplacement de MM. Bau-
drat et Treyvaud , par MM. Ph. Bosset et
J. Ginggen. Dans les « divers », une inté-
ressante proposition a été faite afin de
faciliter les contacts entre les campeurs et
la population de la ville. D'autre part ,
l' aménagement du port de petite batellerie
sera terminé pour la prochaine saison.

Automobilistes attention !
(c) Les routes sont partiellement pro-
pres et ont été salées dans la région
Essertines, Echallens, Chcscaux. Toute-
fois, une certaine humidi té  se mani-
feste sur les routes, et les automobi-
listes sont priés de circuler prudem-
ment , principalement lorsque la tempé-
rature s'approche du point de con-
gélation.

La Société
de développement

se porte bien

L'AVENIR DU VALLON

De notre correspondant :
M. H. Zurbuchen, âgé de 65 ans, fait partie de l'exécutif verrisan depuis
1961. Il a la charge des finances et des œuvres sociales mais s'inté-
resse à tous les problèmes communaux, sans compter ses autres char-
ges publiques. Interviewé par notre correspondant, M. Herbert Zur-
hiwlipn n Hp/»lïir«. •

— Quelles qualités faut-il pour
exercer un mandat à l'exécutif ?

— Il faut bien connaître son vil-
lage et ses habitants, se p lacer au-
dessus des contingences personnelles.

— Que pensez-vous de la présence
féminine au Conseil général et à
la commission scolaire ?

— Elle est tout à fai t  à sa p lace
et répond à une nécessité. Je sou-
haite qu'à l'avenir elle augmente en-
core.

—- L'accomplissement d'une charge
publique n ''apporte-t-elle que des en-
nuis ?

— Certainement pas. Il y a aussi
de nombreuses satisfactions.

— Que pensez-vous de la rotation
récemment admise, au sujet de la
présidence de l'autorité executive lo-
cale ?

— J' en suis ravi. C'est une très
bonne institution, sinon l'on aurait
tendance à donner trop d'importan-
ce à la fonction.

— Le manque d'information n'ex-
plique-t-il pas, le plus souvent, les
critiques à l'endroit de la commune ?

— Bien sûr. Le public , plus il est
renseigné, mieux cela vaut pour tous.

— Dans quelle ambiance travaillent
actuellement les autorités locales ?

— Elle est bonne et notamment les
relations entre le lég islatif et l' exé-
cutif. C'est d' excellen t augure. L' en-
tente entre membres des autorités est,

M. Herbert Zurbuchen
président de la commune

des Verrières.
(Avipress - Schelling)

du reste, très salutaire pour la paix
du village.

—¦ Dans le cadre de l'activité com-
munale, ne trouvez-vous pas récon-
fortant de contribuer à aider , d'une
façon substantielle , les déshérités ?

— Oui, grâce aux dispositions ac-
tuelles, la tâche des services sociaux
est largement facilitée.

— N'a-t-on pas tendance à exa-
gérer l'importance de la commune,
simple division administrative de
l'Etat ?

— Certainement. Il convient de se
rappeler que la commune n'est pas
un gouvernement.

— Comment voyez-vous l' avenir
des fermes de montagne ?

— Malheureusement , elles sont en
voie de disparition et deviennent , peu
à peu , des alpages inhabités la p lus
grande partie de l'année.

— Après la salle de gymnastique et
la grande salle des spectacles, envi-
sagez-vous la réfection d'autres bâ-
timents communaux ?

— Oui. En premier lieu les faça-
des du collège et du bâtimen t admi-
nistratif.

— Que pensez-vous des sacrifices
consentis par la commune pour l'en-
seignement ?

— Du bien. L'on ne fera jamais
assez pour l 'éducation de la jeunesse.

— Les finances verrisannes ont
la réputation d'être saines. A quoi
l'attribuez-vous ?

— A la sagesse de nos prédéces-
seurs. Il est vrai que, personne llement,
j' ai regretté, il y a bien longtemps,
la vente des domaines communaux
de ChezAe-Branilt et de Meudon.

— Comment voyez-vous l'avenir
du village ?

— C' est un gros problème, certes,
mais il ne faut  pas voir l'avenir trop
en noir et aller de l'avant avec con-
fiance. Agissons et serrons les coudes.

— Quel vœu formez-vous pour
les Verrières ?

— Que la population trouve sur
p lace de plus nombreuses possibili -
tés de travail. E.M.

M. Herbert Zurbuchen, président de la commune
des Verrières : «De l'ava nt, avec confiance »

SOCIÉTÉ D'ÉMULATION
Salle des spectacles
Couvet

Ce soir , à 20 h 30

Guy Bedos - Sophie Daumier 70
« Cent vingt minutes de joie de
vivre > (Le Monde).

Hôtel de la Croix-Blanche - Fleurier

Ce soir vendredi 5 décembre ,
dès 20 h 30

Loto du
F.-C. Fleurier

TÉLÉVISION
radio - enregistreur - disques

R. M O N N I E R
j Concessionnaire des PTT

Dépannage après-vente garanti

Travers - Couver - Fleurier
0 9 64 24 9 69 22 9 08 08

MEUBLES NEUFS
de fabrique

Couvet GRIZE 9 72 06

Bar à café sans alcool cherche

sommelière
logée et nourrie. "*

Tél. 9 13 37, 2114 Fleurier.
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•| Nouvelle col- |
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S d'année. |
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| Magasin spécialisé S

| Service après-vente §
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A louer

belle
chambre
avec confort.

M. Alfred Daenzer ,
15, rue de Buttes,
Fleurier.

Club des Loisirs
du Val-de-Travers
Samedi 6 décembre
1969. à 14 h 30,
A COUVET
Salle de spectacles

Fêtes de fin
d'année
Programme : chanson
par M. Claude
Montandon ,
accompagnement de
M. Jean-Claude
Landry.
Prestidigitation par
le professeur Nesty.
Collation .
Un cadeau sera
remis à chaque par-

ticipante) contre pré-
sentation de la carte
de membre.

Le comité.

«SENK ING »
Le fourneau à
mazout le plus
vendu en Suisse !
13 modèles de
3500 à 15,000 cal.
Forme moderne ,
allumage instan-
tané, jusqu 'à
25 % d'économie
de mazout
GARANTIE 10 ANS
à partir de

Fr. 338.— !
Reprises-Occasions

SCHM UTZ
Grand-Rue 25
FLEURIER
Tél. 919 44

L'annonce
reflet vivant
du marché

, HÔTEL -RESTAURANT DE L'OURS
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TRAVERS Tél. (038) 9 6316 B
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Àm venez déguster nos : fe

HUITRES Selon ou Portugaise
M MOULES Marinière §1

COQUILLES Saint-Jacques à la Bor-
¦ delaise ¦
J BOUILLABAISSE Marseillaise
B BROCHETTES de queue de crevet- m

M SOLES d'Ostende Meunière M

Î

Le tout arrosé a"un bouquet de Provence MW
PANISSOU ¦

Réserver votre table par téléphone (038) 9 63 16 Kk.

(c) Lors de leu r dernière assemblée à Ser-
rières , les membres de l'Association canto-
nale des gymnastes nationaux ont été char-
gés d'organiser la fête cantonale de lutte
suisse , au Club des lutteurs du Val-de-
Travers.

Cette importante manifestation qui se
déroulera à Fleurier les 23 et 24 mai
1970, sera organisée - par le groupement
et la SFG Fleurier. Par ailleurs, 4 mem-
bres du Club des lutteurs de la région, ont
été nommés juges à l'ACNGN. Il s'agit
de MM. Fritz Egli, des Verrières, Erwin
Grutter , de Fleurier , Edgar Walther , Bo-
veresse et Fritz Perrinjaquet , de la Sagne.

MEMBRE D'HONNEUR
Le Club des lutteurs du Val-de-Travers

a nommé Mme Jacqueline Rub, de Bove-
resse, membre d'honneur de ce groupement
pour services rendus.

Chez les lutteurs

CHROKIQUE PU VAI^DEOT RAVERS
I15 m e  A N N E E  DU C O U R R I E R  D U  V A L - D E - T R A V E R S  
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La restauration bat son plein.

(Avipress - Paehe)
(c) Construit il y a tout juste cent ans le
temple de Forel-Lavatrx est en train d'être
restauré. Commencés l'été dernier, les tra-
vaux sont exécutés sous la direction de M.
P. Morel , architecte à Vers-chez-les-Blanc.
Une fois la restauration extérieure termi-
née on entreprendra diverses améliorations
de l'intérieur , entre autres l'instalation
d'un chauffage électrique et la modernisa-
tion de l'éclairage.

En juin, Payerne accueillera
les Journées suisses

des sous-officiers
(sp) Une quarantaine de membres de l'As-
sociation suisse des sous-officiers, section
de la Broyé, se sont réunis à Aumont, sous
la présidence de M. Roland Godel. L'activi-
té 1970 sera essentiellement axée sur les
Journées suisses des sous-officiers qui au-
ront lieu en juin prochain à Payerne. Lors
de la remise des distinctions , le challenge
attribué au meilleur tireur revint à M. Jean-
Marie Rcy, gendarme à Saint-Aubin .

Forel-Lavaux :
église restaurée

YVERDON

(c) Le tribun al de simple police d'Yve-don
a condamné par défaut J.-L. K., sans do-
micile connu , à dix jours d'arrêts fermes ,
pour filouterie d'auberge. Le même tribu-
nal a condamné par défaut , pour dom-
mages à la propriété , à dix jours d'empri-
sonnement ferme, G. R., et à 100 fr.
d'amende M. V., également domicilie à
Yverdon. Tous deux s'étaient amusés , avec
une carabine, à tirer sur un lampadaire
public , provoquant des dégâts s'élevant à
plusieurs centaines de francs .

Ivresse au volant
et récidive

(c) Le tribunal correctionnel d'Yverdon ,
présidé par M. S. Contini , a jugé A. L.,
domicilié à Ecublens, pour ivresse au vo-
lant, violation des règles de la circulation
et lésions corporelles par négligence. Réci-
diviste en la matière , le prévenu avait
causé un accident à l'avenue des Baim; et
blessé un cycliste. La prise de sang révéla
une alcoolémie de 2,63 %0 et Adolphe I.utz
a été condamné à vingt jours de prison.

Chute d'un ouvrier
(c) Hier à 11 heures, un ouvrier d'une
entreprise, occupé à poser les décora-
tions de Noël à la rue du Collège, a
fait une chute sur la chaussée. Il souf-
fre de douleurs à la cuisse gauche.

Candidature libérale
(c) Le parti libéral yverdonnois réuni hier
soir en assemblée générale extraordinaire
a décidé de présenter M. François Gaillard ,
ingénieur forestier , comme candidat dans
une municipalité de cinq membres.

Arrestation fructueuse
(c) Le mois dernier , la gendarmerie a ar-
rêté, à Yverdon , un habitant de la ville
qui s'était emparé d'une certaine somme
d'argent dans un appartement. Depuis lors ,
l'intéressé a reconnu plusieurs vols simi-
laires , commis en 1967 déjà, principalement
au détriment de sommelières. Le total des
sommes dérobées atteint un montant as-
sez important.

Ne tirez pas
sur les lampadaires !

MOUDON

(c) L'assemblée générale annuelle de cet-
te association s'est déroulée sous la pré-
sidence de M. Ph. Junod , président des
tribunaux de la Broyé, qui a pu saluer
une assistance assez nombreuse. L'assem-
blée a tout d'abord décidé de porter la
colisation annuelle de cinq à sept francs.

Dans son rapport , le président a signalé
que des vols avaient été commis au mu-
sée, mais qu 'heureusement les auteurs pu-
rent être identifiés et les objets volés ré-
cupérés. Au cours de la séance le co-
mité a été réélu en bloc. A l'issue de la
partie administrative le président a donné
la parole à M. André Rapin ancien pré-
sident de la Société vaudoise d'histoire et
d' archéologie qui a fait un exposé sur
• Moudon romain et préhistorique » .

Association
du Vieux-Moudon



Cuisinières électriques toutes marques
Machines à laver - Frigos - Congélateurs

Fourneaux à mazout
avec pompe électrique — Citernes

Pierre MONTI
FLEURIER, rue des Moulins 2 @ (038) 9 12 27
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CADEAUX DE FIN D'ANNÉE!!!
BOUT CHOU
Fleurier Grand-Rue 4 <& (038) 9 09 09

Grand choix d'articles pour bébés -
fillettes et garçonnets

Cadeau de Noël offert par B O U T 'C H O U

Chauffage central
Brûleurs à mazout
Sanitaires

BIELER & Fils S.A.
FLEURIER, tél. (038) 9 10 63 - 9 16 70 Plus de 75 ans
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Demandez vos vins de fêtes
à votre ÉPICIER
Les BEAUJOLAIS HAUT-PONCIE AC
Les BOURGOGNES PONCIE AC
Les VINS VALAISANS R. GILUARD
etc., de la

Maison F.-A. LANDRY & CO., 2126 LES VERRIÈRES

CHAUSSURES DE SKI
absolument imperméables

Enfants Fr. 24.80
Hommes Fr. 44.80

VAUCHER - BOGNAR
F L E U R I E R

_
^ ^- Plantes vertes 

et 
fleuries

Jj fj TW^L_ Fleurs coupées 

v{A /Jjr V^X Arrangements tous genres

il8[lF Georges CHABLOZ
TCll ||îr & FILS Horticulteurs

M Rue de Buttes 2114 FLEURIER
Tél. 9 11 54 Service à domicile

GRANDS VINS DE BOURGOG NE

«GRIVELET-CUSSET»
Importation

PERRENOUD S.A.
En vente dans les magasins spécialisés
MOTIERS (NE)

/ \
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à votre service
PRIX RAISONNABLES + QUALITÉ

Fleurier ^^W^^̂ ^^̂ ^^^S
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MAULER et Cie S.A. au Prieuré S* Pierre MOTIERS NE

POUR VOS CADEAUX DE NOËL
HERBORISTERIE
PARFUMERIE
COSMÉTIQUES

Pharmacie A. PERRIN
FLEURIER Place du Marché

1

Pour vos cadeaux de Noël
adressez-vous au spécialiste

Grand choix de montres TISSOT, pendules
neuchâteloises « LE CASTEL » (20 modèles en
exposition), beau choix de BAGUES, ALLIAN-
CES, MÉDAILLES, COLLIERS, ORFÈVRERIE

R. MARTINET horlogerie-bijouterie
COUVET Tél. 9 60 92

Pour vos installations
f orce... lumière...

toujours bien conseillés aux

SERVICES INDUSTRIELS
FLEURIER 9 10 59

FI VA Z ¦̂ É?9*îjS
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POUR VOS ACHATS DE NOËL
AU VAL-DE-TRAVERS



Epicerie — Vin» — Tabac»

Spécialité : Truites au vivier, toute l'année

Marcel MAGNIN - FLEURIER
Moulins 5 — Livraison à domicile — <fi 9 15 38

à
La marmite .- ~ " %
à vapeur qui ^Jfcw, t' mSîBr--
vous donnera 

î̂l l̂ iife^ifSentière j|| l| f| ̂B*""WS«.
satisfaction. s, -̂J|I

En vente au ^̂ ŴÊÊÈB '̂
magasin spécialisé

I 1 11' ̂ AfaMIW f̂c^WI

Max JAQUET - FLEURIER
Quincail lerie — Articles de ménage — j 9 9 10 23

Àm

à r̂ ^̂

Couvertures de laine
poil de chameau, orlon, etc.

Duvet de qualité
Chauffe-lit antirhumatismal
(non électrique) tout cela vous le
trouverez

Ameublement — Décoration
Avenue de la Gare 1 - Tél. 902 70
Visitez notre vitrine spéciale

Pour Noël
offrez à vos
amis et parents
un abonnement
à la

FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHÂTEL

Prix record.
Les chaussures de ski de première qualité ne peuvent pas
être /es meilleur marché. Voici pourtant, à un prix sensa-
tionnel, une nouvelle performance Raichle sur le plan de la
qualité et de la technique: "KM * r M

Performance record par son prix et sa • qualité: modèle,
nouveau à excellentes propriétés d'ajustement et de confort,
construction idéale du point de vue de la technique du ski,
cuir«Galio», semelle parallèle anatomique, micro-boucle de
'précision. Dames/Messieurs Fr.109.~
Maintenant grand choix - maintenant libre essayage.

m J* "̂* Grand choix d'autres

ÙCnfilUTZ Fr . 27.80 à Fr. 350.—offom FLEUR|ER

Pour votre chauffage :
une bonne j  wM mm
nrimccn I I I  Fleurier tél - (038) 9 18 41
Ulf lCdSC • • • travers tél. (038) 9 67 45

charbon - mazout
bière - limonade

michel pellaton

La solution la moins chère pour votre chauffage !

WÈ I Cuisinière à chauffage central
JE au mazout

PPBH LADIV
jLIgàl IIBl *¦ à triple service permanent :

1* tmwmn ¦mmm *m I0 *mmmwmm min MB

• cuisine
• chauffage central
• eau chaude

L_ 1FRANED 77
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kffiB | MERVILLE (Nord)

Importateur : LE CORDON BLEU S. A., 1000 LAUSANNE 9

Documentation et installation par :

F. CARREL — TRAVERS •»««

ÉÊk

Articles pour cadeaux appréciés ¦
Fers à repasser : Rotel - Jura
Aspirateurs : Rotel - Hoover
Frigoriques : General Electric
Cuisinières : Sarina - Le Rêve
Rasoirs électriques : Remington - Philips
Articles boutique — Fers forgés

J. Simonin & Fils - Couvet
Quincaillerie — Ménage — Outillage <$ 9 61 59

TIMBRES-ESCOMPTE X *]
~
3^Flk
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Un bon conseil'
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Offrir des cadeaux utiles c'est bien... Choisir des modèles ODAC c'est mieux !
VJL/Av vous offre, grâce à son immense choix et à la qualité de ses meubles, la réalisation de vos

idées d'ameublements au meilleur compte

Nouvelle exposition agrandie... Plus de 1400 m2 III

Meubles ODAC - H. Isler - Couvet - Tél. 9 62 21

Pour vos cadeaux de fin d'année

J. Benoist - Fleurier
Le magasin spécialisé pour Madame I

Lingerie fine — Bas — DUSTERS
Jaquettes — Pullovers, etc.

Grand-Rue 29 (/) 9 15 95

iïM .
B̂1 àU i

. . . Jjj t

m\m\ m^^^^m\
À\m BO**  ̂ ^*BB

^̂ B̂̂ B\

|§!ffl Nos magasins
Hnfl du Val-de-Travers
sont équipés pour vous servir
de magnifiques articles de Noël

elexa ÂB _ ^ m̂mmmmmmmmmmmmmm%Wm VW

Electricité - téléphone
vous offre un grand choix d'appareils électriques ^̂ B

et de lustrerie JE \
Le magasin est ouvert toute la journée ^̂ ^9 \

les samedis 13 et 20 décembre ^P̂  ^̂ B H

Quatre 4 (?) 9 73 71 Couvet ^"̂  
^^

Pour vos cadeaux ! I I

Maison R. MONNIER
TRAVERS ¦ 9 64 24 B Beau choix en :
COUVET 9 69 22 n Télévisions — Radios — Enregistreurs
FLEURIER 9 08 08 Electropbones — Chaînes HI-FI — Disques

mj Venez nous rendre une visite

Avantageuses facilités de paiement

POUR VOS ACHATS DE NOËL
AU VAL-DE-TRAVERS



0rf± Cadeaux de fin d'année
J& 

UN CH0IX SURPRENANT D'ARTICLES

^ggv DE BON GOUT A TOUS LES PRIX !

•ffipyjr Pour mieux choisir, visitez notre nouveau
m I magasin entièrement rénové. ENTRÉE LIBRE.

Jeudi 18 et lundi 22 ouvert jusqu'à 18 heures.

| TVT3 QUINCAILLERIE - MÉNAGE
' hiSr irlH COUVET - Téléphone (038) 9 62 06

TÉLÉVISION noir-blanc, couleur + RADIO
SERVICE après-vente « IMMÉDIAT >
Tél. (038) 9 11 94

CHAINES HI-FI - DISQUES - ENREGISTREURS

«JACCARD» FLEURIER
Avenue de la Gare 9 (maison verte)

HORLOGERIE - BIJOUTERIE - ORFÈVRERIE

Alliances : gravure gratuite - Toutes réparations et gravages

De la gaieté aux repas...

Mis FAM é
vous la donnera

D. RAINERI
Couvet Vins en gros (& 9 6217

BOUCHERIE C. SINGY

t 

Fleurier «3 911 66

Grand choix :
Volailles - Dindes - Canards
Fumés - Palettes - Jambons

CIDRERIE de MORAT
FLEURIER <Z5 9 11 17

^̂ ^̂ l̂ ĵj . 
Bières 

Boxer 

- Cardinal
/y ^r v\ Spiritueux - Vins - Eaux
Ês~-?yte5\ /MLSL \ minérales

r̂ ^r̂ tP?̂ ^̂ ^̂ ^? 
Fruits - Légumes

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ j 
Magnifique choix¦

"̂ ^^m^̂ ^̂ ^̂  ̂ pour les Fêtes
^^̂ â "̂̂  Service à domicile

FRED BALMER
Magasin spécialisé en jouets

Grand choix de trains Marklin

FLEURIER @ 9 12 96

«AU GOURMET» Pour les FÊTES
Boucherie - charcuterie Volaille fraîche de 1re qualité, dindes,

FLEURIER 0 9 11 73 P°ul
f 

<i" beC' P°U'ardeS 
f XTllî6 Fondues bourguignonne et chinoise.

r*l Ih Bœuf, veau, porc, agneau.
\ \  Im Noix de jambons et petits jambons de

liTi t̂ —i ^
L Grand choix de 

FUMÉS.
/̂ î [{&B8É^KwP JQ 

Terrine de volaille en gelée.

c:̂ ^̂ ^̂  Michel STAUFFER
On porte à domicile.

mmVmWmWWm Wh. WSàmS
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Tél. 9 16 37 ^^

Du choix pour vos cadeaux

PHOTO-CINÉ PRIX DISCOUNT
*

DIANA
TRAVERS (D 9 65 74

GLOBES TERRESTRES LUMINEUX
Pour des cadeaux de choix

C JACOT & Cie, FLEURIER Tél. 91096

CAVES de la CITADELLE
Le vin de tous les jours...

* Réserve de la Citadelle *
Vin fin de la commune de TARRAGONE

La boucherie H. Pétremand
(Grand-Rue 6 - COUVET) Tél. 9 65 06

vous propose pour les Fêtes :

j g & S- l  S  ̂ Bœuf, veau, porc et agneau - Fumés
iSJS SKV Charcuterie fine et o'e campagne

Û iiTmlrJ Saucissons - Saucisses au foie
\gj|§Br 1" choix

*̂tgj mvmr 
Y U LA IL Lfc  Se recommande.

Le cadeau que Madame aime offrir...
et que Monsieur aime recevoir...

COMPLETS PURE LAINE ET TRÉVIRA
parfaite réussite se portant avec gilet

AUTO-COAT entièrement doublé
BLOUSONS dans le vent

PANTALONS - PULLOVERS - CHEMISES - CRAVATES

La source de l'élégance KJB^Bjff^P EffiT^B
masculine tmmmmmmmwP/£im&Bfmmm
f> 9 13 41 /EL

Nous réservons pour les fêtes mm^mmmm\mmm ^^m m̂mwm m̂^m^m\

&3à ÉQUIPEMENT DE :

v ai| — grandes salles

a \ \

\ PAGHOLZ
I notre spécialité exclusive

VERISIA S.A. 2115 BUTTES
Téléphone (038) 9 01 01

POUR VOS ACHATS DE NOËL
AU VAL-DE-TRAVERS



De main d'homme à main d enfant
chaque génération
est comptable de cette -richesse.

' . '. . . VJ

On a besoin d'eau pour tout
et sa gestion doit faire l'objet
d'un plan arrêté par les autorités compétentes.

Il n'y a pas assez d'eau
pour tout le monde

L'EAU EST PARTOUT, mais on l'oublie. Une
catastrophe maritime comme celle de la marée
noire issue de la cale d'un cargo et voilà enfin
d'actualité les problèmes de la mer. Une catas-
trophe fluviale, le Rhin pollué par un sac
d'endosulvan, ses conséquences possibles, et
voilà chacun concerné directement par cette
chose, cette richesse si naturelle qu'on en a
oublié la fragilité, l'eau, l'eau douce.
Nous vivons d'eau, elle représente 60 % du
poids de notre corps ; condition de la vie,
symbole de la vie, elle semble être inépuisable :
elle ne l'est pas. Il n'y a en effet que 2 %
des eaux sur toute la terre qui ne sont pas
salées. Si l'on excepte les 13,000 kilomètres
cubes d'eau atmosphérique, il nous reste sur
toute la planète 500,000 kilomètres cubes
d'eau douce soit à la surface, dans les étangs,
les rivières, les fleuves, soit souterrainement,
par les puits, par les sources.
Pendant des millénaires, le cycle naturel et
perpétuel de l'eau a permis un renouvellement
constant, couvrant largement tous les besoins
dans les contrées où l'eau, justement, avait
permis les civilisations. La poussée démogra-
phique, le monde industriel va avoir tendance
à rompre ce cycle, à épuiser trop tôt, par des
demandes énormes, les réserves qui n'auront
plus le temps de se reconstituer, créant ainsi
un déficit de plus en plus alarmant.

La pollution :
comment la combattre ?
Sans mesures appropriées, dans cent ans nous
manquerons d'eau. Car si le mal risque d'être
important nous connaissons contre lui des remè-
des efficaces. Le dessalement de l'eau de mer
est à l'heure actuelle un moyen d'action écono-
miquement viable "bien qu'exceptionnel.
Dans les pays occidentaux notamment, des
recherches de plus en plus précises, faites sur
le cycle naturel de l'eau nous montrent qu'en
utilisant celui-ci avec plus de raison, il y aurait
pour le moment, avant toute nouvelle solution,
une augmentation considérable des ressources
disponibles. Il s'agit de lutter contre les pertes
par évaporation, d'aménager les cours d'eau
pour arrêter, ou au moins retarder, les écoule-
ments inutiles, et surtout de rendre plus inten-
sive la lutte contre le grand ennemi, l'irrémé-
diable ' ennemi de l'eau douce, la pollution.
Après l'augmentation des réserves, la préser-
vation et l'amélioration de l'eau douce qui doit
conserver ou retrouver ses qualités naturelles,
est un problème majeur que les pays européens
connaissent d'ailleurs depuis longtemps. Il y a
cinq siècles déjà « toute personne ayant causé
tort à la Tamise ou y ayant déversé des immon-
dices » était condamnée par la législation an-
glaise à une forte amende. Mais c'était l'excep-
tion, la régénération se faisait toute seule. Les
riverains du lac de Constance pouvaient jusqu'à
il n'y a pas si longtemps en boire les eaux sans
traitement préalable et sans danger. Le rêve
des sources fraîches auxquelles on peut boire à
même le sol est en train de se terminer . Et
l'énorme consommation industrielle et agricole
avec tous ses résidus n'est pas seule coupable.
Notre vie quotidienne, notre niveau de vie, de
jour en jour heureusement amélioré , ne cesse
de réclamer de plus en plus d'eau pure que
nous rendons polluée, car les nouveaux instru-
ments, les nouveaux moyens dont nous dispo-
sons (les machines à laver sont un bon exem-
ple) en ont formidablement accru les usages.
Nos loisirs aussi utilisent l'eau et la salissent :
bateaux de plaisance, jeux nautiques, etc..
alors que d'autre part la pollution détruit les
possibilités de pêche.

Nous sommes tous coupables !

Tant de causes et tant d'effets rendent difficile
une définition rapide et globale des divers types
de pollution. Un rapport d'experts européens dé-
finit la pollution d'un cours d'eau lorsque « la
composition ou l'état de ses eaux sont... modi-
fiés du fait de l'activité de l'homme dans une
mesure telle que celles-ci se prêtent moins faci-
lement à toutes les utilisations auxquelles elles
pourraient servir en leur état naturel... » Spec-
taculaires ou insidieuses, ces modifications ré-
clament une épuration constante des eaux pol-
luées. Les techniques d'épuration que l'on con-
naît bien maintenant sont souvent chères ; elles
peuvent cependant offrir des compensations :
ainsi, à Chicago, on extrait, des boues urbaines,
de la vitamine Bu.

Un problème européen

Les problèmes de l'eau ont ceci d'original : ils
apparaissent au premier coup d'oeil nécessaire-
ment communautaires. La formule : « L'eau n'a
pas de frontière » est immédiatement saisie
dans un sens absolu. Cependant, quoiqu'on

fasse, quoiqu'on veuille, il faut agir en commun.
Les pays membres du Conseil de l'Europe ont
adopté, dans leur législation nationale, des so-
lutions, mené à bien des réalisations tout à fait
remarquables, par exemple la coopérative de
l'Emsher en Allemagne fédérale depuis 1904, la
lég islation allemande de 1957, les lois anglaises
de 1876, 1951 et 1963, les travaux des Pays-
Bas, la loi française de 1964. Les codes juridi-
ques privés ont prévu en particulier des règles
de bon voisinage pour les eaux communes, mais
un plan d'ensemble, plus, un véritable huma-
nisme de l'eau devient une nécessité : il faut
réglementer l'usage de l'eau, la soumettre au
bien-être de la collectivité, dans le cadre, tou-
jours présent, de l'aménagement du territoire.
Il revient au sénateur belge Georges Housiaux
présentant le 1er octobre 1965 devant le Con-
seil de l'Europe un rapport sur la situation criti-
que des eaux en Europe, d'avoir établi le pre-
mier acte commun de la lutte contre la pollution
des eaux de nos régions. Il fit l'unanimité de
l'Assemblée consultative. De cette première
intervention au projet de Convention européenne
relative à la protection des eaux douces contre
la pollution, du 12 mai 1969 (également pré-
senté par M. Housiaux, ce projet édicté des
règles précises) en passant par l'Accord euro-
péen sur la limitation- de l'emploi de certains
détergents dans les produits de lavage et de
nettoyage, d'octobre 1968, il y eut, le 6 mai
1968 à Strasbourg, la proclamation de la Charte
européenne de l'eau au Conseil de l'Europe. Ce
texte majeur pose, en douze points, les condi-
tions morales et pratiques de notre sauvegarde
de l'eau douce, bien précieux, relativement rare,
à préserver en commun dans le cadre du bassin
naturel, nécessitant inventaire des ressources,
gestion, recherche scientifique, une plus grande
information du public.

L'eau est un patrimoine commun indivisible qui
doit non seulement demeurer ou redevenir pur,
mais qui veut le respect du paysage, de l'envi-
ronnement, la protection du couvert végéta l
étant indispensable à l'eau pour lui permettre
de se reconstituer.

Nous vivons d'eau. Chaque génération est comp-
table de cette richesse, lent travail continu qui
suppose aussi une équitable répartition. Nous
vivons d'eau, ce besoin, cette protection débou-
che nécessairement sur le respect de la nature,
l'utilisation rationnelle et humaniste de la na-
ture qui ne peut être que l'effort constant de
tous.

M. DORSDAY

L'eau peut aussi mourir...

La science doit être mobilisée
pour protéger l'eau.

99 % de l'eau de notre planète
est impropre

à la consommation humaine.

La gestion des ressources en eau devrait s'inscrire
dans le cadre du bassin naturel

plutôt que dans celui des frontières
administratives et politiques.

Pas de végétotion, pas d'eau
Pas d'eau, pas de végétation
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Enfin une crème plastique et
rafraîchissante qui active la cir-
culation du sang, adoucit et raf-
fermit la peau du visage.

jfS&L

a créé pour vous la nouvelle
WONDERFIRM CREAM

C'est une exclusivité de la

PARFUMERIE
BOUTIQUE

N9 êêI 'j A ^ V^r wi  WA ̂ 2fll
VAlruaMB

Concert o - Neuchâtel - <p 4 70 70

Comment choisir son parfum ?
C'est dans le « dictionnaire des par-
fums  de France > que nous avons puisé
les précieux conseils ci-dessous.
L'image de la femme essayant divers
par fums  sur le dos de la main et les
respirant après les avoir c frottés » est
classique. Or, il est impossible de choi-
sir ainsi du parfum.
Dans la composition des parfums c es-
sayés » il peut se trouver des essences
qui se nuisent l'une à l'autre, bien p lus
elles peuvent faire « tourner » l'un des
parfums opposés.
Autant dire qu 'un parfum < vit » sur la
peau. Il doit produ ire des effluves dis-
crets et non pas une odeur brutale.
Après quelques heures vous saurez s'il
tient, s'il ne s'altère pas  et comment
il se développe. Il  n'est pas rare qu'un
couturier-parfumeur fasse c essayer » un
nouveau parfum lors de la présenta-
tion des collections. C'est le soir seule-
ment après les défilés qu 'il peut juger ,
sur les mannequins de sa qualité et de
sa ténacité.
Choisir « son p arfum > est quelquefois
difficile et demande un peu d'obstina-
tion, heureusement toujours récompen-
sée. Car s'il y a un parfum pour cha-
que femme, il y a des idées toutes fai-
tes qui déterminent d'une façon aussi
catégorique que fausse, les parfums de
brunes et les parfums de blondes. Rien
n'est p lus éloigné de la vérité, pa rce
que ce parfum prend sa teneur vérita-
ble au contact de la peau et suivant son
acidité.
Dans le choix d'un parfu m, il faut beau-
coup plus tenir compte du type, de la

personnalité de la femme et de ses
goûts personnels que de la couleur de
ses cheveux.

L'inf luence psychologique
des parf ums
Toute odeur est en quelque sorte dou-
blée d' une impression visuelle, sensitive.
Rien ne le prouve mieux que la classi-
fication des parfums ; un parfum «chaud»
évoque un p laisir p hysique, fa i t  naître
une image ensoleillée, exotique ; un par-
f u m  « léger » fait  songer à la campa-
gne, au ciel bleu , à la mer calme, etc..
Pour être € à la pag e », une femme aver-
tie doit avoir un p arfum d'hiver et un
parfum d'été ou, suprême raffinement ,
un parfum pour chaque saison.

Doit-on changer de p a rf u m  ?
Certainement, car si deux femmes sur
cinq restent fidèles à un seul par fum
— souvent pen dant dix ans et même
p lus — une sur quatre en possède au
moins deux, un pour l 'été, un pour l'hi-
ver ; sinon un pour le jou r, un pour le
soir.
Elle s'en déclare très satisfaite. Cela
évite, dit-elle , de s'habituer à soi-même ,
donc de dissimuler le p laisir qu 'on en
retire ; mais en règ le générale , il n'est
pas recommandé d'appliquer deux par-
fums différents sur la même robe, le
même tailleur ou la même fourrure.

Un bon conseil
Gardez votre parfum p our un temps,
car on s'habitue à lui et ceux qui vous
entourent ne le perçoive nt plus au bout
de quelques mois. S 'il vous plaît et
vous convien t, vous ne devez pas hési-
ter à lui revenir, lorsque vous changez
d'atmosphère, de milieu, de ville, de re-
lations et même d'amis.

Les Américaines vues par deux coiffeurs suisses
slOUS AVONS ANNONCÉ, il y a quelques se-
maines, que deux coiffeurs suisses avaient été
nvités à Los Angeles pour participer, en tant
lue membres du jury et démonstrateurs, au
oncours mondial de s la coiffure. MM. Paul
Ichenk , de Neuchâtel, et Paul Muggli, de Bienne,
ont rentrés au pays après un long voyage à tra-
¦ers les Etats-Unis. Tous deux sont revenus en
lortant d'immenses trophées, des médailles, des
lécorations et coiffés, cela va de soi, d'un magni-
ique sombrero.
es manifestations organisées par la « Coiffure
îuild of Los Angeles and Hollywood » étaient
jrandioses. Les meilleurs coiffeurs et coiffeuses
iméricains se sont mesurés dans trois catégories :
oupe, coiffures artistiques créées par des fem-
nes, coiffures artistiques créées par des hommes,
ieuls les six meilleurs de chaque concours étaient
Jésignés. Aucun rang n'est décerné aux « vien-
lent-ensuite », les concurrents ignorent s'ils men-
aient la septième ou la cent soixantième place...
.es dix-huit vainqueurs se regroupent ensuite
>our participer à la finale pour l'attribution du
3rand prix d'Amérique qui fut remporté par un
:oiffeur californien.
.es deux coiffeurs suisses ont ensuite fait des
lémonstrations de coupes et de créations qui ont
onnu un énorme succès. M. Paul Schenk a été
lommé membre de la célèbre « Coiffure Guild
»f Los Angeles and Hollywood », son ami en
aisant déjà partie depuis quelques années.

Des cheveux lavés
tous les jours
\près un séjour au pays des vedettes de cinéma
Jù l'on croise de nombreuses starlettes mais très

Deux Suisses attribuent des notes pour un con-
cours. Sur l'estrade M. Paul Schenk de Neuchâtel,

en bas M. Paul Muggli de Bienne.

rarement des célébrités, les deux coiffeurs suisses
ont pu visiter de nombreuses villes.
— Nous avons même coiffé des mannequins de-
vant les centaines d'étudiants qui, à Phœnix, sui-
vent l'Ecole de coiffure dirigée par M, Julien
Simonet, un Fribourgeois. C'est en effet dans des
écoles que les futurs coiffeurs et coiffeuses
apprennent leur métier, et non pas dans des sa-
lons comme chez nous.
L'Américaine consacre beaucoup de temps à ses
cheveux. Les étudiantes par exemple les lavent
tous les jours et, tous les jours, elles posent des
rouleaux pour une mise en plis. Elles se rendent
dans un salon avant une réception ou une soirée.
Les chevelures sont généralement courtes et l'on
voit énormément de * coups de soleil », terme
donné à des mèches décolorées. Les femmes habi-
tent souvent très loin d'un salon, c'est pourquoi
elles ont appris à se coiffer elles-mêmes, pour la
journée tout au moins. Nous avons revu ce qui
m'avait frappé il y a quelque dix ans déjà à
New-York : des ménagères se rendant au marché
en conduisant de luxueuses voitures mais portant
bigoudis !

Des perruques en masse
L'Américaine a découvert la perruque avant l'Eu-
ropéenne. Les femmes possèdent des postiches
et plusieurs perruques provenant toujours de Chi-
ne ou du Japon. Savez-vous qu'une nouvelle
industrie est née en Chine, celle du cheveu ?
Les Chinoises doivent laisser pousser leur cheve-
lure qui est coupée lorsqu'elle a atteint une cer-
taine longueur. Les cheveux subissent un traite-
ment spécial pour être assouplis et amincis, étant
plus épais que les cheveux européens ou améri-
cains, puis ils deviennent perruques. Le cheveu
américain et européen a disparu du commerce
peu à peu. Naturellement, son prix a augmenté
en même temps que sa rareté. Actuellement, un
kilo de cheveux européens, d'une longueur mini-
mum de trente centimètres, est taxé à plus de
mille francs.

Quelques souvenirs
frappants
— Aux Etats-Unis, les coiffeurs suisses sont
très recherchés, surtout s'ils sont spécialisés dans
la coupe, aussi bien masculine que féminine.
Nous avons rencontré de nombreux compatriotes
installés dans les régions au climat agréable ; ils
vivent fort bien et leurs salons sont remplis du
matin au soir. Certaines femmes, appelées à
beaucoup sortir, se font faire régulièrement trois
mises en plis par semaine, si ce n'est plus I
Les vins de Californie, le blanc qui rappelle un
peu le vaudois, le rouge, l'Oeil-de-Perdrix et le
vin champagnisé sont excellents et sont des décou-
vertes pour les amateurs de bons crus. Notons
toutefois que les Américains boivent presque tou-
jours de l'eau glacée en mangeant, s'accordant
toutefois un whisky comme apéritif et comme

Remise de l'« Oscar » aux deux coiffeurs suisses,
accompagnés de deux mannequins qu'ils ont

coiffés « hors concours ».

pousse-café. En ce qui concerne le manger, il
va de soi que les spécialités de poissons et de
fruits de mer sont aussi variées que savoureuses,
alors que le beefsteak est aussi tendre que...
volumineux !
L'Européen ne manque pas d'être impressionné
par la grandeur qui règne partout. Les hôtels
sont de véritables villages, certains possèdent
jusqu 'à quinze restaurants. Les distances n'exis-
tent pas : un ami proposa aux deux coiffeurs
suisses de faire un saut à Miami.
— En avion, cela ne vous fera qu'un petit détour.
Un coup d'œil sur la carte permit de constater
que le « petit détour » correspondait à la distance
qui sépare Neuchâtel de Moscou...

Mini et maxi
Comment sont habillées les femmes aux Etats-
Unis en cette fin 1969 ? Comme en Europe. On
voit du mini et du maxi, très souvent une robe
ultra-courte accompagnée d'un manteau tapant
les chevilles. Les pantalons sont à l'honneur à
toute heure et les couturiers aiment habiller
Madame et Monsieur d'une manière identique.
Le voyage est terminé pour les deux membres
suisses du jury du concours mondial de la coiffu-
re de Los Angeles. Il leur reste heureusement
d'innombrables souvenirs et les énormes «oscars»
gagnés au pays des vedettes de cinéma.

RWS

Des desserts et des goûters merveilleux grâce à la glace
Coupe Jam Session

Placer au réfrigérateur un demi-pot de
marmelade d'orange et les verres (des
flûtes de préférence) . Au moment de ser-
vir sortir les flûtes froides. Les emplir
de la façon suivante : une couche de
marmelade d'orange, une couche d'aman-
des grillées émondées , une couche de
glace à la vanille, une couche de mar-
melad e d'orange, une couch e d'amandes,
une couche de glace au chocolat et con-
tinuer ainsi jusqu 'à ce que la coup© soit
remplie. Garnir le dessus avec des aman-
des grillées et une boule de glace au
chocolat.

Coupe Mozart
Disposer dans une coupe sur pied une
boule de glace à la vanille. Placer des-
sus une coque de meringue. Couvrir
cette dernière de crème chantilly. Poser
deux boules de glace praliné. Napper le
tou t de sucre caramélisé liquide (se trou-
ve en bouteille dans le commerce). Gar-
nir de crème chantilly et piquer quel-
ques quarts de noix.

Omelette polaire
Disposer sur un plat allant au four un
fond de biscuit génoise (que l'on trouve
tou t prê t dans le commerce) coupé par
la moitié dans le sens de l'épaisseur.
L'arroser de cognac. Poser sur ce fond
un bloc-ménage de glace vanille-moka.
Recouvrir la glace avec la seconde moi-
tié de biscuit. Recouvrir le dessert d'un
meringage très germe préparé de la
manière suivante : battre en neige trois
blancs d'eeufs et y incorpore r au fur et
à mesure 150 g de sucre.
Garnir de cerises confites. Faire dorer
rapidement à four très chaud en n'en-
clenchant que la partie supérieure du
four ou mieux encore , l'infrarouge. Chauf-
fer légèremen t le cognac dans une toute
petite casserole, le répandre sur le des-
sert et flamber. Servir immédiatement.

Omelette polaire

La coupe Cléopâtre

Coupe Cléopâtre
Placer au fond d'un gros verre à pied
une tranche d' ananas entière. La napper
de gelée de raisins de mars ou de fram-
boises ou encore de cette gelée spéciale
pour tartelettes que l'on trouve dans le
commerce. Disposer par-dessus des côtes
de mandarines pelées à vif , fraîches ou
en boîte. Couvrir de crème fouettée. Po-
ser une seconde tranche d'ananas entiè-
re. Recouvrir de côtes de mandarines.
Placer sur les fruits une boule de glace
fraise et l'entourer d'une couronne de
côtes de mandarines. Garnir la glace
d'un mouchet de crème fouettée surmon-
té d'un quartier de mandarine.

Coupe Montélimar
Faire macérer des fruits confits coupés
en petits dés (que l'on trouve tout prêts
dans le commerce) dans du rhum. Pla-

cer dans une coupe 1a valeur de trois
boules de glace praliné. Répandre par-
dessus les fruits confits et le rhum. Gar-
nir de crème chantilly. Piquer de demi-
noix.

Banana Split Bermuda
Disposer en cercle dans une coupe plate
deux demi-bananes. Placer au centre trois
boules de glace vanille et fraise. Cou-
vrir ces dernières de confiture de fram-
boises et arroser de liqueur (kirsch , coin-
treau ou Grand Marnier). Surmonter les
boules de cerises confites. Garnir les in-
terstices de crème fouettée et saupou-
drer le tout de noix ou d'amandes brisées.

Coupe Négrillon
Eplucher une banane, puis la couper en
rondelles. Les arroser de jus de citron.
Ajouter un peu de rhum et de sucre
en poudre. Mettre au réfrigérateur les
rondelles de bananes macérées dans le
rhum et le citron ainsi qu'une grande
coupe.
Au moment de servir, sortir la coupe.
Placer au fond une couche de rondelles
de bananes. Les recouvrir de glace à la
vanille , remettre une couche de rondelles
de bananes puis de la glace au moka.
Arroser avec le jus de macération. Dé-
corer avec des rondelles de bananes et
des noix décortiquées.

Omelette flambée
Marie-Antoinette
Préparer tin biscuit (type Swiss roll) et,
au lieu de le rouler , le laisser refroidir
dans sa forme rectangulaire (un centi -
mètre d'épaisseur) . Couper dans ce bis-
cuit un fond de la grandeur d' un plat
allant au four. Disposer sur ce fond un
bloc de glace framboise. Chauffer dans
une petite casserole de l'alcool de fram-
boise dans _ lequel on mettra un paquet
de framboises partiellement décongelées,
(sucrées). Flamber et répartir ces fruits
sur le bloc de glace. Recouvrir entière-
ment avec le reste de biscuit. Recou-
vrir ce dernier à son tour d'un merin-
gage très ferme préparé comme indi-
qué ci-dessus. Saupoudrer de sucre de
glace et garnir de fruits confits. Chauf-
fer du rhum blanc dans une petite casse-
role ; l'enflammer et en recouvri r l'ome-
lette. Servir immédiatement.

Coupe Médicis
Placer au fond d'un verre à pied un
demi-abricot. Le napper de gelée de
framboises. Disposer par-dessus de la
glace fraise , si possible en boules super-
posées couronnées de mouchels de crè-

Banana Split Bermuda

me chantilly. Arranger en forme d'arche
six quartiers d' abricots. Surmonter d'un
mouchet de crème fouettée et garnir d'une
cerise confite.

À propos de poisson
Avant de mettre un poisson dans un
court-bouillon, il est préférable de l'en-
tourer d'une mousseline. Il sera plus f a -
cile à sortir et aura moins tendance à
se défaire.
Le liquide dans lequel cuit un poisson
ne doit jamais bouillir, mais seulement'
frémir ,
f l  ne faut  jamais laisser bouillir les co-

quillages, sinon ils deviennent caout-
chouteux.
Il vaut mieux servir insuffisamment cuit
qu'un poisson trop cuit. Mais les deux
cas sont regrettables : un poisson bien
préparé est si délicieux !

Le citron est l'accompagnement indis-
pensable du poisson bouilli ou f r i t .

Un truc par-ci, un tru c par-là
ODEURS.  — L'odeur du chou, si dés-
agréable lorsqu'il est cuit, est neutrali-
sée par un linge imbibé de vinaigre et
posé sur le couvercle de la casserole.
Pour combattre l'odeur qui se dégage
lors de la cuisson du chou-fleur , endet-
ter un morceau de mie de pain et l'en-
fermer dans une mousseline. Placer ce
sachet dans l'eau de cuisson.

OIGNONS.  — Pour que les oignons
ne se défassent p as en cuisson , prati-
quer sur le f o n d , après les avoir ép lu-
chés, une incision en croix .

EMBALLA GES. — Sans gaspillage, les
denrées telles que le beurre, la margari-
ne, la viande, qui attachent à leur papier
d' emballage, seront décollées : il suffit
de passer le pa quet pendant quelques
minutes sous le robinet d' eau froide.

REFROIDISSEMENT.  — Pour refroi-
dir rapidement un p lat , le tremper dans

un récipient plus grand, contenant de
l'eau froide additionnée d'une poignée
de gros sel.

Une caresse parfumée p-™-
tout votre corps : Air du
Temps, Capriccl et Mlle Ricci
crème parfumée et hydratan-
te. Aujourd'hui et demain
chaque cliente recevra nn
échantillon de Nina Ricci.
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/m\ V^9 ¦ NETTOYAGE A SEC«Hlicisec
Place Pury - rue des Flandres 3

Une maison vient de lancer sur le
marché suisse une toute nouvelle machi-
ne à laver qui non seulement fait la
lessive mais sèche également le linge.
Cette machine ne demande aucune ins-
tallation complémentaire et ses dimen-
aux modèles créés jusqu 'ici. Elle utilise
aux modèles crées j usqu'ici. Elle utilise
le principe du séchage par condensation.
La vapeur d'eau se formant tout naturel-
lement en cours de séchage est con-
densée dans la machine elle-même et

évacuée par la pompe de vidage. Un
thermostat incorporé de sécurité assure
en permanence la température idéale de
séchage.

Tricots, lainages, vêtements de bébés ,
linges-éponges, cotonnades sorten t de la
machine prêts à être remis dans les ar-
moires. En revanche , tout ce qui appar-
tient aux grandes lessives sort de la
machine automatique au degré d 'humi-
dité requis pour le repassage.

innovation dans les machines à laver
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*—= *Etre mince
grâce à

CCctte*̂
Madame J. Parret

^
Trésor 9 Neuchâtel ff 5 

61
73
^

I Ru. de la Promenade-Noire 8
1 Tél. 5 15 85 - Neuchâtel

Nouveau : p u l l s  Rodier Monsieur

I LYDIA COUTUR E Prêf-à-porter J
% Monruz 26, Neuchâtel. Tél. 418 80 I JE* SOINS DU VISAGE^

Srll *fcfjQ Mme L, Marti - Jenny
esthéticienne diplômée

* Peeling végétal
* Teinture des cils et sourcils
* Epilation à la cire chaude

Sur rendez-vous, 12, Grand-Rue

1er étage (Ç) 4 38 15

ysî î ^̂

VENTE TRANSFORMATION
RÉPARATION CONSERVATION i
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ucooEin 1 ^%: ¦ ï#^ 1
WmVImmJBÊmWmmmm'SMBÊ YOGOURTS. DESSERTS ET FROMAGES FRAIS FABRIQUÉS EN SUISSE

Sûre de plaire...
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La Boutique chic
pour dames et messieurs

En exclusivité
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REDIFFUSION S.A. BIENNE
cherche

employée de bureau
de langue maternelle française, pour son administration

i

Entrée : immédiate ou date à convenir.

Si vous appréciez une ambiance de travail agréable,
veuillez adresser vos offres à REDIFFUSION S. A.,
BIENNE, rue du Canal 28, 2500 Bienne. Tél. (032) 2 57 19.

i. . . . . . . .

Etude de la place cherche

secrétaire qualifiée
pour entrée immédiate ou date
à convenir.

Faire offres à case postale
31540, 2001 Neuchâtel.

Tout nouvel abonné à la
¦

FEUILLE D'AVI S DE NEUCHÂTEL
ou à

L 'EXPRESS pour 1970

recevra le journal

gratuitement
jusqu'à fin décembre
1969

BULLETIN D'ABONNEMENT
Je m'abonne dès ce jour à'

• LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL

* L EXPRESS
•k Jusqu'à fin mari 1970 pour Fr. 14.50

* jusqu'à fin Juin 1970 pour Fr. 28.50

* Jusqu'à fin décembre 1970 pour Fr. 56.—

(¦k souligner ce qui convient)

Ne pas payer d'avance, nous vous enverrons une carte de versement.

Nom : 

Prénom : 

No et rue : 

Localité : No postal : 

Signature : 

Veuillez retourner ce bulletin comme imprimé, sous enveloppe
non collée, affranchie de 10 centimes, à la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL ou à L ' E X P R E S S

Service des abonnements 2001 NEUCHATEL

L J

Nous engageons un

aide de garage
pour le lavage et l'entretien léger
de nos véhicules automobiles.
Le permis de conduire A est désiré
afin de pouvoir faire des courses
locales occasionnelles.
Si vous êtes de nationalité suisse
ou éventuellement étranger hors
plafonnement et qu'une telle acti-
vité vous intéresse, veuillez adres-
ser vos offres de service à

CHOCOLAT SUCHARD S.A., service du personnel
2003 Neuchâtel-Serrières. Se présenter sur rendez-
vous seulement.

Le GARAGE du ROC I
Agent officiel OPEL-CHEVROLET-BUICK, Hauterive-Neuchâtel, B
cherche pour entrée immédiate ou pour date à convenir : Wm

MÉCANICIENS QUALIFIÉS I
AIDES-MÉCANICIENS g
LAVEUH-GEAISSEim I

j R t
Nous offrons places intéressantes, conditions de travail moder- yjj
nés, avantages sociaux, salaires en rapport avec capacités. £3

Faire offres ou se présenter E®
GARAGE DU ROC Hauterive - Neuchâtel Pi
Tél. (038) 31144. JH

L'Association pour le dévelopement du Nord Vaudois
met au concours le poste de

secrétaire général
Cahier des charges à disposition chez Pierre Despland,
bureau fiduciaire, rue de la Plaine 55, 1400 Yverdon.
Délai de postulation : 31 décembre 1969.

Les candidats doivent joindre à leur offre un curriculum
vitae et une photo, à déposer chez Pierre DESPLAND,
rue de la Plaine 55, 1400 Yverdon.

fflmi
Ebauches S. A., à Neuchâtel

cherche

DEMOISELLE DE RÉCEPTION
Entrée à convenir.

Faire offres, avec curriculum vitae et photographie, à

Ebauches S. A., direction générale,
fbg de l'Hôpital 1, 2001 Neuchâtel.

¦ ¦ - ' . - . -X .  
¦ :;, « .

' ¦ •. . . - .
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Une place d'avenir vous attend... ' !
Importante entreprise immobilière et assurances
chercha

COLLABORATEURS
consciencieux et travailleurs pour son service da
vente.

Rayon d'activité : Bienne , Seeland , Jura.

Nous offrons activité indépendante, travail inté-
ressant et varié en contact permanent avec la
clientèle, ambiance agréable au sein d'une équipe
jeune et dynamique, possibilités de gain supé-
rieures à la moyenne. Caisse de pension.

Entrée en fonctions à convenir .

Pour tout renseignement complémentaire, veuilles
téléphoner au (032) 3 90 45 ou (032) 2 09 22.

Pour nos succursales de Pe-
seux, Cormondrèche, Boudry
et Bevaix, nous cherchons

VENDEUSES
pour début janvier.
Places stables, semaine de
5 jours, avantages d'une gran-
de entreprise.
Faire offres à COOP du dis-
trict de Boudry, 2017 Boudry .
Tél. 6 40 29.

^̂ py»w 
Une 

profession intéressante

^KIE nHĤ et 
var

'® e' constamment adaptée
Q̂&Wzr au rythme de la vie moderne

fonctionnaire aux douanes
à formation technique.

Nous exigeons une bonne instruction générale, une conception rapide et
une probité à toute épreuve ; si possible, le certificat
d'étude d'une école d'administration ou de commerce, ou
aussi un apprentissage de commerce ou d'administration,
mais au moins la fréquentation d'une école secondaire
du degré inférieur ; la connaissance de deux langues offi-
cielles et l'aptitude physique ; âge i de 18 à 28 ans i natio-
nalité suisse

Nous offrons une solide formation professionnelle, une rémunération
en rapport avec les exigences, des conditions de travail
modernes, de bonnes institutions sociales, une situation
stable.

Demandez-nous les formules d'inscription par téléphone (031) 61 34 82) on
à l'aide du coupon d'inscription ci-après ; annoncez-vous
dès maintenant a la '

Direction générale des douanes, 3005 Berne
Les directions d'arrondissement et les bureaux de douane
donnent également tous les renseignements désirés.

DIRECTION GÉNÉRALE DES DOUANES, 3003 BERNE
Veuillez m'envoyer le dépliant d'information « Le fonctionnaire aux doua- J
nés > .

Nom : Prénom : 

Rue : NT Lieu : 

Brasserie - Pizzeria
FLEUR-DE-LYS

cherche

sommeliers (ères)
garçon ou fille de buffet.
Se présenter ou téléphoner au
4 30 30.
Bestaurant du Simplon
cherche

somme I i ère
pour le 15 décembre.
Tél. 5 29 85.

RÉPUBLIQUE ET ||1 H CANTON DE GENÈVE

ffOTmnuiRB

POLICE DE SÛRETÉ GENEVOISE
Une inscription est ouverte au Département de justice et police pour l'engagement de i

I

Inspecteurs Fonctionnaires
de sûreté administratifs (hommes)
Conditions requises : Conditions requises i

! .. c. . . . -, . „_ . 1) Etre de nationalité suisse.1) Etre citoyen suisse et âgé de 27 ans au plus au
moment de l'inscription. 2) Avoir une bonno scm,e-

_ . . . , ,., . , .. . ... . 3) Avoir une instruction générale suffisante.2) Avoir régulièrement fait son service militaire et _ , _
être incorporé dans l'élite. 4) Etre â9é de 20 ans au molns au moment de

l'inscription.
3) Avoir une bonne santé.
4) Avoir une instruction générale suffisante (études f , A I i J l_

secondaires souhaitées). OlQ nOdaCtV I OQ TB 0116
5) Parler couramment, en plus du français, une ¦•#•autre langue au moins. <*1I IsSlTIQÛ
6) Avoir une bonne présentation. ¦

Conditions requises i

. .. . . .  , 1) Etre de nationalité suisse.
Les candidats qui satisfont à toutes ces conditions 0, . . ¦ .,
subiront une visite médicale approfondie, ainsi que 2) Avoir une bonne san,é-
des examens d'admission (culture générale et pré- 3> Parler si possible, en plus du français, une autre
paration physique). Ils seront admis, en cas de langue.
succès, à un cours de formation professionnelle de II s'agit de places stables, semaine de 5 Jours,
6 mois. avantages sociaux, caisse de retraite.

Les renseignements relatifs au salaire peuvent être
En cas de nomination, le traitement sera fixé con- obtenus auprès de l'état-major de la Sûreté, 19 bd
formément à la loi sur l'organisation de la police. Carl-Vogt.

Les demandes, écrites de la main même du postulant, devront parvenir au CHEF DE LA
SÛRETÉ, Hôtel de police, avec un curriculum vitae jusqu 'au 15 janvier 1970, dernier délai.

Le conseiller d'Etat
chargé du Département de justice et police i

HENRI SCHMITT

Nous offrons à une
jeune

sténodactylo
de la langue mater-
nelle f r a n ç a i s e,
ayant une bonne
formation commer-
ciale, la possibilité
de parfaire ses con-
naissances scolaires
d'allemand au sein
d'une équipe jeune
et dynamique s'oc-
cupant de la vente.

Vous profiterez de
la semaine de cinq
jours, d'une cantine
et nous nous char-
geons de vous pro-
curer une chambre.

Veuillez nous adres-
ser votre offre, ac-
compagnée des do-
cuments d'usage.
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Milo GOLAZ S.A.
J. -C. DEFOREL
Eaux minérales

Bureau i rue du Musée 6

Neuchâtel. Tél. (038) 5 68 69.

DIMANCHE 7 décembre à 10 h 15
Stade de la Maladière

CHAMPIONNAT SUISSE DE PREMIÈRE LIGUE

Neuchâtel Sports -
i

Minerva
L'ultime rendez-vous da l'année est fixé à dimanche
matin à la Maladière. Neuchâtel Sports y affrontera
Minerva. Après ce sera la pause hivernale et le moment
pour l'équipe neuchâteloise de faire le point, d'établir
un premier bilan.
Pour l'heure, seul le match dominical compte. Tout doit
être mis en œuvre pour gagner cette rencontre, pour
s'accrocher aux équipes qui précèdent la formation neu-
châteloise dans la hiérarchie du classement de première
ligue. Ce match, c'est celui qui engagera le futur. Une
défaite serait grave. En revanche, une victoire prouverait
que Neuchâtel Sports a la volonté de sortir de
l'ornière dans laquelle il s'est enfoncé. La .volonté de dé-
montrer . que pour sa première année d'existence en
tant que Neuchâtel Sports il vaut mieux que cette place
qui lui confère « l'honneur » de détenir la lanterne rouge.

Neuchâtel Sports s'est mis dans une situation que bien
d'autres avant lui ont occupée. Certains se sont sortis
du trou â force de persévérance, parce qu'ils avaient
foi en leurs couleurs. D'autres, au contraire, ont sombré
corps et âme. Neuchâtel Sports ne veut pas appartenir
à cette catégorie ; il désire revaloriser son panache rouge
et jaune, ces couleurs nouvelles qu'il a endossées au
printemps.

Sur le plan du « matériel » humain il possède un poten-
tiel valable. Le récent match contre Chênois l'a prouvé
une fois de plus, même si la victoire fut genevoise.
Contre Minerva, les Neuchâtelois mettront tout en œuvre
pour que le succès leur appartienne. Pour ce faire, Neu-
châtel compte non seulement sur ses joueurs — les
premiers intéressés — mais encore sur son public. Ses
? mis.

Chemin de Champ-Coco
NEUCHÂTEL Tél. 5 20 17

MENUISERIE

DECOPPET & C*
Evole 69 - NEUCHATEL - Tél. 5 12 67

Hôtel - Restaurant
du Marché

Restauration soignée
Service sur assiette
et à la carte

PI. des Halles Tél. 5 30 21
Fermé le dimanche

V f̂fitienet^Will 11™ sC^S-A

L'IMPRIMERIE CENTRALE S.A.
rue Saint-Maurice 4

tient à la disposition des in-
dustriels et des commerçants
son matériel moderne pour
exécuter tous les travaux en
typographie et en offset.

René SCHENK
CYCLES — MOTOS — SPORTS

Tout pour le football
CHAVANNES 15 <p 5 44 52 NEUCHATEL

Pour vous,
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CLASSEMENTS (groupe romand)
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Vevey 12 9 1 2 31- 9 19
2. Monthey 13 7 3 3 29-14 17
3. Meyrin 13 7 3 3 27-17 17
4. Chênois 13 7 3 3 19-10 17
5. Rarogne 13 6 4 3 23-25 16
6. Nyon 13 7 1 5 32-18 15
7. Minerva 13 5 3 5 12-20 13
8. Yverdon 13 4 2 7 17-19 10
9. Malley 13 4 2 7 18-36 10

10. Le Locle 12 4 1 7 16-23 9
11. Campagnes 13 3 3 7 10-18 9
12. Berne 12 3 2 7 19-21 8
13. Neuchâtel 13 3 0 10 11-34 6

Formation probable de Minerva
Tschopp

Bœhlen Stucki Balmer Luthi

Jost Brunimann

Weber Lehmann Ruch Rindlisbacher

Entraîneur : Rufli
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Mise en concours
L'Ecole .Supérieure de jeunes filles du Marzili, à Berne ,
cherche des enseignants (tes) pour donner :

14 leçons de français et
24 leçons d'anglais.

Entrée en fonction : 1er avril 1970.

Les candidats (tes) doivent être titulaires d'un diplôme
universitaire dans les branches indiquées. Les étudiants
préparant leur examen à bref délai peuvent éventuelle-
ment concourir.

Le traitement est fixé par le règlement municipal.

Les offres, accompagnées de renseignements sur la for-
mation et l'activité actuelle, doivent être adressées jus-
qu'au 15 décembre 1969 au président de la commission
d'école : M. E. Bircher, conseiller nat ional , Kasthofer-
strasse 59, 3000 Berne.

Tous renseignements peuvent être obtenus auprès de
M. H. Joss, directeur de l'Ecole Supérieure de jeunes
filles du Marzili , à Berne. Tél. (031) 45 05 18.
Berne, le 1er décembre 1969.

LA COMMISSION D'ÉCOLE.
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TEXACO S.A.
cherche

collaborateur- représentant
pour la vente des produits pétroliers et la création
de nouvelles stations-service.

Rayon : canton de Neuchâtel et parties
limitrophes

Age : 25 - 35 ans
Entrée : immédiate ou date & convenir |
Langue : française avec connaissances des langues

allemande et anglaise souhaitées
Domicile : Neuchâtel ou environs.

Salaire mensuel fixe, frais de voiture et de repré-
sentation, avantages sociaux d'une grande entreprise.
Préférence sera donnée à candidat ayant expérience
de la vente. . v <
Prière d'adresser offres manuscrites, avec curriculum
vitae et photo, à :

TEXACO S.A.
Rue Saint-Pierre 26, 1700 Fribourg: ¦ ' r
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Rjyj l NEUCHATEL engage pour
JS&H? son restaurant libre-service

£3ÊF LA TREILLE, à Neuchâtel :

Ê employé (e) d'office
¦ et de cuisine

91 Prestations sociales d'une
6HB grande entreprise
M LIBRE LE DIMANCHE

«ML Faire offres à M
HML R. Strautmann, restaurateur, M
^^——\ Treille 4, Neuchâtel Jf
^5î  Tél. 4 00 44 J _̂ -
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Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 5 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts au public
de 8 heures à midi et de 13 h 45 à 18 h 10,

sauf le samedi
Tous nos bureaux peuvent être atteints par téléphone de
7 h 30 à 12 heures et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors
de ces heures, une permanence est ouverte, du dimanche
au vendredi soir, de 20 h 30 à 0 h 30. La rédaction1 répond ensuite aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à 17 heures peuvent
paraître le surlendemain. Pour le numéro du lundi, les
grandes annonces doivent parvenir à notre bureau le ven-
dredi avant 9 heures et les petites annonces le vendredi
également, avant 11 heures. Pour le mardi, le lundi

jusqu 'à 8 h 15.
Avis de naissance et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis mortuaires sont reçus
à notre bureau jusqu 'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu 'à 23 heures, ils peuvent être glissés dans la boîte
aux lettres du journa l située à la rue Saint-Maurice 4,

dans le passage.
Réclames et avis tardifs

Les réclames doivent nous parvenir jusqu'à 15 heures.
Passé ce délai et jusqu 'à 23 heures, nous n 'acceptons plus
que les avis tardifs dont la hauteur est fixée au maximum
à 50 millimètres et de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif de la publicité
ANNONCES : 40 c. le mm, min. 25 mm. — Annonces
locales 30 c, min. 25 mm. Avis tardifs et réclames
urgentes Fr. 2.—. Réclames Fr. 1.35. Mortuaires nais-
sances 60 c. Petites annonces non commerciales à tarif

réduit 25 c. le mot, min. 10 mots.
Pour les annonces de provenance extra-cantonale :

Annonces Suisses S. A., c ASSA », agence de publicité,
Aarau, Bâle, Bellinzone, Berne, Bienne, Fribourg, Genève,
Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano, Neuchâtel, Saint-
Gall , Schaffhouse , Sierre, Sion, Winterthour, Zurich.

Tarif des abonnements
SUISSE

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
56.— 28.50 14.50 5.50

ÉTRANGER
1 an 6 mois 3 mois 1 mots
90.— 46.— 24.— 8.50

Espagne, Turquie , Grande-Bretagne, Yougoslavie i
et les pays d'outre-mer :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
95.— 52.— 27.— 10.—

Délais pour les changements d'adresse
(minimum nne semaine)

la veille avant 8 h 30.
Pour le lundi : le vendredi avant 8 h 30.

Les changements d'adresse en Suisse sont gratuits.
A l'étranger : trias de port en plus.

Foyer FAVA G
t/

cherche S

une fille de cuisine
pour entrée immédiate ou date à f
convenir.

. ., . Semain e de 5 jours.

¦>, ,,., , 
.,
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2000 "NEUCHATEL - Monruz 36

Tél. (038) 5 14 98

Beaucoup de salariés ne sont pas pleinement
satisfaits de leur emploi.

" ' Etes-vous de ceux-là ? Ecrivez-nous, notre spé-
: cialiste vous conseillera.

Aux personnes capables, nous offrons une situa-
tion intéressante comme

REPRÉSENTANT
; Gain élevé, situation stable, caisse de retraite

à 60 ans.

• Exigences : travail et bonne volonté.

, Nom : Domicile :
Prénom : Age :
Rue et No : No de tél. :

A remplir sans engagement et à envoyer sous
chiffres P 900,317 N à Publicitas, S.A.,
NEUCHATEL.

k'
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e

Pour le département Comptabi-
lité de notre Direction Centrale,
à Zurich, nous cherchons une

employée de bureau
de langue maternelle française, ayant si pos-
sible quelques notions d'allemand.

Si vous avez le goût des chiffres, savez bien
écrire à la machine et avez l'habitude d'un tra-

• vail exact et indépendant, nous vous invitons
• à nous adresser vos offres de service.

De bonnes prestations sociales, un restaurant
moderne, l'horaire anglais et la semaine de cinq
jours complètent un salaire approprié à vos
capacités.

• Shell Switzerland, dépt Personnel
Bederstrasse 66, 8002 Zurich.
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cherche

aide-
mécanicien

pour l'entretien de son installation technique, s

ainsi que

1 dame
pour le département emballage.

Prestations sociales élevées.

Les intéressés sont priés de s'annoncer à la
Direction de JOWA S.A., avenue des Pâquiers 3,
2072 Saint-Biaise, tél. (038) 3 27 01.

—CTB̂ M
Nous engageons à notre service
d'Organisation une

employée
à temps partiel.

Nous demandons une personne
ayant une bonne formation com-
merciale, connaissant bien la lan-
gue française et sachant prendre
la responsabilité de son activité.

Adresser offres écrites à
CHOCOLAT SUCHARD S.A.,
Service du personnel, 2003 Neuchâtel-
Serrières.

Nous cherchons

ATELIER
DE PEINTURE
moderne, pouvant exécuter des travaux
de peinture sur machines-outils en sous-
traitant.

Dans l'offre, veuillez indiquer le temps
mensuel pouvant être consacré à ce
travail.

Adresser offres sous chiffres P 9003T4 N
à Publicitas S. A., 2001 Neuchâtel.

L'ADMINISTRATION COMMUNALE
LAUSANNOISE

i ! ¦ ¦ ' ¦'¦

Direction des Travaux \

cherche

INGÉNIEUR-GÉOMÈTRE
EPUL ou EPF

titulaire du diplôme fédéral. Quelques années
de pratique.

1 Le salaire sera fixé d'après l'âge et l'expérience
acquise.
Prestations sociales d'une grande administra-
tion. Semaine de 5 jours. Age maximum 35 ans.
Permis de conduire.
Adresser offres à la Direction des Travaux ,
service du cadastre, rue Beau - Séjour 8,

; . 1002 Lausanne, ou téléphoner au 21 53 67.

t

EUGÈNE VUILLEUMIER S.A.
Faubourg de l'Hôpital 9

NEUCHÂTEL

; cherche

HORLOGER COMPLET
pour s'occuper des pièces rhabillage après-vente

Téléphone : (038) 4 33 22

Le JOURNAL DE MONTREUX
quotidien régional j

cherche à engager, pour date à convenir,

un rédacteur
bien au courant de la technique de l'infor-
mation locale et régionale, mais s'intéres-
sant aussi aux problèmes économiques.
(Eventuellement rédactrice).

Les candidats, qui seront convoqués pour
une entrevue, sont priés d'adresser leurs

' offres manuscrites, avec biographie, réfé-
rences et photo (discrétion assurée), à
M. Georges Corbaz , éditeur, rue du Col-
lège 4, 1815 Clarens.



EUGÈNE VUILLEUMER S.A.
Faubourg de l'Hôpital 9

NEUCHÂTEL
cherche :

POSEUR- EMBOÎTEUR
pour seconder chef d'atelier

JEUNE FILLE OU DAME
connaissant la retouche et vibrographe

PERSONNEL FÉMININ
pour travaux faciles

Téléphone (038) 4 33 22

Usine métallurgique de renommée mondiale cherche un

ASS ISTANT
DE LA DIRECTION

GÉNÉRALE
Nous demandons :

— diplôme d'ingénieur EPF / ETS
licence H.E.C. ou formation équivalente

— connaissance approfondie des problèmes de contrôle
de gestion d'organisation et de fabrication en général

— langue maternelle française ou allemande, mais posses-
sion de l'autre.

Nous offrons :

— participation active et de haut intérêt à tous les pro-
blèmes de direction

—¦ intégration dans un cadre dynamique
— possibilité de développement
—• rémunération selon expérience et capacités
— avantages sociaux d'une grande entreprise.

Faire offres sous chiffres OFA 7608 L. à
Orell Fussli-Annonces, 1002 Lausanne.

Café-Bar de la Poste
2000 Neuchâtel

cherche

demoiselle de buffet
Bons gains, congé le diman-
che ; chambre à disposition .
(Jeune fille sérieuse serait
éventuellement mise au cou-
rant.)
Faire offres ou se présenter.
Tél. (038) 514 05.

Fabrique de cadrans HUGUENIN & Cie
à Bienne

cherche

bon mécanicien ou régleur de machines comme

chef d'équipe
dans son département

f acettage
Le candidat doit avoir l'esprit d'initiative, être
ferme et souple, et capable de prendre des res-
ponsabilités pour diriger son département tout
en formant du personnel.

Ecrire ou se présenter au bureau du personnel
à la rue Gurzelen 11, tél. (032) 4 56 51.

HOTEL DE L'OURS
I TRAVERS

engage tout de suite

sommelière
Bons gains, 2 jours de congé.
Se présenter ou téléphoner au
(038) 9 63 16.

TECHNICUM NEUCHATELOIS
Le Locle - La Chaux-de-Fonds

ANNÉE SCOLAIRE 1970-1971

ÉCOLE TECHNIQUE SUPÉRIEURE
branches : microtechnique, mécani-
que, électricité.

ÉCOLE TECHNIQUE
Option construction
branches : microtechnique, mécani-
que.

ÉCOLE DES MÉTIERS
branches : horlogerie et microméca-
ni que (toutes les spécialisations!,
mécani que (mécanique générale,
étampes, auto's) , électricité (méca-
nicien-électricien, monteur d'appa-
reils électroniques et de télécommu-
nications) ,  arts appliqués (bijoute-
rie, sertissage, gravure), chauffages
centraux et sanitaires, couturières,
professions paramédicales.
Délai d'inscription : 10 janvier 1970.
Formules d'admission, programmes
et tous renseignements auprès des
secrétariats :

Le Locle La Chaux-de-Fonds
Tél. (039) 5 15 81 Tél. (039) 3 34 21

Le directeur général
P. Steinmann

Mous cherchons pour j e prin-
temps, pour manège de 20 che-
vaux, deux

jeunes filles
ayant terminé leur scolarité.

Formation minutieuse pour
monter à cheval , conduire et
soigner les chevaux. Après ob-
tention de l'épreuve de licence,
participation aux concours.
Vie de famille.
TÉL. (030) 4 24 60.

Z Î P e.f t>
cherche

ouvrières
hors contingent pour machi-
nes de repassage-blanchisserie.
Semaine de 5 jours. Entrée
immédiate ou en janvier.
Tél. 5 42 08.

Entreprise industrielle engage

ouvrières
ouvriers

pour travaux de gravure et d'atelier.
Semaine de 5 jours , avantages so-
ciaux.
S'adresser à Gravure Moderne, Côte
66, Neuchâtel. Tél. 5 20 83.

Nous cherchons, pour le 15 dé-
cembre,

jeune sommelière
pour notre service sur assiette.
Congé le dimanche dès 16 h
et le lundi.
Prière de faire offres au res-
taurant des Halles, tél. 5 20 13.

Je cherche

sommelières
Entrée immédiate ou pour date
à convenir.

Bar Grand-Georges
Fbg de l'Hôpital 44, 2000 Neuchâtel

Tél. (038) 5 94 55

COIFFEUSE
est demandée pour entrée im-
médiate ; semaine de 5 jours ;
fort salaire, ambiance de tra-
vail jeune et dynamique.
Tél. 6 41 39.

On cherche :

1 mécanicien
1 manœuvre
soigneux ,
pour travaux sur machines.
Semaine de 5 jours.
Se présenter à Plastiglas , Côte 125,
2000 Neuchâtel. Tél. (038) 5 28 76.
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Fabritj ue suisse d'outillage de renommée mondiale cherche
un

REPRÉSENTANT
TECHNIQUE

Nous demandons :

— certificat de capacité professionnelle
— enthousiasme
— goût marqué pour la vente de produits techniques
— ouvert aux méthodes nouvelles en matière de vente

et de conseils à la clientèle, en théorie et en
pratique

— expérience dans la conduite d'une équipe de vendeurs
souhaitée mais pas conditionnelle

— langue maternelle française ou allemande, connais-
sances approfondies de la seconde langue indispen-
sables.

Nous offrons :

— activité intéressante, bien rémunérée, au sein d'une
équipe dynamique

— possibilités d'avancement et de voyages à l'étranger
—¦ programme de vente captivant
— rémunération fixe, frais de voyage + participation

au résultat
—• formation approfondie
— avantages sociaux (caisse de pension , caisse de

maladie).

Les offres, adressées sous chiffres OFA 7607 L à Orell
Fussli Annonces , 1002 Lausanne, seront accompagnées des
documents usuels (curriculum vitae, certificats , modèle
d'écriture, référence) et traitées avec discrétion.

Banque de la place de Zurich cherche, pour complé-
ter son service comptable,

du jeune
personnel

ayant une formation bancaire ou possédant un certi-
ficat d'études supérieures.

Nous offrons :

— travail intéressant et varié
— emploi stable, bien rétribué
— prestations sociales étendues
— ambiance agréable
— cantine privée
— facilités pour formation linguistique
Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres sous chiffres 44 - 49,685 Publicitas S. A.,
802 1 Zurich.

>
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Pour le printemps prochain, nous mettons au concours de nombreux
postes d'apprentissage intéressants :

i

Commis d'exploitation
Nous demandons : Des jeunes gens de 16 à 25 ans.

Pour l'apprentissage de deux ans : soit les études
comp lètes dans une école d'administration ou de
commerce, ou dans un établissement équivalent,
soit un apprentissage correspondant.

Pour l'apprentissage de trois ans : une bonne for-
mation scolaire (p. ex. primaire supérieure ou
secondaire).

Nous offrons : Une formation professionnelle solide et des possibi-
lités variées d'avancement dans les services d'expé-
dition des trains, de vente, de renseignements et des
marchandises.

Dame-
commis d'exploitation
Nous demandons : Des jeunes filles de 16 à 20 ans, ayant suivi toute

l'école primaire supérieure ou l'école secondaire.
Une formation complémentaire est souhaitée. Bonne
connaissance des langues.

Nous offrons : Des conditions d'engagement avantageuses et une
activité variée dans les services de renseignements,
de guichet et de bureau.

Nous attendons vos offres de service manuscrites, adressées à :

Division de l'exploitation des CFF, case postale No 1044, 1001 Lausanne,
tél. (021) 21 47 01

Division de l'exploitation des CFF, 6, Schweizerhofquai, 6002 Lucerne,
tél. (041) 21 31 11

Division de l'exploitation des CFF, case postale, 8021 Zurich
tél. (051) 25 66 60

^^Sm**̂ découper ici 

Je désire des renseignements au sujet de l'apprentissage de

Nom et prénom 

Date de naissance No de tél.

Adresse

Ecoles fréquentées 15969

Fabrique de machines cherche, pour entrée
immédiate ou à convenir,

• _

un peintre
pour machines-outils
consciencieux et dynamique.

Nous offrons :

— Place stable et bien rétribuée
— Travail intéressant et varié •
— Semaine de 5 jours
— Avantages sociaux d'une entreprise moderne.

Les personnes intéressées sont priées d'écrire
sous chiffres P 900,312 N à Publicitas S. A.,
2001 Neuchâtel.

Orchestre
3 à 4 musiciens, est
demandé pour les 31
décembre et 1er jan-
vier.

S'adresser à :
Brasserie de la Place,
2610 Saint-Imier.
tél. (039) 4 12 69.

GARDIEN
DE NUIT
à Securitas
S. A.
Votre nouvel emploi
bien rétribué si vous
vous annoncer au
tél. (021) 22 22 54

(Précisez localité pré-
férée.)

????????????
On cherche

commissionnaire-
manœuvre
étranger accepté.

Tél. 5 10 50.

????????????

Dame âgée, à Neu-
châtel , cherche pour
entrée immédiate
personne
pouvent s'occuper de
son ménage et lui
tenir compagnie.
Place agréable dans
villa avec tout con-
fort.
Faire offres, avec
curriculum vitae, sous
chiffres Q 27 732 à
Publicitas S. A.,
Beme.

A toute demande
de renseignements,
prière de joindre
nn timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel

Hôtel du Cheval-
Blanc, Colombier,
cherche

SOMMELIÈRE
Débutante acceptée.
Tél. (038) 6 34 21.

Atelier mécanique, à Corcelles,
cherche pour entrée immédiate
ou à convenir

ouvrières
habiles et consciencieuses pour
travaux faciles.
Bons salaires. Caisse de re-
traite.
Faire offres par tél. 813 05.

Importante entreprise de cons-
truction de Neuchâtel cherche,
pour entrée immédiate ou
date à convenir,

JEUNE COMPTABLE
âgé de 22 à 26 ans.
Activité intéressante et variée,
possibilités d'avancement.
Semaine de cinq jours, avanta-
ges sociaux d'une entreprise
moderne.
Travail d'équipe dans am-
biance agréable.
Faire offres, avec photo et
curriculum vitae, sous chiffres
AA 2931 au bureau du j ournal.

Nous cherchons

jeune homme
pour les courses et pour aider au
magasin.
Si possible permis de conduire.

\ Bons gages.

S'adresser chez M. F. Moser,
comestible, rue de la Serre 59,
2300 la Chaux-de-Fonds,
tél. (039) 2 24 54.

Nous cherchons personnes s'intéres-
sant au

CONTRÔLE
d'appareils électroniques et de cen-
traux téléphoniques.

Formation assurée par nos soins.
Possibilité de visiter le département,
de contrôle également le samedi

^^ 
matin.

c-mart A Prière de faire offres, de se pré-
ELECTRONA senter ou de téléphoner à

A ELECTRONA S. A.
2017 Boudry (NE)

Tél. (038) 6 42 40.

Gain accessoire :
nous cherchons
VENDEURS
pour articles-cadeaux,
hors discount
Tél. (038) 5 20 10.

I SOMMELIÈRE
est cherchée, région Yverdon.

Tél. (024) 2 25 54 aux heures des
I repas.

a 

engage pour son

DISCOUNT TEXTILES
un

MANUTENTIONNAIRE
Adresser offres à la Direction des.
Grands magasins Coop, Treille 4.

Tél. 4 02 02.
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Encore la surchauffe
La semaine passée, après avoir présenté son budget pour

1970, pratiquement équilibré, M. Celio a parlé de la surchauffe,
de ses causes et de ses conséquences, éléments sur lesquels nous
ne reviendrons pas, notre dernière chronique leur ayant été
consacrée , par l'analyse du rapport de la commission fédérale de
recherches économiques.

Mais il est une constatation de notre grand argentier fédéral sur laquelle il
faut revenir , en raison de son importance. Si le Conseil fédéral , a dit M. Celio
en conclusion de son discours, est disposé à agir pour limiter la surchauffe et ses
effets , il sait aussi parfaitement que ses possibilités sont réduites. Freiner la machine
économique quand elle s'emballe est avant tout le devoir de chacun , des collec-
tivités publi ques, en passant par les entreprises, jusqu 'aux particuliers. « Chez nous ,
s'est écrié M. Celio, la politique conjoncturelle ne commence pas au Palais fédéral ,
mais à l'a maison. »

Si toutes les vérités ne sont pas bonnes à dire, celle-ci mérite assurément d'être
dite et redite. Il est facile, en effet , de prôner la liberté économique, de s'opposer
aux pouvoirs dirigistes de l'Etat , si l'on ne veut pas tenir compte de ce que cela
signifie aussi : la responsabilité pleine et complète de tous ceux qui bénéficient des
libertés économi ques et sociales devant l'intérêt général. ;

Les expériences dirigistes
Les expériences faites par les pays où le dirigisme économique est app li qué

evec plus ou moins de rigueur ne sont certes pas convaincantes. Sans parler des
Etats où règne la dictature communiste et qui en sont toujours à l'économie de
pénurie sous l'a coupe d'une bureaucratie aussi lourde qu'incapable, l'exemple des
Etats occidentaux , France, Grande-Bretagne, Italie, Scandinavie, où le dirigisme a
été injecté à doses plus ou moins fortes , n'est pas concluant. Certes , il est peut-
être agréable d'avoir le sentiment « qu'on fait quelque chose », que des lois et des
décrets prétendent diriger le cours de l'économie , éviter les embardées, les emballe-
ments ou les ralentissements de la machinerie. Mais les résultats ne sont pas toujours
à la mesure des moyens mis en œuvre et surtout l'expérience enseigne qu 'on s'en-
fonce toujours davantage sur un terrain mouvant, que les théories sont démenties
par les faits et qu'au bout d'un certain temps l'enchevêtrement et la complexité des
dispositions légales et administratives compromet le résultat cherché, l'équilibre
économique.

Les moyens indirects
Restent alors les moyens indirects, les recommandations, les conseils, les accords

conventionnels et le bon exemple donné par les autorités elles-mêmes dans la ges-
tion de leurs propres affaires. Au sujet de ce dernier point , M. Celio a pu se
prévaloir du budget de la Confédération équilibré pour 1970, mais on ne peut en
Idire autant de ceux de l'uqes cantons et des communes. Le freiri |aux
dépenses publiques est loin d'être serré comme il le devrait et chacun a beau jeu
d'arguer de l'urgence et de la nécessité de telle ou telle dépense.

Il en va de même dans le secteur privé et l'intérêt général n'étant pas la
eomme des intérêts particuliers, il est difficile d'harmoniser des exigences contra-
dictoires. Il est illusoire, dans les périodes de prospérité et de facilité comme celles
que nous traversons, de compter sur les bienfaits de la discipline librement consen-
tie. M'ais on doit cependant reconnaître que, sur le plan des accords sociaux en
particulier , en maintenant la paix du travail sans conflits graves, la Suisse a béné-
ficié et bénéficie encore d'un atout importan t dans la lutte contre l'inflation et
dans le développement de son potentiel économique.

M'ais on se retrouve au cœur du problème, puisque c'est précisément dans le
développement, par moments, excessif , de ce potentiel économique qu'il faut cher-
cher les causes de la surchauffe. Vivant de l'exportation, nous ne pouvons guère
songer à réduire artificiellement l'activité de ce secteur, a constaté M. Celio. Nous
ne pouvons risquer de perdre ainsi des marchés difficilement acquis et sur lesquels
s'exerce d'ailleurs une concurrence très vive, notamment pour l'industrie des machi-
nes, de l'horlogerie et du textile. Pour cette seule raison la réévaluation du franc
suisse ne saurait entrer en ligne de compte. Elle aggraverait au surplus le déficit
de notre balance commerciale et compromettrait l'avenir du tourisme.

On en vient donc aux mesures partielles, la limitation de l'accroissement des
crédits introduite cet automne par l'accord signé entre les banques et la Banque
nationale en étant une. D'autres qui sont du ressort du Conseil fédéral , pouvant
suivre à plus ou moins brève échéance :

Ralentissement de la circulation monétaire intérieur :
Certaines mesures vont toucher les chèques postaux. Le Conseil fédéral thésau-

rise, quant à lui , les 200 millions de bénéfice de frappe.
Limitation de l'augmentation du personnel : Il faudra renoncer à l'exécution de

certains projets moins urgents et qui exigeraient du personnel supplémentaire.
Mesures de restrictions supplémentaires pour freiner les ventes à tempérament.
Assouplissement du régime fiscal selon le projet devant les Chambres. _ . .
Réexamen du projet des grands travaux par toutes les collectivités.j j s Çjj ,
Ce qu 'il faut éviter, c'est l'accélération de la spirale inflationniste en agissant

rapidement. Mais il n'y a pas de remède magique et seuls le choix et l'applica-
tion de moyen restrictifs, donc désagréables d'une manière ou d'une autre, permet-
tront d'atteindre ce but.

Philippe VOISIER

L'Europe à l'aube d'une nouvelle étape
A la Haye, la conférence des chefs

d'Etat et de gouvernement des six
partenaires de la Communauté écono-
nomique européenne s'est clôturée par
une entente unanime sur un program-
me multiple et audacieux d'achève-
ment et d'expansion dont on n'aurait
pas osé espérer la signature il y a
quelques mois seulement. Le 2 décem-

bre 1969 entrera dans l'histoire com-
me le départ d'une nouvelle étape dans
l'intégration de notre continent par la
volonté des Six qui ont retrouvé leur
unité d'action.

Des prémices favorables
Avec l'accession de M. Georges

Pompidou à la présidence de la Cin-

quième République, le courant d'ex-
clusivisme français qui soufflait sur la
politique extérieure de Paris s'est cal-
mé rapidement, les intérêts supérieurs
du pays conduisant à une interpéné-
tration plus active des Etats dans le
contexte européen, notamment sur le
plan économique.

La République fédérale allemande
dut attendre les élections parlementai-
res de septembre dernier et la mise
en place, à Bonn, du nouveau gouver-
nement issu de la majorité pour re-
prendre son rôle actif sur le plan ex-
terne.

Ces mutations politiques étant réali-
sées au sein des deux plus importants
partenaires de la Communauté des six
la voie était désormais ouverte à une
conférence de cet organisme dont le
programme devait s 'étendre aux as-
pects les plus divers de l'app lication et
de l'extension éventuelle du Traité de
Rome dont les rouages s'étaient gra-
vement grippés depuis deux ans.

C'est à la demande du président
Pompidou que fut organisée la Confé-
rence de la Haye. Les dirigeants de
la France devaient y favoriser un
accord pour renforcer leur position
intérieure et rallier aussi la confiance
des milieux politiques centristes non
gaullistes. Avant même de se rendre
dans la capitale néerlandaise, le chan-
celier allemand Willy Brandt décla-
rait, sans nuances, que cette réunion
devait conduire à un succès marquant
dans la voie de l'unification européen-
ne.

L'Italie, préoccupée par les graves
remous sociaux qui secouent le pays,
ne pouvait que souscrire au renforce-
ment de l'entente intra-européenne.
Enfin, il était habile de choisir la capi-
tale des Pays-Bas comme lieu de réu-
nion, car l'amour propre de ce vaillant
royaume conduisait les représentants
de ce pays à faciliter un accord histo-
rique conclu sur son sol.

Trois succès en trois jours
Le « Marché vert » — si. longtemps

pomme de discorde entre les Six —
avait bien abouti à un arrangement
provisoire découlant de la réévaluation
du mark en évitant à la production
française d'être trop onéreuse pour les
importateurs allemands. Mais de nom-
breux points de divergence empê-
chaient la conclusion d'un accord gé-
néral. Or, à la Haye, il a été convenu

qu'un règlement définitif de l'Europe
agricole sera accepté avant le premier
janvier 1970.

Concernant les candidatures de la
Grande-Bretagne et celles de ses par-
tenaires commerciaux — l'Irlande, la
Norvège et le Danemark — à la com-
munauté, le veto gaulliste étant levé,
les Six ont convenus que « les tra-
vaux préparatoires indispensables à
l'établissement d'une base de négocia-
tions communes pourront être menées
dans les délais les plus utiles et les
plus brefs ». Ces délais imprécis per-
mettent de disposer d'un temps suffi-
sant pour fixer des bases solides à ces
adhésions.

Cette extension géographique ne
doit pas négliger le renforcement de
l'union économique au sein de la Com-
munauté. Un pas important vers cette
intégrbtion concerne la création d'une
« Union économique et monétaire » au
cours de l'année prochaine. Le fonc-
tionnement de cette union sera ren-
forcé par la création d'un « Fonds
de réserve européen » dont le rôle
sera semblable au Fonds monétaire
international des Dix, réunissant les
Etats les plus industrialisés du monde
libre.

Pourquoi Paris a changé
d'attitude

Indépendamment des raisons d'or-
dre interne dont nous avons fait état
plus haut, Paris craint que l'accroisse-
ment rapide de la puissance économi-
que et financière de l'Allemagne fé-
dérale ne relègue la France au rang
de partenaire mineur dasn le cadre
de la Communauté dans sa composi-
tion actuelle. L'entrée du Royaume-
Uni apporterait un meilleur équilibre
des forces au sein de cet organisme.

Le rôle de Paris est donc primordial
dans le succès de la Haye, où la réu-
nion au sommet a été convoquée à
l'instigation de la France.

Une large ouverture faite par la
Communauté permet d'espérer aussi
des modalités d'association pour les
Etats groupés au sein de l'AELE dont
la survie ne saurait se prolonger.
Mais n'oublions pas que ce dernier
groupement économique est une asso-
ciation de fortune dont les résultats
ont largement dépassé les espérances
initiales.

Eric DU BOIS

Heure décisive pour la Suisse ?
La « conférence au sommet » de la

Haye fait bouger l'Europe. Au mo-
ment où les chefs d'Etat et de gou-
vernement , emourés de leurs minis-
tres des affaires étrangères et autres
collaborateurs de haut niveau , se sont
assis à la table de la vieille salle des
chevaliers , il ne faisait plus de doute
qu 'au terme de leurs trois séances
plénières, ils donneraient le « feu
vert > pour l'ouverture de négocia-
tions avec les pays qui ont fait acte
de candidature.

Des progrès ayant effectivement été
réalisés dans le sens de l'achèvement
et du renforcement , la France semble
résignée à accepter l'élargissement. La
montée en fl èche de la puissance éco-
nomique de l'Allemagne pousse d'ail-
leurs à rechercher un meilleur équili-
bre au sein de la Communauté. Le
président de la commission des affai-
res étrangères de l'Assemblée nationa-
le française, M. Jean de Broglie, l'a
souligné récemment dans un rapport
qui a fait grand bruit en France. Non
seulement , dit-il , la France a tout inté-
rêt à faire entrer le Royaume-Uni
dans la Communauté pour contre-
balancer le poids grandissant de la
République fédérale, mais dans la
perspective stratégique, toute défense
nucléaire européenne devra obligatoi-
rement passer par un accord entre
Londres et Paris.

UN PETIT POIDS
Comme l'Angleterre entraîne dans

son sillage l'Irlande, la Norvège et le
Danemark, c'est en fait la réalisation
d'une grande Europe qui se dessine.
Pour la Suisse aussi, l'heure des déci-
sions pourrait sonner. Mais son tour
d'entrer en négociation ne viendra que
plus tard. Selon les affirmations ac-
tuelles de notre diplomatie économi-
que, l'essentiel n'est pas d'éviter le
décalage des négociations, mais celui
qui pourrait différer l'entrée en vi-

gueur des solutions qui auront été
trouvées pour les candidats à l' adhé-
sipn et ceux à l'association. C'est la
répétition , adaptée aux données de
1969, du point de vue défendu en
1957 lorsqu 'il s'agissait d'éviter que la
Communauté des six inaugure sa po-
li t ique tarifaire avant que la grande
zone de libre-échange ne soit mise en
place. ,

Aujourd'hui les problèmes ne sont
plus les mêmes : l'essentiel est d'ob-
tenir que de nouvelles frontières tari-
faires et commerciales ne soient pas
mises en place là où l'Association de
libre-échange les avait supprimées
depuis trois ans. Selon les indications
rel ativement précises que l'on peut
recueillir aussi bien dans les milieux
de la Communauté à Bruxelles que
dans des hautes sphères administrati-
ves à Paris, la Suisse a d'excellentes
chances de voir son point de vue agréé
par les Six. Mais on 'aurait tort de
se fier aux apparences : les négocia-
tions ' entre l'Angleterre et la Commu-
nauté mettront en présence de telles
forces économiques et politiques que
les assurances données aux Suisses pè-
seront d'un petit poids dans notre pla-
teau de balance.

Aussi, ne serait-il pas illogique
qu'en fin d'exercice, la solution rete-
nue pour les petits Etats neutres soit
celle de ce qu 'on appelait encore au
printemps les « arrangements commer-
ciaux ». Il est d'autant plus raisonna-
ble de garder cette éventualité en vue
qu'elle pourrait, intervenir indépen-
demment de la solution qui sera trou-
vée pour l'Angleterre. Et c'est là qu'est
le grand point d'interrogation : alors
que les Six semblent disposés à ad-
mettre l'Angleterre comme septième
membre de leur club, les Anglais
quant à eux , semblent tout à coup
beaucoup moins pressés-

Paul KELLER

LA SEMAINE BOURSIERE
Encore des replis à Wall Street

NEW-YORK n'a pas profité de l'in-
terruption du Thanksgiving Day pour
mettre un terme à la baisse de la plupart
des actions américaines ; l'indice Dow Jo-
nes des industrielles est ramené à huit
cents, ce niveau étan t considéré comme
un barrage .au-dessous duquel il serait
difficile de limiter la chute. Il est signi-
ficati f  de constater que les valeurs clas-
siques sont les plus affectées au cours
des dernières séances. Les menaces de
grèves dans les transports publics et des
nouvelles manifestations de hausse de
l'intérêt contribuent à décourager les
acheteurs. Les décisions prises à la Hay e,
dans le cadre des Six, en contribuant au
renforcemen t de l'unité économique de
notre continent peuvent avoir quelques
incidences défavorables aux placements
de l'autre côté de l 'Atlantique.

EN SUISSE , la période de contraction
des cours étant terminée, nous assistons
à des renforcements sporadiques des co-
tations dont les bancaires — S.B.S. en
tête — et quelques chimiques sont les
principales bén éficiaires. Aux industriel-
les , les deux sortes de titre d 'Aluminium
se portent en vedette. La déclaration du
conseiller fédéral Celio , chef du départe-

ment des finances, au sujet de notre vo-
lonté de ne pas procéder à une réévalua-
tion du f r a n c  suisse, semble ne pas avoir
convain cu tous les milieux économiques
du pays qui passe présentement par une
nouvelle envolée de la surchauffe.

PARIS montre plus de résistance à la
suite des propos fermes du président du
conseil, M. Chaban-Delmas au sujet des
menaces de grèves visant notamment les
banques, la chimie et les aciéries. Le prix
de l'or et celui des actions étrangères se
sont stabilisés.

MILAN finit par fléchir sous le poids
des arrêts de travail qui atteignent aussi
le secteur bancaire. On craint aussi des
restrictions de crédit pour 1970.

FRANCFORT a considérablement ré-
duit le volume de ses transactions et
l'attention des acheteurs se concentre sur
les valeurs bancaires et sur les titres des
compagnies d'assurances, le reste de la
cote ne subissant que des changements
minimes.

LONDRES affich e un intérêt tout par-
ticulier pour les valeurs minières africai-
nes, et en particulier zambiennes, qui réa-
lisent des plus-values d' une ampleur peu
commune alors que les titres indigènes
p lafonnent. E.D.B.

Le rapport annuel du GATT
Le commerce international a plus que doublé en dix ans

Les exportations de produits j uanufats^i'
turés' des pays en voie de développé- :-
ment vers les zones industrialisées ont
augmenté de manière significative en
1968, et ce mouvement s'est poursuivi !
au cours de 1969, constate le rapport
annuel du GATT.

Ce document note que, au cours des
10 dernières années, les exportations
des pays en voie d'industrialisation ont
augmenté p lus que celle des pays déve-
loppés, en raison notamment de la de-
mande accrue en pétrole, en certains
matériaux bruts et en particulier en mi-

nerai — les vieilles reventes des,. 'pays
industrialisés-étant en voie d'épii isehiévt.'-

Le développement rapide de la pro-
duction ., des produits manufacturés dans
¦les pays en cours de développement a
déclench é une rapide expansion des ex-
portations vers les pays industrialisés
depuis 1953.

Le rapport mentionne que le commer-
ce international a plus que doublé entre
1958 et 1968. L' augmentation annuelle
moyenne a été de 8,3 %.

L' augmentation de 12 % du volume du
commerce mondial en 1968, par rapport
à 1967 « représente un record de l'après-
guerre et peut-être même un record tout
court » estime le GATT.

En 1969
L' activité économique a continué de

croître rapidement au cours de la pre-
mière moitié de 1969 , avec un volume
de production des pays . industrialisés de
8 ù 9 % p lus élevé que dans la même
période de 1968.

Quant au volume du commerce inter-
national pour ce premier semestre, les
premières info rmations permetten t de
penser que l'augmentation est de 13 à
14 % par rapport à la période corres-
pondante de 1968.

Toujours d' après les informations pré-
liminaires, le rapport estime que les
pays en cours de développement ont
progressé de façon significative au cours
du premier semestre.

Perspectives
Le rapport résume ainsi les perspec-

tives :
Pour 1969 dans son ensemble, le com-

merce international fera montre d' une
augmentation exceptionnellement far te
pour la seconde année consécutive.

La vitesse prise au cours du premier
semestre semble suff isante pour assurer
une expansion d'environ 10 % en 1969.

Pour les régions industrialisées, les pré-
visions ' , récentes font  état d' une aug-
mentation de 12 % des exportations.
Le rafraîchissement anticipé du climat
des af fa ires  dirigé pa r les Etats-Unis
semble devoir avoir un impact sur le
développement du commerce mondial
en 1970.

La Suisse et la réévaluation du mark
Lors d' une réunion à Zurich de la Cham-

bre de commerce germano-suisse, M. Hans
Vontobel , président , a évoqué quelques-unes
des plus importantes conséquences de la réé-
valuation du DM pour la Suisse.

L'Allemagne, qui absorbe 15 % de nos
exportations et nous livre 30 % de nos im-
portations , est de loin le plus important par-
tenaire commercial de la Suisse. En ce qui
concerne l'écoulement de marchandises alle-
mandes en Suisse, le président Vontobel
estime que quelques clients suisses se tour-
neront désormais vers certains fournisseurs
meilleur marché de l'AELE à la suite de la
réévaluation du DM. Toutefois , la longueur
des délais de livraisons à l'intérieur du pay s
et chez divers concurrents étrangers ren-
dront ces avantages beaucoup moins inté-
ressants. De plus, les perspectives d'inflation
en Suisse risquent de rendre l'Allemagne à
nouveau plus compétitive. Le taux d'accrois-
sement de l' exportation allemande en Suisse
devrait fléchir prochainement — peut-être de
13 % à 10 % —¦ pour remonter ensuite. A
moyen terme , on ne peut pourtant pas s'at-
tendre à un véritable recul de l'ensemble
des exportations allemandes en Suisse.

L'évolution de l'écoulement de produits
suisses vers l'Allemagne est analogue. A
court terme , nos produits sont dans une

meilleure position par rapport aux produits
allemands ; néanmoins , il s'agit surtout de-
produits de haute qualité dont les prix sont
très peu élastiques. Il faut ajouter d'autre
part que notre industrie , dont la production
est à son maximum , ne serait pas en mesure
de satisfaire une demande supplémentaire
massive de l'Allemagne. Aussi le président
Vontobel , estime-t-il que, mis à part des
troubles dans quelques secteurs particuliers ,
la réévaluation du DM ne portera pas de
préjudices notables aux relations commer-
ciales entre l'Allemagne et la Suisse.

Les bourses suisses en novembre
Le mois de novembre a dé-

buté par une hausse des cours.
Cette reprise est attribuable
avant tout aux capitaux qui ont
retrouvé le chemin de la Suisse
après la réévaluat ion du mark
allemand. Toutefois , le vif in-
térê t porté par les investisseurs
étrangers aux valeurs suisses à
revenu variable a été cette fois-
ci de courte durée. Le revire-
ment de la tendance qui a sui-
vi est attribuable en partie à
la mauvaise tenue de Wall
Street, mais également à la pos-
sibilité d'une réévaluation du
franc suisse dont a fait état
avec opiniâtreté certaine presse
suisse. Par ailleurs , même si
l'on devait renoncer à .une  ré-
évaluation — ce qui , selon les
déclarations officielles , serait
conforme à la politique con-
joncturelle en Suisse, le renfor-
cement nécessaire des mesures
contre l 'inflation n'est pas de
nature à favoriser une nouvelle
hnu ç sR ftnrnhl p  Hpç mitK

Cependant , le Conseil fédéral ayant clai-
rement laissé entendre qu 'une réévaluation
ne saurait entrer en ligne de compte , l'or
a assisté de nouveau en fin de mois à des
hausses de cours. Alors que les valeurs in-
dustrielles ont enregistré un net recul , les

Indice boursterdelaSociétédeBanqueSuissa fin 1958=100
Résultats Jour par Jour do l'indice général et des Indices de groupe

¦"¦¦ Indice général — Industrie —— Finance et assurance

titres bancaires et d'assurances ont fait
preuve d' une résistance remarquable. Selon
l'indice de la Société de banque suisse , le
niveau des cours a perdu environ un tiers
de l' avance intervenue le mois précédent.

Nouvelles financières
Emprunt Siemens,

Participations européennes S.A.,
Zurich

Siemens , Participations européennes S.A.,
Zurich, a l'intention d'émettre un emprunt
6 Vi % de 50,000,000 fr., dont le produit
est destiné à financer des projets d'inves-
tissement et à couvrir les autres besoins
financiers de ses sociétés filiales.

Un consortium de banques , sous la con-
duite de l'Union de banques suisses, et au-
quel appartiennent aussi la Société de ban-
que suisse , le Crédit suisse, la Banque po-
pulaire suisse, la Banque Leu S.A., MM.
A. Sarasin & Cie, MM. Julius Bar & Co.
et MM. .1. Vontobal & Co., a pris ferm e
cet emprunt et l'offre en souscription pu-
blique au prix de 99,40 % plus 0,60 %
moitié du timbre fédéral d'émission - 100 %

Siemens Participations européennes S.A.
dirige les sociétés Siemens européennes
hors de l'Allemagne fédérale. La maison
Siemens, qui a obtenu un chiffre d'affaires
mondial consolidé de 10,4 milliards de
DM (12,4 milliards de francs) environ
pour l'exercice 1968-1969 (30 septembre)
et qui occupe plus de 270,000 personnes ,
compte parmi les dix entreprises électri-
ques les plus importantes du monde. Les
ventes des sociétés groupées clans Siemens
Participations européennes S.A. réunissant
un effectif de 31 .000 personnes environ
s'élevaient à plus de 2,7 milliards de francs
au 30 septembre 1969.
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TOKIO (AP).— D'après une étude de la
• Fareastern Economie Review » sur la si-
tuation économique de la Chine communiste ,
le niveau de son industrie est inférieur de
10 pour cent à celui de 1966, mais son
commerce extérieur est en progrès.

Des estimations portant sur son commer-
ce avec 19 naUons durant l'année 1968 chif-
frent à 1,160,740,000 dollars le volume de
ses importations et à 1,293,510,000 dollars
celui de ses exportations. Pou r le premier
semestre de 1969, une amélioration est cons-
tatée avec 407,03 millions de dollars d'im-
portations et 556,79 millions de dollars d'ex-
portations.

Le pays avec lequel la Chine fait le com-
merce le plus important est le Japon avec ,
pour 1968, un volume total d'échanges de
529,630,000 dollars, dont seulement 81,250,000
dollars d'exportations chinoises.

Viennent ensuite :
— Hong-kong : qui joue un rôle d'entre-

pôt pour la Chine laquelle a exporté dans
la colonie britannique pour 400,890,000 dol-
lars de marchandises et en a importé pour
7,360,000 dollars.

— L'Allemagne occidentale : (exportations
85,320,000 dollars ; importations : 173,950,000
dollars).

— Le Canada : (210,700,000 dollars —
151,150,000 dollars) . .; '

La monnaie chinoise , le renminbi , dont
le cours officiel fixé en mai 1959 est de
2,61 pour un dollar u.s. n 'a pas varié de-
puis , mais elle n'est pas considérée comme
une devise forte à l'étranger. Les prix de
détail sont stables et les loyers ainsi que
les services publics bon marché , mais l'éco-
nomie chinoise manque de stimulant.

Enfin , la Chine communiste n'a pas de
dette extérieure .

La situation économique de
la Chine communiste

Questionnez !
Rémy Martin répondra
Rémy Martin répond ici plusieurs fois
par semaine à vos questions.

QUESTION :
Que vaut une bouteille de Rémy
Martin vieille de 30 ans ?

RÉPONSE :
Strictement rien de plus qu 'une bouteille
« toute neuve •. Dès qu'un cognac est
mis en bouteille , qu 'il quitte le fût de
chêne dont il a pris couleur et goût, il
cesse d'évoluer. Il est en circuit fermé.
Un cognac de 1939 mis en bouteille en
1943 a quatre ans. Le même, mis en
bouteille en 1949, a dix ans. Selon la
loi française , le vieillissement minimum
d'un VSOP, en fûts de chêne, doit être
trois fois plus long que celui de n'im-
porte quel cognac à étoiles : 4 ans et
demi , contre un an et demi. Mais Rémy
Martin garde sa Fine Champagn e encore
plus longtemps en fûts : ses stocks re-
présentent 8 années de vente. Tandis
qu 'il ne possède , en bouteilles, que ce
qui est prêt à l'expédition.
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L'annonce
reflet vivant du marché

l'annonce dans ia
Feuille d'Avis de Neuchâtel
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Certaines de nos montres
sont d'une résistance incroyable.

Elles vont même sur la lune, quand il le faut.
Voici des montres qui ont fait leurs preuves: la première est allée sur la lune. C'est la fameuse Oméga Speedmaster.

Toutes les autres montres de la collection Seamaster d'Oméga possèdent un mouvement aussi précis que celui de la Speedmaster,
la montre de l'espace.Elles sont, comme elle, d'une résistance à toute épreuve.
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Oméga Speedmaster, la première montre Oméga Flightmaster. La montre du pilote par Oméga Seamaster Chronostop. Montre stop-
portée sur la lune. excellence, seconde à lunette intérieure tournante.

Chronographe-braceletj enregistre lestempsduVede aussi bien de celui qui est aux commandes d'un jet Echelle tachyproductométrique. Disponible avec
seconde jusqu'à douze heures. que du pilote sportif. C'est la « montre aviation » la plus lunette compte à rebours, yachting et graduations de
Modèle illustré: acier inoxydable, étanche fr. 480.— perfectionnée à ce jour. Ses sept aiguilles et ses cinq vingt quatre heures.
(Epuisé jusqu'en janvier 1970; réservez-le dès maintenant cadrans permettent une lecture instantanée et facile. Modèle illustré: acier inoxydable, étanche fr. 325.—
chez votre horloger Oméga). Modèle illustré:acierinoxydable,étancheà120mfr,585.-

Ces modèles sont en vente exclusivement chez les concessionnaires Oméga. Ils vous offrent le choix, la garantie et le service d'une marque de renommée mondiale.

BBENNE : RYSER - rue du Canal 5 -TIECHE-KÔNIG - rue de Nidau 40 -VILLIGER - rue de la Gare 21

LA CHAUX-DE-FONDS : MAYER-STEHLIN - avenue Léopold-Robert 57

NEUCHÂTEL : ROBERT - rue du Seyon 5 - SAUVANT - rue Saint-Honoré 3

Pour marquer sa participation au programme lunaire de la NASA, Oméga vous propose une Speedmaster en or massif, créée
en nombre /imité et numéroté. Cette exclusivité est fa réplique exacte du modèle de série en acier porté par les astronautes.

Votre horloger-bijoutier Oméga se fera un plaisir de vous la présenter.

D OMEGA
Oméga a la confiance du monde

Une idée âpour un cadeau:
ém une bicyclette!

Achetez-la fl jm dans un commerce spécialisé
jR ~ Jm/% car cette H vignette garantit le

¦̂  ÊÊfÈi serv'ce cnez t°us 'es marchands
J- Jïp  ̂ organisés de Suisse!

H UN BAISER I
¦ POUR Fr. 25- I

Car un baiser est la moindre des choses
que vous recevrai, si vous faites cadeau
d'un moulin à café PHILIPS à votre femme.

INTERDISCOUNT est connu pour des articles
photo et radio, mais nous tenons aussi un

î Mi choix d'articles ménagers à votre disposition.
Pour vos cadeaux :

U)
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f 1 Angle Grand-Rue - Chavannes - Neuchâtel

Grand-Rue ^»
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I Protégez votre voiture avant l'hiver
avec nos produits d'entretien réputés.
O Pulvérisateurs : protège-chrome

incolore et de couleurs
0 Dégrippant — Lubrifiant
£ Protège-châssis
Q Dégivreur
$ Spray ICE - GRIP pour obtenir de

bons démarrages sur sol glissant ,
verglas, etc.

9 Utilisez également notre
dérouleur FERRO - BET

6 Spray Super - Therm pour pots
d'échappement

Hla 11111 O&ni&r I
^MB "llll Ecluse 15 Neuchâtel Tél. 5 17 80

Samedi , ouvert jusn.ii' à 17 heures. Lundi fermé toute la journée

Une carte de visite
soignée est l'a f fa i re  de l'Imprimerie Centrale ,
à Neuchâtel. Le bureau du journal vous pré -
sentera un choix comp let et varié.

'.
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Coiffeur
pour dames
grande expérience,
sachant les langues,
cherche place com-
me premier, au cen-
tre de Neuchâtel.
Entrée immédiate
N. Brambilla
Lândteweg 1,
3000 Berne.
Tél. (031) 22 39 97.

MAGASIN SPÉCIALISÉ EN TEXTILES

engage pour le printemps

APPRENTIE
Formation complète.
Cours internes. Ambiance agréable.

Adresser offres, avec bulletins scolaires, à
l'Office du personnel, Portes-Rouges 55,
Neuchâtel.

Ça y est ! elle a p aru! / '
ma petite annonce. Je comprends pourquoi tout est i
vendu depuis ce matin I Tout de même, ça paie I mw- m̂m

LA FEUILLE D'AVIS mv J\

offre aux jeunes sortant de l'école
primaire, ou de préférence secon-
daire, au printemps 1970 l'occasion
de recevoir une bonne formation
professionnelle et engage des

apprentis de commerce
(filles ou garçons)

un apprenti électricien
(garçon).

Adresser les demandes de renseignements ou
les offres écrites à
CHOCOLAT SUCHARD S.A.,
service du personnel, 2003 Neuchâtel-Serrières,
tél. 5 64 32. Se présenter sur rendez-vous.

Nous engageons pour le »|a
printemps 1970 £îf

1 apprenti de bureau I

Garage R. WASER §|
Seyon 34-38 2000 Neuchâtel É]j

Tél. (038) 516 28 §$
Agence f $ &

MG - MORRIS - TRIUMPH gf

IIIIIHUIIl i lIlilllllUillillii
Jeune homme cher-
che place de

magasinier
ou d'aide-magasinier
pour date à convenir.
Excellentes références
à disposition.
Adresser offres
écrites à FH 2957
au bureau
du journal.

ilj llllllllllllillillliij liillilllll

. - ' i

. ' i

Nous aurons touj ours du plaisir à vous accorder J0Lly

un crédit personnel.^ p̂T
nKA envoyer à la Société de Banque Suisse, Service des cré- Kç

10

$» dits , 4002 Bâle (ou à sa succursale la plus proche). 2£V

gpp Je désire recevoir votre prospectus et une formule de de- ^SJ
5*5 mande pour un ,¦ ¦•* 

¦ tZA

H crédit personnel 0
%% Mme/Mlle/M. __ __ ^K
rf t Adresse i . Ŝ ;

Pour un crédit personnel: adressez-vous à la Société
de Banque Suisse. Dans chacune de ses 90 succursales,
vous bénéficierez d'un service rapide, compétent et dis-
cret. (L'une d'elles se trouve certainement à proximité de
votre domicile.)

Nous accordons des crédits personnels en collabora-
tion avec la Banque Frei, Treig & Cie SA, connue pour
ses conditions .avantageuses.il vous suffira par exemple
de verser ponctuellement toutes vos mensualités pour
bénéficier

d'une remise de 15% sur le montant brut des intérêts.
Si vous avez besoin d'argent, nous sommes à votre

disposition!
i
. : v

4# SOCIÉTÉ DE
«0* BANQUE SUISSE

187.4 Schweizerischer Bankverein

(D t
BANQUE F=F5EI. TF5EIC3 + CIE. SA

- . . ' •

Jeune et dynamique
vendeuse en confection et textile cher-
che place pour le printemps 1970, a
Neuchâtel ou aux environs.
S'adresser a Mlle Verena ScheideRger ,
Gliiirn , 4934 Madiswil.  Tel . (063) 8 '21 23.
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Jeune homme, 24 ans, de langue mater-
nelle française, formation radio-électri-
cien , possédant permis de conduire et
ayant de l'entregent, cherche place de

représentant
si possible dans son domaine, ou dans
une branche offrant des possibilités
intéressantes.
Faire offres sous chiffres
P 300,753 N, à Publicitas S.A..
2001 Neuchâtel.

L On cherche place pour

jeune fille
de 17 ans, ayant fai t  apprentis-

; - sage ménager d'une année,
dans famille avec enfants, où

i .; ¦ '¦ elle aurait l'occasion d'appren-
dre la langue française.

Entrée : mai 1970.
¦:'¦ ¦ Prière d'adresser les offres à

Famille Ernst Anliker , Miihle¦¦ , Hofen, 4931 Oesehenbaeh (BE).

JEUNE FILLE
(16 ans) cherche place dans famille avec
1 ou 2 enfants, à Neuchâtel ou aux en-
virons, où elle aurait la possibilité de
suivre i des cours de français. Entrée au
printemps 1970.
S'adresser à Mlle Liselotte Wihlcr, Bahn.
hofstrasse 33, 2540 Granges (SO).

Secrétaire médicale
Jeune fille belge, possédant diplôme
« A  1 » de secrétariat de direction, spé-
cialiste médicale, cherche place de secré-
taire chez médecin ou dans hôpital , en
Suisse romande (Berne - Lausanne).
Besoin de se procurer permis de travail
et de séjour.
Faire offres à Mlle F. Stassin , 2, av. des
Constellations, Bruxelles 15 (Belgique).

MANTEAU D'HIVER pour dame, raille
44-46, rouge framboise, état de neuf. Prix
198 fr., cédé à 120 fr. Tél. 7 09 46, après
19 h 30.

SKIS Attenhofer , 180 cm, doubles fixations
de sécurité , 120 fr. ; Head Master, 210 cm,
doubles fixations de sécurité, 220 fr. André
Berthoud, Saint-Honoré 2 (réception Assu-
rances Winterthur).

LAYETTE en bon état ; portemanteau.
Tél. 8.77 39.

PIANO NOIR en bon état, cadre métalli-
que, 350 fr. Tél. (024) 2 43 50.

SOULIERS DE SKI à boucles, No 36,
impeccables. Tél. 5 79 87.

OCCASION UNIQUE, appareil photo,
24 x 36, Olympus-LC-35, objectif de re-
nom : 1,7/42 mm. Cds, télémètre, sac. Etat
de neuf , 260 fr. Tél. (038) 7 09 63.

SKIS, souliers de ski , No 39, pantalons de
ski noirs, pour dame et monsieur, jamais
portés ; porte-skis pour au to. Tél. 5 19 65.

COLLECTION DE CRISTAUX ; peintures,
gravures, sculptures , chandeliers, cuivres ,
étains, livres, antiquités. Locca, Louis-Tavre
28, de 9 à 19 heures.

SAUNA D'APPARTEMENT, état de neuf ,
faute emploi. Prix à discuter. Tél. 5 65 91.

ACCESSOIRES pour véhicule, utilitaire
VW, housses pour VW Scarabée. Tél.
3 37 47.

EXCELLENT RADIO, 3 longues, 55 fr. ;
oscillateur de service 50 KHS/100 MHS,
marque anglaise, 250 fr. Tél. 5 88 62.

COMPLET pour homme, taille 56, en noir,
gris et brun ; manteau de pluie, souliers
No 41. Tél. 8 25 36.

4 PNEUS NEIGE cloutés, 600 x 15,
tubeless, Firestone, 100 fr. Tél. 8 64 22.

SKIS 170 cm, fixations de sécurité, 50 fr. ;
skis 160 cm, 25 fr. ; patins bottines blan-
ches, No 38, 25 fr. Tél. 8 27 69.

BELLE ROBE DE CHAMBRE pour
homme, presque neuve, taille 54, lainage
gris, 50 fr. Tél. 9 64 48.

MACHINE A COUDRE électrique, en
très bon état. Tél. 8 60 74.

PANTALONS DE SKI hélanca (beige, un
anthracite) ; une veste de ski , nylon, mate-
lassé bleu ciel , le tout taille 38, à l'état
de neuf , 25 fr. pièce. Tél. 7 77 69.

ROBE DE MARIÉE, courte , 70 fr. Tél.
5 10 24.

ROBE BLEUE, robe verte, costume noir,
comme neuf , taille 42, le tout 75 fr. Tél.
9 72 30.

AQUARIUM DE 120 LITRES, avec filtre
et lumière incorporés. Tél. (038) 7 21 67.

BATONS DE SKI, 1 m 05, dossier pour
luge. Tél. 5 50 21.

UN CHAUFFE-EAU à gaz butane, 15
litres, Cipag, un porte-bébé. Tél. >038)
3 37 63.

4 PNEUS A CLOUS pour Volvo, 135 fr.
Tél. 6 65 28.

BATTERIE DE JAZZ complète, en parfait
état. Tél. 6 91 91, le soir.

CAFETIÈRE électrique , Kœnig Karat ,
neuve, valeur 218 fr., vendue 120 fr. Tél.
5 38 05.

DEUX MACHINES Â ADDITIONNER
dont une électrique marque National , avec
grand clavier et grand rouleau, et une
Précisa à main. Tél. 5 66 96.

FRAISEUSES A NEIGE d'occasion, en
parfait état , 3,5, 6 et 7 CV. Tél. (038)
8 15 69.

SKIS 110 cm, tricycle, canard-balançoire ,
couverture piquée pour lit de milieu. Tél.
3 16 83.

POUSSETTE POUR JUMEAUX. Tél.
6 20 61.

FOURNEAUX EN CATELLES, 20 fr.
pièce ; chaudière à lessive, 30 fr. Tél.
8 74 77.

BEAU COMPLET noir , taille 50-52, bas
prix. Tél. 6 63 07, le soir.

2 PNEUS NEIGE Continental , 560 x 15 N,
pour VW, état de neuf ; manteau de
fourrure , taille 42-44. Tél. 8 23 52.

2 PNEUS NEIGE et porte-bagages pour
Morris 850. Tél. 5 12 32.

4 PNEUS NEIGE 5,60 x 14, état de nmf ,
peu roulé. Tél. 6 40 50.

MANTEAU D'HIVER laine , pour dame,
taille 40-42, moderne, neuf , 58 fr. (valeur
158 fr.). Tél. 5 36 40.

POUR 2 A 3 ANS : manteau en laine,
bleu ciel, capuchon, doublé, complètement
avec fourrure beige. Jamais porté, 38 fr.
Tél. 5 36 40. . , ù. .
COSTUMES, ROBE, SAC, blousé, etc.,
taille 36-38, 38 fr. ; les mêmes choses oour
taille 40-42, 38 fr. Tél. 5 36 40.

HARMONIUM, très belle sonorité , 40.) fr.
S'adresser à Pierre Meier , Côte 81, Neu-
châtel (samedi).

APPAREIL DE PHOTO Ikaflex la Zeis-
sikon 6 x 6 , avec étui cuir et mode d'em-
ploi , état de neuf , 280 fr., pour cause de
non-emploi. Tél. 4 37 83; après 18 heures.

ÉTAGÈRES en verre, avec montures en
acier élaxé : réchaud électrique, 2 plaques.
Tél. 517 70.

POUSSETTE en parfait état. Tél. 7 87 85.

SOULIERS DE SKI Raichle à boucles,
No 38. Tél. 6 32 06.

VAISSELIER BRESSAN ; fourneau en
catelles. Tél. 6 33 18.

JOUETS : un magasin , une chaise pour
poupée, en parfait état. Tél. 3 33 18.

UN SOFA CRAPAUD à deux places, re-
couvert à neuf , velours dralon , cou'eur
vert d'eau. Tél. (038) 7 87 71.

SOULIERS DE SKI Henke, doubles, sou-
liers à crochets, No 43, en parfait état,
70 fr. Tél. 5 14 91, heures des repas.

6 VOLUMES ENCYCLOPÉDIE « Alpha » ,
en parfait état. Valeur 365 fr., cédés pour
220 fr. Tél. 4 70 13, aux heures des repas.

CHATONS PERSANS bleus, pour les fêtes :
pension de chats, Boudry, tél . (038) 6 46 91.

POUSSETTE et pousse-pousse modernes en
parfait état. Tél. 6 42 16.

CHAINES A NEIGE pour Renault Major.
Tél. 4 06 68.

SKIS ATTENHOFER 177 cm. double
fixation de sécurité , en bon état ; skis Ker-
nen Kopix Tyrol , 217 cm, fixations de
sécurité ; souliers de ski Raichle neufs, à
bouches. No 38 ; souliers de ski , double
laçage, No 35, prix avantageux. Tél. 6 42 10.

MACHINE A LAVER, cuisson 380, 150 fr.
Tél. 5 04 79.

ROBE DE MARIÉE, longue, en dentelles,
taille 38-40. Tél. (032) 85 16 94.

POUR CAUSE DE DÉMÉNAGEMENT, à
vendre , du 3 au 9 décembre , de 14 à
18 h 30, mobiliers de salon, chambre 3
coucher. Antiquités. Livres, etc., ainsi qu 'un
important lot de peaux de fourrures. Hoirie
de feu Ed. Schmid, Serre 11, Neuchâtel ,
tél. 5 19 53.

4 ROUES équipées avec pneus neige, marque
Mercedes, 7.35 x 14. Tél. 5 91 30, heures
de bureau.

TÉLÉVISION, armoire à vêtements , lit et
entourage , table de cuisine et cuisinière , le
tout à l'état de neuf. Tél. 3 37 47.

HERMÈS 3000, si possible avec grand
chariot. Tél. 4 26 57.

FRANÇAIS, leçons pou r étranger. Tél.
4 26 57.
ANGLAIS, ALLEMAND, FRANÇAIS, le-
çons et rattrapage niveaux primaire et se-
condaire, par dame compétente et pa-
tiente. Tél. 4 26 57.
AMITIÉ — Monsieur dans la cinquantaine
désire rencontrer demoiselle ou dame de
bonne famille, pour amitié, sorties. Ecrire
sous chiffres EG 2956 au bureau du jour-
nal.

OUVERTURE d'un cours de poterie pour
enfants. Tél. (038) 4 24 52 - 5 04 83.

SOMMELIERE cherche travail pour le
vendredi et le samedi. Tél. 5 06 24.

ÉTUDIANT en médecine donnerait leçons
de français, allemand , , anglais, mathéma-
tiques. Tél. 5 75 62.

ÉTUDIANTE cherche place du 22 décem-
bre au 10 janvier. Tél. 5 32 94, heures des
repas.

JEUNE FILLE de 19 ans cherche emploi
le matin dans bureau, ou hôpital. Tél.
8 26 43.¦fl ; j . . f . f i, - j : Wt

. ÉTUDIANTE cherche travail pendant Jûs
vacances de Noël, à partir du 20 décembre:
Adresser offres écrites à 512rl326. au bu-
reau du journal.

DAME cherche travail à domicile. Tél.
8 77 94, après 18 heures. T

SOMMELIÈRE EXTRA cherche rempla-
cements. Adresser offres écrites à IJ 2946
au bureau du journal.

JEUNE HOMME robuste , 27 ans, cherche
place d'aide-chauffeur , aide-mâgasinier, etc.,
permis A, libre dès janvier 1970. Tél. 5 91 30,
heures de bureau .

JEUNE HOMME 22 ans, possédant per-
mis A, cherche travail. Région Neuchâtel-
Boudry. Tél. 6 49 48, heures des repas.

URGENT, CHAMBRE non meublée, avec
cuisine, mi-confort , à l'ouest de la ville.
Tél. 8 67 40.

JEUNE COUPLE cherche , pour le prin-
temps ou l'été 1970, appartement 2 pièces,
loyer modéré, à Neuchâtel ou environs.
Tél. 8 72 50.

APPARTEMENT DE 3 PIÈCES, avec gara-
ge, Saint-Biaise . Hauterive. Tél. 3 37 47.

COUPLE RETRAITÉ cherche appartement
de 2 à 3 pièces, même sans gran d confort ,
à Neuchâtel ou environs , date à convenir.
Ecrire à 512-1325 au bureau du journal.

LOGEMENT DE VACANCES pour 2 per-
sonnes, pendant une semaine , en janvier-
février. Tél. 4 55 41.

APPARTEMENT 4 pièces, Saint-Biaise -
Serrières. Tél. 5 42 25, interne 13.

APPARTEMENT DE 3 PIÈCES, avec con-
fort , région Hauterive ou environs, pour
début janvier ou date à convenir, pour
jeune couple sans enfants . Adresser offres
écrites à DF 2955 au bureau du journal.

PROFESSEUR cherche studio non meublé,
région Neuchâtel. Adresser offres écrites a
BD 2953 au bureau du journal.

NOUS CHERCHONS studio ou apparte-
ment de 2 pièces, meublés, tout confort , à
Neuchâtel. Adresser offres écrites à 412-
1321 au bureau du journal.

JEUNE COUPLE cherche , pour entrée
immédiate, appartement modeste non meu-
blé (2 ou 3 chambres), sans confort , ré-
gion la Béroche. Tél. (039) 6 76 92.

APPARTEMENT DE 2 PIÈCES, meublé,
en ville, libre tout de suite. S'adresser à
Mlle M. Bratschi. tea-room Vautravers. ¦

GAIN ACCESSOIRE, pas de vente directe,
pas de porte à porte , mais des informa-
tions. Tél. 6 33 18.

BONNE CUISINIÈRE, personne de con-
fiance, est cherchée dès le 15 décembre
pour 4 à 5 semaines; logée ou non, à
plein temps ou de 10 à 14 heures, et- de
18 à 20 heures. Tél. 5 35 87.

POUR REMPLACEMENT d'environ 4 se-
maines dès le 20 décembre, femme de mé-
nage pouvant faire le repas de midi tous
les jours , sauf le dimanche . S'adresser à
Mme J. Vuithier, Bassin 2, Neuchâtel. tél.
5 10 68.

ON CHERCHE, POUR HAUTERIVE, fem-
me de ménage 1 à 2 demi-j ournées par
semaine. Tél. 3 31 41, interne 233, de 7 à '.
17 heures ; 3 33 73, après 19 heures.

PERDU ENREGISTREUR. Récompense de
300 fr. Tél. 5 55 01, demander M. Enzo.

POUR JANVIER, STUDIO MEUBLÉ
320 fr. Vue, quartier gare. Tél. 416 34, dés
19 heures.

CHAMBRE ensoleillée, tout confort, à un
ou deux lits, pour jeunes gens sérieux. Libre
dès le 1er janvier. Tél. 5 66 32.

A ÉCHANGER logement de 3 pièces, con-
fort, en ville, contre petit 2 pièces ou grand
studio, région ville ou Vignoble. TéL 5 68 83,
après 19 heures.

APPARTEMENT de 4 pièces, mi-confort,
au Val-de-Ruz. Tél. 6 92 70.

CHAMBRE MEUBLÉE chauffée, près du
centre, à dame même âgée ou demoiselle ;
bon prix. Tél. 5 07 70 jusqu 'à midi.

CHAMBRE INDÉPENDANTE avec saUe
de bains ; 1 ou 2 lits, dans villa, à Auver-
nier, immédiatement ou date à convenir.
TéL,".8'13 75.

DOMBRESSON, appartement meublé de 3
plèce'sV' garage. Tél. 5 59 62.
LOCAL dans le Val-de-Travers, pour répa-
rations de voitures. Tél. 8 72 50.

QUI PARTAGERAIT LOCAL pour tra-
vaux d'art ? Tél. (038) 4 24 52.

Importante entreprise de cons-
truction de Neuchâtel cherche

APPRENTI DE
COMMERCE

pour le printemps 1970.

Possibilité de faire un excel-
lent apprentissage dans les
di f férents  services.
Ambiance de travail agréable ,
semaine de cinq jours.
Préférence sera donnée à
jeune homme ayant suivi les
cours de l'école secondaire.
S'adresser à Pizzera S. A., rue
du Pommier 3, 2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 5 33 44.

PRINTEMPS 1970
Nous cherchons :

wi(e) apprenti(e) vendeur(euse)
quincaillerie, outillage , articles
de ménage ;

un apprenti vendeur
appareils de cuisson et de
chauffage ; mise au courant de
l'entretien et du service après-
vente de ces appareils ;
Chacun de ces postes avec pos-
sibilité d'un stage dès mainte-
nant  ou à convenir.
Prière de prendre rendez-vous
tél. (038) 7 23 45.

Etude de la place cherche,
pour entrée immédiate ou à
convenir :

APPRENTI(E) DE COMMERCE
AIDE DE BUREAU

(pour travail à plein ou à
mi-temps).
Adresser offres écrites sous
chiffres ED 2928 au bureau
du journal.

Nous engageons tout de suite
ou pour date à convenir . S

APPRENTI DE COMMERCE
g Bonne formation assurée.

Travail varié dès le début de
l'apprentissage.
Contact avec la clientèle.
Faire offres ou se présenter au

t GARAGE MARIO BARDO,
Sablons 47, Neuchâtel. [ '¦
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Pour insérer
une petite annonce
au tarif réduit
de 25 centimes le mot

vous avez la possibilité de passer à
notre bureau de réception, 4, rue
Saint-Maurice , ou d'inscrire votre
annonce au dos du coupon d'un bul-
letin de versement postal .
Ces annonces ne sont pas acceptées
par _ téléphone et elles doivent être
payées avant la parution.
Les annonces commerciales ainsi que
les annonces pour la vente de véhi-
cules à moteur ne sont pas admises

HaH*"" LAUSANNE
Rue

Haldimand 14
Sans caution

500
à 3000 fr.
modes de

remboursement
variés

Tél. (02!)
23 92 57 - 58

(3 lignes)

Ne prenez pas de décision pour vos cadeaux... sans avoir vu notre

EXPOSITION D'ARTICLES BASQUES

... un grand choix d'articles vous permettra T\Tj r—i II DjR |G\x
d'offrir dés cadeaux originaux f t ' /j  PUUij Djj I I roj

TRAVAIL ARTISANAL ! ElEOijSpABJw^
Voyez nos vitrines PLACE PURY PESEUX et NEUCHâTEL V :S£
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Neuchâtel, 9, Saint-Honoré, 18 et 22 décembre, ouvert jusqu'à 22 heures

H „*ww.v Les nouveaux modèles 1970 H
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noir-blanc 
et 

couleur sont arrivés &&

Il CHOIX EXTRAORDINAIRE B
des meilleures marques mondiales 

^5̂ AMPLIX - BARCO - BLAUPUNKT - CARAD - DUCRE- 
^̂(111 TET THOMSON - GRAETZ - LOEWE OPTA ¦ NOVAK ;W|

lg| ¦ NORDMENDE - PHILIPS - SABA - SCHAUB LORENZ ffi |

m m SUISSE-FRANCE I
•fi conçus spécialement pour la Suisse l|$ï

- ' Livraison immédiate HTJR^W lB P̂ Jem

? 

AUTRES MODÈLES à partir de Fr. 495.— ^S
Pose d'antennes tout genre par spécialistes aH5
Conditions avantageuses BB|
LOCATION 

^g
RÉPARATION de foutes marques par techniciens expé- BRg
rimentés — Service de dépannage rapide et perma- IflK

Kisj nen'l — Notre abonnement de services vous met à mBÊr - ; PHIUP8. I'a(-,rj JQ |OUS souciSi 9jH

I Jeanneret & Cie I
'- ' Concessionnaire officiel des PTT - Seyon 26-28-30 - NEUCHÂTEL - Tél. 5 45 24 

^|

Prêt comptant®¦̂  de Fr. 500.- à Fr. 25000.-, si vous Contre l'envoi du bon ci-joint, vous Nom
avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction r 

•k remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des intérêts 5H? ; •
•* accord é dans les 48 heures autorisés. Domicile A. .W4
¦je basé uniquement sur la confiance, Notre «service-express», téléphone n n i_ /»• c Acontre votre seule signature 071 233922, vous donne chaque soir BariCJUG KOUnGr+UlCO V̂.
^r garantie d'une discrétion absolue de 19 à 21 h. tous les renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, <p 071 233922

désirés sur nos prêts comptant. 8021 Zurich, Strehlgasse 33, <p 051 230330
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AKO, ORCAet ABRI—
trois banques unies sous l'égide de l'UB S

pour mieux vous servir.

PVËNTË DE MEUBLES DE STYLEi
I au détail
i La maison Robac, meubles de style en gros tél. 5 15 03
Jfep i

i J.-P. Bachmann successeur
I Neuchâtel - Vauseyon - Les Draizes 2 - 4
I vend en vue de réorganisation : so/onS/ sa//es à manger chambre5 à coucher / petits meubles
W Pnhflic 111 Cfl11'fl 7Ù 0/ de tOUS /eS stySe s ' ensembies à P"* *-"ès avantageux
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SANYO offre un programme de vente étendu bar̂ aa-j Entièlïrienttr̂ isistoîisj ré- 1 ~~̂ ^?**11 
||

à un prix intéressant: radios, enregistreurs à i_ ^'(D® ^F" glages autom- Reproduction J|iÉfflMB__B____—_«^
cassettes, magnétophones et tourne-disques, M^—¦¦ 
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Le siège de la représentation générale SANYO r̂ -" MR 411E "̂ gP̂ ,̂  llIll ilP s H
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NOS appareils sont constamment contrôlés plÉi ~^~ ¦ direct. Fonctionne sur piles/ ¦ 
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spécialiste vous démontrera volontiers les
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Représentation gén. suisse: Buttschardt 4002 Bâle Vente dans les magasins spécialisés "ssa
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A vendre, en excellent état ,

une machine à coudre
industrielle, point droit et zig-
zag. S'adresser à : Gaine Viso,
av. des Pâquiers,
2072 SaintkBlaise, tél. 3 22 12.

Illllllllll'
LUTZ -
BERGERI
Fabrique de timbres

r. des Beaux-Arts 17
9 (038) 5 16 45

| 2001 Henchaiel

Avantageuse COMBINAISON 
|£&Afl |

nylon fine dentelle aux bretelles, fjLJy j_» !r. i J
au décolleté et dans le bas JÈÊ

avec timbres coop ou 5 % rabais

Seul le spécialiste
vous donnera satisfaction en contribuant au bien-être i.
de vos pieds par des

SUPPORTS et ^
CHAUSSURES W* ™ mesures
Magasin de chaussures avec les meilleures marques.
EN EXCLUSIVITÉ : nos modèles spéciaux à porter .
avec nos supports orthopédiques.

_ _ _ _ _  _ _ _ _ _ 2022 BEVAIX (NE)
fiE-CDI A!_ T\ m (038) fi42 4<;
Lf _ Zj tt 1_ A* IW LJ Bottiers-Orthopédistes
mW mm.mWM ¦¦_-— 11V Parcage facile

J'y pense tout à coup...
... si je mettais une petita annonce ?

C'est si simple, f--—^w 1̂-1
si pratique et i f
si avantageux I I tf y /
surtout dans Y~I
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Maquettes de
chemins de fer

..A \̂wPrUHBBfflS_fa^. Voie libre!

Là où circulent des chemins de fer il y a de la vie
La meilleure voie de communication est la voie ferrée. On s'en rend aisément compte en regardant
passer à toute allure un rapide ou un train de marchandises lourdement chargé sur un réseau
MARKLIN. La voie constitue la base indispensable pour tout le trafic. Elle sert à l'amenée du cou- ¦
rant et à la transmission de toutes les télécommandes; elle permet l'arrêt, l'évitement, le dépasse-
ment, les manoeuvres; sa pose est très facile et laisse toute initiative à l'amateur MARKLIN qui
sera certainement enchanté de prendre connaissance des nombreuses nouveautés qui complètent
rassortiment d'éléments de voie MARKLIN: nouveaux éléments K en écartement H0, éléments de
45 mm en écartement I. Il faut y ajouter les merveilleuses maquettes nouvelles MARKLIN.

Et maintenant, bon voyage -sur voie MARKLIN
¦ 
i

MARKLIN chez votre fournisseur spécialisé de jouets
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A L'OUEST : LE REGIME DE LA DOUCHE ECOSSAISE !
A L'EST: LA LOGIQUE, LE MOT D'ORDRE DU GRUUPE

B_S11__§31_3 En ligue B: Fribourg-Bienne et Davos-Lugano, matches au sommet du week-end

Les seize pensionnaires de la ligue B
sont appelés, cette semaine, à un double
tour de championnat. La moitié du pen-
sum (sauf pour Grasshoppers et Winter-
thour, leur confrontation directe ayant
été renvoyée) s'est joué mardi et mer-
credi. Une fois encore, la logique a été
respectée à l'est où Davos et Lugano
sont parvenus à disposer — par un ré-
sultat identique (6-0) — de Kusnacht

et de Saint-Mori tz. Logique toujours le
match nul d'Ambri à Coire où il n'est
guère aisé de s'imposer , surtout à un
moment où l'équipe grisonne croit réel-
lement en une possible qualification dans
le tour de promotion.

LA DOUCHE ÉCOSSAISE
En revanche, à l'ouest, c'est le régime

de la douche écossaise. Lucerne s'impose
à Monruz contre Young Sprinters alors
que Villars Champéry perd deux points
à Lausanne. Pour sa part, Thoune ne se
contente pas seulement de gagner à Bien-
ne ; il inflige une correction aux hommes
de Cruishank. Pour que le tableau soit
complet, il aurait fallu que Sion dispose
de Fribourg. Il n'en fut rien au Vieux
pays où l'équipe des Gilliéron, Mayor,
Moulin et autre Purro n'a pas laissé
passer sa chance de reprendre à son
compte la tête du classement.

Ces divers résultats ont eu pour con-
séquence de resserrer les positions puis-
que six équipes (faisons une fleur aux
Biennois et à leurs onze points) sont en-
core candidates aux places trois et qua-
tre, celles de la sécurité. Le programme
du week-end modifiera-t-il ces positions ?
On ose le croire...

CALCULATION...
Dans toutes les officines des clubs

du groupe ouest on commence à calcu-
ler ferme. C'est que l'appartenance au
tour de relégation a des conséquences
autres que la perspective de tomber en
première ligue. Les recettes s'en ressen-
tent. Une affiche Lausanne - Saint-Moritz
est moins attirante qu'une confrontation
Young Sprinters - Ambri pour la promo-
tion par exemple. II s'agit donc d'en-
granger le maximum de points d'ici au
20 décembre.

Dans cette perspective, Thoune attend
Lausanne avec l'espoir de mettre l'équi-
pe de Picard à la raison. En affichant
la même détermination qu'à Bienne (sans
oublier dame chance !) les Oberlandais
sont de taille à vaincre et à recaler les
Vaudois à quatre points.

LES ESPOIRS DE LUCERNE
Outre Satine toujours, Lucerne reçoit

Sion. « Nous nous en sortirons et nous
participerons au tour de promotion »,
affirmait l'entraîneur Wutrich avant la
confrontation de mardi contre Young
Sprinters. A constater l'ardeur, le retour
en forme de l'ex-ligne de Moutier (Lar-
don, Schutz, Sthelin) et la volonté des
Lucernois, on affirmera que les proté-
gés de Salzmann — qui retrouveront Ger-
manier en défense — ne passeront pas
une soirée de tout repos.

Mortifié par sa défaite lausannoise,
Villars Champéry sait qu 'il doit vaincre
pour rester en course afin de décrocher
l'une des quatre places donnant accès
au tour de la sécurité. Hélas pour lui,
Young Sprinters n'en pense pas moins.
Le résultat est indécis avec, toutefois,

un petit avantage à l'équipe neuchâte-
loise à condition qu'elle se discipline et
corrige ses erreurs.

Enfin, à Fribourg, c'est le match au
sommet. Les hommes de Haines reçoi-
vent les protégés de Cruishank. Battu
par Thoune, Bienne n'a pas démérité.
II invoque une certaine malchance. Nous
sommes prêts à le croire. Raison pour
laquelle Fribourg ne prend pas cette
rencontre à la légère. Nous y revien-
drons demain.

MATCH AU SOMMET
Dans le groupe est, le match au som-

met se situera à Davos. II attend Lu-

Groupe ouest
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Fribourg . . . .  9 6 1 2 37 29 13
2. Bienne 9 5 1 3 41 33 11
3. Sion 9 5 — 4 30 32 10
4. Thoune . . . .  9 4 1 4 36 34 9
5. Young Sprinters 9 4 — 5 31 27 8
6. Villars-Champ. 9 3 1 5 36 37 7

Lausanne . . . 9 3 1 5 29 33 7
Lucerne . . . .  9 3 1 5 25 38 7

Groupe est
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Davos 9 8 1 — 48 19 16

Ambri 9 6 3 — 45 20 16
3. Lugano . . . .  8 6 1 1 28 14 13
4. Coire 9 4 1 4 38 34 9
5. Winterthour . . 8 2 1 5 26 48 5

Kusnacht . . .  8 2 1 5 19 34 5
7. Grasshoppers . 8 1 — 7 24 34 2

Saint-Moritz . . 9 1 — 8 21 43 2

gano. Au premier tour, sur les bords
du lac, les deux équipes n'avaient pu
se départager. En ira-t-il de même cette
fois ? Les Tessinois compteront sur leur
défense pour poser des problèmes aux
Grisons. Il est vrai que le secteur dé-
fensif de Lugano est le meilleur du grou-
pe (14 buts concédés contre 19 pour
Davos). En revanche, l'attaque grisonne
est classée première avec 48 buts mar-
qués contre 28 à Lugano ! Finalement,
l'alti tude pourrait faire la différence.

Pendant ce temps, Ambri battra Kus-
nacht, Winterthour s'inclinera en toute
logique contre Coire alors que Saint-
Moritz — il prépare déjà le tour de re-
légation — poivrait fort bien prendre
un point à Grasshoppers.

Une fois encore un week-end où la
logique devrait être de la partie à l'est
alors qu'à l'ouest on est sûr de rien...

P.-H. BONVIN

LE COUP BE L 'ALLMEND ! — Sur sa patinoire, Berne f u t  le pre-
mier à battre le champion cette saison. Demain soir, Lcreh et ses
camarades parviendront-ils à pareil résultat contre les Pousas

( 8 )  et autre Rigolet ?
(ASL)

LA 9m* JOURNEE PEUT ETRE DECISIVE EN LIGUE A

Rentrée de Reinhard à La Chaux-de-Fonds
Les clugs de ligue A ont bénéficie d' une

semaine de repos avant d' entreprendre , d'ici
au mardi 23 décembre, une série de six
matches. Nous connaîtrons , alors, les cinq
heureux participants au tour final et les
trois malheureux qui devront lutter contre
la relégation. Ces deux poules débuteront
le samedi 3 janvier 1970. Auparavant , no-
tre équipe nationale aura rencontré l'Au-
triche par deux fois, à Vienne (les 28
et 30 décembre) . Le programme de l'élite
est donc chargé. Celui de La Chaux-de-
Fonds le sera encore plus si elle doit (ce

n'est pas encore décidé) affronter le cham-
pion de Suède à deux reprises.

ZURICH ET VIÈGE EN DANGER
Plusieurs décisions peuvent intervenir

dans cette neuvième journée du tour de
qualification. Ainsi , si Zurich et Viège,
qui recevront , respectivement , Sierre et Klo-
ten , perdent leu r partie , ils pourront être
d'ores et déjà considérés comme voués à
la lutte contre la relégation . Logiquement ,
nous pouvons prévoir une défaite des deux
derniers. Cependant , l'un comme l'autre sa-
vent faire preuve , à l'occasion, d'une éner-

gie extraordinaire. H convien t de s'en mé-
fier. Mais Sierre et Kloten , qui possèdent
de sérieux atouts , devraient être capables
de passer victorieusement ce cap.

Genève Servette va également au-devant
d'un déplacement périlleux. Face à un
Langnau qui joue d'une façon très virile ,
les Genevois ne sont jamais à l'aise. Cette
fois , ce sera d'autant plus difficile pour
eux que la rencontre aura lieu dans l'Em-
mental et que le maître de céans se nour-
rit encore de l'espoir de terminer au cin-
quième rang. Cela promet une lutte achar-
née dont les gars de Laurendeau ne son t
pas du tout certains de sortir vainqueurs.
En fait , il faut être très fort pour s'impo-
ser à Langnau , même par un seul but
rlj 'écnrî.

REVANCHE AUX MÉLÈZES
Le champion , enfin , attend Berne. L'équi-

pe de la capitale fut la première, cette
saison , à battre La Chaux-de-Fonds. Il
va donc régner un esprit de rev anche aux
Mélèzes. Berne n 'étant qu'à 2 points de
son adversaire , nous pouvons être certains
que la partie sera de bonne qualité. Pour
La Chaux-de-Fonds. elle s'annonce sous
d'heureux auspices : Pelletier va enfin pou-
voir aligner Reinhard et il enregistrera , en
même temps, la rentrée de Jeannin. Le
champion se présentera donc avec trois
lignes d'attaque , qui seront les suivantes :
Dubois , Berger , Pousaz ; Jeannin , Turler ,
Curchod ; R. Berra , A. Berra , Reinhard.

Certes, Reinhard , qui n 'a encore joué au-
cun match officiel cet hiver , va-t-il souf-
frir du manque de compétition , mais son
tempérament devrait lui permettre de sur-
monter rapidemen t ce handicap. Son agres-
sivité sera sans nul doute utile aux Berra
dont l'aîné (André) a déjà montré, aux
côtés de Turler , des signes de renouveau.

Si elle se souvient que Bern e l'a bat-
tue au premier tour — ce qui l'incitera
à se montrer prudente — La Chaux-de-
Fonds enregistrera un nouveau succès. Mais
ne sous-estimon s pas la formation de la
capitale qui compte , hormis le gardien
Kiener , plusieurs joueurs de grande clas-
se, particulièreme nt en attaque.

F. P.

i LA SITUATION
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. La Chx-de-Fds 8 5 1 2 42 21 11

Sierre 8 4 3 1 33 25 11
3. Berne 8 4 1 3 35 34 9

Genève-Servette 8 3 3 2 36 42 9
5. Kloten . . . .  8 2 4 2 39 41 8
6. Langnau . . . .  8 3 — 5 38 37 6
7. Viège 8 2 1 5 24 39 5

Zurich 8 1 3 4 30 48 5

PROGRAMME
La Chaux-de-Fonds - Berne, Langnau-

Genève Servette, Viège - Kloten , Zu-
rich - Sierre.

COUPE D'EUROPE
Coupe d'Europe des clubs champions,

quarts de finale, match aller : A.C. Klagen-
furt - Dukla Jihlava 4-7 (0-3, 2-3, 2-1). Le
match retour n 'a pas encore été fixé. La
rencontre était dirig ée par les arbitres suis-
ses Gerber et Brenzikofer.

Initiative du « Giron jurassien»
| Pour développer la marche à skis

Les succès remportés ces derniers hivers
à l'étranger par les spécialistes suisses, par-
ticulièrement la médaille de bronze de Jo-
seph Haas sur 50 km aux Jeux olympi-
ques de Grenoble et les fréquents exploits
d'Aloïs Kaelin , ont permis à la jeunesse
de notre pays de découvrir la beauté du
ski de fond. L'engorgement qui règne, dès
l'apparition de la première neige, sur les
pistes des Alpes incite également le skieur
jeune ou moins jeune à se tourner vers
un sport plus exigeant, certes, mais dont
il retirera également de plus grandes sa-
tisfactions, à meilleur prix. -

BALADE EN FAMILLE

La région jurassienne se prête admirable-
ment bien à la pratique du ski de fond.
Aussi, ne faut-il pas s'étonner que M. Mau-
rice Villemin, chef de cette spécialité au
sein du « Giron jurassien », mette tout en

œuvre pour faciliter la tâche de ceux qui
se sentent attirés par ces merveilleuses pro-
menades à skis. Un poète saurait mieux
que nous exalter les beautés d'une balade
en famille sur les crêtes poudreuses et en-
soleillées du Jura. Un médecin vous di-
rait combien cet effort librement consenti
peut être salutaire à nos corps de citadins.
Mais, l'un et l'autre seraient , comme nous,
bien incapables de donner des conseils
sur le fartage ou, tout simplement, sur la
manière de marcher sur des skis en uti-
lisant rationnellement ses forces.

i <• ' C'est là qu 'interviennent les techniciens.
L'équipe de M. Villemin entend, en ef-
fet, faire bénéficier le commun des mortels
de son savoir. Elle a mis sur pied une
série de cours qui auront lieu le mercredi
après-midi, le samedi et le dimanche, dans
la région de Tête-de-Ran. Un cours com-
plet (il s'agira, en fait, d'une simple ini-
tiation) durera , en principe, 6 heures. Deux

pistes sont en préparation : une de 2 km
500 pour l'exercice et une de 7 km 500
pour la promenade.

DÉMONSTRATION
Ces cours, qui débuteront dans les pre-

miers jours de janvier, seront accessibles
à tout le monde, sans restriction d'âge.
Ils serout donnés par des membres de
l'équipe nationale et par d'anciens skieurs
d'élite. Les plus hésitants auront même la
possibilité de louer le matériel nécessaire
sur place. C'est dire que tout a été prévu
pour assurer la réussite de cette nouveauté
dont on ne tardera sans doute pas à dé-
couvrir qu'elle est un besoin.

Les cours du « Giron jurassien » seront
précédés, le 28 de ce mois, d'une démons-
tration de nos grands as nationaux Haas
et Mast, auxquels Kaelin viendra peut-être
se joindre.

M. Villemin, avec raison, voit encore
plus loin : il espère mettre sur pied, le
22 février, une grande course populaire
groupant licenciés et dilettantes. Une es-
pèce de « Morat-Fribourg » à skis, qui
serait la consécration de cette première
expérience que nous souhaitons positive.
Nous reviendrons en temps opportun sur
ces deux manifestations.

F.P.

Quatre cours
pour les jeunes Neuchâtelois

Bien qu 'alité après l'opération qu'il a
dû subir à Berne, le chef de l'Office
cantonal EPGS neuchâtelois, M. Ely
ïacchella, a élaboré les programmes
de quatre cours de ski qui auront lieu
comme suit : du 26 au 31 décembre
1969 et du 2 au 7 janvier 1970, à
Anzère, pour les jeuues gens ayant
subi un examen de base EPGS en 1969 ;
du 26 au 31 décembre 1969, à Veyson-
naz (VS), pour les jeunes fdlles nées
de 1949 à 1955, et, enfin, un cours
de fond et tourisme pour jeunes filles
et jeunes gens, du 2 au 7 janvier 1970,
aux Bayards , où les participants loge-
ront au centre échanges scolaires. Ce
dernier cours a été décidé vu l'essor
énorme que prend le ski de fond et
de tourisme dans le canton de Neu-
châtel , comme dans toute la Suisse,
d'ailleurs.

Les débuts de Cassius Clay sur la scène
QUE SE PASSE-T-IL DANS LE MONDE DU NOBLE ART ?

Cassius Clay a fait ses débuts d' acteur
sur une scène de Broadway, dans une co-
médie musicale, « Buck White », dont il
est la vedette.

L'ancien champion du monde des poids
lourds s'est tiré avec honneur d'une épreu-
ve d'autant plus difficile que les criti-
ques ne se sont pas montrés charitables à
l'endroit de l'auteur et compositeur , Os-
car Brown jr. « Buck White > est une ver-
sion musicale d'une oeuvre dramatiqu e de
Joseph Dolan Tucci , montée la saison der-
nière avec un certain succès dans un théâ-
tre de poche du quartier noir de Watts à
Los-Angeles.

Le champion déchu , qui est sous le coup
d'une condamnation pour refus d'accom-
plir son service militaire , s'est engagé à
tenir le rôle principal, celui d'un meneur
noir , tant que la pièce sera à l'affiche.
« Il donne l'impression d'un homme mo-

deste, de nature attrayante » , écrit M. Clive
Barnes dans le « New-York Times » . 11
chante avec une voix agréable , un peu im-
personnelle , joue sans embarras et se dé-
place avec une dignité innée » .

M. John Chapman, le critique du «Dai-
ly News » , affirm e que Clay « prend la si-
tuation en main d'une manière étonnan-
te (...) il règne avec un pouvoir calme et
mystérieux. Il parle très distinctement et
chante étonnamment hien ».

Enfin , dans le « New-York Post », M
Richard Watts , qui trouve la comédie mu-
sicale quelconqu e, déclare que Clay « es
évidemment un personnage de qualité T .

VICTOIRE.  — On ring à la scè-
ne, Clay vise toujours le succès...

(Archives)
PHASE FINALE
COU PE DU ROI DE SUÈDE

Les demi-finales et finale de la Coupe du
roi de Suède au ront lieu à partir d'aujour-
d'hui à Cologne. Les demi-finales oppose-
ront respectivement les Suédois (tenants)
et les Allemands d'une part , les Anglais et
les Tchécoslovaques de l' autre . S'il paraît
difficile de désigner un net favori , deux
formations semblent néanmoins se déta-
cher : l'anglaise et la suédoise. Les Britan-
niques Mark Cox (qui deviendra profes-
sionnel au début de 1970) et Graham Stil-
well, grâce à leurs services très appuyés et
à un remarquable jeu au filet , ont élimi-
né sans difficulté les Yougoslaves (4-1) en
quart de finale. Ils sont capables de re-
conquérir la coupo qu 'ils détinrent de
1965 à 1967. Les Suédois possèdent un ex-
cellent élément en la personne de Ove
Bengtsson, champion d'Allemagne sur court
couvert mais il reste à savoir si ses par-
tenaires seront à la hauteur.

I Coupe du monde j
_: • • ==
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Les classements mondiaux pour décembre
Les classements des boxeurs mondiaux

pour le mois de décembre, publiés par la
World Boxing Association (WBA) :

Lourds. — champion : Jimmy Ellis ;
challengers : 1. Joé Frazier , 2. Oscar Bona-
vena (Arg), 3. Leotis Martin.

Mi-lourds. — champion : Bob Foster ;
challengers : 1. Dick Tiger (Biafra) , 2.
Mark Tessmann , 3. Jimmy Dupree.

Moyens. — champion : Nino Benvenuti
(It) ; challengers : 1. Tom Bogs (Dan),
2. Carlos Monzon (Arg), 3 Emile Grif -
fith. — puis : 7. Carlos Duran (It) .

Surwelters. — champion : Freddie Little;
challengers : 1. José Chi rino (Arg), 2. Ed-
die Pace, 3. Noc Shaw.

Welters. — champion : José Napoles
(Mex) ; challengers : 1. Ernie Lopez, 2.
Percy Pugh , 3. Hans Orsolics (Aut).

Surlégers. — champion : Nicolino Loch e
(Arg) ; challengers : 1. Adolph Pruitt,
2. Bruno Arcari (It), 3. Joao Henrique
(Bre). — puis : 6. Domingo Barrera Cor-
pas (Esp).

Légers. — champion : Mando Ramos ;
challengers : 1. Ismaël Laguna (Panama) ,
2. Carlos Hernandez (Ven), 3. Pedro Car-
rasco (Esp).

Légers juniors. — champion : Hiroshi
Kobayashi (Japon) ; challengers : 1. An-
tonio Amay a (Panama) , 2. Ruben Nava-
ro, 3. René Barrientos (Philippines) .

Plume. — champion : Sho Siyjo (Ja-
pon) ; challengers : 1. Godfrey Stevens
(Chili), 2. Vicente Salvivar (Mex), 3. John-
ny Famechon (Aus). — puis : 5. José Le-
gra (Esp).

Coq. — champion : Ruben Olivares
(Mex) ; challengers : 1. Alan Rudkin (GB),
2. Takao Sakurai (Jap), 3. Paul Cruz
(Mex).

Mouche . — champion : Bernabe Villa-
campo (Philippines) ; challengers : 1. Ben-
krenk Chartvanchi (Thaïlande), 2. Fer-
min Gomez (Mex), 3. Alacran Tor-
res (Mex).

!;f]gjL. ~Wm\ -rrrrT ~

CYCLISME
9 La presse sportive mondiale a dé-

signé Eddy Merckx et l'athlète alleman-
de Liesel Wcstermann comme sportifs
de lîannée 1969.

HOCKEY SUR GLACE
# Au cours de la quatrième journée
du tournoi international de Moscou ,
l'URSS a perdu de manière assez sur-
prenante son premier point en con-
cédant le match nul au Canada.

Résultats : Tchécoslovaquie - Alle-
magne de l'Est 10-2 (3-0, 5-0, 2-2) ;
URSS - Canada 2-2 (1-1, 1-0, 0-1).
Classement : 1. URSS 3 - 5  (11- 6) ;
2. Suède 2 - 4  (11 - 8) ; 3. Tchécoslo-
vaquie 3 - 4  (17-6) ; 4. Canada 3 - 3
(7 - 10) ; 5. Finlande 2 - 0  (6-12) ;

6. Allemagne de l'Est 3 - 0  (9 - 19).

ÉTRANGE PROCÉDÉ !
Le Brésilien Thomas Koch et deux per-

sonnes qui se trouvaient en sa compagnie
ont été « traités de façon barbare » par la
police de la ville de Santa-Cruz-Del-Sur,
annonce la presse brésilienne.

Selon elle, le tennisman, ayant commis
une infraction au code de la route, aurait
été conduit au poste de police avec les deux
personnes qui étaient dans sa voiture. Là,
ils auraient été « obligés à se déshabiller et
brutalement frappés par plusieurs policiers » .

Après l'intervention d'un membre de sa
famille, le tennisman , qui souffrirait de plu-
sieurs blessures à la tête, aux bras et à la
poitrine, a été libéré, conclut la presse bré-
silienne.

Tir fédéral a Bienne en 197Z
H______Bf PETIT CALIBRE
¦MMM A *, _ ¦¦ « « p »̂». A ni »̂»>. ̂ OT D̂t.

Le conseil des tireurs suisses au petit
calibre a siégé à Schwytz sous la présiden-
ce de M. Fritz Minnig.

Il est inutile sans doute d'entrer dans
les détails d'un ordre du jour qui compor-
tait passablement de rapports. Il convient
cependant de souligner que le conseil a
fait sienne une proposition du comité cen-
tral  visant à permettre à nos matcheurs
internationaux d' accomplir le programme
du championnat suisse de groupes en de-
hors de l'horaire normal au cas où ils se-
raient occupés par un entraînement offi-
ciel ou une confrontation internationale.
On a ainsi rejoint le règlement du dit à
300 m, qui prévoit pareille solution.

PLAT DE RÉSISTANCE
Le gros morceau de cette session ordi-

naire d'automne, ce fut tout de même
l'attr ibution du Tir fédéral au petit cali-
bre 1972. En réalité , ce plat de résitance
n'en offrit aucune puisque les Biennois pré-
sentèrent seuls une candidature ad hoc. En
effe t, les sociétés de tir d'Ebikon , d'Em-
men et de Hochdorf , un moment sur les
rangs , ont renoncé à la chose pour des
raisons diverses, tant et si bien que les
Seelandais, survenus à la dernière minute ,
n'ont éprouvé aucune difficulté à convain-
cre leurs auditeurs. Tout heureux , semble-
t-il aussi , d'avoir surmonté celles qu 'ils en-
trevoyaient à la suite des trois défections
mentionnées plus haut.

Les Biennois , on s'en persuadera aisé-
ment , sont revenus de Schwytz le cœur
léger. Ils vont se mettre au travail sans
plus tarder , en songeant en premier lieu à
l' aménagement de leur stand de la Monta-
gne de Boujean. Us ont en tout cas trou-
vé un président pour leur comité d'organi-
sation en la personne du municipal Raoul
Kohler , dont on sait assez les connaissan-

ces dans le domaine de notre sport natio-
nal .

DÉMISSION
Le comité central de la Société suisse des

matcheurs s'est réuni parallèlement à Ol-
ten sous la présidence du professeur bâ-
lois , Max Geiger , en présence du Dr Wal-
ther Bohny, de Bâle , président d'honneur
des tireurs helvétiques , et de son succes-
seur à leur tète , le Lucernois Joseph Bur-
khard.

A l'ordre du jour de nombreuses ques-
tions nées au lendemain des championnats
d'Europe de Pilsen en particulier. On tente
en effet , de déterminer les moyens propres
à inciter nos internationaux à remonter le
courant , on parle de l'engagement d'un
coach à temps partiel et du budget de la
prochaine saison, qui prendra vraisembla-
blement des proportions inconnues jusque-
là , eu égard à l'éloignement du stand do
Phoenix.

Et puis , on a enregistré aussi la démis-
sion irrévocable du Soleurois Pius Harn-
mer, à la tête de notre équipe nationale
au fusil depuis cette année seulement , qui
a décidé de renoncer à des fonctions par
trop absorbantes. U est vrai que le climat
de cet automne dans le domaine du tir de
match en Suisse ne l' encourageait guère à
aller jusqu'au bout de son mandat. Il
n 'empêche que l'on voit mal encore le vi-
sage de celui qui acceptera de consacrer
plus de 60 jours par an (de ses loisirs) à
la succession de Pius Hammer ! Le problè-
me est en tout cas posé et le comité de la
SSM n'a plus que trois petits mois pour
le résoudre. Les amateurs , on le conçoit ,
ne sont pas légion , loin de là. Surtout
ceux qui peuvent présenter des lettres de
noblesse pratiquement indispensables en
l'espèce.

L. N.

EN PREMIERE LIGUE
Young Sprinters II:

nouvelle défaite
YOUNG SPRINTERS II - TRAME-

LAN 3-7 (0-2, 0-3, 3-2).
MARQUEURS : Voisin 4me et

48me ; Gagnebin 31me et 38me ;
C.-A. Humair 7me ; W. Vuilleumier
22me ; Nicole 43me ; Mathez 48me ;
Schmid 49me : Jaquet 58me.

YOUNG SPRINTERS : Jecker ;
Musy, Calame ; Geiser, Junod ; Fal-
let , Messerli , Sauthier; Nicole , Schmid ,
Jaquet ; Longhi. Entraîneur : Delnon.

TRAMELAN : Ramseyer ; V.'ille ,
N. Humair ; Burkhard , Giovanini ;
C.-A. Humair, Voisin , W. Vuilleu-
mier ; Gagnebin , G. Vuilleumier , Ma-
thez ; R. Vuilleumier , Houriet. En-
traîneur : Voisin.

Joué sous la neige, ce match a
été dominé par les visiteurs qui
grâce à une bonne condition phy-
sique et une volonté — celle qui
fait défaut à Young Sprinters, mis
à part le troisième tiers temps —
s'imposèrent. Les Jurassiens ont
remporté une victoire tout à fait
normale. C'est navrant de penser
que rramelnn ne possède pas de
patinoire artificielle et qu 'il bat,
avec une certaine facilité, une équi-
pe mieux dotée...

Tramelan vient à Neuchâtel avec
un « cœur gros comme ça » et il
dispose d'une équipe locale jouant
sans volonté et, surtout , en toute
décontraction... comme si elle pos-
sédait une marge suffisante de
points pour préserver son avenir
de la relégation ! A l'image de leurs
aînés rien ne va plus pour les pen-
sionnaires de Monruz. Le mal est
plus grand que beaucoup ne le pen-
sent. Malgré tout il y a encore un
ou deux joueurs qui se battent et
mettent tout en œuvre pour sauver
ce qu 'il reste à sauver. Us sont si
peu qu 'ils ne peuvent faire pen-
cher la balance...

Tramelan est une équipe qui plaî t
par sa correction et sa volonté ; el-
le joue un hockey qui n'est pas dé-
plaisant. Joueurs et entraîneur sont
sur la bonne voie. A eux de pour-
suivre dans le chemin qu 'ils se
sont tracés. .T. C

SOLLICITATION
YOUGOSLAVE
REPOUSSÉE

PAR LE W.B.C.
Les responsables du World Boxing Coun -

cil (WBC) ont annoncé à Manille que la
Yougoslavie avait sollicité sa désignation
comme membre de ce conseil.

Cette demande a été adressée à M. Jus-
tiniano Montano jr., président du WBC,
par M. Janez Gale, président de la Fédé-
ration yougoslave de boxe.

Le conseil a toutefois renvoyé la de-
mande à l'Union européenne de Boxe
(EBU) en soulignant que la requête de la
Yougoslavie ne pouvait être acceptée , le
WBC se composant de membres de fédé-
rations et la candidature d'un pays ne
pouvant être retenue.

C'est la première fois qu'un pays de
l'Europe de l'Est fait une telle démarche
auprès d'une association professionnelle
mondiale.

CHAMPIONNAT
DU MONDE

A ROME EN JANVIER ?
Le championnat du monde des poids sur-

légers entre le Philippin Pedro Adigne, te-
nant du titre pour le W.B.C. (World Boxing
Council), et l'Italien Bruno Arcari, cham-
pion d'Europe, s'organisera vraisemblable-
ment le 31 janvier, à Rome.

L'organisateur du combat, M. Rino Tom-
masi, a déjà loué pour cette date le Palais
des sports de la capitale. Toutefois, la ville
de San-Remo a fait parvenir à M. Tommasi
une offre importante pour l'organisation du
combat.
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le plus petit Knirps
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biedermann
maroquinier Neuchâtel
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Prêts
express
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 ̂ • Pas de caution :
Votre signature
suff it

• Discrétion
totale

Banque Procrédit
1701 Fribourg

f»; 1 rue de la Banque
Tél. : 037/2 64 31

X

Tout peut se |
régler par poste.
Ecrivez aujour- 

^

Service express pg

¦
• - .v

A rendre d'occasion
machine à vapeur
CLAYTON
parfait état, garantie.
Industrie Maschinen AG,
8105 Regensdorf (ZH) .
Agent général pour la Suisse :
Dépôt Lausanne,
tél. (021) 34 84 20.
Service après-vente dans toute
la Suisse.
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VIS ... mais ça aide!

Indiscutablement, une femme préfère se trouver en public avec un homme de tenue
soignée. Et cette différence tient souvent à peu de choses, des choses qui ont pour
nom «After Shave», lotion capillaire, eau de Cologne, désodorisant, par exemple.
Vous trouverez dans une atmosphère masculine le choix des meilleurs produits «For
Men » à la Pharmacie Tripet, les marques les plus connues, tout un éventail de pro-
duits destinés à l'homme de goût, ce gentilhomme des temps modernes qui pense:
«Si une femme se fait belle pour me rencontrer, je me dois de soigner ma tenue pour
lui rendre hommage». Car rien ne saurait la flatter davantage.
Les «beatniks» le savent bien et ils en souffrent!

Pharmacie - Parfumerie - Droguerie £ ^«Ŝ  F.TRIPET àj ftf
Seyon8-Neuchâtel-Tél.038 545 44 >my^

Bau sauvage de Dior - Signoricci de Nina Ricci - Monsieur Lanvin de Lanvin -
Old Spice - Saint-Léger - Tabac - Dunhill - Yardley - Mister L - Pour un Homme
de Chanel - Pour un Homme de Caron - Floïd - Houbigànt - Vétiver de Carven -
D'Orsay - Gentilhomme - Rodolphe Deville - Atkinson - Mennen - Aqua Velva -
Millot - Cravache de Robert Piguet - Balenciaga - Jacques.Fath - Roger & Gallet -
Pantène...
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La Chaux-de-Fonds imitera-t-elle Fribourg ?

Ligue il : deux derbies romands sont au programme de la douzième journée
La tentation est grande d'accomplir un exploit à la Pontaise

Vr\I ATOUT. — La présence de
Zappel la, qui gagne ici un duel
avec le Luganais ttlumer, cons-
tituera un atout précieux pour
Lausanne face  à la Chaux-de
Fonds.

(Photopress)

Les Chaux-de-Fonniers ne sont pas
Bâtés par les conditions atmosphériques.
Après la neige poudreuse, c'est une neige
lourde et très mouillée qui s'abat sur les
Montagnes. On serait tenté de faire une
chronique de ski plutôt que de football.

A CORTAILLOD
Pourtant, le championnat suisse a ses

impératifs et les hommes de Vincent doi-
vent, dimanche, affronter Lausanne sur
ses terres. Pour ce match, il semble que
le maximum a été fait en ce qui concer-
ne la préparation. Mercredi soir, les
Chaux-de-Fonniers sont allés s'entraîner
sur le terrain de Cortaillod, et, en fin
de semaine, Vincent prendra à nouveau
la route du bas du canton pour prépa-
rer plus particulièrement son gardien
Streit.

Cependant, Vincent a un regret : « Si
nous avions pu jouer contre Bellinzone,
dimanche dernier, nous serions peut-être
très près de Lausanne au classement, ce
qui, indubitablement, donnerait plus de
piquant à la partie. Malgré tout , je ne
crois pas que nous soyons désavanta-
gés par le fait de n'avoir pas évolué di-
manche dernier. Mon équipe est actuelle-

ment en très bonne condition physique,
le moral est excellent, et chacun est
bien décidé à faire le maximum pour
réussir un bon résultat. »

RENTRÉE DE BAI
Ainsi, même si Lausanne semble, à

première vue, partir comme favori de la
rencontre, les Chaux-de-Fonniers conser-

vent toutes leurs chances et il n'est pas
du tout impossible qu'ils réussissent un
nouvel exploit, à la Pontaise cette fois.
Pour ce faire, Vincent pourra compter
avec la participation de tous ses hom-
mes, c'est-à-dire ceux qui ont joué con-
tre Saint-Gall, plus Bai qui est complè-
tement rétabli de sa grippe. Rien n'est
encore très sûr, mais il se pourrait que

la rentrée de l'ex-Biennois se fasse au
détriment de Zurcher. La décision n'in-
terviendra qu'en fin de semaine : jusque-
là, bien des événements peuvent encore
se passer.

En cas d'indisponibilité de joueurs,
Haldemann pourrait également entrer
en considération.

Une chose est certaine, en tout cas :
Vincent n'est pas décide à se laisser
« croquer » sans lutter farouchement. N'a-
t-il pas demandé à ses joueurs d'imiter
Fribourg lors de son match contre Ser-
vette ? A bon entendeur, salut..

P.-A. DEGEN

SILVAN T.  — Le demi de Bienne, qui semble impressionné, ici, par
le bond du Xuricois Fehr, est capable, dans une bonne journée,

de mod if i e r  la physionomie d' une partie.
(Interpress)

La situation
CLASSEMENT

1. Zurich 11 5 4 2 21-15 14
2. Lugano 11 5 4 2 16-12 14
3. Lausanne 11 3 7 t 21- 1S 13
4. Servette U 4 4 3 26-15 12
5. Bâle 11 4 4 3 20-14 12
6. Grasshopp. 11 5 2 4 13-10 12
7. Young Boys 11 5 2 4 17-19 12
8. Winterthour 11 4 3 4 18-15 11
9. Fribourg 11 5 1 5 16-13 11

10. Bienne 11 5 1 5 12-18 11
11. Chx-de-Fds 10 5 0 5 14-22 10
12. Wettingen 11 4 1 6 14-17 9
13. Bellinzone 10 1 4 5 6-14 6
14. Saint-Gall 11 2 1 8 11-23 5

DIMANCHE
Bellinzone - Young Boys
Bienne - Servette
Fribourg - Lugano
Grasshoppers - Bâle
Lausanne h La Chaux-de-Fonds
Saint-Gall • Zurich
Wettingen - WinterthourPeters n est pas sûr de jouer

¦_— BlE MNE:===â (e match est important

Bienne n espérait pas grand-chose de son
déplacement en terre bâloise. Il n 'est donc
pas trop déçu : seule l'ampleur du résultat
l'irrite quelque peu. Après la rencontre, Pe-
ters fulminait contre l'arbitre , lui repro-
chant d'avoir accordé à Bâle deux penalties
qui n'en étaient pas, alors que son équipe
espérait encore puisqu 'elle venait de rame-
ner la marque à 2-1. II reconnaît , toutefois,

la légitimité du succès des Rhénans. Bienne
aurait dû présenter un volume de jeu su-
périeur pour les inquiéter.

L'absence de Peters s'est fait sentir, ce
n'est pas nouveau. L'entraiueur-joucur tar-
de à faire sa rentrée. Depuis le début de la
semaine passée, il s'entraîne normalement.
Il n'a pas joué dimanche ; U avait décidé,
après un repos forcé de quatre semaines, de
faire sa rentrée avec les réserves. Mais
la préparation de l'équipc-fanion ne lui a
finalement pas permis d'évoluer avec la
formation de réservistes.

FORTE CONCURRENCE
Peters doit se plaire sur le banc. U peut

mieux déceler les faiblesses de son ensemble.
A Lugano, il tenta une expérience, lançant
dans l'aventure trois jeunes joueurs : Maillât,
Pfister et Waeber. A Bâle, il se montra
moins téméraire, ne maintenant que Wae-
ber au poste d'avant-centre. Lex-joueur de
Langenthal n'a pas convaincu ; un temps
d'adaptation lui sera nécessaire. Dans l'im-
médiat, il devra céder sa place. La concur-
rence est forte : Peters et Amez-Droz, si ce
dernier reprend confiance.

Biennc-Servette : c'est un match impor-
tant pour les deux équipes. La formation
locale a besoin de tous ses atouts , de
Peters notamment. La participation de celui-
ci n'est pas encore assurée. Une décision
interviendra ce soir, après un dernier en-
traînement.

Ph. B.

Vonlanthen évite l'excès de confiance
n» LAUSANNE _¦__ u a survécu à tous ses déboires

Les clubs heureux n 'ont pas d'histoi-
res et Lausanne, après avoir surmonté
pas mal de difficultés , se sent tout ra-
gaillardi. Il commence même à épou-
vanter la concurrence et , sans un penal-
ty-cadea u de Monsieur Kamber. ainsi
que la télévision l'a clairement démon-
tré, il repartait  du Cornaredo comme

un grand, avec deux points. L'année
dernière , c'était l'annulation d'un but
régulier de Zappella qui l'en empêchait ,
si bien que le petit point manquant de
la fin de la saison est tout trouvé.

Vonlanthen , guilleret , se réjouit des
bonnes farces de son équipe , battue
qu 'une fois , malgré les chambardements

dus aux nombreuses blessures, expulsion
et suspension.

VONLANTHEN PR UDENT
Ingénument, je demande si ça va con-

tinuer. Sans arrêter ses rires, car c'est
le propre de cet entraîneur , Vonlanthen
se méfie de la Chaux-de-Fonds.

— Je suis sceptique, car, souvent criti-
quée, La Chaux-de-Fonds est farcie de
bons joueurs et est fort  capable de ré-
server de rudes surprises. Si je suis
méfiant , mes joueurs, au contraire, ont
la foi .  Ils croient en eux, en leur force ,
en leur forme. Heureusement.

— Alors, vous risquez l'excès de con-
fiance ?

— Je ne crois pas. Nous connaissons
bien les Neuchâtelois et, comme dit, les
noms des joueurs indiquent qu 'ils de-
manden t à être pris au sérieux. ¦

Vonlanthen se réjouissait de voir la
Pontaise libre de neige, mais le temps
a tourné : inpossible de prévoir les con-
ditions de jeu de dimanche après-midi.
En revanche, il n'y a pas lieu de modi-
fier l'équipe et, sauf maladie de der-
nière heure, ce sera celle de dimanche
passé.

A. EDELMANN-MONTY

L Allemand Tippelt suspendu

FRIBQURG^^B Le coup d'éclat paraît
impossible devant Lugano, à Saint- Léonard

Le récent coup d'éclat des Fribourgeois ,
à Genève , risque fort d'être sans lende-
main. En effe t , cette victoire s'est soldée
également par un passif assez lourd : Tip-
pelt a reçu son troisième avertissement d£
la saison et , contre Lugano , il devra se
contenter de soutenir ses camarades depui;
la ligne de touche. Par ailleurs, plusieurs
joueurs ont mal supporté les conditions
particulièrement rigoureuses qui régnaient
dimanche dernier aux Charmilles genevoi-
ses : c'est " ainsi que Dafflon , Waeber ,
Schultheiss, Ti ppelt — mais pour lui le
mal est moins grave de conséquences —
et Ryf sont victimes de refroidissements
et de débuts de grippe. C'est dire que
Sommer va avoir de sérieux problèmes à
résoudre d'ici à dimanche, d'autant plus
que les joueurs de l'équipe(réserve n 'ont
pas non plus été épargnés. Bref , le stade
Saint-Léonard s'est presque transformé en
infirmerie : les responsables fribou rgeois et
le soigneur Mazza ne cachent pas leurs
inquiétudes.

CIRCONSTANCES FAVORABLES
C'est d'autant plus regrettable que

l'équipe est actuellement en forme :
Mes joueurs ont maintenant vraiment

acquis la maturité nécessaire pour évoluer
en ligue A ; ils ont trouvé la confiance

et la décontraction qui, parfois, lenr fi-
rent défaut au début du championnat, et
je suis persuadé que, désonnais, nous au-
rons nos chances contre n'importe quel ad-
versaire.

Cette remarque de l'entraîneur fribour-
geois cache ses préoccupations, car il est
certain que , même si tous ses joueurs sont
rétablis pour rencontrer Lugan o, leur ren-
dement s'en ressentira obligatoirement . Ain-
si , alors que les Tessinois auraient pu ren-
contrer de sérieuses difficultés à Saint-Léo-
nard , ils bénéficieront de circonstances par-
ticulièrement favorables.

Et pourtant ! Les bien-portants — Pi-
guet , Meier , Blanc et autres Birbaum ou
Jungo — n'ont pas perdu leur sourire.
Ils sont bien décidés à vaincre l'adversité
ou , du moins, à vendre chèrement leu r
peau. L'avenir dira si leur optimisme aura
été suffisant.

Pour cette rencontre , l' entraîneur Sommer
a convoqué les joueurs suivants : Gribi ,
Dafflon (?) et Brosi ; Blanc , Meier , Pi-
guet , Waeber (?) et Jungo ; Birbaum ,
Schultheiss (?) et Ziegler ; Cotting, Schal-
ler , Wymann, Clerc et Ryf (?). A ces 16
joueurs pourront venir encore s'ajouter, le
cas échéant , les réservistes Grosset et Jelk.
On espère pourtant que tous les joueurs
incertains seront rétablis. JD.

SEBV ETTE^^^M La défaite des Charmilles doit être effacée

« Chat échaudé craint l' eau froide » . Le
proverbe dit vrai : Servette , qui voyait d'un
fort bon œil la venue de Fribourg , la se-
maine dernière , a mainten an t quelque ap-
préhension d'aller à Bienne. Car, au lieu
de retrouver une première place du classe-
men t qui. lui tendait les bras , le club gene-

vois a ré t rogradé. Et, à la Gurzelen, la
descente pourrait bien continuer encore ,
dans ce championnat où l'on passe aisément
de la première à la dixième place. Ce nou-
veau derby romand aura donc de l'impor-
tance.

On a tenté , de se reprendre , cette semai-

ne , du coté de Balexert. Ou, plus exacte-
ment , de trouver la ou les raisons de la
défaite. Comment une équipe qui « flam-
be • comme le fait Servette, peut-elle enre-
gistrer tant d'insuccès. Six points perdus
aux Charmilles, sans compter les autres,
c'est beaucoup . C'est même trop. Le halte-
là est jeté.

Voilà donc quel a été le centre des dis-
cussions genevoises. On a également vu le
cas des blessés : malgré son âge et son
intention d'arrêter la compétition (ce qui
ne l'empêche pas de se donner sans rete-
nue chaque fois qu 'il est aligné), Raymond
Maffiolo semble irremplaçable : dimanche
dernier , par exemple, Martin ne l'a pas fait
oublier , bien au contraire. Schindelholz , lui ,
a suivi depuis les cabines de la radio (au
chaud !) un Blanchoud un peu trop désin-
volte , mais pas moins bon que la moyenne
de la formation. Guyot , lui , marquait sa
désapprobation à chacune des mauvaises
passes de ses camarades. On le comprenait ,
mais aurait-il fait mieux dans l'ensemble
qui chavirait ? La réponse sera affirmative
si l'on se base sur ce qui a été fait au
début de la saison , négative si l'on se ré-
fère aux dernières rencontres jouées par ce
nouvel international.

INCERTITUDE

Snella , lui aussi remis de sa grippe , s'in-
terroge donc. 11 espère beaucoup revenir à
une équipe plus « standard », mais doit en-
core attendre l'avis de la Faculté. Pour
Schindelholz , par exemple, on parle d'une
fissure. Si les radiographies devaient con-
firmer le fait , alosr l'absence serait longue.
Pour Maffiolo et Guyot , ce sont principa-
lement les chevilles qui vont mal. Là aussi,
il faudra voir l'état des ligaments ou des
muscles , à la dernière minute.

Servette ne sait donc pas exactement dans
quelle composition il s'alignera à la Gurze-
len. Ce dont, par contre, il rassure son
monde, c'est de la volonté qu 'il affichera.
Et l'on souhaite que ce dernier espoir ne
soit pas bafoué. Sans quoi , comme contre
Fribourg, la déconvenue sera du voyage 1

Serge DOURNOW

A la Gurzelen, ce ne sera pas facile

Quatorze des seize finalistes sont connus
Éliminés (et revenants ) de marque en coupe du monde

La Tchécoslovaquie est le Mme pays qui
ait assuré sa qualification à la phase finale
de la coupe du monde 1970 au Mexique.
Deux places restan t à pourvoir , auxquelles
postulent la Bulgarie et la Pologne, d' une
part, l'Australie et Israël , d'autre part.

Bulgares et Polonais seront départagés di-
manche selon le résultat de la rencontre
Luxembourg-Bulgarie. Les Polon ais comp-
tent , actuellement , huit points contre sept
aux Bulgares. Ces derniers se doivent de
l' emporter devant le Luxembourg pour assu-

rer leur présence au Mexi que. Un mil les
contraindrait à un match d' appui avec les
Polonais et une défaite assurerait la quali-
fication , de la Pologne.

Le vainqueur d'Australie-Israël ne sera
connu au plus tôt qu'à la mi-décembre ,
les deux pays devant s'affronter le 4 dé-
cembre à Tel Aviv et le 14 à Sydney.

LES QUATORZE
Les qualifiés à la phase finale de la coupe

du monde 1970 sont les suivants :

—¦ Angleterre (tenant ) et Mexique (orga-
nisateur ), qualifiés d'office.

— Pour ' l'Europe : Roumanie (gr. 1),
Tchécoslovaquie (gr. 2), Italie (gr. 3), URSS
(gr. 4), Suède (gr. 5), Belgique (gr. 6),
Allemagne de l'Ouest (gr. 7).

— Pour l'Amérique du Sud : Pérou , Bré-
sil et Uruguay.

— Pour l'Amérique du Nord et centrale :
Salvador.

— Pour l'Afrique : Maroc.
Parm i les qualifiés figurent les cinq pays

qui ont remporté les huit précédentes com-
pétition s mondiales : Uruguay 1930 et 1950,
Italie 1934 et 1938, Allemagne de l'Ouest
1954, Brésil 1958 et 1962 et Angleterre 1966.

En revanche , il y a des éliminés de mar-
que comme l'Argentine, l'Espagne, la Fran-
ce, l'Ecosse, le Portugal (3me en 1966),
la Yougoslavie et la Suisse.

UNE MOITIÉ ÉLIMINÉE
La Hongrie, qui, pour la première fois,

ne participera pas à la phase finale d'une
compétition mondiale où elle était engagée,
prend également place parmi les absents
de marque.

Il est à noter , d'ailleurs , que par rapport
à la coupe du monde 1966, en Angleterre ,
la moitié des « seize > a été éliminée : Chili ,
France , Portugal , Suisse, Espagne, Corée du
Nord , Argentine et Hongrie.

En rev anche, plusieurs pays font un re-
tour : la Roumanie, qui était absente depuis
1938, la Belgique , qui n 'avait pas participé
à une phase finale depuis 1954, la Suède
dont la dernière qualification remonte à
1958 et la Tchécoslovaquie , finaliste en 1962,
au Chili , avec le Brésil.

La bête noire
de Monthey

IMYVERDON ^M

En remportant les deux points contre
Campagnes, Yverdon a, obtenu bien plus
qu 'une simple victoire. Par ce succès, les
Vaudois se sont en effet , mis à l' abri pour
l'hiver...

L'entraîneur Dvornic compte, du reste,
beaucoup sur la pause hivernale pour refor-
mer son équipe. « Le changement d'entraî-
neur, l'apport de plusieurs nouveaux joue urs
sont les deux causes principales de notre
mauvais premier tour. Sur le terrain , nous
manquons terriblement de cohésion , ce qui
diminue , du même coup, la confiance des
joueurs. Mais le bilan n 'est cependant pas
si négatif et je mettrai la pause à profit
pour préparer plus sérieusement mon équi-
pe pour la suite du championnat. Nou s
nous entraînerons , en effet , presque sans
interruption , de façon à être prêts dès
le premier match » , estime le Yougoslave !

Yverdon doit , cependant , s'en aller à
Monthey, dimanche, et c'est sur ce dépla-
cement que se fixe l'attention de tous les
joueurs, qui ont un peu tendance à voir
la formation valaisanne beaucoup plus
grosse qu 'elle ne l'est réellement . En jouant
avec discipline , les Vaudois pourraieni .
éventuellement confirmer qu 'ils sont la
« bête noire » de Monthey !

J. -Cl. G.

avec le trio de tête du classement

¦»M0-T1EB_» Garder le contact

Avant de se mettre au repos , Moutier
s'alignera une dernière f o is  devant son
public, dimanche. Les Prévôtois affronte-
ront Berthoud , avec qui ils occupent, pré-
sentement, la 4me place du classement.
Un coup a"œil jeté à ce classement per-
met de conclure que le vainqueur de ce
derby cantonal se retrouvera , suivant le
déroulement de cette dernière journée
avant la pause d'hiver , seul au 4me rang,
voir au 3me , en compagnie de Durre-
nast. L' enjeu est donc d'importance. L'é-
quip e qui empochera les deux poin ts se
trouvera, en effet , en excellente position
pour l' emballage f inal , au printemps pro-
chain.

Après sa victoire sur Nordstern et la
défaite de Berthoud , chez lui contre Por-

rentruy, Moutier a les faveurs de la cote.
La plus grande prudence est cependant de
rigueur. Les Emmenthalois n 'ont pas quit-
té les avant-postes depuis le début de la
saison. Us se sont montrés très réguliers
dans leurs prestations et sont parfaite-
ment capables d'imposer leur jeu à n 'im-
porte quel adversaire, f l  ne fait  en tout
cas pas de doute que Berthoud tient
énormément à ne pas perdre le contact
avec les équip es de seconde position.
La confrontation promet donc d'être
chaude.

Pour ce dernier match, l'entraîneur Fa-
sola alignera probablement la formation
qui f i t  baisser pavillon à Nordstern.

Me

De Tassis
se fracture une jambe

Le jeune Italien Claudio De Tassis (23
ans) s'est fracturé la jambe droite au cours
d'une séance d'entraînement sur le plateau
Rosa, à Cervinia.

De Tassis, qui descendait très vite en
direction de Plan Maison , a violemment
heurté une pierre qui dépassait du sol et
est tombé. Le jeune sk i eur en aura pour
plus de deux mois.

NEUCHATEL 50 CONDUIT LE BAL...
En première ligue

Cette semaine , l' activité a été réduite en
première Ugue. Une seule rencontre a eu
lieu, mettant aux prises Union Neuchâtel I
et Joran. Les Unionistes qui affichent
maintenant une forme remarquable ont
remporté leur quatrième victoire consécutive.
Joran quan t à lui , enregistrait sa 5me dé-
faite, ce qui le met en mauvaise posture
au classement. Décidément , l'équipe d'Augs-
btirger connaît passablement de difficultés
cette saison , dans un groupe sensiblement
plus fort que l' an dernier.

Résultat : Union Neuchâtel I - Joran
86-49.

Classement : 1. Neuchâtel 50 6 matches
12 points ; 2. Union Neuchâtel I 5-9 ;
3. Fleurier I 6-8 ; 4. Neuchâtel Sports II
6-8 ; 5. Abeille I 4-7 ; 6. Auvernier I 4-5 ;
7. Joran 5-5.

BEAU-SITE I SOUVERAIN
A l'inverse de la première ligue, de nom-

breux matches ont eu lieu en deuxième
ligue. Beau-Site I confirme ses prétentions
en battant nettement à l'extérieur Uni Neu-
châtel et Fleurier II. Cette dernière équipe
a également déçu en baissant pavillon
devant un surprenant Abeille II qui tal onne
maintenant les premiers. Beau-Site II accu-
mule do son côté les défaites, cette semai-
ne au profit des vétérans d'Auvernier III
et des universitaires qui fêtent ainsi leur
première victoire.

Résultats : Beau-Site II - Uni Neuchâtel
34-48 ; Fleurier II - Abeille II 41-45 ;
Uni Neuchâtel - Beau-Site I 38-84 ; Beau-
Site I I -  Auvernier III  36-47 ; Fleurier II -
Beau-Site 48-90.

Classement : 1. Beau-Site I 6 matches
12 points ; 2. Auvernier II 5-9 ; 3. Abeil-
le Il  4-7 ; 4. Auvernier III 4-6 ; 5. Fleu-
rier II 5-6 ; 6. Fleurier III 4-5 ; 7. Beau-
Site Il  5-5 ; 8. Uni Neuchâtel 3-4.

JUNIORS INTERCANTONAUX
En déplacement dans la capitale horlo-

gère, les Fribourgeois d'Olympic ne se
sont pas laissés intimider par les bouil-
lants Chaux-de-Fonniers qu 'ils ont nettement
battus. On ne voit dès lors pas qui pourra
les déloger de la première place.

Résultat : Olympic La Chaux-de-Fonds -
Fribourg Olympic 66-80.

Classement : 1. Fribourg Olympic 3
matches 6 points ; 2. Olympic La Chaux-
de-Fonds 3-5 ; 3. Neuchâtel Sports 3-4 ;
4. Stade Fribourg 2-3 ; 5. Saint-Imier 3-3.

En championnat cantonal juniors , Neu-
châte l Sports I a fourni une excellente
prestation en battant nettement Olympic
La Chaux-de-Fonds I 78^6. L'équipe du
Bas a ainsi pris sa revanche, car elle avait
précédemment perdu contre le même adver-
saire, en championnat intercantonal.

A.Be.

Une revanche à prendre
La neige n'interrompt pas le championnat de première ligue

^LE LOCI Pi»
On se réjouit fort, dans le camp loclois,

de pouvoir bientôt raccrocher les souliers
à crampons. Maintenant que l'hiver a fait
son apparition et que le stade des Jcan-

nerets est recouvert d'un épais tapis blanc,
le cœur n 'y est plus. On a hâte de tour-
ner la page et de passer l'éponge sur un
premier tour très décevant. Le renvoi du
match de dimanche dernier, contre Ber-
ne, n'a pas été pris au tragique. Bien au
contraire, on a fort apprécié ce dimanche
de repos.

Les conditions d'entraînement deviennent
malheureusement très précaires et c'est dans
la neige que les Loclois ont maintenu leur
forme, en prévision du match de diman-
che, face à Malley.

REVANCHE A PRENDRE
Cette rencontre sera placée sous le signe

(le la revanche pour les Loclois, qui n'ont
pas encore avalé la défaite infligée par les
protégés de Fischli, l'automne dernier. Mal -
ley avait bénéficié de préjuges favorables
au Locle (moral excellent dû à sa récente
promotion, excès de confiance des Neuchâ-
telois) et avait, reconnaissons-le joué une
excellente partie. Depuis, les Vaudois ont ,
comme les Loclois, connu des fortunes di-
verses. Et, point commun aux deux équi-
pes, elles paraissent beaucoup plus à l'aise
sur les terrains adverses.

9 Dans le groupe romand de première
ligue, le match Le Locle-Berne, renvoyé le
30 novembre, aura lieu le 14 décembre ( 1)
Il en est de même du match Rorschach-Red
Star (groupe de Suisse orientale).

C'est donc avec l'idée bien arrêtée de
s'imposer que les Loclois se déplaceront à
Lausanne. Ils tenteront de profiter du pas-
sage à vide des banlieusards pour signer
un nouveau succès qui leur permettrait de
prendre les distances avec les clubs menacés.
On peut donc faire confiance aux hommes
de Jaeger qui tenteront , encore une fois,
de justifier qu 'ils sont plus à l'aise chez
l'adversaire que sur leur terrain. -

CHANGEMENTS

Le contingent habituel sera à disposition.
L'équipe, toutefois, ne sera formée que di-
manche et suivant l'état du terrain. II est
certain que des changements interviendront
et que certains joueurs évolueront à un poste
qui ne leur est pas coutumier. Souhaitons
que les Loclois prennent enfin conscience de
leurs possibilités et apportent à leurs par-
tisans une victoire qui serait la bienvenue.

Voici les hommes dont disposera l'en-
traîneur Jaeger pour ce dernier match de
l'année : Etienne (Eymann), Morandi, Hn-
guenin, Veya, Koller, Jaeger, Dubois, Rufo,
Corti , Bula , Ritschard , Bossct I, Bosset II
et Borel.

P.M.
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Le Renennais Kunzli
champion vaudois

Les championnats de l'Association vau -
doise , laquelle groupe les clubs vaudois ,
valaisans et fribourgeois , se sont déroulés
à Renens. En voici les prinipaux résul-
tats :

Série A, denu-finales : Kunzli (Renens)
bat Abt (Yverdon) 21-14, 21-18, 24-22 ;
Pasquini (Renens) bat Perrollaz (Renens)
23-21, 21-9, 17-21, 15-21, 21-13. Finale :
Kunzli bat Pasquini 21-13, 19-21, 21-13 ,
21-16. Série B, finale : Pasquini (Renens)
bat Courvoisier (Renens) 21-11, 21-15 ,
21-10.

Dames, finale : Christiane André (Lausan-
ne) bat Janine Crisinel (Vevey) 21-8 , 20-22.
21-17, 21-13. Juniors, finale : De Torrenté
(Monthey) bat Waelchli (Trey) 21-6, 21-7.
Cadets, finale : Bally (Lausanne) bat Aeby
(Broc) 24-16, 22-20, 21-19. Double mes-
sieurs, finale : Kunzli - Perrollaz (Renens)
battent Abt - Csernay (Yverdon) 21-13,
21-15. Double dames, finale : André-Abe-
tel (Lausanne-Vevey) battent Crisinel - Hof-
stetter (Vevey) 20-22, 21-14 , 23-21. Double
vey) 21-18 , 11-21, 21-16.



Employé solvable
désire emprunter rapidement

3000 fr.
Remboursement assuré début
avril 1970. Intérêts à discuter.
Faire offres sous chiffres H.T
2959 au bureau du journal.
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MmilF -iail I la Ford 26 M vons offre:
Nlf UWCCIII I Elégance,Puissance et Super-luxe!

Luxueuses, la plupart des voitures ne le devien- Même à des vitesses élevées, la Ford 26 M La super-luxueuse Ford 26 M ! Rien n'ynent que grâce à des équipements facultatifs. roule en silence, en douceur, en sécurité. Sa- manque... sauf vous.
Ce n'est pas le cas pour la nouvelle Ford 26 M ! direction et ses freins assistés vous garantissent mm l *a# TO » -- -

Son équipement standard comprend un une conduite «relaxe ». Pas besoin de faire jouer * FAVu 9O Pmï _̂P»5» Ŝ_femoteur V6 de 2,6 litres à transmission vos muscles :1a Ford 26 M obéit au moindre ¦"lU _ki# ôw_ "%^Afc*̂ ^
automatique* un intérieur XL super-luxueux, de vos désirs.
d'une finition raffinée , un chauffage électrique Mais, à lui seul, le luxe ne fait pas le bonheur.

•Livrable avec boîte à 4 vitesses de la vitre arrière, un toit ouvrant, une radio H faut qu'il s'associe à la puissance. (148 CV, qu'en «K « - ¦ • ^ .
et levier au plancher. avec haut-parleur supp lémentaire à l'arrière. dites-vous?) _ 0lU iGSIC 16 0101111161
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Neuchâtel : Garage des Trois Rois S. A., J.-P. & MJ Nussbaumer, 11, Pierre .-à-Mazel, tél. (038) 5 83 01 — La Chaux-de-Fonds : Garage des Trois Rois S. A., J.-P. & M. Nussbaumer, 102, rue de la
Serre, tél. (039) 2 35 05 — le Locle : Garage des Trois Rois S. A., J.-P. & M. Nussbaumer, 20, rue du Temple, tél. (039) 5 24 31.

CUISINIÈRES ÉLECTRIQUES
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STANDARD SR SI
3 plaquai (1 uttraraplde)
Four avsc thermostat — «*¦
Compartiment à uilemllei - I rr. J7D.—*
(supplément couvercle Fr. 50.—)

/ \
<5Kj><S)(3Xj)

STANDARD SRF 41
4 plaques (2 ultra rapides)
Four avec thermostat
Porte du four vitrée et éclairage — y|OECompartiment i ustensiles Pl\ 1"0«—-(supplément couvercle Fr. 30.—).

INTERFORM DELUXE D 4
4 plaques (2 « Régla»)
Four à thermostat M COC
Tiroir a ustensiles rr» 3/3.--(supplément couvercle Fr. 35.—)
(Gril Infrarouge Fr. 45.—)

u_E_____fl_ —IB
INTERFORM DELUXE DF 4
4 plaques (2 « Régla »)
Four à thermostat
Porte du four vitrée et éclairage, — /ge
tiroir à ustensiles ri» 003i--
(supplément couvercle Fr. 35.—)
(Gril infrarouge Fr. 45.—)

HBBKS'''̂  ' ̂ î£^«* _f

i INTERFORM DELUXE DUF 4
4 plaques (2 « Régla»)
Dispositif automatique d'enclenchement et de
déclenchement du four, d'une ou de deux pla*
ques
Horloge avec l'heure exact*
Minuterie avec sonnerie

I Four à thermostat
Porte du four vitrée + éclairage
Tiroir + chauffe-plats — QTC(supplément couvercle Fr. 35.—)riV 0/d«—¦
(Gril Infrarouge Fr. 45.—)

AEG LA PLUS GRANDE FABRIQUE
D'APPAREILS MÉNAGERS EN EUROPE,
VOUS OFFRE UN CHOIX PRESTIGIEUX
A DES PRIX INCOMPARABLES

COMPTOIR MÉNAGER
CRETEGNY & Cie

APPAREILS MÉNAGERS
FAUBOURG DU LAC 43
2000 Neuchâtel
Tél . (038) 5 69 21

Il 

SOPHIA I
LOREN I

; est mère et passe des heures devant une §j|
caméra tous les ans. Caméra I En avez-vous H

1 une I Une bonne i... |M|

Filmez votre fête de Noël, en couleur, avec ||f
I une caméra d'INTERDISCOUNT. Pour un i|
Ë prix avantageux, un grand choix et surtout §||

ii un service après-vente : Pi

| |S______-_-_J 1
f i Angle Grand-Rue - Chavannes - Neuchâtel ^;<

I . m

Grand-Rue __BW||H
™aBi_kn_«__B_HHBKH_^_B_^_B'Qà«_M »^^

Hôtel des Deux-Colombes
Colombier

vous offre son grotto
pour
ses spécialités et son bar
accueillant
avec ,sa gentille barmaid Lily.
Musique stéréo.

Ouvert tous les soirs sauf le lundi.
Vendredi , prolongation autorisée.

JEUX DE QUILLES
automatiques
Grande salle pour sociétés.

Se recommande : Famille Gillet.

S
ûbttgtp t
nt îlloa

La chasse
Chevreuil. Sur commande :
marcassin - cerf - sanglier.

Sa carte, ses spécialités.

Pour vos comptes impayés
adressez-vous à f

RE SA
qui fera rentrer

votre argent rapidement
et à peu de frais

RESA - Recouvrements S. A.,
Neuchâtel , tél. (038) 5 27 49,

16, rue de l'Hôpital

A vendre
VW 1300
1969, 8000 km,
état de neuf.
Prix intéressant.
Tél. (038) 713 36.

VW
expertisée, très bon
état de marche et
d'entretien, 1400 fr.
Garage Mario Bardo
Sablons 47,
tél. 418 44.

Bijouterie A. Charlet
sous le théâtre

PENDULES Louis XV
et Louis XVI

avec sonnerie , heure et demie
diverses couleurs, avec garan-
tie écrite, ï

à partir de 118.-
avec socle

(Voyez nos vitrines) |

ID 19
! | 1965, verte, 64,000 km, très bon
! £ état mécanique, peinture neuve,
! f intérieur tissu, très propre,
i | radio, équipement d'hiver.

| Fr. 5900.— j
i SERVICE VENTE TÉL. 5 48 14

WÊËB

Citroën ID 19
1964-65, à vendre
pour cause de double
emploi ; peinture
ve, révision complè-
te (facture à dispo-
sition), 4 pneus d'été,
plus 4 pneus d'hiver
cloutés.
Tél. (038) 817 07.

Garanties-Expertisées
;4[ FORD CORSAIR 1967 9 CV, grise, 4 portes, inté-

\ rieur simili.
AUSTIN 1100 1966 6 CV, beige, 4 portes, inté-

rieur simili, moteur neuf.
TRIUMPH 1300 1969 7 CV, rouge, 4 portes, inté-

rieur simili, neuve.
FIAT 850 COUPÉ 1967 5 CV, bleue, 2 portes,

intérieur simili.
MORRIS MINI 1000 1969 6 CV, rouge, 2 portes,

L intérieur simili, 4 pneus neige clous, compte-
tours, tapis, etc., 10,000 km.

I SIMCA 1501 GLS 1967 8 CV, blanche, 4 portes,
l intérieur drap, radio, 28,000 km.

Facilités de paiement — Essais sans engagement

Demandez liste comp lète avec détail et prix

Roulez jusqu'au 30 |uln 1970 en ne payant que
6 mois de taxe ; achetez maintenant votre voiture

I SEGESSEMANr4 8̂ 1LS
^ 

— NEUCHATEL
i Pierre-à-Mazel 51 — Tél. (038) 5 99 9 1 / 9 2

| Peugeot 404 1
j | i960, verte, radio. |

!

gj Expertisée. Prix intéressant. :;j

v ^̂ ¦SB»̂ >̂
"T*. SEHERM- *

A vendre

ALFA ROMEO
1750 Berline,

année 1969, 6500 km.

Tél. (038) 7 91 91.

A vendre

VOLVO
144 S
1967, 40,000 km,
radio, 8500 fr. ;
pneus V 10.
Garage Mario Bardo
Sablons 47,
tél. 418 44.

A vendre

MAZDA I
1500
modèle 1967
limousine
5 places, très
soignée,
première main i
Expertisée
Prix Fr. 6800.—
Grandes facili-
tés de. paiement
Garage R. Waser
Seyon 34-38
2000 Neuchâtel
Tél. (038) 516 28

RICARDO VOITURES
Occasions 

¦
p 419 38 1P*̂ ^

NOS MAGNIFIQUES OCCASIONS
Porsche 75 modèle 1963, blanche
VW 1500, Scarabée, expertisée, 39,000 km
2 VW 1964, 1200, toit ouvrant
2 VW 1966, 1300
Citroën Break, Ami 6, expertisée, modèle 1965,

35,000 km
Citroën ID décapotable
Ford Taunus 17 M, 1969,12,000 km
Ford Escort 1969, 19,000 km
Ford Taunus 17 M Break, modèle 1965
Fiat 124 S, modèle 1969

i Fiat 125 1968, 27,000 km
Fiat 125, 1967, 56,000 km
Fiat 850, 1967, coupé
2 Fiat 850 normales, 1965 et 1966, expertisées
Fiat 1500 cabriolet , modèle 1963
Morris 850, expertisée, 1963

ë Morris Cooper 1967, 35,000 km
2 Morris 1100, modèles 1967 et 1964

E. Morris 1968, 20,000 kms' Alfa Romeo, 1600 Veloce, modèle 1967
Alfa Romeo, 1300, Veloce, cabriolet
AHa Romeo, 1300 Junior, 4000 km.modèle 1969
Alfa Romeo, Giulia Super, modèle 1967

- Alfa Romeo, 1750, modèle 1968

 ̂

MG 
A, modèle 1962

2 Simca, modèle 1964
2 Peugeot 404, modèle 1967 et 1965
Aston-Martin, JB 5

r Maserati 3500 GT

VENTE D'ACCESSOIRES
POUR ET DE TOUTES MARQUES

TOUTES AUTRES VOITURES DANS UN DÉLAI
DE 4 A 5 JOURS

I

Rue des Tunnels, la Cuvette <P 4 19 38

Permanence totale assurée

En cas de départ, votre voiture sera achetée
aux meilleures conditions.

Dauphine
Renault
i960, couleur grise,
première main,
moteur 45,000 km,
850 fr.
S'adresser &
Desmeules.
Tél. 6 27 72, entre
12 h 30 et 13 heu-
res.

A vendre

PEUGEOT 404
1964, expertisée.
Tél. 5 55 76.

TRÈS U R G E N T
A vendre
Triumph
Spitfire
1963, moteur révisé.
Excellent état.
Bas prix. Tél. 5 76 64.



+ B Avant de vous Jdéplacer à Bienne, Jï Yverdon ou J
^ E Morat pour )f
-K ! l' achat de votre - *

AW> voyez nos prix *
J |j£ |fei| exceptionnelle- JC B ment avantageux JJ I *̂ HÉtf 

et par surcro 't >f
* I B_ ttf c'lez 'e spécialiste x-
-* | qui vous assure j f¦je le service après- *-
¦* vente. v *•

| WILLY MAIRE 5MsSE_ î
* Neuchâtel Tél. 5 36 39 +
* +
* ••••••••••••••• ¦A-*** ••••• ¦i

Vendredi 5 décembre , dès 14 h 30 _ „. , .
_.__ .-.__ _>„ _ A I  intention de chacun,

au MARCHE MIGROS rue de l'Hôpital
: — Derib exécutera un

Samedi 6 décembre, dès 10 h dessin original
au MARCHE MIGROS av. des Portes - Rouges dédicacé

« Derib et Job » \ z p̂
les auteurs des aventures de Pythagore <Xà QPW

dédicaceront %U*^leur premier album en couleurs V^^ST^P
« Pythagore et Cie contre Brazzero » ^5̂ 5̂

¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ m m  i i i i i i i i i i i i i i » i n i » i i i i i l l l ¦ l l l l l l l l l l l l l u
¦ -

¦
H ¦

"¦ ¦ "¦¦ ¦— _ _̂fl É__
a
" m̂mtmrmW f m̂ \-'-- _̂ Ifl i ¦¦ S-»*!8»----- I 

 ̂ a
a _^pMHBKg O^MB

HIB *~^- . -V*..:-- g—-̂  ̂ JP .__& _̂miMN»liïBfa>'9S9'"̂ M_£&  ̂ ¦
H ^^A m^mmmmmmMp *mm̂ m''p

^^^^^— Çn \ m*'m~mr*&̂^ -Q':̂ :S '- ¦ iï&S?̂  J$3r .̂ SÎïaBir ^̂ L : ¦ ¦ k B
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B
B Moi, on me laisse sous la neige !... Je « grelotte », je rouille, tous mes Quant à moi, avant de me « remiser » dans un local bien chauffé, sec, B
¦ organes se détériorent et surtout... agréable, on m'a « cocolée », graissée, mis de l'huile fraîche, traité le ¦
¦_ châssis, ie me conserve dans un état de fraîcheur et surtout... ¦_
ma JE N'INSPIRE PLUS CONFIANCE A PERSONNE B"
¦" VOUS POUVEZ ME FAIRE CONFIANCE, JE SUIS EN PLEINE FORME ¦"¦ _¦
¦ ¦

I" ¦""¦ VOUS ME TROUVEREZ mt

> r J T • n • AU 1er ÉTAGE DE NOTRE GARAGE S
lm UdrâQ6 Q6S TrOIS ROIS Neuchâtel PIERRE -A -MAZEL 11 ;¦
"¦ La Chaux-de-Fonds "¦¦ _—___—__—_—_—_—_—_—_—_—__—_—_— ¦
"¦ , _ _ . . u l lp pn A l l l Jp n  Le Locle PROFITEZ DE NOS CONDITIONS 'm
;. J.-P. & M. NUSSBAUMER EXCEPTIONNELLES DE SAISON >
¦ ¦
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Pour vos cadeaux,
achetez une antiquité,

présent qui fait plaisir sa vie
durant.
Grand choix , à prix modérés,
chez
JOËL SCHENK, ONNENS
avant Grandson.

=̂ PRÊTS I
sans caution 

B A N Q U E  E X E L
2001 NEUCHATEL

Av Rousseau 5 Cfl (038) 5 44 04
Ouvert le samedi matin

^___H__H_8__-__

A vendre

FAUTEUILS LOUIS XV Fr. 384.-

bergères 839 fr., chaises neuchâteloises
158 fr.. chaises Directoire, Louis XIII ,
fauteuils  Louis XVI , semainiers, bars,
chevets , secrétaires, miroirs, vitrines
Louis XV.
Magasin ouvert le samedi de 9 à 12
et de 14 h 17 heures.
M. Ritter , ch. de la Pacotte (route du
haut) , Auvernier , tél. 6 33 90.

é^Ê$\ +BREV.+ PORTE-SKIS
JP̂  ; \ K? MURAL
\ Sujitl f ! V0GEL

v̂Jj-LĴ ^ iJrC![lr ?our mon,er sol-mêrho
f tg lp X jm à la cave, au garage,

RAN GEZ u TT ni et0' Environ 5 paires par
rr-r il fl mètre. Fr. 6.80 pour une
ET T îl J paire de skis. En vente
cnir»MlT7 I 4! % dans les quincailleriesauiunc  ̂ 1 fl et magasins d'articles
VOS 1 ci9 sport Modèles spé-
cifie A. il II ciaux P°ur hôtels,
oKlb v i l  écoles, cabanes, etc.
, sS&éSr  ̂Un produit Efau.

«.V x  ̂ ^<<  ̂E. Vogel, 051 / 9817 54
eUSV- î̂S^̂ ^S- BTOa oberen9strin9en

COUTURE
Transformations

et retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
retouché , réparé,

etc. par spécialiste
Veston . Pantalon

Toutes retouches
Remise 5 la taille
Pitteloud, couture

Temple-Neof 4
Neuchâtel

Tél. 5 41 23

PORCELAINE # CÉRAMIQUE # CRISTAL
t ,

Ul ""~ -̂_-_——¦——-——i—>——¦__MM_M_M_a_H>__i__M__l_| _,
TZ <SS S •-.«. ' I—

I e- Offrez un Sz U
< y» #Cadeau •
Ml m

u de bon goût et de qualité... 3
£ du spécialiste 5
< <
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_! Place du Marché 8 iu_ Zui _!

J ^« source d'articles de choix _j
Ul Ul
O « /a p ortée de chacun jgjj
S o
ARGENTERIE # ARTICLES FANTAISIE
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Fixation de sécurité



Pour l'amateur
de meubles d'art

Les meubles d'époque sont toujours plus rares et plus chers. Il
n'est pas dans les possibilités de chacun de s'offriT un meuble
de style authentique.
La tradition des anciens ébénistes français n'est pas perdue. Il
existe de bons artisans capables de fabriquer de beaux meubles
avec un outillage beaucoup plus perfectionné. Actuellement on
peut obtenir pour un prix abordable de magnifiques copies qui,
avec les années, prendront de la valeur.
Nous avons rassemblé dans notre magasin toute une collection de
belles copies.

i i.v : '"" '''"':"¦'¦'"' ¦ " ''¦¦¦' :'¦¦'¦•¦¦*¦-¦¦¦¦¦¦--.*-¦¦ ;.-¦¦.«. , - s . «  .
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Commode Louis XIV dite Tombeau, en bols de violette patine ancienne,
dim. 120 cm

MIORINI
maître tapissier décorateur

Chavannes 12 NEUCHATEL Entrée libre

JL̂ i SALLE DES CONFÉRENCES NEUCHÂTEL i
IH ^Wy\|J Mercredi 

10 
décembre 1969, à 20 h 15 p|

VVAw// UNIQUE CONCERT I

lf I MUSICI DI ROMA I
An programme i CORELLI - HAYDN - TELEMANN W\

VIVALDI - ROSSINI f f "

Prix des places i Fr. 5.— à Fr. 16.— (taxe comprise). g! |
Location ! HUG & Cie, musique, tél. B 7212. EM

COMMERCE DE FOURRURES
Bornand & Cie Les Geneveys-sur-Coffrane

Tél. (038) 7 63 67 ;
VISONS, LEOPARDS, ASTRAKANS, etc.

W ^^C _-"" \*Ç V -^~r _R-

l^ r. 1 " ^-̂  \ mF 5̂ y  ̂ M>Sj L^— v/_MB̂ ^ .. n

Vente directe, aux prix les plus intéressants, à notre salon d'expo-
sition, à l'élevage, de i manteaux, boléros, toques, colliers, cravates,

etc.
En tison : foncé - standard - sauvage • pastel royal • saphir - pearl •

kohinor - blanc.

I/HEAU  ̂ 1

i §J ï t^^^^^TBi , m ___i
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fc*î r * <Mtjl Si nous disons rendez-vous, c'est î SfflSffl^̂
f '

( &-~0°X ~ '4 *}ue nous avons conscience que GBMP_IP^PIS
Jë£ *̂'$&'" ' B ï vous aurez ie C0UP de foudre pour _f8ÉSÉjÉB3
K^^Tv^Sjiâ l'ua de nos nouveaux modèles. fECSffitSB—
pÇ-d^*̂  Comment en serait-il autrement si, ii|f»ts&iKifH
11 S » Sn aimant la neige comme vous l'ai- ___KMntfitT I |«Bg ^s^ mez, vous n'êtes pas accompagnés aWJMnPjiB'
fé%i*̂ ï^^:|s par ces 

skis 
racés, colorés, classi- ffrB|TmtFffl

f e i i v &̂&ÇQ 1ues et 
P^e'

ns ^e tempérament, 
lËiSHi— "—

f f î**0
r0%<*é?l La nouvelle collection de skis ï_$mw|ÉjiII

$^ "f '"i"îr'~ ^  Head comporte non seulement le 
9KaiisS _l

| W& -'U Ĵ,'̂  classique et légendaire ski métalli- flEScpMSXi
l̂ !»!it '-v que, mais elle dévoile à présent ses ËN l̂_i_il3
|i^.:i*̂ ;?|Esi nouveaux modèles en fibre de 

Iffifi—pHT Îri
lP^*̂ §-*Pil verre et méta

' Head/Killy dans 
11_6ë_ _ _I

Pt^^t^M des coloris éclatants. 

Nous 

vous |HEM_Mfll
S^^^'̂ ^ii 

proposons 
de 

véritables 
nouveau- _F__Sj_Ŵ -> ££§jrjl tés. Sm>___i

^̂ ^P à Colombier 

Tél. 

633 12 aMflfi

l§&*<.iÇ»C f*ï Inspire confiance flHHQ_lfl_i
BP̂ ^̂ y-<i3_ car " connaît son métier SS!_HPK3
ra* *2̂ :Ĵ |P̂ I et 

sait bien 
conseiller GfiSKaB?—!

. .. . j  ,

TV
noir et blanc

couleur
Vente

Location
Echanges

Modèles depuis
Fr. 575.—

Service impeccable
rapide et conscien-
cieux par personne]

spécialisé

RADIOS-TV
Neuchâtel

'¦'>^Www ¦¦ ¦ ¦ ¦ ¦. ¦ . 'jBBBBBflBoBBMSfiBS?'':

Vous choisirez entre six £Z~Îcouleurs / ^2^nT -̂-7
pour ce golfer dames, BBÏ* I
100% acrilic,facile à / È*% /entretenir,fully fash- / m Ĵà*^ioned, tailles 40 à 48. ^?V5^5 /
94/69 399.325 

~^~~~~~~—~J

Notre traditionnel

voyage surprise
de Saint-Sylvestre
par train spécial , avec haut-parleurs,
y compris un excellent repas de Réveillon
Danse — Cotillons — Jeux — Attractions

Fr. 58.— 
Programme du voyage et inscriptions

à l'agence de voyages i

NATURAL S.A.
Saint-Honoré 2 - Neuchâtel - Tél. 4 28 28 !

I

Halle de GYMNASTIQUE PESEUX

. Samedi 6 décembre 1969 Dès 20 h précises

GRAND LOTO
des GYMS actifs et hommes

Superbes quines : Vélo-Solex - Transistors -

Montres - Jambons - Caisses de vins, etc.

Abonnements : 25 tours Fr. 10.—
50 tours Fr. 20.—

NOIX
nouvelles
5 à 10 kg, 2 fr. 90
le kg + port.
Gius. Pedrioll,
6501 Bellinzone.

js|| Votation cantonale des 6 et 7 décembre 1969 ' < ;'

I OUI S
H à l'Institut Neuchâtelois de Microbiologie H
ty £ Les 6 et 7 décembre, le corps électoral neuchâtelois aura notamment à se pro- 5Sj
j S3  noncer sur la création d'un institut neuchâtelois de microbiologie. | ' 'et
f? ij Malgré l'usage des antibiotiques, les maladies infectieuses dont les formes sont [' C|
ÏÊjÊ extrêmement nombreuses restent un danger. v*gl
Kg Pour les combattre efficacement un institut de microbiologie (englobant la bacté- lf|§
||| riologie, la virologie et la sérologie) est un élément nécessaire de l'équipement fes?|
l'psfl sanitaire du canton. £5|

H|j Les médecins soussignés recommandent instamment aux électeurs et électrices |yj
f f - 'J neuchâtelois d'en approuver la création. j ĵ vj

(&£; Dr Jules Barrelet Dr Etienne Gubéran ïsa
D-j Dr Max Béguin Dr Claude Jacot ï J
jwj'1 Dr Jean-J. Berthet Dr Jean-C. Jornod ^1t&a Dr Gustave Bolay Dr Pierre Kocher ¦ -"'"H
f- fi! Dr Pierre Borel Dr Jean Liechti r ':'i
»|y Dr Hermann Chapuis Dr Henri Ott ' \
H §j. Dr Jean-P. Christen Dr Marc Pellaton K|
¥$6 Dr Jean-P. Clerc Dr Jean-P. Perrenoud : S
Ï0i Dr Jean-L. Clerc-Vaucher Dr Pierre Porret L j
f.;f:| Dr François Consolini Dr Jean-Daniel Sandoz " -1
il'ij Prof. Dr Bernard Courvoisier Dr Samuel Schneider g-3
pH Dr Ph.-B. Dreyfus Dr Pierre Siegenthaler T ]
pS Dr René Gerber Dr Georges Terrier |?.J
KM Dr Pierre Girardet Dr Daniel Thommen K |
i -yj Dr Marcel Greub ~ P '

^NIUSHNC ^l̂ W Aspirer 
la 

poussière avec Nilfi.sk... If^KHnfc c'est tout nu<rc chose ! L'effet «le ilsS 'l
WKjL cyclone ! Jusqu'à 50 % d'économie î ^W

iiîmsK
v»vv»vwvwwv\»wvwvwvwvwvwww»\\vww»\www»

Beau choix de cartes de visite
à l'imprimerie de ce journal

MWmWMHtMHMHHWWHWHVHMHMWm t

DÉDICACE
Samedi 6 décembre

dès 15 heures

LE PASTEUR
ALAIN BURNAND

dédicacera son dernier [
disque de Noël

Rayon disques

Un mois de loyer
C'est ce que le Centre social protestant veut
offrir à ceux qui luttent tonte l'année pour
nouer les deux bouts. Aidez-lui !

Centre social protestant ,
Neuchâtel CCP 20 - 7413, « action loyer »
Jura bernois Moutier CCP 25-3294, « action
loyer ».

Cressier Salle Vallier 9
Samedi 6 décembre, à 20 h 15 || |

GRAND LOTO 1
organisé par la S.F.G. P2jj

et le Tennis-club Cressier-Cornaux |̂

S U P E R B E S  Q U I N E S  M
Télévision - Tapis - Fauteuil - Vrenelis - || |
Montre - Transistors - Jambons fumés - jj&H
Cartons de vins - Lapins - Canards - Lard - Km

Paniers garnis, etc. pj5

Abonnements - Cantine È£-4
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A |  
i ¦ • Toujours un grand choix de viande

13 DOUCner I© fraîche à des prix avantageux PoU£ [ ÇS fête S
Marchés MIGROS, rue de l'Hôpital n* .* J ~ \ \ • i • i
et av. des Portes-Rouges ROIl Û& P0_ C, Grand choix de V.andeS

les 100 g a partir de J15 fumées, volailles, salamis et

^
y^ \. : spécialités en emballage

.x^^A RagOÛt de 
bœil

f 7 cadeau, entre autres :

<̂ ^̂ ŷ\ 
-  ̂100 9 à partir de -.90 «flssJeHfi MélèZfi». la niBnfi B.-~

\̂ ŷQ^ŷ Langue de bœuf7 les 100 g —.80 Corbeille garnie, ia pièce 9.—
Ŷ t̂  ̂ T L _T" Salami «Tipo Milano>
\ls  ̂ 1 rancnes de veau, on ia pièce de 500 9 5.—

 ̂ les 100 g 2 "

11Irai

La perfection
de Faatltentîqiie CogiracRoffîgirac

YOUS est garantie par

r* . IS_ _̂^ _̂ _̂_ai_5_!8̂ ___? _̂fc,
fê B*l3>'~ '=r ' ,\"; **;.- "**^'v*'1 cv** **- :;¦¦ :':'^::,' '--"/@|IBSBH J_J_BÉfi_M_^^Bg_i!_B_^^tm^K',- ' , - :" *_

*'"¦¦ '¦" '*¦'¦ /r âSS r̂-' _fcr/j_Ml HBttSHBfiflO— "̂ '̂-'- ¦*"-' '- ' '- "i

le Comte Jean de Roffignac,
seigneur du Château-Chesnel,

propriétaire de vastes vignobles,
expert en cognac par ancienne tradition.

i

.COGNAC Il
ROFflGNAC il

véritable fine Champagne. fABr^f
Signes d'authenticité: Treillis de fil doré et étiquette SëÉ] £

de garantie plombée. Ig^P J I
Si I

• Fanfare de Gais

I Grand match au loto, !
[ | à l'hôtel du Verger, |
| THIELLE , :
5 Samedi 6 décembre 1969, •
• à 20 h 15. *

• Beaux quines : j ambons entiers , •
J fumés, paniers de frui ts , tour- 9
• tes, tresses, etc. •
2 Premier tour gratuit .  0
• Abonnements 16 fr.

• Invitation cordiale à tous. •
J Fanfare de Gais et famille %
• Bottala-Dreyer, Thielle. ?

?«••••••••••••••••••••••»*
i
i

16 ANS 20 h 15

IL ÉTAIT UNE FOIS
DANS L'OUEST

_i"Wlll. l]N _liHIB—
16 ANS 20 h 15

LES FRÈRES
KARAMAZOV

i ! des pensions populaires méritant une assurance obligatoire contre les
i 1& ^H enfin ce nom risques de la maladie

_ m 
mM Lors de son Congrès à Bâle en 1968, le Parti socialiste suisse décidait de lancer L'explosion du prix des soin3 médicaux et l'augmentation des cotisations aux

_^L .\ mM une initiative pour la création de pensions populaires. But: Assurer à tous, per- caisses d'assurance maladie prouvent à chacun l'insuffisance de la réglementa-
mmwk \ \ $8 sonnes âgées et invalides, une existence à l'abri des soucia Cette initiative, ti°n actuelle dans ce secteur de la sécurité sociale. Les deux tiers des cas de

Ĥ ™̂ à ™̂  ̂ H lancée au début de novembre 1969, prévoit: déséquilibre financier frappant les familles ont la maladie pour origine. Seule une
\ S» Û solution nouvelle et audacieuse pourra surmonter la crise actuelle.

_ , .. , , - ,  j . __Mhtv Notre Initiative demande: '̂̂ I~\̂ >̂¦ V  ̂ 1 • U garantie pour tous les salariés cf une rente pour le JR 
-,\ • La prise en charge, par l'assurance obligatoire, de la _fl 'WKh moins égale a 60»/, de la moyenne du salaire réalisée J^SGHIk totalité des frais d'hospitalisation, des maladies de Ion- M , \A M au cours des dix meilleures années de la vie active. B&fàfWfiM sues durées ou de celles qui entraînent des consé- flBwBWflililil

^—Xté Êtettiû • 
Une meilleure sécurité pour les survivants. '''' ' H__RMv quences financières graves et de la maternité. MM lTlri '/!

# L'ajustement assuré des rentes à l'évolution du coût j m  I F 0 Dans ces cas, l'assurance garantira la compensation ~| IW
de la vie. ^H 

?¦
f d'au moins 80% du salaire. ^H ŵ

% Le libre passage entra toutes les caisses de pensions m̂*mm  ̂ % La prise en charge, par Passurancé, des soins dentaires. ^̂ m*m^
reconnues. £ Q93 cotisations à Passurancé maladie prélevées, pour- Ie3 travailleurs et leur

¦ famille, en pour-cent du salaire.
L'Initiative socialiste pour la création de pensions populaires est une démarche O La reconnaissance des caisses maladies existantes comme Institutions res-
hardie en faveur d'une sécurité sociale digne de la prospérité générale de notret ponsable3 du nouveau système d'assurance,

H pays. Q L'obligation, pour tous les travailleurs, d'être assurés contre les accidents.

Chaque citoyen peut apporter son concours à l'édification d'une véritable sécurité sociale en Suisse*Il suffit de signer et de faire signer les initiatives socialistes* D'autres formules d'initiatives sont à votre disposition.

tr
L'annonce
reflet vivarr
du marché

Cercle Libéral, Neuchâtel
SAMEDI 6

Souper tripes
Tél. (038) 511 30.

Andk de P&fôdpfttkm Pondes» SBMCS
GENÈVE

¦

Paiement des coupons
N°8 15 et 16

Dès le 1er décembre 1969, 11 sera mis en paiement,
par les soins de la Caisse hypothécaire du canton de
Genève, banque dépositaire , et des domiciles de paie-
ment et de souscription , un montant de Fr. 66.— brut
comme suit :

- ,

L Coupon N° 18,
montant brut Fr. 51.—
impôt anticipé (récupérable) . Fr. 8,35

. Fr. 47,65 Fr. 47,65
-x 2. Coupon N° 16, %

distribution de bénéfice en
capital ' 

.. Fr. 15 —
impôts cantonaux1 et fédéraux —

Fr. 15.— Fr. 18—
¦ 

! 
-

_ . ., . . . .: j ,,,. . ._ . ., . . .

Total NET t Fr. 62,65

La taxation pour les impôts directs se fera sur la base da
Fr. 81.—. L'imputation ou la récupération de l'impôt an-
ticipé pourra être demandée par les porteurs de parts sur
un montant brut de Fr. 11.16.

L«a porteurs domiciliés dans un paya avec lequel la Suisse
a conclu um accord de double-imposition pourront, cas
échéant, bénéficier des facilités offertes par celui-ci

i. A l'exception des canton* qui Imposent les distributions en
•BpltaL

Domiciles de paiement et de souscription
mmmmmm

Caisse hypothécaire Union de Banques
du canton de Genève, Suisses
Crédit Foncier Banque Populaire
Vaudois, Suisse'
Banque de l'Etat MM. Bordier & Co
de Fribourg, Genève
Banque cantonale MM. Darier & Co,
du Valais, Genève

La société gérante t
SOFID S. A., Genève.

i 

Temple d'Auvernier
Dimanche 7 décembre, à 17 h

RÉCITAL D'ORGUE
donné par
CLAUDE REUTTER
et organisé par l'Association
des organistes protestants
romands.
Invitation cordiale à chacun.

I _* Halleô I
à Neuchâtel, tél. 5 20 13

Chaque soir , sur commande : la
PAELLA, minimum 4 personnes 9

AVIS IMPORTANT I
Les personnes qui auraient été en contact avec
CEPPI Michel, au sujet de la location d'apparte-
ments dans

l'immeuble chemin des Carrels 22, Neuchâtel I
actuellement en construction, sont priées de bien

vouloir se mettre immédiatement en rapport avec
La Neuchâteloise, Compagnie Suisse d'Assurances
Générales, rue du Bassin 16, propriétaire dudit
immeuble.

M. CEPPI ayant agi sans aucun mandat, nous nous voyons dans
l'obligation de décliner toute responsabilité vis-à-vis des tiers
auxquels il aurait fait des promesses abusives.

Bouchoyade
Samedi et
dimanche, au
restaurant
de Pertuis
Tél. 7 14 95.

Apprenez cet hiver à
taper à

la machine
à écrire

en louant une ma-
chine à raison de
20 fr. par mois, chez
Reymond , à Neuchâ-
tel , fbg du Lac 11.

Halle de gymnastique, à Saint-Sulpice
Samedi 6 décembre
Portes 19 h 30 Rideaux 20 h

GRANDE SOIRÉE
organisée par la S.F.G. locale

Soirée familière
dès 22 h 30, conduit par
l'orchestre René Vincent

Se recommande : la S.F.G.

M CARTE et
Assiettes

N
U CAFÉ DU THÉÂTRE

Hôtel du Vaisseau
PETIT-CORTAILLOD

Vendredi et samedi soir

Souper boucherie maison
Saucisse à rôtir, fricassée,
boudin à la crème
Tous les jours,
filets de perches au beurre
Tél. (038) 6 40 92.

TEMPLE DE CORCELLES-CORMONDRÈCHE

Le dimanche 7 décembre 1969, à 20 h.

Concert de l'Avent
donné par Suzanne ROBERT,
organiste et le pasteur Henry
BAUER , baryton.
Au programme : œuvres de J.-S.
Bach , Hiindel . J.-F. Franck , Bôhm ,
B. Reichel et H. Gagnebin.
Une collecte sera fai te k la sortie.

Pour être vite
et bien servies ,
téléphonez au

5 19 42
la veille ou le

matin avant 8 h
BOUCHERIE-

CHARCUTERIE

C. SUDAN
avenue

du Vignoble 27
la Coudre-
Neuchâtel

Veuf
60 ans, très affec-
tueux, sincère, sobre,
ayant place stable
avec caisse de retrai-
te, désire rencontrer,
pour amitié, mariage
éventuel , gentille da-
me solitaire.

Discrétion assurée.

Ecrire à GI 2958 au
bureau du journal.

¦ ¦¦ ¦

! Pour Noël !¦ ¦
5 belle nichée !

de ¦
: caniches [
; noirs, petits - ;

ut i ..moyens et
! moyens, pure S
; race âgés de ;

10 semaines i
environ. !

ï Possibilité
de voir cette S
belle nioMe ;

! sans obligation !
; d'achat :

j Salon canin j
Bolne 2 ¦

j CÇ 4 37 68 :
; Neuchâtel
¦ ¦



Pourquoi payer plus cher ?
NE CHERCHEZ PAS AILLEURS ! • CHOIX TORRE

d,  . . ¦ des milliers d'appareils répartis sur nos 5 étages d'exposition !esirez est vendu _ ....„,* .._.„¦.. ... , r | • QUALITE TORRE
CnGZ MOUS... mOIIIOUr mdrCnO . tous nos appareils sont garantis... donc pas de surprises !

LES PRIX TORRE • SERVICE TORRE
SONT TRADITIONNELLEMENT IMBATTABLES ! rapide, efficace, dévoué... ET SUR PLACE !
...voici quelques exemples : g FACILITÉS TORRE

facilités de paiement larges... et surtout légales !

MnrniNFC à i aura CUISINIèRES éLECTRIQUES et à GAZ
iMf iyill ll IllJ II Il-lVIJ il ¦SPBSKIEPitiSBE de votre ancienne cuisinière AfMdgb TOE ™ _% VM
1" SI _fHT€?€*_?T f _" Hm._C_ _̂W_ _l_iPilES quel que soit son état : _̂ QC7 #3«a %M mÂWmàV^mWm
_fl_ _ W __ I MMIII fl_l_J Quelques exemples :

NEFF - BOSCH - HOOVER - KENWOOD - / «mm>*E£*" MKF % Sp̂ TSl JHHH& £5  ̂ 3|
SŒMENS - ZOPPAS - etc.. - etc.. f - ' \ Y . • ! K̂ ||  ̂  ̂

^^̂ ^Sj

| lin ' ¦- -Tjaf corporé. 3 programmes de ' ' ! JBBl . . .  ~~~ <

_ * -a»-1- •¦ '•- /r -̂Ja'̂ '-'̂ ir - I

j
l / ' ' 1 Pnx con.ei.ie 998." ' 

teB^^^ 
AMSA 

- NEFF y_ iifliBg«S
:

t)__B»tf_i _t_ _0 1  SJ '̂̂ ^̂ f̂ mod. 1444 NCSM 
plli l»»'pC

;y y. MJ AMSA - ACER
11111 _?._' i«ÊL Prîlf DDy 

t..3*.%.**f.-.. :VR.„ JSEUHIUl AMSA Cuisinière électrique automati- A MO A cince mod. 40°0
' fe* _ WmSltÊ^âmW  ̂ V ¦ _?_ _ _  ¦ AMSA mod. 1483 FG que avec horloge de comman- AMSA - F1DES

** _SHH »* ' T°rre " î* "¦ mod 14Q3 XY Cuisiniers éleetriaue de " 4 Plac> ues' dont 2 ultra" r • • - „ x Magnifique cuisinière
A , ™ . ,, . 

Cu.s n.ere eleetr.que rapides et 1 à thermostat - Cu.s.n.ere 4 feux - tous 4 feux . tous gaz - four géant
** -̂^̂ -^̂ l

,m
' 
mmm

* »"l8men* 
| 

Cu.s.n.ere électrique 3 plaques, dont une rapide four géant vitré - gril infra- gaz - four vitré, à thermo- vitré à thermostat aril infrattBSBU----*-- 3 plaques, dont une rap.- - Four géant vitré, à ther- e . brQche automati . . 
VItré. a thermostat gril infra-

f LaVe-VaiSSelle aU- de " f0Ur ?éant aV/C her' m°Stu
t " u! 

,nfL<?ro.uge; tiroir chauffe-plats - prise 
9 rou9e ¦ broche P°"'bie.

m* ^ . J. * 
__M m°Staf - ,|amP? témom - broche poss.ble - T.ro.r à appareils mena- 97© M-1

r_MT tOmatiqUe NEFF, garantie 1 année. ustensiles - Garantie 1 an. 
 ̂
.
H

garanti^1 année, Ù / Q .  CJO 
IT^llil - ïlr 

avec cuve en lÛB «o « ACE ._.
I Ĥ Ŝ mi acier inoxydable ™c _ _ _  *www. se |yy — ... 

f K 1$« ' Reprise /S — Reorise 19ÎÎ 9ÎÎ Î1 Reprise 1_U.—"
Lave, rince et sèche toute P ' J' Repnse IXU. — Reprise IUU. 

l'Iïîf - Ï̂ H 1° vaisselle. 5 program- _ _ ,_ . __ 4_ nSU9& iH H _fc
> IL fll%_f__É mes différents, dont 1 £% A £| J A f| A _» BP p ,  77Q 41 O• .RT LLt_Kiiy_i sPécia| p°ur |e» cass°- 41 Àf &  ̂ »Dlo /I «M _ n IgRfe^ Reste # # _i ¦ Res,e _ & !__ ¦
[Ifl l t 1 feiTOa»  ̂ rôles. Adoucisseur d'eau Reste _B/Ca _B- ._ !moni ¦Salii , Res*e 

SÎ ¦ _ ¦ 1 ¦ seulement __ # %£¦ seulement T_ _iiJ i
Iff | ;1 WJMIPP incorporé. Garantie 1 an- seulement l# __ l#i seulement ~M«#«#B seulement %f^^B 

"  ̂ M-IW»

 ̂ ' II al ^«l'i 
néo- Couvercle-table facultatif Couvercle-table facultatif Couvercle-table facultatif Couvercle-table facultatif Couvercle-table facultatif

'V .LlLwSHHKk Prix eonseillé + Fr' 30'~ + Fr' 30'~ + Fr" 30"— + Fr" 30 '~ + Fr- 30 -~, 1690.- GR„MP CHOIX DE TV m01„/@_„BIG ET COULEUH
\ 

! 
r \

P"iinii fi9eni:e officielle : PHILIPS • GRUNDIG - SuNDYNfl - SONY ¦ SUPERTONE - etc..

¦¦ mm wm jmaaBBB eji ¦¦ ¦¦ ¦¦ ¦¦ HH RF» i H ¦ I 1 H H il i! BUtilHitii iIWffirHTNFC A IAVFR P» m iïi!s;î ^1li ie:v.-i;: |1: ! ^ ¦

B0SCH4300VER-INDESIT-KENW00D- |̂ ^^^ -̂, . ! ; |» • j  H|j j SI
SIEMENS ¦ ZOPPAS ¦ etc.. - etc.. ^^^^SS 1̂ LZZ^^̂ -7 ^JB^fy II iiii |i| M j HJj
; T̂ rmmaaÈm. « ««M-. porta^Jo 'uM Philips X 24 T «90 Philips X 24 T 695 

 ̂ ^J H
plB̂ PifeTtll jsilfe 11 AAi i rn Mr  ' ii Grnnd *rrrin f,\ cm . Bell» èbénister » - Téléviseur dernier modèle • France-Suisse, aî uMuî iSmigî ^j  } .. ,,. «o nr3 Syî HOOVER tlo conçu pour tous les pro- «rana écran o. cm - Dene eDenister,e ,.. _ _ ,.  _ , ,' """""nnnnrp—™». .ni_ I.!!<>II<!OT«*W^III i uiiiiiuiii. n IHIJUI,,,,,!,, n I/CMIZM\àmWÉmmWÈm , ytf, 

nwwwtl^ w 
; ; européens Ire et France-Suisse, Ire et 2me chaîne - Haut- 1 r<* et 2me chaîne - Ecran super-carre de 

DUJI;_ „ V OC lf tUt  «MSP/Kl̂ n« «• ..!„.._Machine à laver le linge f 
° 

Xîne, COR France- parleur frontal - Sélecteur de programmes 61 ™ - Présélection automatique des pro- Philips X 25 K 151 nOll7blanC et COUleUr
100 % automatique Belgique. Fonctionne sur sec- à touches. grammes - 2 haut-porleurs. Magnifique téléviseur noir/blanc et couleur dernier mo-
9 programmes de lavage t " ,,„, ,„ v , _„„ m m m e %  dèle " Système PAL-SECAM, France-Suisse - Ire et 2me

•

^__ Capacité 4 kg de linge 
2̂V£inn. l-ta^pIqSL Prix conseillé H48.- Prix conseillé 1148 - î^^f 

"̂  

auto

7̂
ue de

r| 
« 40011

Garantie 1 année HQ! 
•¦"¦*#¦ p„x conseille ItJttl i programmes. Prix conseillé «JUuUi"

m Prix conseillé 698.- Prix Torre CRO . Prix Torre 0/ J| . Prix Torre llfclS - Prix Torre ^S^lî l -79 seulement UU«ll seulement %J g %J g seulement _ l_ Î S^9a seulement yV^V iI rabais-reprise # J "~ Cor TRANSISTORS - ENREGISTREURS - ÉLECTROPHONES
notre 

Q # J - en rayon, toutes les plus grandes marques à des prix sensationnels : AKAÏ - DUAL - REVOX - UHER - PHILIPS - GRUNDIG ¦
f 1 | Peuîfment LOEWE OPTA - NORDMENDE - PYGMY ¦ SONY ¦ TEIEFUNKEN - TEPPAZ - etc.. etc.. — quelques exemples :

et toujours nos fameux M Cft 4*A 4A ESâ\ f".̂ »g-l!P''Paiiii^i— *̂m*«** <**  ̂ ?.9U GV l7H9il H - ^̂ wra-» !̂̂,.,_,. """^  ̂ tranSIStOrS _ • ^
tramlilor. 6 transistors ondes 

J || . ;%,
î iiiâBftLi l«*l«#*WI «* *>¦ • ondes moyenne» moyennes et longues m mS^'' -*>MÊê

1 Machine à laver le linge _ _  
 ̂"i 

_ — _ . -, . .. —. ' - ' i ^̂ f̂  ^„ .«

•*"
-- , 100 % automatique 380 V. 

NOËL A R R I V E  fl ffiS * "" Mod 33  ̂ X____ l_i. lf

1 
^̂

 ̂
/ 5 D - .„x SQfl - J°urS P°ur achet'er ou faire STANDARD C 120)

$
, fonctionne 

"
r p̂ s (al f ment ^^̂ ^  ̂ ^ W

1"»̂

^̂ ^.;v»  ̂ ! pr,x 
eonseillé 

||«IUi réserver VOS cadeaux. Mod. SRQ 771 Fl tation secteur facultative séparée), TEPPAZ CLEO :

î HAA PHOTO - CINÉ - DISQUES - S^onS*

10

'' 3 '̂  STS-Sr?dLteSSSS Î̂f êtrephon, portatif 110-220 voit,,, grand haut-

f 
^ î Prix 7QI1 _ CASSETTES - RADIOS - Es longue

" 
moyennes et P- 

parleur, très mus.ca l,4 vitesses,arrêt autorna^que.

t ' Torre # vUl RASOIRS - ASPIRATEURS - J1SÏ3"comprif et éC°Ut6Ur P"x «"sei llé 210.— Prix "nseillé 149.—
ï seulement APPAREILS MÉNAGERS - ____ Prix 1 ¦_ A R A -•  , 1AA

\ ^  ̂ """̂ ,sr MACHINES A COUDRE . Prix Torre S g m  Torre I / X Sll Prix Torre | # 1| -
'O """ 

^̂  
seulement Àf Àf m seulement A M ^PBI^ F̂ seulement ¦¦ MI^Pl

®®ft^Sftftfttt ^^^SC^@C^®@®®#®®®g _̂___ H  ̂ ATTENTION : le samedi, ouvert sans interruption de 8 h 15 à 17 h.

l™S™"i!ir,lRi H TORRE-flMSA - AUX ARTS MéNAGERS S.A.
W les plus grandes marques mondiales, platines - W jSLggygggg- NOUVELLE ADRESSE A NEUCHATEL : Fausses-Brayes (à côté des Terreaux) derrière la

t 
chaînes complètes - amplis - tuners - haut-parleurs. • M M ^
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44 (3 
"j"  ̂ .  ̂ n •r  ̂ Cf I—=llf ~-1 A GENEVE : TORRE-ARTS MENAGERS S.A. - AMSA - Angle rues de Rive et du Port

iffl,i®@a®§i®fflflftflii®ft8 i»ee®§  ̂ U IBM U A LAUSANNE : AUX ARTS MÉNAGERS S.A. TORRE-AMSA - 11 et 30, Petit-Chêne



Luzern
A _ "_ LuganoAvis vous loue des voitures ES

©AVIS  RENT A CAR SYSTEM INC. A W O R L D W I D E  SERVICE OFIEE St.Morlti
Sion

NEUCHÂTEL AVIS LOCATION DE VOITURES SA _ - .„-* vavëyGarage Patthey, Pierre à Mazel Tél . (038) 5 30 16 _ i ¦/# V ZUrich

Des crevettes surgelées
dans un lit de sel

De la semoule refroidie à moins trente
degrés centigrades peut consti tuer une ex-
cellente méthode pour surgeler certains ali-
ments. Ceux-ci sont plongés dans ce « b a i n »
de semoule, continuellement refroidi par
de l' air glacé qui le traverse. Il est égale-
ment possible d' employer d'autres produits
que de la semoule, par exemple du sucre
lorsqu 'il s'agit de surgeler des frui ts , ou
du sel lorsque les aliments à traiter sont
à consommer salés. Cette méthode a été
mise au point par les Etablissements Berry .

Divertir en informant
CETTE S E M A I N E  AU PARLE-

MENT (Suisse romande). — En pro-
duisant cette nouvelle émission, le dé-
partemen t de l'information de la télévi-
sion suisse romande fait preuve d'esprit
civique. Il est aidé dans la réalisation
de ses objectifs , par les responsables
de l'établissement de la grille des pro-
grammes qui , lors des sessions des
Chambres fédérales, ont supprimé la
diffusion d' un épisode du feuilleton
quotidien . Cette décision donne toute
sa valeur â l'initiative du département
de l'information puisqu'un large public
est ainsi touché par l'émission. Pour-
tant, il se pourrait que cette suppression
entraîne une vague de réactions ; spé-
cialement lorsque la série diffusée est
bonne. C'est pourquoi, il aurait peut-être
été plus pruden t de supprimer l'édition
de « Carrefour », qui, généralement, est
suivie avec moins de passion. Hier, Gas-
ton Nicole et ses invités ont évoqué
les principaux aspects de la semaine
parlementaire écoulée. Ils se sont entre-
tenus du nouveau régime fiscal fédéra l,
des problèmes du logement et de la pro-
chaine élection de deux nouveaux con-
seillers fédéraux. Cette abondance poli-
rait nuire à tout autre émission d'in-
formation. Mais, dans le cas de « Cette
semain e au parlement >, il ne s'agit pas
tant d'aller au fond des choses, mais
plutôt de rappeler des déesions, de mo-
tiver des options. Le débat sur les mo-
dalités de l'élection au Conseil fédéral
mériterait d'être repris dans le détail.
De plus, Gaston Nicole doit veiller à
ce que les principales tendances soien t
représentées dans son émission. Par
exemple, pourquoi n 'avoir pas donné la

parole à ceux qui ont lancé l'initiative
relative au droit du logement ?

CARREFOUR (Suisse romande). —
« Genève, ville ouverte » tel aurait pu
être le titre de la dernière édition du
magazine des actualités dites romandes.
Le problème traité n'est pas propre à la
cité de Calvin, mais il était plus sim-
ple de l'envisager sous un seul angle.
Ainsi, les téléspectateurs des autres can-
tons auront une fois de p lus été lésés.
De plus, les dernières déclarations anéan-
tissaient cette longue séquence puisqu'elle
était sans mobile réel. Enfin, rappelons
que «r Carrefour » doit être un magazi-
ne qui divertit tout en informant.

CAMÊRA-SPORT (Suisse romande).
— L'hôtesse de service a prétendu que
le sport mène à tout. Pour notre part,
nous prétendrons que la télévision mè-
ne partout. A la sidte dun reportage con-
sacré au football ivoirien, très intéres-
sant du reste, nous contestions l'utilité
d' un important déplacement pour vingt
minutes d'émission, alors que les sujets
ne manquent p a s  chez nous. Hier, nous
avons pu constater que l'équipe romande
en a profité pour visiter le pays, puis-
qu 'elle nous a ramené un autre document
n'ayant aucun rapport avec le sport...
La concession n'est pas gaspillée... A
entendre certaines conversations, après le
passage de la télévision dans certains
coins du pays, il semblerait que de nom-
breux téléspectateurs ne soient pa s de
cet avis. Si Boris Acquadro ne s'est pas
rendu en Côte-d''Ivoire pour honorer des
contrats d'aide technique, nous nous
rangerons du côté des mécontents. Les
deniers du service des sports auraient
été gasp illés !

J.-Cl. LEUBA

Mj BIBLIOGRA PHIE
Dr Ernest Jones

THÉORIE ET PRATIQUE DE
LA PSYCHANALYSE

(Ed. Payot , Paris)

Célèbre par sa monumentale Vie de
Freud, où il décrit aussi l'histoire du dé-
veloppement de la psychanalyse, Ernest
Jones (1879-1958) fut l' un des principaux
artisans de ce mouvement. La fidélité de
son affection pour Freud , le rôle qu 'il a
tenu auprès des plus proches disciples de
celui-ci, son audience internationale lui ont
donné une place prépondérante parmi les
fondateurs de la psychanalyse.

Tout en restant fidèle aux principes es-
sentiels de la psychanalyse, l'œuvre de Jo-
nes s'ouvrit  cependant à des perspectives
nouvelles et resta sensible aux tendances
qui actuellement ont profondément marqué
l'évolution de cette science. 11 sut donc
enrichir les acquisitions essentielles , mais
découvrir aussi les voies d' une recherche
féconde qu 'il encouragea de toute son au-
torité.

Rédigés entre 1910 et 1947, les travaux
qui constituent ce recueil sont d'inspira-
tion très diverse et permettent  d' apprécier
en Jones à la fois le conférencier br i l lant ,
le présentateur respectueux , clair et pré-
cis, le clinicien proche .des fai ts  qu 'il ou-
vre à des significations nouvelles , et le
théoricien original aux vastes synthèses.

Conrad Adenauer
MÉMOIRES (Tome IH)

(Editions Hachette)
Ce troisième et dernier volume de l'édi-

tion française des Mémoires du chancelier
Adenauer couvre la période située entre le
printemps 1956 et décembre 1963, date à
laquelle M. Adenauer abandonn a ses fonc-
tions de chancelier de l'Allemagne fédérale.
L'intérê t de ce volume tient naturellement
à la personnalité du grand homme d'Etat ,
mais aussi aux révélations qu 'il apporte sur
la position très particulière de son pays dans
le concert des nations. U retrace, en outre,
certains grands événements tels que l'expé-
dit ion de Suez , événements de Pologne et
de Hongrie, réunion de la Sarre à l'Alle-
magne , chute de la IVe République , con-
férence au sommet à Paris , etc. C'est donc
une large part de notre histoire commune
qui se trouve ici relatée.

Karol Bor
PRÉVENEZ LE TOUBIB

(Fleuve Noir)
Le « Toubib • agent hors-cadre, est un

combattant  solitaire. A la recherche de l'une
de ses charmantes recrues, kidnappée à
Frankfort , il découvre une redoutable or-
ganisation secrète qui lui propose un pacte.
A la suite d'une série d' aventures fantasti-
ques il découvre la vérité et rétablit l'ordre
dans ce monde mystérieux de la guerre
secrète.

' Problème No 965
1 2 3 4 5 6 7 8 9  10

HORIZONTALEMENT

1. Voile de l'arrière. 2. Modifier par
une action nouvelle. 3. Il baigne Saint-
Omer. — Préfixe. — Première moitié. 4.
Abréviation d'un titre. — Monnaie d'or.
5. Squelettes. 6. Bien marqué. — Poisson
rouge. — Pronom. 7. Comédie d'Aristopha-
ne. — Ecrivain et théologien janséniste. 8.
Article étranger. •— Grande peine. — Di-
gne de confiance. 9. Le bon écolier n'en
a jamais. — Article. 10. Dirigés vers la
cauche.

VERTICALEMENT
1. Chasser ou pêcher en marge du droit.

2. Partie de poulie. — A l'exclusion de tou-
tes autres. 3. Préfixe. — Entre dans un ma-
quis. — Pronom. 4. Nom de rayons. —
Le paradis perdu. 5. Il n'a pas de prix.
— Boisson de malade. 6. Un peu simplet.
— Mis en mouvement. 7. Pour faire des
barres parallèles. — Poterie opaque. —
Conjonction. 8. Elle fut  deux fois impé-
ratrice. — Face du toton. 9. Petit sac ana-
tomique membraneux. 10. Plage bretonne.
— Instruments à cordes.

Solution du Xo 964
1 2  3 4 5 6 7 8 9  10

NEUCHÂTEL
CONCERT. — Aula du nouveau gymnase,

20 h 30 : Alfredo Dominguez et Los
Jairas' (folklore bolivien).

EXPOSITIONS. — Galerie des Amis des
arts : Exposition Miep de Leeuwe, Hol-
lande et Gilbert Reinhardt , Lausanne.

Musée cantonal d'archéologie (hôtel Du-
Peyrou : Exposition.

Musée d'ethnographie : Exposition Japon ,
théâtre millénaire vivant.

Galerie de In Tour de Diesse : Peintures de
L. Fraquelli ; Cl. Guye et R. Colliard .

Galerie Karine : Exposition R. Bohnenblust.
TPN, centre de culture : Exposition de pho-

tos de J. Alexander ; 20 h 30, M. Bon-
homme et les incendiaires.

CINÉMAS. — Rex : 20 h 15, Le Rouge et
le noir. 16 ans.

Studio : 20 h 15, Les Frères Karamazov.
16 ans.

Bio : 18 h 40 et 20 h 45, Thérèse et Isa-
belle. 18 ans.

Apollo : 15 h et 20 h 30, Un détective à
la dynamite .  16 ans.

Palace : 20 h 30, Le Baron Vampire. 18
ans.

Arcades : 20 h 15, Il était une fois dans
l'Ouest. 16 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS
L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.

DANCING
Le Corsaire de 20 h à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 24 h.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : M. Wild-
haber , Orangerie.

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte : 20 h 30,

Les Sultans.

Galerie d'art de la Côte : Exposition Jean
Thiébaut.

COLOMBIER
CINÉMA. — Lux : 20 h 15, Danger diabo-

lique.
Pharmacie de service : Frochaux.

SAINT-BLAISE
CINÉMA. — Royal : 20 h 30, Adieu l'ami.

LE LANDERON
CINÉMA. — Cinéma du Château : 20 h 30,

La Poursuite impitoyable.

La matinée sera placée sous des configurations favorables. L'après-midi sera propice
aux travaux de longue haleine. ,
Naissances : Les enfants de ce jou r seront capricieux,, changeants mais ils auront de très
bonnes idées.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Faites quelques exercices physiques.
Amour : Vous travaillez trop, distrayez-
vous. Affaires : Ne traitez rien aujourd'hui.

TAUREAU (20/4-20/5)
Santé : Recherchez les causes de vos maux
de tête. Amour: Passez une ou deux soirées
au calme. Affaires : Forcez votre action
pour convaincre.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Menez une vie régulière. Amour :
Ne vous fiez pas aux apparences. Affaires :
Entourez-Yous de collaborateurs.

CANCER (22/6-22/7)
Santé : Attention à l'intoxication alimentai-
re. Amour : Portez plus d'intérêt à vos amis.
Affaires : Evitez de prendre position.

LION (23/7-23/8)
Santé : Surélevez le pied de votre lit .
Amour : Ecoutez la voix de la raison. Affai-
res : Votre valeur sera reconnue.

VIERGE (24/8-23/9)
Santé : Vous n'êtes pas en excellente condi-
tion. Amour : Votre attitude étonne beau-
coup. Affaires : Fournissez un travail im-
peccable.

BALANCE (24/9-23/10)
Santé : Couvrez-vous plus chaudement.
Amour : Vous devez demeurer optimiste.
Affaires : Ne vous engagez pas dans une
situation délicate.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Prenez un petit déjeuner substan-
tiel. Amour : Petite déception sentimentale.
Affaires : Vous devrez faire preuve d'éner-
gie.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Remplacez le vinaigre par du citron.
Amour : Respectez la personnalité de cha-
cun. Affaires : Ne comptez que sur vous.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Evitez les féculents et l' alcool.
Amour : Respectez les opinions des autres.
Affaires : La concurrence sera sérieuse.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Aérez plus souvent votre lieu de
travail. Amour: Vos amis apprécient votre
entrain. Affaires : Améliorez votre rende-
ment.

POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Elle est tributaire de votre moral.
Amour : Des questions précises vous seront
posées. Affaires : Ne laissez pas passer une
occasion de gain.

Mais
arrêtez donc
de tousserM

Essayer le Sirop des Vosges : II
calme rapidement votre toux ; vous
dormez enfin d'un bon sommeil et
respirez librement.
Le Sirop des Vosges a fait ses preuves,
car c'est un remède à base de plantes
efficaces et de composants actifs . De
f)lus , il a un goût igréable et il est
éger à l' estomac. Il existe une for-

mule spéciale pour les diabétiques.
Rhume, toux , grippe, bronchite
simp le : Sirop des Vosges Cazé.

ZURICH

OBLIGATIONS S déo. 4 déo.

3 >l, Fédéral 1949 . . 90.50 90.50 d
2 ,/i '/< Péd. 1954, mars 94.50 94.50 d
3 •/. Féd. 1955, Juin . 89.25 89.50
4 V. •/. Fédéral 1965 . . 93.25 93.25 d
4 ¥i V. Fédéra] 1966 . . 93.— 93—
5 V. Fédéral 1967 . . 98.25 98.25

ACTIONS
Swissair nom 705-— 710.—
Union Bques Suisses . 4460.— 4430.—
Société Bque Suisse 3255.— 3220.—
Crédit Suisse 3465.— 3450—
Bque Pop. Suisse . . . 2140.— 2125.—
Bally 1390-— 1380.—
Electro Watt 2005.— 1985 —
Motor Coiombus . . . 1450.— 1450.—
Italo-Sulsse 221.— 220.—
Réassurances Zurich . 2295.— 2280.—
Winterthour Accld. . . 1100.— 1100.—
Zurich Assurances ¦ . 6125.— 6100.—
Alu. Suisse nom. . . . 1640.— 1650.—
Brown Boverl 2205.— 2170.—
Saurer i960.— 2055—
Fischer 1500. — 1500—
Lonza 2470.— 2460.—
Nestlé porteur . . . .  3245— 3225 —
Nestlé nom 2095.— 2085.—
Sulzer . . . . . . . .  3950.— 3975.—
Ourslna 3070.— 3050.—
Alcan-Alumlnlum . 113.— 113.—
American Tel & Tel 220— 217. —
Canadien Pacifie . . . 290 V. 289—
Chesapeake & Ohlo . .— —.—
Du Pont de Nemours 464.— 458.—
Eastman Kodak . . . .  321.— 319.—
Ford Motor 181.— 177.—ex
General Electric . . 342.— 333—
General Motors . . . 305.— 302—
D3M 1531.— 1520.—
Internationa] Nickel 180 7> 179.—
Kennecott 188.— d 186 V2
Marcor 217 V. 212—
Std OU New-Jersey . 266.— 262 ',£,
Union Carbide 164.— 162 V2
U. States Steel . . . .  152.— 150.—
Machines Bull 79.— 79.—
Italo-Argentlna Cla . 38 '/» 38 %
Philips 77 '/. 76—
Royal Dutch Cy . . 176 "1 175—
Sodec 172 V» 173—
A. E. G 283— d 278 —
Farbenfabr. Bayer AG 226 "* 224.—
Farbw. Hoechst AG 292.— 288 V2
Mannesmann 193.— 188.—
Siemens 318.— 313.—

BALE ACTIONS
Clba , porteur 12875.— 12825—
Clba, nom 9990— 9950.—
Sandoz 9075.— 9000—
Gelgy, porteur . . . .10550.— 10400.—
Gelgy, nom 6750.— 6725.—
Hoff. - La Roche (bj) 176500.— 175500.—

LAUSANNE ACTIONS
B. C Vaudolse . . . 1140.— 1135.—
Crédit Forn-. Vaudois 1035.— 1030—
Innovation SA 285.— 300.—
Rom. d'électricité . . . 362.— 360.— d
Ateliers constr. Vevey 605.— 600.— d
La Sulsse-Vle 3050.— 3050.— d

Cours communiqués, sans engagement,
pax la Banque Cantonale Neuchâteloise

HORS-BOURSE
Fund of funds . . . .  21 07 20.92
Int. lnv. trust . . . .  8.30 8.69

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 3 déc. 4 déo.

Banque Nationale . . . 530.— d 530.— d
Crédit Fonc. Neuchàt. 750.— d 750.— d
La Neuchâteloise as. g. 1600.— d 1600— d
Appareillage Gardy . . 225.— d 225.— d
Câbl. élect. Cortaillod 8600— 8550.— d
Câbl. et tréf. Cossonay 2675.— d 2675.— d
Chaux et clm. Suis. r. 515.— 520.— d
Ed. Dubied & Cie S.A. 1500.— 1520 —
Ciment Portland . . 3900.— o 3900.— 0
Suchard Hol. S.A. <A> 1290.— d 1290.— d
Suchard Hol. SA. «B> 7750.— d 7700.— d
Tramways Neuchâtel 390.— d 390.— o
Sté navigation lacs .
Ntel-Morat, priv. . . . 65.— d 65 — d

OBLIGATIONS
Etat Neuch. 2% 1932 98.25 98.50 o
Etat Neuch. 4% 1965 93.— d 93.— d
Etat Neuch. 3Vz 1946 97.50 d 97.50 d
Com. Neuch. 5 1967 94.— d 94.— d
Com. Neuch. 3 1951 94.50 d 94.50 d
Chx-de-Fds 5 1966 94.— 0 94.— o
Le Locle 5 1966 92.50 d 93.— o
Châtelot 5Vi 1968 94.50 d 94.50 d
Elec. Neuch. 3 1951 97.— d 97.25
Tram. Neuch. 3% 1946 93— d 93.— à.
Paillard S.A. 3% i960 94— d 94.— d
Tabacs N.-S. 4 1962 91. - d 91.— d
Raff.  Cress. 5% 1966 98.50 d 99.— d

Cours des billets de banque
étrangers

du 4 décembre 1969
Achat Vente

France 73.— 76—
Italie —.68 —70
Allemagne 115.50 118.J0
Espagne 6.— 6.25
U. S. A 4.27 4.33
Angleterre 10.25 10.55
Belgique 8.30 8.70
Hollande '. . . 118.50 121.50
Autriche 16-55 16.85

Marché libre de l'or
Pièces suisses 53.— 67.—
Pièces françaises . . 51.— 55.—
Pièces angl. anc. . . . 45.— 48.—
Pièces angl. Elisabeth 40.— 44.—
Pièces américaines . . 250.— 280.—
Lingots 4850.— 4950—

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise

Cours des devises
du 4 décembre 1969

Achat Vente
Etats-Unis 4.29 % 4.30'/2
Canada 3.99 4.02 %
Angleterre 10-29 10.33
Allemagne 116.55 116.95
France 77.10 77.45
Belgique 8.64 8.67 Va
Hollande 119-20 119-55
Italie —.6355 —.6880
Autriche 16.61 16.66
Suède 83.20 83.45
Danemark 57.30 57.60
Norvège 60.10 60.30
Portugal 15-03 15.17
Espagne 6.12 6.18

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise

DU VENDREDI 5 DÉCEMBRE

18.00 Bulletin de nouvelles.
18.05 Echanges.
18.30 L'actualité an féminin.
18.40 Avant-première sportive.
19.00 (C) Trois petits tours.
19.05 Le Petit Monde de Marie-Plaisance.
19.40 Carrefour.
20.00 Téléjournal.
20.20 Temps présent.
21.40 (C) Mauregard,

De nos jours. Dernier épisode.
22.40 Soir-information.
22.55 Téléjournal.

10.12 Télévision scolaire.
12.30 Midi-magazine.
13.00 Télémidi.
13.15 Midi-magazine.
14.03 Télévision scolaire.
15.05 Télévision scolaire.
16.30 Télévision scolaire.
18.15 Dernière heure.
18.20 Le Schmilblic.

Jeu
18.35 Phrase clé.
18.55 Les Aventures de Babar.
19.00 Actualités régionales.
19.25 Café du square.
19.45 Télésoir.
20.20 Appel pour l'UNICEF.
20.25 UNICEF 69.
21-25 Les Vieux.
22.40 Dominantes.
23.10 Télénuit.

13.30 Conservatoire national des arts et
métiers.

18.00 Conservatoire national des arts et
métiers.

19.00 Actualités régionales.
19.20 Colorix.
19.40 Rendez-vous de l'aventure.
20.10 L'amour de l'art.
20.30 Télésoir.
21.05 Appel pour l'UNICEF.
21.10 Sainte Jeanne.
22.55 A propos.

14.15, télévision scolaire. 15.15, télévision
scolaire. 17 h , Il Saltamartino. 18.15, télé-
vision éducative. 18.44, fin de journée.
18.50, téléjournal. 19 h, l'antenne. 19.25, fla-
mingos en Péril. 20 h , téléjournal. 20.20,
Was kam denn da ins Haus. 21.50, télé-
journal. 22 h, spectrum. 22.30, Joy and the
Hit Kids.

16.35, téléjournal. 16.40, une curieuse clas-
se. 17.55, téléjournal. 18 h , programmes ré-
gionaux. 20 h , téléjournal , météo. 20.15,
cours de danse. 21 h , nouvelles de Bonn.
21.15, L'Homme de fer. 22.05, téléjournal ,
météo. 22.20, Tragédie de chasse. 23.55, té-
léjournal.

17.30, informat ions , météo. 17.35, télé-
sports. 18.05, plaque tournante. 18.40, Pat
et Patachon. 19.10, Quatre femmes dans la
maison. 19.45 , informations , actualités, mé-
téo. 20.15 , la lut te  de l'Irlande. 21.45, ri-

ches, super-riches, et Texas-riches. 22.15,
nouvelles du monde catholique. 22.30, in-
formations, météo. 22.40, boxe.

Echanges (Suisse, 18 h 05) : Certains
propos mériteraient d'être entendus des
adultes. Une programmation peu favo-
rable au dialogue des générations.
Temps présent (Suisse, 20 h 20) : L'ac-
tualité en images et quelques tentati-
ves d'amélioration de la présentation.

J.-Cl. L.

Sotrens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous, informations. 6.59,

horloge parlante. 7 h, miroir-première. 8 h ,
informat ims et revue de presse. 9 h, in-
formations. 9.05, Robert Schumann. 9.15,
émission radioscolaire. 9.45, Robert Schu-
mann. 10 h, informations. 10.05, Robert
Schumann. 10.15, reprise radioscolaire. 10.45,
Robert Schumann. 11 h , informations. 11.05,
spécial-neige. 12 h, informations. 12.05, au-
jourd 'hui. 12.25, quatre à quatre. 12.29, si-
gnal horaire. 12.30, miroir-midi. 12.45, L'Af-
faire Blaireau. 13 h, musicolor. 14 h , in-
formations. 14.05 , chronique boursière. 14.15,
reprise radioscolaire. 14.45 , moments musi-
caux. 15 h, informations. 15.05, concert
chez soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures ; Sarn. 17 h, informations.
17.05, pour vous les enfants. 17.15, tous
les jeunes. 18 h, informations. 18.05, le
micro dans la vie. 18.40 , chronique bour-
sière. 18.45, sports. 19 h, le miroir du mon-
de. 19.30, la situation internationale. 19.35,
bonsoir les enfants. 19.40, le jeu de l'oie.
20 h , magazine 69. 21 h, concert par l'Or-
chestre de chambre de Lausanne. 22.30,
informations. 22.35, les chemins de la vie.
23 h, plein feu sur la danse. 23.25, mi-
roir-dernière. 23.30, hymne national.

Second programme
12 h, midi-musique. 14 h, Musik ara

Nachmittag. 17 h, musica di fine pomerig-
gio. 18 h, tous les jeunes. 19 h , per i lavo-
ratori italiani in Svizzera. 19.30, musique
légère. 20 h , informations. 20.15, perspec-
tives. 21.15, actualités universitaires. 21.45,
de vive voix. 22.30, jazz à la papa. 23 h,
hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h , 12.30, 15 h,

16 h, 23.25 , informations. 6.10, bonjour
champêtre. 6.20, musique populaire. 6.50,
méditation. 7.10, auto-radio. 8.30, concert.
9 h, le pays et les gens. 10.05, chansons
populaires. 10.20, radioscolaire. 10.50, Intro-
duction et Allegro Spirituoso, D. Wright.
11.05, Schweiz-Suisse-Svizzera. 12.40, rendez-
vous de midi. 14 h, la fleur du mois. 14.30,
mosaïque musicale. 15.05, conseil du mé-
decin. 15.15, disques pour les malades.

16.05, Poker meurtrier, pièce. 16.55, or-
chestre C. Stapleton. 17.30, pour les enfants.
18 h , informations-météo, actualités. 18.15,
radio-jeunesse. 18.55, bonne nuit les petits.
19 h, sports, communiqués. 19.15, informa-
tions , météo, actualités. 19.50, chronique
mondiale. 20 h, black and white Minstrcl
Show No 11. 20.30, Meurtre au pays du
Pharaon , série policière. 21.05 , swingin ' Lon-
don. 21.30, la musique c'est leur vie. 22.15,
informations , commentaires, revue de presse.
22.30, entrons dans la danse. 23.30, rapide
de nuit.
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| | S—« 6 dé,_e | i
i m L—^ ' j
1 m ¦_ 2me anniversaire p. _» s

i Offres spéciales dès ce jour |
I *_ _:/\ i
i au rayon fruits et légumes : mandarines CLEMENTINES le kg I60 S
I H I
| au rayon pâtisserie : mille-feuilles au mètre le mètre %#•" |
I 170 Ii au rayon vin: vin rouge du MAROC BENI-AMAR le litre I + verre i1 150 1
$ ' au rayon fleurs : roses de Cobourg 5 pièces ¦ 1

| au rayon boucherie : ENTRECOTE F CHOIX 100 g l̂  1
fr. Avec timbres coop && i
Un saucisson?..
Goûtez ceux de la

BOUCHERIE
CHARCUTERIE

F.GUTMANN
Avenue du ler-Mars

Quelques suggestions
pour vos cadeaux :

globes terrestres
constructions Heller

plumes réservoir - stylos à bille
papeteries en étuis ou en boîtes
albums de photos , puzzles , etc.

PAPETERIE

B&m£
PLACE DE LA POSTE

| I 
', Fabricant d'horlogerie

offre

1 lot
; de 2000 mouvements

5K' " 6G20 , 17 r»bis. sans
Incabloc, doré rc**., î t f n  prix

| très avantageux.
¦ Qualité excellente.

Livraisons immédiates.

, Adresser offres écrites à AC
2952 au bureau du journal.i —zzzz^zizzzzzz—
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^^
j Choix complet, y compris toutes
' les pièces de rechange. Service
' après-vente assuré par du per-

sonnel expérimenté et capable de
I construire une maquette de A
¦ à Z.

Toutes les nouveautés 1970 sont
I arrivées.
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A vendre
1 paire
de skis
150 cm, 1 paire de
souliers de ski ; gran-
deur 36, à boucles,
et deux anoraks pour
12 et 15 ans environ.
Tél. 5 67 64.

j A vendre d'occasion
quelques

radiateurs
à gaz

j à catalyse ou infra-
rouge. Modèles de
démonstration peu
utilisés.
Egalement
quelques

poêles
à mazout
occasions en
excellent état.
Appareils exposés
à l'usine GRANUM
S.A., rue des
Tunnels , Cuvette
de Vauseyon.
Ouvert jusqu'à
18 h 30. ainsi que
le samedi matin.

????????????
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Savoir profiter des occasions !
Cette fin de semaine, notre offre
spéciale et surtout avantageuse:
ragoût-roulé de veau, 1er choix,
le 1/2 kg. sans os Fr. 6.50.

Transformation et
réparation de man-
teaux et vestes de

R. Poffet. tailleur ,
Ecluse 10. Neucliàte l
Tél. 5 «0 17.

A vendre, éventuelle-
ment à louer,

PIANO
PIANO

A
Q UEUE
d'occasion (marques
de Ire classe)
5 années de garantie.

ORGUE
électronique à prix
avantageux.
Tél. (031) 44 10 82
Heutschi, Berne.

Une alouette ne fait pas
le printemps...

Mais le printemps prochain fera
de Neuchâtel une ville ouverte
à la joie de vivre et à la bonne
humeur
grâce à la

QUINZAINE COMMERCIALE
DE NEUCHÂTEL

du 28 mal au 6 juin 1970

SOLITAIRE
C'est encore le moment de vous
trouver des amis ou un conjoint
pour passer joyeusement les fêtes
de fin d'année. Si vous avez de
20 à 70 ans, choisissez librement la
personne qui correspond à vos
désirs. Centre-Union, club, Etoile 1,
2300 la Ghaux-de-Fonds vous en-
voie gratuitement sa documenta-
tion. Discrétion assurée.
Tél. (039) 2 22 75, de 18 à 20 heures.
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A vendre deux

grandes
malles -
armoires
avec tiroirs et
porte-habits,
8 malles de diffé-
rentes grandeurs,
à partir de 40 fr.
KARST,
le Landeron,
route de la Neuve-
ville 43 B.
Tél. 7 80 44.

Location de

FILMS
8 !lftA_
et SUPER 8 mm
Renseignements à
case postale 12,
2852 Courtételle.
Catalogue sur
demande contre
50 c. en timbres-
poste.
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ARRIVAGE DU JOUR en exprès,
de l'océan au restaurant City

la portugaise
elle vous ravi gote pour , peut-èirc :

un TURBOT grillé
ou des SCAMPIS à l'indienne

Place Piaget - Tél. 5 5412

M. Celio confirme l'augmentation des taxes
sur les spécialités d'eau-de-vie indigène

DEBAT SUR LA REGIE DES ALCOOLS AU CONSEIL NATIONAL

Coopération technique : on aborde l'augmentation des crédits
(CPS - ATS). — Jeudi matin , le Con-

seil national a voté une série de crédits
supplémentaires aux budgets de la Confé -
dération et des PTT pour 1969 et adopté ,
sur rapport de MM. Grueter , socialiste
bernois , et Barras, conservateur fribourgeois ,
le rapport et les comptes de la Rég ie
des alcools pour 1968-69, dont le béné-
fice s'élève à 121,69 millions de francs.

La discussion des comptes de la Régie
des alcools a été l'occasion pour M. Ge-
rosa (ind-SG) de réclamer une augmenta-
tion des taxes frappant les spécialités d'eau -
de-vie indigènes et une production plus
forte de jus de raisin sans alcool. M. Ce-
lio, conseiller fédéral, lui a donné partiel-
lement satisfaction : en dépit de l'interven-
tion en sens inverse de deux députés pay-
sans, il a fait savoir que l'augmentation
de ces taxes, de 50 %, était inéluctable.
Il en résultera une hausse d'environ un
franc par litre de kirsch, par exemple. Cer-
tains droits de monopole frappant l'alcool
importé seront aussi majorés, et la qualité
de l'eau-de-vie importée sera contrôlée plus
sévèrement.

ÉPURATION DES EAUX
Le rapport, qui avait été présenté par

M. Barras (Fribourg), a été approuvé à
l'unanimité. Le conseil a de même accep-
té sans opposition de prolonger le délai
imparti au Conseil fédéral pour faire rap-
port sur l'initiative populaire pour la pro-
tection des eaux contre la pollution des
eaux. La revision de la loi sur la protec-
tion des eaux est en effet en cours, et le
projet pourra être soumis au parlement
dans les premiers mois de 1970. M. Du-
bois (PDT - Neuchâtel) a toutefois insisté
sur la gravité du problème et a demandé
des mesures immédiates sur l'étiquetage des
détergents. Le conseiller fédéral Tschudi a
pris note de ce vœu.

COOPÉRATION TECHNIQUE
On peut alors passer an principal objet

de l'ordre du jour, l'augmentation du cré-
dit pour la coopération technique (60 mil-
lions de francs par an au lieu de 40
millions).

Les rapporteurs sont MM. Hofer (PAB-
BE) et Deonna (lib-Gencve). La commis-
sion unanime propose d'accepter le projet
du Conseil fédéral qui prévoit la continua-
tion du programme actuel en faveur du

tiers monde, avec adjonction de quelques
mesures de nouvelles. Cent trente-huit pro-
jets sont en cours. L'accent doit être mis
encore davantage sur le développement agri-
cole pour favoriser ce qu'on appelle la
« révolution verte ». Dans certains pays en
voie de développement, la production agri-
cole couvre les besoins grâce à ces ef-
forts, malgré la progression démographique.

M. Deonn a a conclu en félicitant le
service de la coopération technique pour
son excellent travail. On peut cependant

se demander si on ne pourrait pas mieux
coordonner le travail des divers départe-
ments s'occupant d' aide au développement.
Il faut en outre développer l ' information de
l' opinion publique chez nous, souvent en-
core hostile au développement des efforts
en faveur du tiers monde.

Dix-neuf orateurs sont inscrits pour l' en-
trée en matière. Le premier, M. Furgler
(CCS-SG) réclame une pla nification globale
de la coopération technique , une meilleure
coordination , une meilleure information

non seulement du public , mais aussi des
parlementaires (on pourrai t par exemple
publier un rapport annuel). Ceci dit , le
groupe conservateu r chrétien-social appuie
totalement le projet du Conseil fédéral.
Le groupe démocratique et évangélique
serait même disposé à voter un crédit
encore plus élevé, dit M. Sauser (ZH).
Mais l' utilisation des crédits doit être con-
trôlée avec soin , au besoin par des voya-
ges sur place de députés. Le débat se pour-
suivra lundi.

Miracle à Genève
pour un conducteur
Dix secondes plus tard c'était le drame
(c) La chaussée verglacée et un coupable
excès de vitesse ont joué un tour penda-
ble à un automobiliste genevois, M. Da-
niel Hunziker, domicilié 13, avenue Galla-
tin , si Genève.

Ce conducteur perdit la maîtrise de
son véhicule près du pont de l'Ecu, à
Châtelaine, et tomba sur la voie ferrée.

L'auto était immobilisée sur le toit.

Le chauffeur parvint à s'en extraire péni-
blement, en brisant une vitre. Il n 'était que
commotionné. II était temps : un convoi
arrivait qui happa la voiture et la poussa
sur 200 mètres avant de pouvoir s'arrêter.
De l'auto, il ne reste qu'un amas de
ferraille. M. Hunziker, lui, est indemne.
Mais quelle peur !

Quatre ans de réclusion pour
un étranqleur par passion !

(c) C'est un criminel hors série qui s'est
assis, jeudi matin , sur le banc d'infamie
de la Cour d'assises de Genève. Le crime
qu 'il a commis dépasse l' entendement , dans
la mesure où l'on a peine à penser que
la passion amoureuse l'ait dicté. £t pour-
tant, c'est bien de cela qu 'il s'est ng:.
En mars 1968, Pasquale Miridi , un ou-
vrier ébéniste italien de 29 ans, installé
à Genève depuis peu , exécutai t froidement
sa maîtresse, Mlle Berth e Ceva, de 37 ans
son aînée... L'Italien était éperdument amou -
reux de cette vieille femme qui aurait
presque pu être sa grand-mère. Il se lia
avec elle et l'idylle dura plusieurs mois,
avant que la vieille demoiselle se lasse de
son compagnon.

Elle mit Miridi à la porte. Celui-ci re-
vint, s'obstina , voulut reprendre la vie
commune avec Mlle Ceva. Elle le repous-

sa poliment , sans se douter que ce refus
allait provoquer le drame.

Les témoins ont défilé durant toute la
matinée pour réitérer les dépositions faites à
l'instruction.

Au banc du ministère public , c'est le
procureur général en personne qui conduit
l'accusation.

Dans un réquisitoire très modéré , mo-
dèle d'humanité, M. Jean Eger, procureut
général , a reconnu que les conclusions des
experts psychiatres — déficience mentale
— étaient indiscutables. L'accusation pu-
blic laissa ainsi la porte entrouvertes aux
circonstances atténuantes. Il a cependant
demandé au jury de rendre un verdict de
culpabilité sur tous les points.

Après les plaidoiries , Pasquale Miridi ,
l'étrangleur de la rue ButUni , a écopé de
quatre années de réclusion. Il a été expul-
sé pour cinq ans. R. T.

Début aux Etats sur les «petites
amendes»: la loi fédérale votée
Modifications au texte légal voté par le National

BERNE (ATS). - Jeudi matin , le Con-
seil des Etats a approuvé une contribution
de 20 millions de francs pour assurer la
mise en valeur de betteraves sucrières de
1969 et valable une année, déjà adopté
par le Conseil national. Le vote sur l'ur-
gence interviendra plus tard. M. Heimann
(ind-ZH) a développé une motion , invitant
le Conseil fédéral à soumettre aux Cham-
bres un arrêté fédéral prorogeant de cinq
ans, le régime en vigueur pour le cas où
le nouvel arrêté sur l'économie sucrière
indigène serait rejeté . Cette motion est re-
jetée par 37 voix contre 1.

La loi fédérale sur les amendes d'ordre
Infligées aux usagers de la route donne
lieu à un débat. En effet, le Conseil
des Etats a apporté une série de modifi -
cations au texte légal voté par le Conseil
national. M. Munz (rad-TG) explique cet-
te procédure simplifiée. La disposition se-
lon laquelle l'amende d'ordre ne sera pas
infligée ponr des contraventions qui n'ont
pas été constatées par des organes de po-
lice eux-mêmes, avait été biffée par le Na-
tional. Le Conseil national décide de la
réintroduire. De même, il maintient la
disposition selon laquelle les organes de
police n'ont le droit de percevoir des amen-
des sur la route que s'ils portent l'unifor-
me de service. Le Conseil des Etats a in-

troduit une disposition nouvelle, selon la-
quelle les amendes d'ordre jusqu 'à 20 fr,
ne sont pas inscrites aux registres central
et cantonal des peines. De plus, de telles
amendes peuvent être payées immédiatemenl
contre quittance ne mentionnant pas le
nom.

« SIMPLD7IER, DIT M. GROSJEAN -
Au cours de la discussion sur des dé-

tails infimes, M. Grosjean (rad-NE) de-
mande que l'on n 'oublie pas le sens el
le but de In nouvelle loi : simplifier et
non rendre encore plus complexe la pro-
cédure des « petites amendes ». Le Con-
seil des Etats adopte la loi par 33 voix
sans opposition.

L'adhésion à l'accord européen sur les
transports des marchandises dangereuses par
route est voté par 28 voix sans oppo-
sition.

BUDGET DES CFF
M. Clavadetscher (rad-LU) rapporte au

sujet du budget 1970 des Chemins de fer
fédéraux avec un déficit probable de 8,7
millions de francs . L'un des problèmes ur-
gents consiste à prévoir un règlement pour
l'indemnisation des CFF pour leurs pres-
tations en faveur de l'économie générale.
M. Bodenmann (VS) touche le même pro-
blème et celui du financement des grands
projets extraordinaires tel l'aménagement
des lignes de transit qui s'inscrit dans les
données d'une coordination européenne des
transports. L'aménagement des lignes du
Simplon et du Lœtschberg présente-t-il de
nouveaux aspects ? M. Bonvin , conseiller
fédéral , répond qu 'il y a effectivement une
situation nouvelle, la capacité de trans-
port des CFF au Saint-Gothard est bien-
tôt arrivée à saturation. Les . discussions
avec les organes italiens pour l'aménage-
ment du tronçon italien du Simplon de
Domodossola à Iselle ont démontré l 'iden-
tité de vues sur la nécessité d'assurer aussi
l'aménagement des gares de Domo et de
Brigue , et des voies , en accélérant les tra-
vaux. Le Conseil des Etats approuve en-
suite le budget des CFF par 33 voix
sans opposition.

SUBVENTIONNEMENT
DE L'ÉCOLE FRANÇAISE DE BERNE
Le subventionnement de l'Ecole de lan-

gue française à Berne par la Confédéra-
tion par une participation de moitié de la
couverture des frais d'exploitation trouve
un bon accueil au Conseil des Etats. Seule
question de principe soulevée : une telle
aide fédérale à une école privée est-elle
constitutionnelle ? M. Pradervand (rad-VD)
au nom de la commission constate que
cette question a été discutée à fond en
1959 et que les scrupules ne sont pas
de mise : la Confédération soutient beau-
coup d'autres institutions culturelles. Le
Conseil des Etats adopte l'arrêté de sub-
ventionnement par 30 voix sans opposition.

Pou r maintenir dans le pays un nom-
bre suffisant de chevaux du train et de
mulets , le Conseil des Etats a augmenté
par 26 voix sans opposition le crédit-
cadre demandé par le Conseil fédéral à 18

millions pou r les années 1970 à 1972
Enfin, par 27 voix sans opposition , il a
alloué un crédit-cadre de 30 millions pour
l'octroi de subsides pour les véhicules à
moteur utilisables par l'armée, ce crédit
n 'étant disponible qu 'à partir du 1er jan-
vier 1972.

Â Winterthour : le témoin nommé membre
d honneur de la société Suisse-Israël

SUISSE ALEMANIQUE

WINTERTHOUR (ATS). — Jeudi après-
midi, le tribunal a entendu les premiers
témoins cités uniquement par la défense,
M. Spinner, ouvrier occupé sur l'aéroporl
de Kloten , est arrivé sur les lieux presque
en même temps que les pompiers. Il a
vu Rahamin se diriger vers Abdel Meh-
sen qui leva les mains, puis recula d'un
ou deux pas et fit mine de se retourner ,
en ramenant les bras vers le sol. C'esl
alors que l'Israélien tira sur Abdel Meh-
sen qui laissa tomber une sacoche que
le témoin prit d'abord pour un pistolet,
ainsi qu'il l'indiqua lors de sa première dé-
position. Il corrigea ensuite son erreur.

C'est M. Spinner également, qui désar-
ma l'un des Palestiniens, mais ce fait n'est
signalé que dans le procès-verbal daté du
5 mars.

« Pourquoi n'avoir pas fait mention plus
tôt de cet acte de courage ? » demande
Me Meisser.

« Je l'ai signalé immédiatement lors de
mu première déposition au poste de poli-

ce, le jour même de l'attentat, mais il y
avait à ce moment une telle agitation que
l'on n'a pas exactement noté tout ce qui
s'est dit. »

Me Lott, avocat de la partie civile, in-
tervient à son tour : « Pour votre acte de
courage, vous avez reçu une récompen-
se. En quoi consiste-t-clle ? >

Le témoin répond avec fierté : « Oui,
j'ai été nommé membre d'honneur de la
société Suisse - Israël. »

Puis vint le tour de M. Hobi , passa-
ger de l'avion de sport piloté par le com-
merçant saut-gallois entendu mercredi.

Il décrit comment, de l'avion de sport
qui roulait, selon lui , à quelque 50 ou
100 mètres du Boeing israélien , il a pu
observer comme un feu d'artifice sous
les réacteurs. Il signale ce phénomène à
la tour de contrôle qui répondit : « Nous
l'avons vu , croyez-vous que nous dormions
ici '.* »

Il ne put dire avec précision si les

agresseurs avaient continue de tirer, une
fols l'appareil israélien arrêté. Tout ce
qu 'il put affirmer, c'est que le danger d'une
explosion était considérable.

DANS LE « BLEU »
Enfin, le témoin est invité à donner

quelques explications sur les pouvoirs des
différentes autorités habilitées à exercer la
police sur l'aéroport de Kloten.

« Il y a trois postes de commandement,
répond le témoin, et chacun défend ses
prérogatives. »

Cette dernière déclaration ne contribue
pas spécialement à éclaircir la situation.

Acquittement dans un
procès d'atteinte

à l'honneur
BALE (ATS) . — L'acquittement de M.

Heinz Kreis, chroniqueur local (les
« Bas-ler Naehrichten », assigné - devant
le tribunal par--M. Marcel . H. Thuèring,
député au Grand conseil bâlois, est pas-
sé en force de chose jugée, le deman-
deur n'ayant pas fait appel. La plainte
se fondait sur le fait que M. Kreis
avait fait imprimer dans son journal un
communiqué de 1 '« action nationale
contre la surpopulation étrangère du
peuple , et de la patrie > . Dans ce com-
muniqué , le regroupement se distan-
çait de son membre, M. Tluiering, et
émettait le vœu que « ce ¦ personnage
douteux • déposerait incessamment son
mandat de député. M. Kreis a fourni des
documents prouvant qu'il existait plus
de 50 actes de défaut de bien contre le
demandeur et que celui-ci se trouvait
en outre sous l'inculpation de fausses
déclarations. Le tribunal en a conclu
que le défenseur était en droit de ne
pns retrancher du communiqué l'expres-
sion < personnage douteux » .

Exportation d'armes et matériel
de guerre : nuance, dit Berne !

BERNE (ATS). - M. Jean Ziegler (soc.
Ge) a posé, au Conseil fédéral la petite
question suivante : le Conseil fédéral ne
pense-t-il pas que les exportations « massi-
ves et très profitables pour quelques grou-
pes, particuliers » d'armes suisses vers le
tiers monde sont en contradiction avec no-
tre politi que de coopération technique ?

Selon le député genevois, la statistique
du commerce extérieur révèle que les ex-
portations d'armes suisses vers le Moyen-
Orient, l'Amérique latine et l'Afrique ont
atteint , pour la seule année 1968, une
somme supérieure à 100 millions de francs.

Le Conseil fédéral établit une distinc-
tion entre « matériel de guerre » (24 mil-
lions) et « armes > (9 millions de francs )
en 1968. U précise que le montant des
transactions illégales d' une maison suisse

avec des pays en voie de développement
(13 millions) n'est pas compris dans ces
chiffres. Les prescriptions en matière de
matériel de guerre , poursuit le Conseil fé-
déral , sont appliquées de la même manière
à tous les pays, quel que soit leur niveau
de développement. A ce propos, le besoin
qu 'éprouve un pays du tiers monde à se
procurer un armement destiné à sa défen -
se nationale ne doit pas nécessairement
nous empêcher d'apporter une aide à son
développement. S'il apparaissait cependan t
que ces achats d'armes procèdent d'une
politiqu e agressive ou que le pays en ques-
tion devienne un foyer potentiel de trou -
bles, le Conseil fédéral le frapperait d'un
embargo sur le matériel de guerre et pour-
rait adopter à

^ 
son égard une attitude ré-

servée en matière d'aide au développement.

« Trous de mémoire »...
SI donc il est difficile à l'agent

d'EI-Al d'opposer victorieusement jus-
qu 'à la fin sa version de la légitime
défense aux dépositions concordantes
d'une dizaine de témoins, son défenseur
zuricois travaille à montrer qu 'il était
tout aussi malaisé, dans l'agitation et
la confusion qui régnaient indiscutable-
ment sur le lieu de l'attentat jusqu 'à
ce que les membres du commando et
Mordehai Rahamin fussent arrêtés et
mis sous bonne garde, d'observer d'un
œil clair et froid tout ce qui se passait.

L'un des deux témoins le déclarait
hier d'ailleurs : « Si j'ai bien retenu
certains détails, c'est parce que je
n'étais pas jeté tout entier dans le feu
de l'action, comme les pompiers ou
les agents de police, .l'étais davantage
un observateur qu 'un acteur. »

On voit le parti que la défense de
Rahamin peut tirer de cette déclaration
pour tenter d'affaiblir la valeur ou de
réduire la portée de certains témoi-
gnages , qui.  bien souvent imprécis
quant  aux détails , contradictoires aussi
parfois , convergent pourtant tous vers
cette affirmation : le Palestinien tué
était déjà désarmé.

C'est là, certes, un des éléments du
procès. Mais ce n'est paB le seul, ni
même le plus important nous semblc-
t-il. Et la formule lancée hier par
l'ancien juge d'instruction du district
de Bulach , M. Rehberg, garde sa valeur:
« Les Palestiniens ont agi , l'Israélien
a réagi. ».

G. P.

Fromage : augmentation des
ventes et des exportations

BERNE (ATS). — L'Union suisse du
commerce de fromage S. A. a tenu sa
23me assemblée générale ordinaire jeudi ,
à Berne, sous la présidence de M. Max
Brand , avocat à Berne. Les actionnaires
présents ont approuvé le rapport et les
comptes pour l'exercice 1968-69 et ont
nommé dans le cadre d'une élection gé-
nérale, les nouveaux membres des divers
organes de la société pour les trois pro -
chaines années. Par ailleurs, les participants
ont pris note que, parmi les disposition s
de la nouvelle loi fédérale sur la régle-
mentation du marché du fromage, celles
qui ne sont pas encore appliquées depuis
le 1er novembre dernier entrent en vi gueur
le 1er août 1970.

Pendant l'exercice 1968-69, il a été pos-
Bible de faire rapidement diminuer les stocks
relativement importants d'Emmental, de
Gruèyre et de sbrinz. En Suisse, le princi-
pal marché pou r les sortes dites de l'union ,
les ventes de fromages de table se sont
accrues, grâce avant tout à la mise sur

pied de campagnes de vente de fromage
de cuisine à prix réduits. Elles ont passé
en l'espace d'une année de 18,881 à 22, 173
tonnes. Les exportations de fromage à pâte
dure accusent également une augmentation.
En effe t , malgré des prix en partie plus
élevés que l'an passé, et une concurrence
accrue, il a été possible de vendre 34,263
tonnes de fromages suisses à l'étranger.
Les pays de la Communauté économique
européenne ont participé pour 82,9 % à
ces ventes (inchangé par rapport à l'an-
née précédente), les Etats-Unis pour 8,3 %
(9,9 ), les Etats de l'Association euro-
péenne de libre-échange pour 2,4 % (3 ,0)
et les Etats africains pour 2,6 % (1,0).
En outre, il a fallu utiliser pour la fonte
de grandes quantités de marchandises de
second choix , aussi bien en Suisse qu 'à
l'étranger, jusqu 'au printemps dernier.

Une sordide affaire de
mœurs jugée à Morges
(c) Le tribunal correctionnel de Morges,
à cinq juges, a eu à s'occuper hier d'une
très grave affaire d'attentats répétés à la
pudeur dont s'est rendu coupable un père
de famille sur ses quatre propres filles. Les
faits remontent à 1959 et se sont échelon-
nés jusqu 'à cette année. Ils ont été com-
mis parfois avec violence , à tel point qu 'un
des enfants a fait  une dépression nerveu-
se et a dû subir un traitement psychia-
trique en clinique pendant trois mois. La
fille ne revient plus à la maison...

Détenu préventivement depuis la mi-août,
environ , le coupable, D., est apparu crispé
et recroquevillé sur lui-même devant le
tribunal que présidait M. Weith.

La lecture des pièces soulève le cœur. Il
est rapidement apparu que l'intéressé était
un maniaque sexuel , un détraqué perverti
jusqu 'à la moelle.

II perdit sa première femme en 1947.
Père de deux garçons , il se remarie deux
ans plus tard avec une Hollandaise , dont
il eut quatre filles dont l'aînée a aujour-
d'hui 19 ans et la benjamine 15 ans. La
vie familiale , déjà difficile de par le ca-
ractère violent du père, fut très tôt pertur-
bée de façon beaucoup plus profonde par
le comportement anormal de D. Au gré des
pérégrinations du père, selon les emplois
qu 'il avait , il se passa des scènes navran-

tes, dont les filles furent marquées. L'une
de ces pauvres enfants dut même subir la
volonté de son père alors qu'elle n'avait
que huit ans. Apeurée, elle n'osa pas se dé-
fendre et ne parla de la scène à sa mère
qu 'il y a trois semaines ! Elle avait trop
honte et craignait la vengeance du père,
qui tenta des relations avec sa deuxième
fille.

A l'audience , D. a prétendu avoir per-
du la mémoire de certains faits décrits par
ses filles ou les a contestés. Il s'est même,
dans le rapport d'enquête, prétendu victi-
me d'une conjuration de sa femme et de
ses filles pour l'empêcher de s'opposer aux
fiançailles de la deuxième des filles, dont
il était en réalité jaloux. Il s'attaquait sur-
tout aux deu x aînées, les « initiant » à sa
manière , s'étonnant ensuite de leur incon-
duite.

LE JUGEMENT
Dans son réquisitoire , prononcé au début

de l' après-midi , M. Rochat rappela que les
actes commis par D. étaient d'une gravité
telle qu 'il fallait retenir la circonstance ag-
gravante de la descendance.

Le jugement a été rendu dans la soi-
rée. Pendant la lecture, D. s'est tenu tête
baissée, se portant la main plusieurs fo is au
visage. Le verdict est le suivant : 4 ans de
réclusion moins 112 jours de préventive, 10
ans de privation des droits civiques , la dé-
chéance de la puissance paterne lle et les
frais de la cause.

Le faux policier
faisait chanter

homosexuels et
prostituées

(c) Le tribunal corerctionnel de Lau-
sanne a jugé jeudi un homme de 21
ans, ayant confectionné une fausse car-
te de police, avait extorqué d'Impor-
tantes sommes d'argent à de nombreux
homosexuels du canton de Vaud et ran-
çonné des prost i tuées dans les cantons
de Vaud et de Genève, sous la menace
et parfois sous les coups.

Ce jeune homme se rendit ainsi cou-
pable de dix-sept extorsions de fonds,
onze actes de brigandage, dix vols et
huit vois d'usage, qui lui rapportèrent
près de 11,000 francs au total, sans
compter l'usnrpation de fonction. En
1968, 11 était allé à Marseille, où U fut
arrêté pour vol et emprisonné pendant
un mois et demi.

Le ministère public vaudois a requis
cinq ans de réclusion et dix ans de pri-
vation des droits civiques.

Finalement , le tribunal a tenu comp-
te de certaines circonstances atténuan-
tes, dues notamment à l'âge du préve-
nu , et a condamné celui-ci à trois ans
et demi de réclusion (moins 296 Jour»
de préventive) et à cinq ans de priva-
tion des droits civiques. A cette peine
vient s'ajouter une condamnation à
deux ans et demi de réclusion déjà pro-
noncée en mal 1968 pour une première
série d'actes de détrousBement d'homo-
sexuels commis par le prévenu.

Non à
M. Schwarzenbach

BERNE (ATS). — Présidée pour la
dernière fois par M. A. Heil , récem-
ment élu juge au Tribunal fédéral des
assurances, le comité national de la
Confédération des syndicats chrétiens
de la Suisse (CSC) s'est réuni dernière-
ment à Olten.

Le comité combat l'initiative populai-
re contre l'emprise étrangère pour des
motifs à la fois humanitaires, politiques
et économiques. Appuyant le nouveau
régime des travailleurs étrangers envi-
sagé par le Conseil fédéral , il se pro-
nonce en faveur d'une limitation glo-
bale à l'échelle du pays par une sévé-
rité accrue en matière de permis. Il est
partisan d'une libéralisation complète
du marché du travail , ainsi que de la
suppression du plafond par entreprise
et des contingents cantonaux. De même
est-il d'avis que la nouvelle réglemen-
tation doit apporter au problème des
étrangers une solution non pas de sim-
ple technique de l'emploi, mais une so-
lution aussi politique et sociale. Enfin ,
il espère résolument que le Conseil fé-
déral ne reculera pas devant la l igne
qu'il s'est tracée, mais prendra toutes
mesures propres à réaliser dans les
faits la solution proposée .

Les plans Mirage
étaient classés

« confidentiels »...
BERNE (ATS). — « Le Conseil fédé-

ral peut-il expliquer comment il se fait
que le département militaire fédéral
(DMF) n'organise pas lui-même le con-
trôle de la destruction des pièces qui
intéressent en premier chef notre dé-
fense nationale », demande le conseiller
national Gilbert Baechtold (soc-Vd),
dans une petite question posée à propos
de l'affaire Frauenknecht et des plans
du Mirage « détruits par un simple par-
ticulier ».

Se fondant sur une ordonnance du
DMF, le Conseil fédéral déclare que
« les difMncnts rigoureusement secrets
et secrets devenus caducs sont retirés
par l'organe qui les a émis et détroits,
à l'exception des exemplaires d'archi-
ves ».
Quant aux documents confidentiels ,
poursuit le Conseil fédéral , « ils peuvent
être détruits  par les destinataires lors-
que leur retrait ne présente pas d'inté-
rêt ».

Les documents du propulseur de
l'avion Mirage , conclut la réponse gou-
vernementale « étant uniquement con-
fidentiel, c'est-à-dire classés à l'éche-
lon inférieur, la destruction en a été
confiée à l'entreprise Sulzer ».

Maître secondaire
objecteur

maintenu en fonctions
FKEANKEMDORF (BL), (ATS). — M.

Marc Haering, ce maître secondaire
dont les autorités communales de Frean-
kendorf avaient demandé le renvoi en
raison d'une condamnation à 5 mois
de prison par le tribunal de la divi-
sion 4 pour refus de servir, a été
maintenu en fonctions par le Conseil
d'Etat de Bâle-Campagne. Il est à noter
que M. Haering avait déjà accompli
huit cours de répétition avant de re-
fuser de servir en raison de ses con-
victions.

Une affaire d'attentat
à la pudeur jugée

à Lausanne
(c) Le tribunal correctionnel do Lau-
sanne , a jugé hier un jeune délinquant
Claude M., pour tentative d'attentat à
la pudeur avec cruauté et exhibitionnis-
me. M. s'exhibait en voiture près d'ado-
lescentes et de jeunes femmes dans les
bois du Jorat. Le tribunal , rendant son
jugement a condamné Claude M. à 2
ans et demi de réclusion moins 220 jours
de préventive , à 5 ans de privation des
droi ts  civiques et aux frais  de la cause.
Le jugement  sera publié dans la feuille
des avis officiels.  La cour a retenu les
déli ts  d'outrages publics aux mœurs,
d'attentat  à la pudeur manqué sur une
enfant avec la circonstance aggravante
de la cruauté.

Incendie de Locarno
Cependant, pendant toute la nuit, nne

colonne de fumée s'élevait du bâtiment,
devant lequel s'étaient rassemblés de nom-
breux curieux.

TOUT FAIRE
Le magasin renfermait des marchandi -

ses pour une valeur de 3,5 millions de
francs , marchandises endommagées plus par-
ticulièrement par la fumée et l'eau.

Le propriétaire du grand magasin, M.
Bénédick, et le délégué de la police de
Locarno, M. Ponti , ont déclaré que les
causes du sinistre n'avalent pas encore pu
être établies, mais qu 'il fallait cependant

exclure l'acte de malveillance. La direction
du magasin fera tout pour rouvrir le ma-
gasin le plus tôt possible, étant donné
l'approche des fêtes de Noël.

Suites mortelles
d'un accident

SJSjv Â LAJSL i

(c) Jeudi matin est decede a 1 hôpital
de Sion des suites de ses blessures, M.
André  Sommer, fiduciaire à Sion. Il
avait été victime la veille d'une vio-
lente collision sur la route cantonale
près d'Ardon . Sa voiture avait dérapé
sur la chaussée recouverte d'une mince
couche de neige et s'était écrasée contre
un poids lourd qui roulait en sens in-
verse. M. Sommer, âgé de 50 ans, était
marié et père de quatre enfants.

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEDCHATEL
S.A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Aforc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jea n Hostettler

Drame de la roule

GOSSAU (SG) (ATS). — Dans un
virage de la route Gossau-Andwil ,
une automobile , conduite par Mme
Urscheler , a heurté une camionnette
de livraison de plein fouet. Une fil-
le de la conductrice, la petite Ursu-
la, 11 ans, fut tuée sur le coup, alors
que la mère, son autre enfant, le
conducteur de la camionnette et son
passager étalent grièvement blessés
et durent être conduits à l'hôpital
cantonal de Saint-Gall. Les deux vé-
hicules sont hors d'usage.

D'autre part , une sage-femme de
la Croix-Rouge, Mme Anna Hoheneg-
ger , âgée de 31 ans. mariée, qui cir-
culait au volant de sa voiture , entre
Cham et Slns, a été tuée sur le coup,
quand son véhicule, après avoir dé-
rapé sur la chaussée enneigée est
entré en collision avec un camion
venant en sens inverse.

Deux morts et
quatre blessés

^̂ ^HH et cravates
en pure soie



VIOLENTS COMBATS ENTRE
SÉOODIENS ET YÉMÉNITES

ADEN (AP). — Les combats à la fron-
tière entre l'Arabie séoudite et le Yémen
du sud se son t intensifiés, les deux parties
utilisant des armes diverses.

Selon un porte-parole mili taire d'Aden ,
les Séoudiens ont eu dans la journé e une
cinquantaine de tués et de blessés, et 13
d'entre eux ont été faits prisonniers. Un
chasseur < Hawk » a été abattu , un tank
et 20 véhicules militaires lourds ont été
détruits .

Selon le porte-parole, six avions séou-
diens ont attaqué des positions sud-yémé-
nites , aux premières heures de la matinée ,
mais ils ont été contraints de rebrousser
chemin.

Ensuite des « Mig » sud-yéménites ont
attaqué des positions séoudiennes à la fu-

sée, provoquant de lourdes pertes et dé-
truisant  un tank.

Puis des forces séoudiennes ont lancé
une attaque au sol , mais elles ont été
repoussées, et 13 Séoudiens ont été faits
prisonniers.

Les Séoudiens ont fait  une nouvelle ten-
tative avec l'appui de chasseurs à réaction
et d'hélicoptères équipés de mitrailleuses.
Cet assaut a été également repoussé.

Dans l' après-midi , des troupes du Yémen
du Sud ont surpris des Séoudiens qui se
rassemblaient au nord de Wadiyeh. Ceux-
ci ont été dispersés , tandis que la DCA
sud-yéménite tirait sur des avions séou-
diens , qui opéraient un second raid sur
les positions yéménites. Un chasseur séou-
dien a été abattu.

STUPEFIANTES REVELATIONS SUR
LA TUERIE DE LA VILLA BEL-AIR

Me Caruso, l' avocat d'une des accusées de
la tuerie de Bel-Air , a donné le récit sui-
vant  de la tuerie de Bel-Air. Il a précisé
qu 'il était basé sur un interrogatoire de
Mlle Atkins qui a duré cinq heures :

• Deux hommes et trois jeunes filles ont
pénétré dans la résidence. L'un de ces
hommes avait un revolver, les filles avaient
des couteaux. Ils ont garé leur voiture de
façon à pouvoir repartir rapidement.

» Ils étaient vêtus de noir. Un homme
armé de pinces à grimpé à un poteau
extérieur et a coupé les fils téléphoni ques
et électriques.

» Ils ont vu Parent (l'une des victimes)
qui se préparait à partir. Il est monté en
voilure et a été tué. Puis un homme a pé-
nétré à l'intérieur par une fenêtre ouverte ,
et a ouvert la porte de devant , les autres
sont entrés.

• Frokowsky était étendu sur le divan.
Sharon Tate et Sebring parlaient dans la
chambre de l'actrice. Mlle Floger était dans
une autre  chambre , lisant un livre. »

MON ENFANT
« Tate et Sebring, ont reçu l' ordre de

rester dans la chambre , puis ils en ont été
sortis. Mme Tate a commencé à avoir très
peur. Elle vou lait s'assurer qu 'il ne serait
pas fai t  de mal à son enfant .  C'est à peu
près tout ce qu 'elle a demandé, c Laissez-
moi mon enfant  » . Mais elle a été tuée.

Sebring a dit très peu de choses. Il a été
tué. Frokowsky a ten té de s'enfuir. Com-
me il passait la porte d'entrée, il a été
frappé à la tête avec la crosse d'un revol-
ver. Mlle Folger a remis tout l' argen t
qu 'elle possédait , 73 dollars. Ils l'ont
pris, et l'ont tuée quand même.

Le groupe a failli  se faire prendre en
partant  de là. Il a fait un peu de bruit , et
une femme est sortie d'une maison voisine ,
dans l'obscurité, mais ils ont pris la fuite
sans qu'elle ait pu relever le numéro de
la voiture.

SANS COMPLEXE !

Le drame s'est déroulé le 9 août. Le len-
demain , pour se prouver qu 'ils n 'avaient
« pas perdu leur sang-froid », le groupe
(peut-être d'une composition un peu dif-
férente), tuait M. et Mme Labicana dans
leur maison de Hollywood. Après le meur-
tre, les assassins priren t une douche et se
restaurèrent grâce à des victuailles trouvées
dans le réfrigérateur.

AU COMBLE DE L'HORREUR

A ce récit , le « Los Angeles Times » fai-
sant état de recoupements d'informations
puisées à différentes sources, ajoute les
détails suivants :

« Frokowsky a été li goté, mais a pu
s'échapper et a été tué d'un coup de feu
dans la nuque alors qu 'il courait. Mlle

Folger a été poignardée alors qu 'elle se
trouvait dans la maison. Mais elle a pu
courir , avant d'être rattrapée et achevée
à coups de couteau sur la pelouse de la
villa. Sharon Tate a été poignardée à
plusieurs reprises dans le haut du torse.

Les tueurs s'essuyèrent les mains à un
torchon , qu 'ils utilisèrent ensuite pour écri-
re le mot « cochon » sur la porte d' entrée.
Puis le torchon fut placé sur la tête de
Sebring comme un capuchon. On lui pas-
sa autour du cou une corde dont on at ta-
cha l' autre extrémité au cou de Sharon Ta-
te après l'avoir fait passer au-dessus d' une
poutre. Lorsque le groupe est retourné au
ranch , l' un d' eux a déclaré : < Nous avons
eu cyiq cochons. »

Linda D. Kasa bian, âgée de 20 ans,
une des inculpées de l'a f fa i r e  Sharon
Tate, a été arrêtée dans le New-Hamp-
shire où elle tentait de se cacher. Elle
a été ramenée en Californie oit elle,
sera questionnée par la police (Téléphoto
A P ) .

DES BIJOUX DE PARIS

La boucle d'oreille à gauche sur notre téléphoto AP représente vuae aile, telle que
les Africains primitifs la sculptaient. Ce bijou d'or, de saphir et de diamant a été
créé par une femme sculpteur , Yvi Larsen, de Paris. La bague, à droite, représente
un sphinx de corail, avec un diamant sn.ur la tête et les ailes en or Jaune,

également d'Yvt Larsen.

Déception et hostilité dons les
rangs des gaullistes orthodoxes

Après le sommet européen de la Haye

Après le sommet européen de lu Haye,
toutes les formations politiques françaises
à l'exception du parti communiste, se fé-
licitent des résultats obtenus même si
pour les uns c'est une victoire de M. Pom-
pidou, pour les autres une victoire de
l'Europe (ou de M. Willy Brandt) sur le
même M. Pompidou.

La première réaction de i'« Humani-
té », organe du parti communiste, avait
été d'affirmer avec indignation que M.
Pompidou « était rentré dans le rang du
bloc atlantique et que l'accord de la Haye
était une victoire des « atlantistes ». L'UDT,
de René Capitant, formation des gaullistes
de gauche qui se sont séparés de l'UDR
depuis le départ du général, aboutit dans
su critique de M. Pompidou, à une con-
damnation très voisine : <¦ On doit craindre
que l'élargissement de la communauté ne
cnndiii.se celle-ci à l'intégration dans la
communauté atlantique ce qui consoliderait
la division de l'Europe en deux blocs et
ruinerait l'espoir de voir se constituer une

grande Europe dans laquelle pourraient en-
trer les pays de l'Est qui le désireraient,
objectif qui doit rester celui de la diploma-
tie française. »

Autrement dit « l'Europe de l'Atlantique
à l'Oural » du général De Gaulle.

Quant aux orthodoxes restés dans l'UDR,
ceux de l'amicale « Présence et action du
gaullisme » dont fait partie M. Jacques
Vcndroux, ils se sont réunis hier pour
prendre position sur les accords de la
Haye. On apprend de bonne source que
leur opinion , qui sera exprimée publique-
ment plus tard, est nettement hostile aux
engagements pris par le président de la
République. Jean DANÈS

Dans le camp de lu majorité, une seule
fausse note s'est fait entendre , celle de
M. Jacques Vendroux, qui est député UDR
du Pas-de-Calais, ancien président de la
commission des affaires étrangères de l'As-
semblée nationale et, surtout, le beau-frère
du général De Gaulle, qu'il voit souvent
et qui, à ce double titre passe pour être
le plus qualifié interprète de la pensée
gaulliste.

LA CONTINUITÉ
Interviewé M. Vendroux exprime sa

« déception » : « Il faut bien admettre que
certaines des dispositions de l'accord de la
Haye, qu'elles soient précises ou sous-en-
tendues ne s'inscrivent plus dans la ligne
antérieure de notre politique étrangère dont
de fréquentes déclarations gouvernementales
nous avaient pourtant donné le droit de
penser que la continuité en serait ferme-
ment assurée. Et c'est une déception pour
certains d'entre nous » (sous-entendu évi-
demment pour les fidèles du général).

SOULAGEMENT
. Malgré ces critiques et ces réticences,
la satisfaction quasi générale enregistrée
après le « sommet » est surtout faite de
«soulagement », comme le note l'éditorialiste
du « Monde ». A la fin de la première
journée on s'attendait au pire. Il n'y a pas
eu de drame, de rupture et si l'accord est
de compromis, c'est quand même un suc-
cès.

Ryad et Âden
L'Arabie séoudite ? Du sable et du

pétrole. Le Yémen du Sud ? Aden
et la révolution. Là où la mer Rouge se
perd dans l'océan Indien, l'Arabie créée
par Ion Séoud, et que, patiemment, les
Américains arrachèrent à l'influence an-
glaise. A ses côtes, comme une sœur
jumelle, Aden, ancien joyau de la route
impériale, où régnent les amis de Nas-
ser par la grâce de Wilson.

S'en va-t-on vers un conflit entre Aden
et Ryad ? Il faudrait, d'abord, pour
que ce fut vraiment vrai, que Russes et
Américains le désirent. Or, il est sûr
qu'il n'en est rien.

Qu'un Séoud ait succédé à un autre
Séoud, puis qu'un Fayçal ait pris sa
place, n'avait rien changé à la carte
postale d'une Arabie heureuse où figu -
raient en bonne place, techniciens de
l'Aramco, agents de la CIA et les
dizaines de millions de dollars versés par
les pétroliers américains pour prix de
leur bonne conduite, aux souverains
d'Arabie.

En est-il toujours ainsi ? Certes, de
1967 à 1969 le stock d'or de l'Arabie
est passé de 69 à 119 millions de dol-
lars. Certes, comme dans le bon vieux
temps, 90 % des recettes de l'Etat vien-
nent des redevances sur le pétrole et
de l'impôt sur les revenus appliqué à
l'Aramco et aux autres compagnies. Cer-
tes en 1968, la balance commerciale de
l'Etat séoudien était comme à l'ordinai-
re largement excédentaire : 968 millions
de dollars. Alors, tout irait bien comme
au temps où le fondateur de l'Arabie
séoudite « n'ayant qu 'une pierre où po-
ser sa tête » faisait le serment d'unifier
le pays ? C'est moins sûr. Il se pour-
rait qu'une bise inattendue souffle de-
puis quelque temps sur les champs de
pétrole.

Les Yéménites d'Aden qui ne mâ-
chent pas leurs mots, se sont jurés
qu'un jour, du côté de Ryad, « la lon-
gue nuit médiévale s'évanouirait devant
l'aube du XXc siècle ». Les Yéménites
d'Aden disent aussi devant l'absolutis-
me de Fayçal que bientôt « viendra la
fin de la tyrannie avec le pain , le bon-
heur et la joi e ».

Le départ des Anglais n 'a pas accom-
pli ce miracle. Mais il semblerait que
ce ne soit pas tellement du côté d'Aden
que vienne la tempête qui, un jour
peut-être, emportera Fayçal. Une tem-
pête qui ferait naître une autre Arabie,
une . Arabie qui ne serait plus celle
fabriquée par Roosevelt au retou r de la
conférence de Téhéran et qu 'à bord
du « Quercy » il avait sacrée « bastion
avancé du monde occidental ».

On n'a peut-être pus prêté assez at-
tention à certains bruits de coulisses.
Voici quelques semaines, il y eut des
remous à Ryad, des arrestations. Et puis,
autant en emporte le vent des nouvelles,
personne n'y avait plus pensé.

Or, voici que nous arrivent du Moyen-
Orient, de curieuses informations. Ces
révoltés ne seraient pas des communis-
tes, mais toucheraient de près le roi
Fayçal. Des centaines de personnes se-
raient arrêtées dont plusieurs membres
de la famille royale. On ne cherche
plus à taire que le trône serait peut-
être plus solide s'il servait de siège
à un autre souverain , plus au fait des
choses du monde occidental , et du mon-
de américain.

Il se pourrait que les agents de la
CIA comme les techniciens de l'Aramco,
ne soient pas décidés à mourir pour
l'héritier du « léopard du désert ». On
dit même que, dans certains cœurs,
l'Alaska et ses champs pétrolifères se-
raient plus chers que ceux de l'Arabie.

L'Arabie vn-t-clle vers une monarchie
qui jouerait à la République ? On dit
aussi que les combats qui opposent
Séoudiens et Yéménites serviraient de
décor. Personne n'a encore affirmé que
cette histoire se terminerait bien.

L. GRANGER

Boeing : dons la mer infestée de
requins flottent des chaussures

LA GUAIRA (AP). — Des bateaux de
sauvetage tournaient en rond , jeudi matin,
dans les eaux infestées de requins de la
mer des Antilles, au large de la Guaira,
péchant cadavres et débris provenant de
l'accident du Boeing d'Air France.

Aucune des 62 personnes qui se trou-
vaient à bord ne pouvait survivre à l'im-
pact de l'avion, qui s'est écrasé d'une alti-
tude de 10,000 mètres.

Ce qu 'on remarquait d'abord , sur la mer,
dans le petit matin humide et sans vent,
c'étaient des chaussures. On aurait dit qu 'il
y en avait des centaines qui flottaient.

Deux feux automatiques, fixés à des cein-
tures de sauvetage vides, clignotaient, il-
luminaient parfois un corps mutilé. Il sem-
blait qu 'aucun corps n'était intact.

En début de journée, jeudi , les bateaux

de sauvetage — trois bâtiments de la ma-
rine vénézuélienne et tous les remorqueurs
du port de la Guaira — avaient repêché
20 cadavres, mais leur tâche était loin
d'être achevée.

Il est notoire que des . requins croisent
régulièrement au large de la Guaira et
les marins expérimentés pensent qu'ils
n'étaient pas loin des lieux de l'acciden t.

A la Guaira, pendant ce temps, les au-
torités ont entrepris la tâche difficile de
l'identification des victimes. Elles espé-
raient utiliser les empreintes digitales.

Le Dr Ermini, chef du service de méde-
cine aéronautique du ministère des trans-
ports, a déclaré que beaucoup de corps,
mutilés, étaient méconnaissables. Selon lui ,
cela indique que l'avion a heurté l'eau à
très grande vitesse.

MALE... MAIS BAVARD
On prétend que les f emmes  sont plus

bavardes que les hommes. Voire. Simon ,
un merle des Indes mâle, vient de prou-
ver le contraire en décrochant le titre

Paris renoue avec t'U.E.O.
BRUXELLES (AP). - Après l'engage-

ment pri s à la Haye d'ouvrir des négocia-
tions sur la candidature de la Grande-Bre-
tagne au Marché commun , la France a dé-
cidé de mettre fin à son boycottage de
l'Union de l'Europe occidentale (UEO),
apprend-on de sources françaises.

Dans certains milieux diplomatiques , on
voit là un nouveau pas important du
président Pompidou en vue de restaurer
une coopération entre la France et les
alliés occidentaux, coopération qui avait
été interrompue sous le général De Gaulle.

On souligne toutefois, dans les milieux
français, que ce retour à une coopération
n'impliqu e pas une réintégration de la Fran-
ce au sein du commandement mili taire de
l'OTAN.

Budget de la défense voté, mais...
PARIS (AFP). — Le Sénat français a

adopté le budget de la défense nationale
dans la nuit  de mercredi à jeudi et , par
164 voix contre 87, a voté un amende-
ment supprimant les crédits affectés aux
expériences de tirs atomiques, prévues en
1970 dans le Pacifique.

du plus bavard des oiseaux lors d'une
exposition e) New-York .  A bon enten-
deur... (Téléphoto AP) .

Italie : employés de banque en grève
ROME (ATS-DPA). — Les employés

des banques italiennes ont commencé jeudi
une grève de 48 heures à l'appui de
revendications de salaires et de nouvelles
conditions d'emploi.

Jeudi , les employés du Conseil nat ional
de la recherche se sont également mis en
grève dans toute l' I tal ie.

L adultère en Italie
ROME (AP). —¦ Dans une décision ca-

pitale , la Cour const i tut ionnelle  a déclaré
« illégaux > deux articles du code pénal ita-
lien , qui faisaient de l'adultère . un crime,
et proclame les époux égaux devant la
loi , ainsi que le stipule la constitution.

Selon les milieux judiciaires , la Cour
constitutionnelle a commencé une révision
des lois en matière d'adultère , le 15 octo-
bre. Sa décision rendue publique jeudi ,
entre immédiatement en vigueur.

Franco fête ses septante-sept ans
MADRID (AP). — Le général Fran-

cisco Franco a fêté jeudi ses 77 ans et ,
comme à chaque anniversaire depuis quel-
ques années, les rumeurs d'une retraite du
caudillo ressurgissent, et cette fois-ci avec
encore plus d'insistance peut-être , car la
question de la succession est en principe
réglée. Selon des sources à la fois gouver-
nementales et extérieures au pouvoir , on
tient pour quasiment certain que le chef
de l'Etat se retirera de lui-même avant
l'été prochain.

Wilson et la C.E.E. :
oui aux pourparlers

LONDRES (ATS-AFP). - La Grande-
Bretagne est prête à entamer des négocia-
tions en vue de son adhésion au Marché
commun dès que les Six seront prêts
de leur côté , a déclaré M. Wilson à la
Chambre des communes. Le premier minis-
tre a exprimé l' espoir que ces négociations
pourraient s'ouvrir avant la date limite
fixée par le sommet de la Haye, le 30
juin 1970.

Après s'être félicité des résultats de la
réunion de la Haye, M. Wilson a quali-
fié d' e encourageante » l' attitude adoptée à
cette occasion par le chancelier Brandt
à propos de la candidature britanni que. Il
a ajouté que son gouvernement se main-
tenai t  en contacts réguliers et étroits avec
les six gouvernements de la CEE.

Publication des discours
de De Gaulle

Le général De Gaulle vient de donner
son accord à la librairie Pion pour que
celle-ci publie , entre le printemps et
l 'automn e de l'année 1970 l 'intégralité
de ses discours et messages allant du
18 juin 1940 au 27 avril 1969.

Cette édition complète sera compo-
sée de cinq volumes et accompagnée de
textes de présentation situant chaque in-
tervention dans son cadre historique et
polit ique.

La drogue, cause du massacre
de My-Lai i

WASHINGTON (ATS-Rcutcr) . — Selon
l' avis du sénateur démocrate Thomas Dodd ,
du Connecticu t , la mari juana ou d' autres
drogues auraient  pu conduire au massacre
de My-lai.

Le sénateur a annoncé au Sénat qu 'il
désirait déterminer si les soldats impliqués
dans l'affaire étaient drogués. Selon les
informations qu 'il a reçues, ce pourrait
être « une explication logiqu e à la préten-
due attitude des soldats le jour du pré-
tendu massacre > .

Le sénateur Dodd a déclaré qu 'il avait
l ' in tent ion de diriger des conférences publi-
ques « pou r en arriver aux faits » , afin
de faire connaî t re  à la population si les
soldats étaient subitement devenus des com-
battants  bnitaux ou si, ce qui est proba-
ble , ils avaient été les victimes d'une dro-
gue qui a déjà déchiré l'édifice social
américain.

Deux bombes de 39-45
découvertes à New-York

NEW-YORK (AP). — Deux bombes aé-
riennes datant de la dernière guerre mon-
diale ont été découvertes à quelques centai-
nes de mètres - l'une de l' autre dans le
quartier de Brooklyn , à New-York.

La Lune, cette inconnue
HOUSTON (A P). — Selon les savants

du Centre spatial de Houston, l 'étude
des roches lunaires rapportées par les
astronautes et la lecture des relevés réa-
lisés par les appareils laissés sur la Lune
par A polio 12 sont loin d'avoir fourn i
la clé des secrets de l'astre des nuits.
Certains de ces spécialistes, qui s'étaient
f a i t  une idée de la Lune après l'expé-
rience d 'A po ilo 11 ont complètement
changé d'avis depuis Apollo 12. « La
Lune en vérité est très compliquée » ,
a reconnu M.  David Wones, de l 'institut
de technologie du Massa chusetts. « Nous
avons besoin d'un grand nombre d'au-
tres observations et de beaucoup d'au-
tres cailloux avant de commencer à sa-
voir où nous en sommes », a-t-il ajouté.

Réunion
de l'OTAN

ea_» i
M. Rogers a affirme, par ailleurs , que

le gouvernement américain a l'intention
d'honorer tous les traités qu 'il a signés,
non seulement en Europe, mais égale-
ment en Asie et ailleurs, et , comme
l'avait fait M. Melvin Laird, secrétaire à
la défense , il a confirmé que le contin-
gent américain en Europe y sera main-
tenu au moins jusqu 'à l'été 1972.

Pour sa part , M. Stewart a déclaré
que la concentration de la force navale
soviétique, en Méditerranée, présentait
une menace pour l'Occident qui ne de-
vrait être jamais ni ignorée, ni mini-
misée, même si des négociations sur le
désarmement avaient lieu ailleurs.

L'INTERET DES RUSSES
Evoquant l'éventualité d'une conféren -

ce sur la sécurité européenne, M. Har-
mel (Bel gique), a dit : . Aussi longtemps
que des thèmes de négociations ne se-
ront pas convenus et explicites entre
tous les Etats intéressés, il sera préma-
turé de fixer le lieu , la méthode et la
date de la négociation c avec l'Est » .

M. Luns, ministre hollandais des af-
faires étrangères, a demandé que le pro-
blème de la sécurité européenne soit
abordé prudemment et progressivement.
Il a donné à entendre qu 'il pouvait être
dans l'intérêt des Soviétiques de mainte-
nir  les divisions actuelles en Europe —
et en Allemagne — plut ôt  que d'aboutir
à un règlement définitif.

Pourtant  M. Walter Scheel , ministre
ouest-allemand , a fait entendre un autre
son de cloche en se déclarant favorable
à une conférence des «quatre grands» avec
la participation; des deux Allemagne*.

Cancer: un pas de géant
PARIS (A P) . — Pour la première

f o i s  dans l'histoire de la recherche
anticancéreiise, un virus a été mis
en évidence dans les cellules de tu-
meurs malignes humaines.

Cette révélation fa i t e  par un cher-
cheur américain, le Dr Frédéric Eil-
bert , au cours d'une conférence de
l 'Union internationale contre le can-
cer à l 'Institut de Vil le jui f ,  a été
qualifiée par le prof esseur Georges
Kmi qui dirige cet institut de « Dé
couverte la plus importante des dix
dernières années dans le domaine du
cancer ».

C'est un pas de géant qui vient
d 'être accompli par les médecins amé-
ricains Eilbert et Morton car , dé-
sormais, la voie de l 'immunithéru-

pie est largement ouverte. De là à
dire que le cancer est vaincu , il y
a encore une marg e que le profes-
seur Muthé se refuse à franchir .  Mais
lui-mêm e, avec son équip e de l 'insti-
tut de Vi l le jui f ,  a profondément  traité
ce sujet et ses progrès dans la lutte
contre la leucémie sont, en parti-
culier, plus que prometteurs. Le pro-
fesseur Mathé pense , en ef fe t , que
lorsqu 'on vaccine des malades préa-
lablement traités par la chimiothéra-
pie , afin de réduire notamment leurs
cellules cancéreuses, on obtient d'in-
téressants résultats. C'est ainsi que ses
dernières statistiques révèlent que sept
leucémiques sur 20 ainsi traités n'ont
pas eu de rechutes avec des durées
allant pour certains jusqu 'à quatre
ans et demi .

CET HOMME QUI PLAIT
La première du f i lm  « Un homme

qui me p laît » réalisé par Claude
Lelouch et dont les interprètes prin -
cipaux sont Jean-Paul Belmondo et
Annie Girardot, a eu lieu à Paris,
en présence de très nombreux invi-
tés. Notre A G I P  : Jean-Paul Belmon-
do et Ursula Andress arrivant au
cinéma Georges V où avait lieu le
gala de ce f i l m .
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Moscou et l'Allemagne de l'Ouest
MOSCOU (AP). — Le sommet des

sept pays du Pacte de Varsovie s'est
achevé jeudi  après deux jours de tra-
vaux secrets au Kremlin. Les chefs de
parti et de gouvernement, qui ont con-
sacré l'essentiel tic leur temps aux ques-
t ions européennes et aux relat ions avec
l 'Allemagne de l'Ouest , pour détermi-
ner face à elle une at t i tude commune,
ont cependant passé en revue les au-
tres problèmes internationaux et pu-
blié une déclaration sur le Vietnam où
ils déclarent aue leur aide aux Viet-
namiens  se poursuivra jusqu 'à l'achè-

vement de leur lutte contre les agres-
seurs américains.

En ce oui concerne l'Europe, le com-
m u n i q u é  f ina l  lui  est entièrement con-
sacré.

Le c o m m u n i q u é  souligne la satisfac-
tion des dir igeants du bloc communis te
devant  le résultat  des élections en Al-
lemagne occidentale.

D'autre part les membres  du Pacte de
Varsovie réaff i rment  la nécessité de re-
connaître l'Allemagne de l'Est et les
frontières existant en Europe , y com-
pris la frontière Oder-Neisse.

N'attendez pas...
... le dernier moment pour re-
tenir vot re table à l'occasion

des fêtes de fin d'année.

Le moment est déjà proche où vous
savourerez langoustes et homards vi-
vants , huîtres bien fraîches et les
surprises gourmandes que nous vous

réservons.

Retenez donc déjà votre table.
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